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Ce volume renferme l'histoire naturelle des cinq 
derniers ordres des Insectes aptères-acères, c'est-à-
dire des Insectes sans ailes et sans antennes, et 
celle des tr'ois ordres qui composent la classe des 
Diccres-hexapodes, ou Insectes à six pattes pourvus 
do deux antennes, dont j'ai donné les caractères es
sentiels , t. 1 , p. 38 à 42 de cet ouvrage. 

Le volume suivant complétera tout l'ouvrage, et 
contiendra l'histoire naturelle des Dicères-myriapo-
des, ou Insectes pourvus de deux antennes, et d'un 
nombre de pattes excédant celui de six. 

La collection du Muséum d'histoire naturelle de 
Paris, m'ayant offert un grand nombre d'individus 
de cette dernière classe qu'aucun naturaliste n'avait 
encore entrepris de décrire, je m'y appliquai avec 
une grande ardeur, il y a quelques aimées. Après 
avoir achevé cette tâche laborieuse et recueilli 
des matériaux nombreux, je disais dans la préface 
de mon premier volume que cette partie de l'histoire 
naturelle présentait une lacune presque entière. En 
effet, on ne possédait alors que ce qu'avaient écrit sur 
ce sujet Latreille et Leach , qui, d'après l'examen 
d'un petit nombre d'espèces, avaient établi quelques 
genres. Mais le volume où je m'exprimais ainsi pa
raissait à peine lorsque je reçus l'extrait du Bulletin 
des naturalistes de Moscou , qui m'apprit qu'un na
turaliste éminent, M. Brandt, avait fait de la classe 
des Myriapodes l'objet de ses études spéciales ; il 
promettait dans ce recueil un travail plus complet 
sur cette partie de l'histoire naturelle ; il instituait 
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des genres et des sous-genres bien caractérisés. A la 
môme époque un jeune naturaliste, qui ne connaissait 
ni le travail de M. Brandt ni le mien, dont il n'avait et 
dont il n'a encore rien paru, vint me soumettre un 
mémoire sur une nouvelle espèce deGéophile trouvée 
dans Paris même. Ce mémoire me parut si bien fait 
que je l'engageai à le publier et à continuer ses inves
tigations sur cette classe d'Insectes. Ce jeune natura
liste était M. Gervais. Depuis, M. Brandt et M. Ger-
vais, l'un dans le Bulletin de l'Académie des sciences 
de Moscou, l'autre dans les Annales des sciences natu
relles, et dans différents recueils, ont publié les résul
tats de leurs études sur les Insectes dont je m'étais 
occupé. Plus leurs efforts pour perfectionner cette 
partie de l'entomologie m'ont paru heureux, plus j'ai 
désiré en profiter dans la rédaction de cette partie de 
mon ouvrage. Telle est la cause du retard qu'elle a 
éprouvé, et que je tâcherai de rendre le moins long 
qu'il me sera possible. 

Quant à la portion de l'ouvrage que renferme ce 
volume, elle est entièrement, ainsi que l'indique le 
titre, de M. Gervais, que je me suis adjoint pour col
laborateur, lorsque j'eus reconnu combien l'affaiblis
sement de mes yeux me permettait peu d'espérer de 
pouvoir vérifier les travaux récemment publiés sur 
les Acarides, les Épizoïques et les Thysanoures. J'ai 
l'assurance que le monde savant n'aura qu'à se fé
liciter de voir resserré dans un si petit nombre de 
pages l'exposé de tout ce qui a paru jusqu'à ce jour 
d'observations et de faits sur des Insectes si long
temps négligés des naturalistes, si difficiles à réunir, 
si pénibles à observer. J'ose espérer aussi qu'on appré-
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ciera le grand nombre d'espèces nouvelles décrites par 
M. Gervais ; la lucidité de sa méthode ; les aperçus 
neufs et intéressants dont il a enrichi la science, 
sans l'encombrer et l'obscurcir par le fastueux éta
lage d'inutiles innovations dans la classification et 
la nomenclature ; genre de mérite, nous l'avouerons, 
qui nous satisfait d'autant plus qu'il devient tous les 
jours plus rare. 

M. Frédéric Cuvier, aux éloges qu'il a bien voulu 
donner au premier volume de notre ouvrage lorsqu'il 
en rendit compte dans le Journal des Savants, a joint 
un reproche. C'est celui d'avoir méconnu l'impor
tance des considérations anatomiques, en rétablis
sant dans son intégrité, parmi les Insectes, la classe 
des Aptères, telle que Linné la composait, moins 
cependant les Crustacés, si nombreux, en genres et 
en espèces, et qui par la nature de leur test, le milieu 
dans lequel ils vivent, leur appareil respiratoire des
tiné à agir sur le fluide ambiant, les appendices an-
tenniformes de leur tête, ont depuis Aristote été tou
jours considérés comme une classe d'animaux voisins, 
mais différents, des Insectes. 

Nous ne croyons pas que le reproche qui nous a 
été fait par M. Frédéric Cuvier soit fondé. Nous avons 
toujours considéré comme occupant le premier rang 
dans la science les anatomistes et les physiologistes ; 
les Swammerdam, lesLyonet, les Strauss-Durkhehn, 
les Léon Dufour, les Tréviranus, les Muller, les 
Ilérold, etc. ; ce sont eux qui ont fait connaître l'or
ganisation intérieure des insectes, dévoilé les mystères 
de leurs fonctions vitales, et les merveilles cachéesde 
leurs surprenantes transformations : mais nous avons 
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d i t , e t a v e c r a i s o n , c e n o u s s e m b l e , q u e d a n s l e c é 

l è b r e e t p o p u l a i r e o u v r a g e d e l ' i l l u s t r e C u v i e r , l a c l a s s e 

d e s A r a c h n i d e s c l s a s u b d i v i s i o n e n p u l m o n a i r e e t 

t r a c h é e n n e , é t a i t m a l c a r a c t é r i s é e , m a l d é f i n i e ; q u e 

t r o p d ' i m p o r t a n c e a v a i t é t é d o n n é e , d a n s c e t o u v r a g e , 

a u x a p p a r e i l s d e l a r e s p i r a t i o n d a n s l e s a n i m a u x a r 

t i c u l é s e t à s a n g b l a n c ; q u e d e l e u r s d i f f é r e n c e s i l n e 

f a l l a i t p a s e n c o n c l u r e u n e o p p o s i t i o n a u s s i t r a n c h é e 

d a n s l e u r s f o n c t i o n s v i t a l e s q u e c e l l e q u ' o n a v a i t 

s u p p o s é e ; q u e p o u r b i e n s a i s i r l e s r a p p o r t s d ' a n a l o g i e 

q u i e x i s t a i e n t e n t r e l e s d i f f é r e n t s o r d r e s d ' I n s e c t e s , 

o n d e v a i t s e g a r d e r d ' e n e x c l u r e l e s o r d r e s d e s 

I n s e c t e s - A p t è r e s d e L i n n é ; e t q u e m a l g r é l e s c a 

r a c t è r e s q u i s é p a r a i e n t c e s o r d r e s e n t r e e u x , i l 

f a l l a i t l e s m a i n t e n i r d a n s u n e m ê m e d i v i s i o n , é m i 

n e m m e n t u n i e p a r s e s a f f i n i t é s à l a g r a n d e d i v i s i o n 

d e s I n s e c t e s a i l é s , s o i t q u e c e u x - c i s e t r o u v e n t d a n s 

l e u r é t a t d e l a r v e s , o u d a n s l e u r é t a t p a r f a i t . 

A u j o u r d ' h u i l e b e a u t r a v a i l d e M . G e o r g e N e w p o r t , 

s u r l e s s y s t è m e s d e s n e r f s e t d e l a c i r c u l a t i o n d u 

s a n g d a n s l e s M y r i a p o d e s e t l e s S c o r p i o n i d e s ( 1 ) , a 

p r o u v é c e q u e j ' a v a i s a v a n c é d ' a p r è s l e s e u l e x a m e n 

d e s o r g a n e s e x t é r i e u r s . M . N e w p o r t a , p a r s e s d i s 

s e c t i o n s , e t s e s i n g é n i e u s e s o b s e r v a t i o n s , f a i t v o i r 

q u ' i l e x i s t a i t d e s v a i s s e a u x a r t é r i e n s e t d e s v a i s s e a u x 

v e i n e u x , u n e v é r i t a b l e c i r c u l a t i o n d u s a n g , d a n s l e s 

M y r i a p o d e s e t l e s S c o r p i o n i d e s , a u s s i b i e n q u e 

d a n s t o u t e s l e s a u t r e s c l a s s e s d ' a n i m a u x a r t i c u l é s . 

M . N e w p o r t a d é c r i t d ' u n e m a n i è r e a u s s i c l a i r e q u ' i n 

g é n i e u s e c o m m e n t c e t t e c i r c u l a t i o n s ' e f f e c t u e p a r l e 

(1) N e w p o r t , Philosophical transactions, 1 8 4 3 , part . 2 , 

p . 2 4 3 - 3 0 2 , p l . 1 2 , 1 3 , 1 4 e t 1 5 . 
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grand vaisseau dorsal que Ton avait cru à tort isolé, 
et auquel au contraire aboutissent d'autres vaisseaux, 
clos et distincts, qui pénètrent dans toutes les parties 
du corps, et opèrent la nutrition et l'accroissement. 

Le même anatomiste a aussi démontré comment 
dans tous les articulés la sensation a lieu par l'effet 
du double cordon, composé d'une suite de fibres 
superposées en deux séries longitudinales aboutis
sant à un ganglion ou renflement, qui est le cer
veau, l'organe de la volonté et de la sensibilité. Il a 
fait voir, par des expériences ingénieuses analogues 
à celles qui ont été faites il y a plusieurs années eur les 
nerfs de la tête de plusieurs quadrupèdes, par notre 
grand physiologiste M. Magendie, les effets pro
duits dans la volonté et la sensibilité de plusieurs 
espèces de Myriapodes et de Scorpionides, lorsque 
ces insectes se trouvent privés par l'amputation 
d'un des lobes de leur cerveau, ou d'une por
tion de leurs cordons nerveux: Ce n'est pas ici le 
lieu d'entrer dans de plus grands détails sur le travail 
de M. Newport et sur les conséquences qu'on en 
peut tirer pour l'histoire naturelle des insectes dont 
nous avons entrepris l'histoire; ces considérations 
trouveront leur placé, lorsqu'à la fin de cet ouvrage, 
nous ferons une revue générale de cette grande 
classe des Insectes ; que nous la comparerons aux 
classes des Insectes ailés, et que nous résumerons les 
faits principaux qui la concernent; ceux qui sont les 
plus propres à intéresser les naturalistes, et à hâter 
les progrès de la science. 

Nous avons voulu seulement ici prouver combien 
étaient incertains les caractères anatomiques sur les-
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quels on a cru pouvoir établir une nouvelle classe 
parmi les animaux articulés, sous le nom d'Arachni
des , et la séparer des Insectes. Sans doute la grande 
division des insectes aptères est composée d'ordres 
plus hétérogènes que ceux des autres classes d'insec
tes, mais ce n'est pas une raison pour méconnaître les 
rapports d'affinité qu'établit le caractère unique et 
général qui les unit entre eux, et les sépare, en même 
temps, de tous les autres Insectes : celui d'être privés 
du moyen de s'élever dans l'air; caractère qui les 
attache à la terre ou aux corps des végétaux et des 
animaux qu'elle nourrit. 

Un des plus éminents zoologistes de nos jours, 
M. de Blainville, dans un article profondément pen
sé (1), d'un de nos dictionnaires des sciences natu
relles , a reconnu que le principe fondamental de 
la mesure du degré de l'animalité était la sensibilité, 
et sa conséquence la locomotilité ; que « c'était là le 
véritable zoomètre, puisque ce sont ces facultés qui 
constituent l'animal. » Nous avons donc eu raison (2) 
de mettre au premier rang, pour la classification des 
insectes, les métamorphoses qui sont le développe
ment de l'être ou de la sensibilité, et des organes du 
mouvement. Par la privation d'ailes, par le défaut de 
métamorphoses', la classe des insectes aptères se 
trouve parfaitement caractérisée. L'ordre des Apha-
niptères, qui ne se compose que d'un genre, n'étant 
fondé que sur un des deux caractères qui constituent 
cette grande classe, pouvait seul en être écarté. 

(1) De B l a i n v i l l e . Dictionnaire des sciences naturelles. 
1 8 4 0 . I n - 8 " , S u p p l é m e n t , t . I , p . 2 1 3 . 

(2) Histoire naturelle des Insectes-Aptères, t o m e I , p . 8 . 
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Au reste, M. Duméril, qui fut un des premiers 
coopérateurs de Cuvier, dans ses travaux anatomi-
ques, et qui se distingue surtout par son esprit judi
cieux et méthodique, n'a jamais admis cette classe 
des Arachnides et a toujours conservé intacte, dans sa 
méthode entomologique la classe, des Insectes aptè
res de Linné (1). 

M. Brandt (2) qui écrivait avant le dernier tra
vail de M. Newport, conclut que par suite des re
cherches anatomiques de M. Treviranus, on doit à 
l'exemple de Linné réunir dans la même classe les 
insectes Hexapodes, les Arachnides et les Crustacés : 
« Il n'y a pas de doute, dit-il, que par cette méthode 
d'arrangement, la classification serait simplifiée, et 
en même temps basée sur des caractères anatomiques 
et physiologiques communs. On peut même avancer 
que, en suivant une telle marche, nous obtiendrons 
des divisions plus analogues aux classes bien établies 
d'autres animaux, et fondées également sur des dif
férences anatomiques, comme les classes des ani
maux vertébrés, dont le principe de classification est 
accepté par tous les naturalistes (3). » 

Cependant nous pensons que la classe des Crusta
cés est fondée sur de bons caractères, et doit être 
séparée des insectes pour former une classe à part. 
Cette classification me paraît être de la nature de 
celles que M. Brandt signale comme étant acceptées 
par tous les naturalistes. 

(1) D u m é r i l , Considérations générales sur la classe des 
Insectes, 1 8 2 3 . I n - 8 ° , p . 1 5 7 e t 2 3 3 . 

(2) J . - F . B r a n d t , Recueil de mémoires relatifs à l'ordre 
des Insectes Myriapodes. P é t e r s b o u r g , 1 8 4 1 . I n - 8 " , p . 3 . 

(3) J - F . B r a n d t , ibid., p . 5 , e t c . 
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Il n'en est pas de même des Arachnides, et encore 
moins des Myriapodes, dont on a proposé aussi la 
séparation d'avec les insectes pour en former une 
classe particulière. 

M. Brandt a montré par combien de rapports 
les Myriapodes tenaient aux différents ordres des 
Aptères - acères , aux Dicères - hexapodes aptè
res , et enfin à certaines classes des Insectes ailés ; 
et que par conséquent ils ne pouvaient être sé
parés des Insectes, et constituer une division tran
chée dans le règne animal. Les rapports d'affinité 
qui existent par les organes de la manducation, et 
ceux du mouvement, entre les Crustacés, les Anné-
lides et certains ordres de Myriapodes, rapprochent 
ceux-ci des deux divisions du règne animal que nous 
venons de mentionner, sans les séparer de la grande 
division des Insectes ailés auxquels ils s'unissent par 
l'ordre des Aphaniptères. Ces derniers, par leurs mé
tamorphoses, s'éloignent fortement des autres ordres 
de la division à laquelle ils se trouvent attachés par 
la privation des ailes. Mais c'est en vain que nous 
nous efforcerions d'établir entre nos divisions une sé
rie continue des êtres; cette série n'existe pas. En 
voulant exprimer d'une manière absolue, par nos no
menclatures, tout ce qui différencie la nature des êtres 
que nous réunissons sous des noms semblables, la syn
thèse nous échappe, et les deux conditions indispen
sables de la méthode , concision et clarté, disparais
sent , pour ne plus laisser place qu'à une incohérente 
complication, qui est l'absence de toute méthode. 

Paris, ce 27 mai 18U. 
B»a WALCKEJMAER. 
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H I S T O I R E N A T U R E L L E 

DES 

INSECTES APTÈRES. 

O R D R E I I . 

PHRYNÉIDES. 

C é p h a l o t h o r a x d ' u n e s e u l e p i è c e e n d e s s u s , p o u r v u 

d ' u n e l a n g u e t t e s t y l o ï d e e n d e s s o u s . 

A J b d o m e n p é d i c u l e , d i s c o ï d e , d e d i x a n n e a u x , s o u 

v e n t b o u t o n n é à s o n e x t r é m i t é , m a i s d é p o u r v u d ' a p 

p e n d i c e s g é n i t a u x e n f o r m e d e p e i g n e . 

M â c h o i r e s e t p a l p e s m o n o d a c t y l e s , t e r m i n é s p a r 

u n e g r i f f e ; l e s p a l p e s p l u s o u m o i n s l o n g s , é p i n e u x s u r 

l e b r a s , l ' a v a n t - b r a s e t l a m a i n . 

J a m b e e t t a r s e d e l à p r e m i è r e p a i r e d e p a t t e s , d é 

c o m p o s é e s e n u n g r a n d n o m b r e d e p e t i t s a r t i c l e s , f o r t 

g r ê l e s e t flagelliformes ; t a r s e s d e s a u t r e s p a t t e s t r i a r -

t i c u l é s à d e u x o n g l e s . L a j a m b e d e d e u x a r t i c l e s a u x 

d e u x i è m e e t t r o i s i è m e p a i r e s d e p a t t e s ; d e t r o i s à l a 

q u a t r i è m e . 

H u i t y e u x : d e u x t r è s - r a p p r o c h é s , s u r l a l i g n e m é 

d i a n e , p r è s l e b o r d a n t é r i e u r d u c é p h a l o t h o r a x e t t r o i s 

b i l a t é r a l e m e n t , e n t r i a n g l e , à l a h a u t e u r d e s p a t t e s 

d e l a s e c o n d e p a i r e . 

^ R e s p i r a t i o n p u l m o n a i r e . 

A n u s t e r m i n a l . 
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L ' a n u s d e s P h r y n e s e s t o u v e r t à l ' e x t r é m i t é d e l ' a b 

d o m e n e t c o u v e r t d ' u n p e t i t o p e r c u l e . L e u r a p p a r e i l 

g é n i t a l s ' o u v r e s o u s u n e p i è c e é c a i i l e u s e d u c o m m e n 

c e m e n t d e l ' a b d o m e n ^ à la p a r t i e i n f é r i e u r e d e c e l u i - c i . 

Q u a n t a u x i m p r e s s i o n s b i l a t é r a l e s d e s a r c e a u x i n f é 

r i e u r s d e l ' a b d o m e n , e l l e s n e n o u s o n t p a s p a r u p e r 

f o r é e s . L ' a b d o m e n s e c o m p o s e e n d e s s o u s d e d i x 

a r t i c l e s e n c o m p t a n t c e l u i q u i s e r t d ' o p e r c u l e . 

G e n r e P H R Y N E . {Phrjnus.) 

L e s P h r y n e s s o n t d e s c o n t r é e s c h a u d e s d u g l o b e . I l 

y e n a d o n t l e c o r p s a 0 , 0 4 d e l o n g u e u r , e t c o m m e 

l e u r s p a l p e s e t l e u r s p a t t e s a n t é r i e u r e s o n t h a b i t u e l 

l e m e n t b e a u c o u p d e d é v e l o p p e m e n t , l e u r v o l u m e p a 

r a î t e n c o r e p l u s c o n s i d é r a b l e q u ' i l n ' e s t , e t l e u r a s 

p e c t a q u e l q u e c h o s e d e r e p o u s s a n t . 

C e s a n i m a u x n e c o n s t i t u e n t q u ' u n s e u l g e n r e d o n t 

o n d o i t l a d i s t i n c t i o n à O l i v i e r ( 1 ) . F a b r i c i u s l e s 

m e t t a i t a v e c l e s T é l y p b o n e s d a n s s o n g e n r e Taren-
tula. L i c h t e n s t e i n e t H e r b s t e n o n t d o n n é la m o 

n o g r a p h i e s o u s l e n o m d e Phalangium, e t e n l e u r 

a d j o i g n a n t e n c o r e l e s T é l y p b o n e s . L e m o t Hhax a 

d a n s H e r m a n n u n e s i g n i f i c a t i o n a n a l o g u e , e n y a j o u 

t a n t t o u t e f o i s l e s G a l é o d e s . M . V a n d e r I l o e v e n , 

d a n s l e m é m o i r e q u e n o u s c i t o n s e n n o t e e t q u i a 

p o u r t i t r e Bijdragen tôt de Kennis van het gestacht 
Phrynus, d o n n e d e s r e n s e i g n e m e n t s s u r l e s P h r y n e s , 

d o n t n o u s r e g r e t t o n s d e n ' a v o i r p u s u f f i s a m m e n t p r o 

fiter à c a u s e d e la l a n g u e d a n s l a q u e l l e i l s s o n t é c r i t s . 

(I) T Á R E N T E L A , Fabr. ; Phalangium, Licht. et Herbst, Natursysîem 
der ungejlugelten-insekten ,/nsc. i , p. 65, 1797 ; in~4 av. pl. (moins 
le Ph. caudatum). .— R H A X , Herm. 3 Mèm. tiptéral., p. ï 3 . — PHUYHUS, 

Olivier, I7g3 ; LatreiUe, Genera lus.; Van der Hoeven, Jftjdschrift 
voor nal. gesch. en physiol., 1842, p. 68. 
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1"- Sec t ion . Phrynes à palpes grêleg. 

1. P h b t n b l e n é e . (Phrynus lunatus.) 

Cépha lo thorax l a r g e , ap la t i , l u n u l e , un peu t r o n q u é a n t é r i e u 

r emen t , é c h a n c r é en a r r i è r e ; son b o r d m a r g i n é , si ce n 'es t e n 

avant O ù il est r u g u e u x ; m â c h o i r e s r approchées , l eu r p r e m i e r 

ar t ic le g r a n d , ova la i re , m a r q u é en dessous d ' une c a r è n e v e l u e ; 

son c roche t d i r igé vers le ven t r e et d r o i t ; pa lpes t rès- longs , 

pourvus de g randes ép ines à l ' ex t rémi té t e r m i n a l e d e l 'avant-

b r a s s e u l e m e n t ; a b d o m e n s u b p é d i c u l é , avec un pe t i t bou ton 

t e rmina l . L o n g u e u r d u c o r p s , 0 , 0 3 3 ; d u p a l p e , 0 ,095 . 

Species aranei perquam rara, Seba , The». I V , p l . 99 , f. 1 3 . 

— Phalangium lunatum, F a b r . , Spec. ins., I , 549 , n° 9 . — 

L i c h t . e t flerbst, Natursystem der ungeflugenten ins., pha

langium, p . 7 1 , p l . 3 . 

D 'après L ich tens t e in et H e r b s t , cet insecte vit en A m é r i q u e . 

Le Brilish Muséum en possède u n qu i est é t ique té comme o r i g i 

n a i r e d u Benga le . 

2 . P h k t « e g b a n d i e u s e . (Phrynus scaber.) 

Céphalothorax p lus la rge q u e l ' abdomen , échanc ré en a r 

r i è re , a r r o n d i en a v a n t , couve r t de pet i tes a spé r i t é s peu a p p a 

r en t e s , mais u n p e u p lus fortes q u e celles de l ' a b d o m e n ; cuisses 

ga rn i e s de tube rcu le s s u b é p i n e u x ; pa lpes a l longés à t ube rcu l e s 

é p i n e u x plus forts q u e ceux des pat tes , r égu l i è r emen t r angés e n 

l ignes ; trois ou q u a t r e ép ines au b o r d s u p é r i e u r , et deux a u 

b o r d in fé r ieur de la base d u b ra s ; a v a n t - b r a s t e r m i n é en dessus 

par d e u x g randes ép ines p r e s q u e aussi l ongues q u e la m a i n e t 

den t icu lées à l eur b o r d i n fé r i eu r , et , a u b o r d i n t e r n e , p a r d e u x 

épines p lu s pe t i t e s e t d i v e r g e n t e s ; a r t i c le t e r m i n a l du pa lpe 

t r i furqué ; son épine m é d i a n e la p lus for te , p o r t a n t l ' o n g l e , q u i 

est velu en dessous ; la s u p é r i e u r e c o u r b é e e t l ' in fér ieure ou la 

plus pet i te d e n t i c u l é e vers sa base . — L o n g . : co rps , 0 , 0 2 0 ; . 

p a l p e , 0 ,070. 

Cette desc r ip t ion est faite d ' ap rè s u n exempla i r e des î les Se -

chel les . Nous avons v u au m u s é e C h a t h a m , u n e p h r y n e donnée 

comme de Maur i ce et qu i nous pa ra î t de m ê m e espèce . 

3 . P h h t n e c u e i h a c a n t h e . [Phrynus cheiracanthus.) 

Céphalothorax reniforme ; l ' abdomen en port ion d 'e l l ipse ; 
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cou leu r r o u x - b r u n foncé, p lu s n o i r â t r e su r les par t ies an t é r i eu re s 

et a u x p a l p e s ; pa lpes longs et grê les , p lus ép ineux que dans 

l 'espèce p récéden te ; deux r a n g s d ' ép ines (neuf ou dix) aiguës e t 

fortes sur le bord an té r ieur d u b ra s dans ses t ro is de rn i e r s t iers ; 

de semblab les épines su r la seconde moi t i é de l ' avan t -b ras , 

disposées d e m ê m e et en m ê m e n o m b r e ; q u e l q u e s - u n e s de ces 

épines longues de cinq l ignes ; la main a c inq ou six épines ; 

p ropor t ions et tai l le d u Phr. lunatus ; p r e m i è r e p a i r e d e pa t tes 

t r è s - g r ê l e . 

Phrynus cheirac., P . Ge rv . , Brit. Muséum, 1 8 4 2 ; id., 

Soc. Philom. de Paris, in Journal l'Institut, 1842, p . 72 . 

LeBritish Muséum possède trois exempla i res de ce t te espèce 

p r i s à D e m e r a r a , en G u y a n e ; il les doi t à M . B o w e r s . M. J u s t i n 

Goudot en a r a p p o r t é un t r è s - b e a u d e Colombie , e t dont le 

corps a 0 ,035 ; avan t -b ras , 0 ,040 ; pa r t i e filiforme de la p r e m i è r e 

p a i r e d e pa t t e s , 0 ,20 . 

2° Sect ion. Phrynes d palpes de longueur moyenne, 

4 . P h r y n e d e G h a y . {Phrynus Grayi.) 

Cépha lo tho rax en c œ u r r a c c o u r c i , à é c h a n c r u r e pos té r ieure ; 

cou l eu r géné ra l e b r u n - c a n n e l l e ; pa t t es anne l ée s de plus c l a i r ; 

dessous de l ' a b d o m e n ponc tué de la m ê m e te inte ; b r a s u n p e u 

moins long p ropo r t i onne l l emen t que dans les espèces p r é c é 

d e n t e s ; h u i t ou d ix ép ines en a igu i l lon p lacées su r d e u x r a n g s 

à son bo rd a n t é r i e u r ; des ép ines semblables sur l ' avant -bras à 

p a r t i r de la fin d e son p r e m i e r t i e r s , en m ê m e n o m b r e e t plus 

g r a n d e s vers la ma in ; t ro is fortes épines à celle-ci e t e n t r e elles 

d e u x ou trois p lu s pe t i t e s . Cet te espèce app roche d u Phrynus 

palmahis pou r la forme d u corps , ma i s ses pa lpes sont p lus 

grê les . Corps : 5 l ignes (0 ,011) ; b r a s : 4 l ignes ; avan t -b ras : 4 l i 

gnes . 

Phr. Grayi, P . GcTv.,British Muséum, 1842 ; i d . , Société 

Philomatique de Paris, injourn. VInstitut, 18'<2, p . 72 . 

M. C u m i n g a découver t ce t te espèce à Mani l le . (Iles Ph i l i p 

pines) . 

5 . P i i h y i n e m o y e n n e . [Phrynus médius.) 

Pa l pe s p lus cour t s q u e dans l 'espèce p r é c é d e n t e ; le b ras et 

l ' a v a n t - b r a s garnis à l eu r b o r d a n t é r i e u r de pet i tes épines 
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i n é g a l e s ; trois g r andes épines à l ' ex t r émi té t e rmina le de l 'avant-

b r a s ; u n e forte ép ine assez c o u r t e e t u n e a u t r e un peu plus l o n 

g u e sur la m a i n ; sa pointe onguèa l e s u b t r i a n g u l a i r e , ve lue en 

d e d a n s ; un aiguil lon s t e r n a l ; a b d o m e n un peu a l longé ; cou leu r 

généra le b r u n e ; pa t tes m a r q u é e s d e bandes transversales p lus 

claires . 

Phalangium médium, L i c h t . e t H e r b s t , loco « j . , p - 7 7 , 

p l . 4 , f . 1 . 

Le British Muséum possède u n exempla i r e de ce l te espèce 

signalé c o m m e é t a n t d u Brés i l . 

6. P h r y n r r é n i f o r m e . (Phrynus reniformis.) 

(P l . 2 3 , f i g . 1 0 

Cépha lo thorax u n peu convexe , r én i fo rme , c ' e s t - à -d i re d e m i -

c i rcu la i re en avant e t èchanc rè en a r r i è r e ; abdomen oblong, c o n 

vexe , ses a n n e a u x m a r q u é s chacun d 'une p a i r e de taches p o n c -

t iformes ; que lques ép ines au b ras ; d ' a u t r e s , p lus n o m b r e u s e s e t 

p lus fortes à l ' a v a n t - b r a s ; des tube rcu le s pi l ifères sur la p r e 

miè re p a i r e de p a t t e s ; cuisses zonèes de plus clair que le co rps . 

Tarantulœ species, B r o w n , Jam., 409 , p l . 2 , f. 3 . — Pha-

langii spec, Gronov . , Zooph., 9 3 5 . -— Cancellus araneoïdes , 

P e t i v e r , Peteriog., p l . 2 0 , f. 12. — Phalangium réniforme, 

P a l l . , Spicil. zool., fasc. I X , p . 43 , p l . 3 , f. 3 . — Phal. renif. 

Lich t . e t H e r b s t . , loco cit., p . 7 9 , p l . 5 , f. 2 . 

L e British Muséum possède u n exempla i r e d e ce t t e espèce 

qui v ient d u Brés i l . 

I l paraî t d o u t e u x q u e le Phrynus reniformis, D u g è s , I c o n o g r . 

du R è g n e a n i m a l de C u v i e r , Arachn., p l . 16 , soit le vrai reni

formis. 

7 . P h r y n e v a r i é e . (Phrynus variegatus.) 

Céphalo thorax co rd i fo rme , à pe ine p lus l a rge que l o n g , de 

couleur f e r rug ineuse , var ié d e b r u n ; a b d o m e n j a u n e f e r rug ineux , 

varié de b r u n ; un i fo rme en des sous ; b r a s por tan t trois ép ines 

à son extrémité t e r m i n a l e ; a v a n t - b r a s s u b p r i s m a t i q u e , den t icu lé ; 

cuisses zéb rée s ; pa lpes e t pa t t es c i r rh i fo rmes f e r r u g i n e u x ; l o n 

g u e u r d u corps, 5 l ignes ^ (0,013) : d u pa lpe , 7 l ignes (0, 016). 

Phr. var., Pe r ty , Delectus anim., p . 200 , p l . 3 9 , f. 10. 

T r o u v é près le Qeuve des A m a z o n e s . M . P e r t y fait r e m a r q u e r 

qu'il n 'a pu voir q u e six y e u x sur le Phrynus variegatus o b -
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serve par lui ; deux y e u x en avant su r u n tubercu le m é d i a n , et 

de c h a q u e côté d e u x a u t r e s t rès - rapprochés e n t r e eux . Des P h r y -

n e s , t rès-voisines de cel le ci ou m ê m e i d e n t i q u e s , nous en ont 

p résen té le m ê m e n o m b r e q u e les a u t r e s . 

8. P h r y n e p a l m é e . [Phrynus palmatus.) 

Cépha lo tho rax r én i fo rme , g r a n u l e u x , à g ranulesp i l i fè res , ainsi 

que c e u x de l ' abdomen ; celui-ci ovala i re , d é p r i m é ; a v a n t - b r a s 

l isse, renflé , u n p e u r ami fo rme , à c inq den t s a i g u ë s ; deux épines 

basi la i res de chaque côté d u c roche t d igi ta l . 

Phalang. palm., L i c h t . et l l e r b s t , loco cit., p . 8 2 , p l . 4 , 

f. 2 . 

Cet te P h r y n e habi te les Ant i l l e s ; le British Muséum en pos 

sède un individu p r i s à l'île de Sa in t -Chr i s tophe . 

9 . P i h y n k d e W h i t e . [Phrynus Whitei.) 

E s p è c e voisine d e la p récéden te pa r sa tai l le et sa forme, mais 

n ' ayan t pas c o m m e elle sur le cépha lo tho rax , a u bo rd pos té r i eu r 

des a n n e a u x de l ' abdomen et su r les pa t t e s , de n o m b r e u x t u b e r 

cules mi l i a i rcs p i l i f è r e s ; ca rac t è re dont elle offre s e u l e m e n t 

que lques faibles ind ica t ions : ces t u b e r c u l e s , d ' a i l l eu r s plus p e 

t i ts e t vis ibles aux pa t tes s eu lemen t ; c épha lo tho rax m a r q u é b i 

l a t é r a l e m e n t de pet i tes ra ies c la i res a u n o m b r e de trois ; ses a n 

gles l a t é r aux pos t é r i eu r s p lus émoussés ; cou l eu r généra le r o u x -

b r u n ; les pet i tes l ignes d u c é p h a l o t h o r a x , des taches en carrés 

longs e t b i la téra les s u r la face s u p é r i e u r e d e l ' abdomen et les 

zéb ru res des pa t tes de cou leu r acajou p lus c la i re ; u n e tache pâle 

a u b o r d i n t e r n e des y e u x l a t é r a u x ; d u pâle en zone i r régu l iè re 

a u p o u r t o u r du c é p h a l o t h o r a x ; s ix ép ines s u p é r i e u r e m e n t au 

b o r d a n t é r i e u r de l 'avant b r a s . L o n g u e u r du b ra s : 0,00G. 

Phrynus Whitei, P . G e r v . , British Muséum, 1 8 4 2 ; ii,., 

Bull. Soc. Philom. de Paris, l 8 4 2 ; / o u r n . l'Inst., 1842, p . 72. 

L ' exempla i r e d ' ap rès leque l nous avons décri t ce t te espèce a 

été r appor t é du Benga le p a r le géné ra l U a r d w i c k e . 

Phrynes fossiles. 

M. B r o n n {Lethœa, p . 8 1 1 ) c i t e , d ' ap rès M. Marce l de 

Se r re s , le gen re Phrynus pa rmi ceux q u ' o n a re t rouvés à l 'é tat 

fossile dans le gypse d ' A i x . 
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O R D R E I I I . 

SCORPIONIDES. 

L e s S c o r p i o n i d e s o n t p o u r c a r a c t è r e s e s s e n t i e l s l e u r s 

p a l p e s d i d a c t y l e s a i n s i q u e l e s m â c h o i r e s o u c h é l i c è r e s ; 

l e u r c é p h a l o t h o r a x d ' u n e s e u l e p i è c e e n d e s s u s , s a n s 

l a n g u e t t e i n f é r i e u r e , e t l e u r a b d o m e n m u l h - a r t i c u l é . 

U s o n t d e d e u x à d o u z e y e u x , d o n t u n e p a i r e s o u v e n t 

m é d i a n e , p l u s f o r t e q u e l e s a u t r e s . L e u r r e s p i r a t i o n 

e s t p u l m o n a i r e d a n s l e s g r a n d e s e s p è c e s , t r a c h é e n n e 

d a n s l e s p e t i t e s ( les P i n c e s ) . 

U s s e p a r t a g e n t e n t r o i s g e n r e s , s u i v a n t q u ' i l s 

o n t : 

L ' a b d o m e n s a n s p e i g n e s g é n i t a u x e t s u p p o r t a n t 

e n a r r i è r e u n e q u e u e s é t i f o r m e ; c e s o n t l e s T é l y -

j p h o n e s ; 

L ' a b d o m e n p o u r v u d é p e i g n e s g é n i t a u x , d ' a p p a r e n c e 

c a u d i f o r m e d a n s s e s c i n q d e r n i e r s a r t i c l e s e t s u p p o r 

t a n t u n e v é s i c u l e a i g u i l l o n n é e v é n é n i f è r e ; c e s o n t l e s 

S c o r p i o h s ; 

L ' a b d o m e n s a n s p e i g n e , n u l l e m e n t c a u d i f o r m e e t 

s a n s a i g u i l l o n n i q u e u e a p r è s f a n u s ; c e S o n t l e s P i n c e s 

o u G h é l i f e r s . 

A p a r t l e s T é l y p h o n e s , q u ' o n a p e n d a n t l o n g t e m p s 

r é u n i s d a n s u n m ê m e g e n r e a v e c l e s P h r y n e s , l e s O c -

t o p o d e s S c o r p i o n i d e s q u e n o u s p l a ç o n s d a n s c e t o r d r e 

o n t é t é p r e s q u e c o n s t a m m e n t r é u n i s d a n s u n m ê m e 

g r o u p e . A r i s t o t e a p p e l l e l e s C h é l i f e r s d e s S c o r p i o n s 

s a n s q u e u e , e t l e v u l g a i r e n e l e s d é s i g n e p a s a u t r e 

m e n t d e n o s j o u r s . C ' é t a i t a u s s i la m a n i è r e d e v o i r d e 
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O l i v i e r , d e L a m a r c k e t d e L a t r e i l l e d a n s l e u r s p r e m i e r s 

o u v r a g e s . M a i s d e p u i s l o r s , l a g r a n d e i m p o r t a n c e q u e 

d e u x d e c e s n a t u r a l i s t e s é m i n e n t s o n t a c c o r d é e a u x 

c a r a c t è r e s d e la r e s p i r a t i o n a c o n d u i t l e d e r n i e r à p l a 

c e r d a n s d e u x o r d r e s d i f f é r e n t s d e l a c l a s s e d e s A r a c h n i 

d e s l e s s c o r p i o n s q u i o n t d e s p o u m o n s , e t l e s C h é l i f e r s 

q u i s o n t t r a c h é e n s . N o u s n e c r o y o n s p a s d e v o i r e n 

f a i r e a u t a n t , e t n o t r e m a n i è r e d e v o i r a p o u r e l l e l ' a u 

t o r i t é d e M M . d e B l a i n v i l l e , L e a c h , e t c . I l r e s t e d ' a i l 

l e u r s p l u s i e u r s r e c h e r c h e s i m p o r t a n t e s à f a i r e , e n 

a n a t o m i e e t e n p h y s i o l o g i e , p o u r r é s o u d r e c o m p l è t e 

m e n t c e t t e q u e s t i o n . 

I. 

T É L Y P H O N E S . 

I l s n e c o m p r e n n e n t q u ' u n s e u l g e n r e . 

G e n b e T É L Y P H O N E . [Teljphonus.) ( 1 ) . 

Y e u x h u i t ; d e u x e n u n e p a i r e e n a r r i è r e d u c h a p e 

r o n ; t r o i s p l u s p e t i t s o u o c e l l e s d e c h a q u e c ô t é d u 

c é p h a l o t h o r a x , d e r r i è r e l a b a s e d e s m a n d i b u l e s . 

M â c h o i r e s o u p r e m i è r e p a i r e d ' a p p e n d i c e s , f o r m a n t 

u n e p e t i t e m a i n o u c h é l i c è r e d i d a c t y l e . L e d o i g t m o 

b i l e l e p l u s g r a n d , v e l u a i n s i q u e l e d o i g t fixe. L a 

p i n c e s e u l e e n d u r c i e . 

P a l p e s , o u m i e u x d e u x i è m e p a i r e d ' a p p e n d i c e s , d i 

l a t é s e n d e s s o u s à l a h a n c h e , q u i e s t é p i n e u s e e n a v a n t 

e t f a i t l 'of f ice d e l è v r e i n f é r i e u r e ; à trochanter é p i 

n e u x , r e m p l i s s a n t l e s f o n c t i o n s d e m a n d i b u l e s ; à cuisse 

( i ) Voyez le genre Phryne , p. a. T e l y p h o n u b , Lal., Hiit. nai. 
des Crust. et des Ins., t. VII, p. l3o ; 1804. — H, Lucas, Majj. de 
toolag., cl. VIII; i835. 
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s i m p l e ; à jambe o u b r a s s p i n i f è r e ; à carpe o u t a r s e 

d i d a c t y l e , l e d o i g t e x t é r i e u r é t a n t m o b i l e s u r l ' a u t r e . 

P a t t e s , o u t r o i s i è m e à s i x i è m e p a i r e d ' a p p e n d i c e s , 

n ' e n t r a n t p o u r a u c u n e d e l e u r s p a r t i e s d a n s l a f o r m a 

t i o n d e la b o u c h e . 

L a p r e m i è r e p a i r e g r ê l e , é t r o i t e m e n t a r t i c u l é e e n t r e 

la d e u x i è m e p a i r e d ' a p p e n d i c e s m a n d u c a t o i r e s e t l a 

p a i r e s u i v a n t e d e p a t t e s . S a j a m b e l o n g u e , l e t a r s e 

a n t e n n i f o r m e , à p r e m i e r a r t i c l e a u s s i l o n g q u e l a 

j a m b e , e t l e s a u t r e s , a u n o m b r e d e h u i t , n ' é g a l a n t p a s 

e n s e m b l e l e p r e m i e r ; p o i n t d ' o n g l e . 

L e s a u t r e s p a i r e s p r o p r e s à l a c o u r s e , à t a r s e s d e 

c i n q a r t i c l e s d o n t l e p r e m i e r d é p a s s e e n l o n g u e u r l e s 

q u a t r e a u t r e s p r i s e n s e m b l e , e t d o n t l ' a v a n t - d e r n i e r 

e s t l e p l u s p e t i t d e t o u s , l e t r o i s i è m e l e p l u s g r a n d , 

e t l e s d e u x i è m e e t c i n q u i è m e é g a u x ; d e u x o n g l e s 

t e r m i n a u x . 

C o r p s : Céphalothorax d ' u n e s e u l e p l a q u e e n d e s s u s 

c o m m e d a n s l e s S c o r p i o n s , p r é s e n t a n t e n d e s s o u s u n e 

p i è c e e n c o i n e n t r e l e s h a n c h e s d e l a d e u x i è m e p a i r e 

d ' a p p e n d i c e s m a n d u c a t o i r e s e t l e s d e u x p r e m i è r e s 

p a i r e s d e p a t t e s ; u n e a u t r e p i è c e d i s p o s é e e n s e n s i n 

v e r s e e x i s t e e n t r e l e s h a n c h e s d e l à q u a t r i è m e p a i r e d e 

p a t t e s , abdomen o v a l a i r e - a l l o n g é , c o m p o s é d e h u i t 

a n n e a u x d a n s s a p a r t i e é l a r g i e ; a y a n t e n d e s s u s u n e 

d o u b l e s é r i e d ' i m p r e s s i o n s s t i g m a t i f o r m e s ( u n e p a i r e 

s u r c h a q u e a r c e a u ) a i n s i q u ' e n d e s s o u s s u r l e s q u a t r e , 

c i n q , s i x e t s e p t i è m e a r c e a u x ; c e l l e s - c i c o r r e s p o n d a n t 

a u x o u v e r t u r e s p u l m o n a i r e s d e s S c o r p i o n s , m a i s i m 

p e r f o r é e s . U n appendice caudiforme à l ' e x t r é m i t é d e 

l ' a b d o m e n , c o m p o s é d ' u n g r a n d n o m b r e d e p e t i t s a r t i 

c l e s a s s e z s e m b l a b l e s à c e u x d u t a r s e d e la p r e m i è r e 

p a i r e d e p a t t e s , m a i s p l u s p e t i t s e t s u p p o r t é s p a r u n e 
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1 0 SCORPIONIDES. 

b a s e d e t r o i s p e t i t s a r t i c l e s p o s t - a b d o m i n a u x , r é p o n 

d a n t à l a p a r t i e u r o ï d e d e s S c o r p i o n s . A u b o r d t e r m i 

n a l d u t r o i s i è m e d e c e s a r c e a u x e t à s a f a c e i n f é r i e u r e 

e s t p e r c é Yanus. 
L e p r e m i e r d e s a r c e a u x i n f é r i e u r s d e l ' a b d o m e n e s t 

e n f o r m e d ' é c a i l l é , l i b r e à s o n b o r d p o s t é r i e u r . S o u s 

l u i s ' o u v r e n t l e s organes génitaux. L e s d e u x a r c e a u x 

s u i v a n t s s o n t p e u c o n s i d é r a b l e s . 

L e s T é l y p h o n e s v i v e n t d a n s l ' A m é r i q u e c h a u d e e t 

d a n s l ' I n d e , p r i n c i p a l e m e n t d a n s l e s î l e s d e J a v a , M a 

n i l l e , e t c . O n i g n o r e l e u r s h a b i t u d e s , e t i l s s e m b l e n t 

n ' a v o i r a u c u n o r g a n e v é n é n e u x , b i e n q u e d a n s l e s 

p a y s o ù o n l e s t r o u v e o n l e s r e d o u t e b e a u c o u p . L e u r 

r e s s e m b l a n c e e x t é r i e u r e a v e c l e s S c o r p i o n s e n e s t 

p e u t - ê t r e la s e u l e c a u s e . 

O n t r o u v e à l e u r é g a r d d a n s l e Journal de Physique 
p o u r 1 7 7 7 , a l o r s r é d i g é p a r l ' a b b é R o z i e r , u n e n o t e 

s u r u n T é l y p h o n e d e l a M a r t i n i q u e q u e n o u s c r o y o n s 

d e v o i r r e p r o d u i r e e n n o t e ( 1 ) . 

( l ) • L'Insecte qu'on a représenté figure 3 approche du genre de 
l'Hépa ou Scorpion aquatique plus que d'un autre genre. Il a les an
tennes en forme de pinces de Crabe ; sa trompe est recourbée en 
dessous. Il a quatre pattes. Ce caractère appartient à l'Hépa , mai* ce 
dernier n'a point d'ailes. Nous ayons T U quinze ou vingt individus de 
même espèce et de grosseur différente. Aucun de ces individus n'avait 
d'ailes ni de ces rudiments qu'on voit aux larves, et qui indiquent qu'il 
aurait poussé des ailes. D'ailleurs l'Hépa vit dans l'eau et notre Insecte 
est terrestre. Il nous parait donc approcher de rès-près de l'Hépa, et 
cependant en différer. Nous laissons aux nomenclateurs à décider s'il 
doit être compris dans le même genre , ou s'il en diffère assez pour 
qu'on en doive faire un genre à part Il a été envoyé de la Martini
que , où on lui donne le nom de Vinaigrier, à cause qu'il répand une 
odeur acide. On a appris qu il se trouvait sous les pierres a terre dans 
les lieux humides. C'est tout ce que nous savons de son histoire , etc. 
11 est brun, etc. • ( ûbserv. sur la physique et l'hisi. nat., t. IX , 
p. 468 ; 1777. ) 
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( i ) v i l , j3o. 

C e s a n i m a u x s o n t - i l s o v i v i p a r e s o u o v o v i p a r e s - , c 'es t 

c e q u e n o u s n e p o u r r i o n s d é c i d e r , q u o i q u e la s e c o n d e 

o p i n i o n n o u s p a r a i s s e p l u s p r o b a b l e , d u m o i n s p o u r 

l ' e s p è c e d e M a n i l l e . D e u x j e u ' n e s s u j e t s q u e n o u s 

a v o n s v u s a v e c l e u r m è r e n ' e n d i f f é r a i e n t q u e p a r u n e 

t a i l l e m o i n d r e e t u n e c o l o r a t i o n b e a u c o u p p l u s p â l e . 

L ' e s p è c e l a p l u s a n c i e n n e m e n t c o n n u e d e c e g e n r e 

e s t c e l l e d e s î l e s i n d i e n n e s . O n e n a f a i t d ' a b o r d u n e 

e s p è c e d e Phalangium .- P h . caudatum, p u i s F a b r i c i u s 

l'a r a p p o r t é e , a i n s i q u e l e s P h r y n e s , à s o n g e n r e 

Tarentula, q u i r é p o n d a u g e n r e Rhax d ' H e r m a n n , 

m o i n s l e s G a l é o d e s o u S o l p u g e s q u e c e d e r n i e r l u i 

r é u n i s s a i t à t o r t . 

D è s 1 8 0 4 , L a t r e i l l e , d a n s s o n Histoire naturelle, 
des Crustacés et des Insectes ( 1 ) , a f a i t d u Phalan
gium caudatum u n g e n r e p a r t i c u l i e r s o u s l e n o m d e 

Teljphonus. L a p l a c e q u ' i l l u i a s s i g n e d a n s l a s é r i e 

d e s A r a c h n i d e s e s t a u p r è s d e s S c o r p i o n s e t d a n s l a 

m ê m e f a m i l l e q u e c e u x - c i . 

L e m o t Tèlyphone s i g n i f i e e n g r e c qui tue; i l p a r a î t , 

d i t L a t r e i l l e , a v o i r é t é d o n n é a u x S c o r p i o n s p a r q u e l 

q u e s a u t e u r s . 

D a n s l a p a r t i e e n t o m o l o g i q u e d u Règne animal d e 

G . C u v i e r e t d a n s s o n Cours d'Entomologie , L a t r e i l l e 

s i g n a l a i t t r o i s e s p è c e s d e c e g e n r e : l e T è l y p h o n e a n 

c i e n n e m e n t c o n n u , u n a u t r e d u B r é s i l e t u n t r o i s i è m e 

d e l a M a r t i n i q u e ( c e l u i d u Journal de Physique). 
M . H . L u c a s a d e p u i s l o r s e n t r e p r i s la m o n o g r a p h i e 

d u g e n r e T è l y p h o n e , e t p o r t é à s i x l e n o m b r e d e s e s 

p è c e s q u i s 'y r a p p o r t e n t . T r o i s r e p o s e n t m a l h e u r e u s e 

m e n t s u r d e s e x e m p l a i r e s d o n t o n n e c o n n a î t p a s la p a t r i e 
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(Téléphonas rufipes, angustus e t spinimanus, L u c ) . 
L a q u a t r i è m e e s t d e J a v a [T. rufimanus, L u c ) c o m m e 

l ' e s p è c e a n c i e n n e m e n t c o n n u e ( T. caudatus ) , e t l a 

s i x i è m e , q u i e s t l a p l u s g r a n d e , p r o v i e n t d u M e x i q u e 

(T. giganteus, L u c . ) ; n o u s c o m m e n c e r o n s p a r c e t t e 

d e r n i è r e . 

T é l y p h o n k g é a n t . (Telyphonus giganteus). 

Boucl ie r d u c é p h a l o t h o r a x l è g è r e m e n t a p l a t i , g r a n u l e u x ; pa lpes 

a l longés , r o b u s t e s ; l e u r p r e m i e r ar t ic le p r é s e n t a n t i n fé r i eu remen t 

une épine hé r i s s ée de poils rougeâ t r e s ; le second m o i n s gros , 

p o u r v u a n t é r i e u r e m e n t d e c i n q é p i n e s e t i n f é r i e u r e m e n t d e d e u x ; 

le t ro is ième plus long q u e l a r g e , à d e u x é p i n e s don t u n e s u p é 

r i e u r e e t l ' au t re i n f é r i eu re ; le q u a t r i è m e p o u r v u s u p é r i e u r e m e n t 

à sa t e rmina i son d ' u n e forte ép ine ; le c i n q u i è m e , qui po r t e le 

do ig t m o b i l e , é g a l e m e n t t e r m i n é p a r u n e forte é p i n e ; a b d o m e n 

ovalai re ; face s u p é r i e u r e g ranu lée , à po in t s s t igmat i formes d e 

l ' abdomen b i e n m a r q u é s ; q u e l q u e s poi ls rougeâ t re s à la q u e u e . 

Telyph. gig., L u c a s , Mag. sool., c l . V I I I , p l . 8 , f. 9-10 

( 1 8 3 5 ) . 

E s p è c e d u M e x i q u e , r e m a r q u a b l e p a r sa taille q u i a t 

te in t 5 pouces ( 0 , 1 3 5 ) la q u e u e c o m p r i s e ; cou leur p r e s q u e 

n o i r e . 

TÉtVPHOWE DE LA M à H T I K I Q U E . 

L a t r e i l l e a p a r l é d e cet te espèce d ' a p r è s la note d e l ' abbé 

B.ozier d o n t nous avons r e p r o d u i t p lus h a u t u n ext ra i t : « J ' ava i s 

c r u d ' abo rd , d i t - i l d ans le T . V I I de son Hist. des Crust. et des 

Jf i« . ,p . 132 , que l 'on s 'é tai t t r o m p é su r la pa t r i e d e cet Insec te ; 

mais j e m e suis conva incu depu i s qu ' i l se t rouva i t dans l ' A m é 

r i q u e m é r i d i o n a l e , à C a y c n n e , a u x Ant i l l e s , quoiqu ' i l paraisse 

qu ' i l y soit r a r e . » 

T é l y p h o p ï e p o r t e h q u e c b . (Telyphonus caudatus.) 

Pinces p e u a l longées ; l e u r p r e m i e r a r t ic le a rmé a n t é r i e u r e 

m e n t d 'une l o n g u e é p i n e ; le second à c inq ép ines supér ieure

m e n t e t d e u x i n f é r i e u r e m e n t ; le t ro is ième lisse à sa par t ie 

s u p é r i e u r e et p o u r v u d ' u n e peti te ép ine à l ' infér ieure ; le q u a -
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t r l è m e ayan t à son e x t r é m i t é d e u x épines don t l ' an té r ieure la 

p lus longue ; a b d o m e n p e u a l longé , à points st igmatiformes d e 

sa face supé r i eu re p e u m a r q u é s . 

Scorpio africanus, Seba , Mus. I , p l . 7 0 , f. 7 8 . — Phalangii 

species, L i n n . , Mus. Lud. Vlr., 4 2 6 . — P h a l a n g i u m caudatum 

F a b r . , Entom. emend., I I , 433 s p . 2 ; id . Mantissa, I , 347, 8 ; 
Pal las , Spicil. zool., fasc.9,p. 30 , p l . 3 , f. l - 2 ; L i c h t . e t l l e r b s t , 

Naiursyst. des Ungeflugelten inseckten, p . 84 , p l . 5 , f. 2 . — 

Telyph. pro scorpio, L a t r . , Generacrust.—Telyph. caudatus, 

G u é r j n , lconoqr. arachn., p l . 3 , f. 3 ; Lucas , Monogr., pl . 9 , 

f. 1 ; D u g è s , Iconogr. du rég. anim., A r a c h n . p l . 15 , f. 1 1 . 

Ce T é l y p h o n e a au plus 15 l ignes (0,033) d e l o n g u e u r to ta le . 

On le t rouve à Java ainsi q u ' a u x î les Philippines e t à Timor. 

Sa cou leu r est d ' u n b r u n r o u g e très-foncé e n dessus , p lus clair 

en dessous . 

T é l y p h o . x e b u f i m a n e . (Telyphonus rufimanus.) 

( P l . 22 , fig. 5.) 

Cépha lo thorax à écusson ob tus e n avan t ; p inces des palpes 

c o u r t e s e t p r o p o r t i o n n e l l e m e n t assez robus t e s ; l eu r p r e m i e r 

ar t ic le t e r m i n é a n t é r i e u r e m e n t p a r u n e ép ine assez a iguë , p r é 

sen tan t à son côté i n t e r n e e t à sa base que lques poils rougeà t r e s ; 

le second à deux ép ines in fùr ieure inent et c i n q s u p é r i e u r e m e n t ; 

le t ro is ième m u t i q u e ; le q u a t r i è m e t e rminé en avan t pa r u n e 

forte épine ainsi que le c inqu ième ou le c a r p e . 

Telyph. rufimanus, L u c a s , Monogr. p l . 10 , f. 1. 

H a b i t e Java. Son c é p h a l o t h o r a x est no i r â t r e en dessus ; le 

p r e m i e r ar t ic le des pinces es t d ' u n roux c la i r ; le second e t le 

t ro is ième sont n o i r â t r e s ; le q u a t r i è m e et la m a i n sont r o u x foncé, 

couleur qu i se r e t r o u v e sur p r e s q u e tou t le res te du corps . L o n 

g u e u r to t a l e , 1 p o u c e (0 ,022) . 

T é l y p h o n e e u f i p b d b . {Telyphonus rufipes.) 

Écusson d u cépha lo thorax assez é t ro i t en a v a n t e t ap l a t i , p inces 

c o u r t e s ; u n e ép ine t r è s -a iguë à la pa r t i e a n t é r i e u r e de leur p r e 

m i e r article ; c inq supé r i eu res peti tes e t d e u x infér ieures au 

second ; u n e forte ép ine s u p é r i e u r e a u q u a t r i è m e ; points stig

mat i formes de l ' a b d o m e n peu a p p a r e n t s ; le p r emie r anneau 

t e r m i n é en dessus et en a r r i è r e p a r une pointe a r rond ie . 

Telyph. rufip., L u c a s , Monogr., p l . 9 , f. 2 . 
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' 4 S C O R F I O N I D E S . 

Patrie inconnue. La cou l eu r do ce t é lyphone approche d u 

rouge b r i q u e et passe au b r u n su r ce r ta ines par t ies . Longueur 

d u cépha lo tho rax et de l ' a b d o m e n , 11 l ignes (0,029). 

T é l y p h o n e é t r o i t . (Telyphonug anguslus.) 

(P l . 2 2 , fig. 6.) 

Cépha lo tho rax é t ro i t ; p inces cou r t e s ; leur p r e m i e r ar t ic le 

a r m é d ' u n e é p i n e à sa pa r t i e a n t é r i e u r e ; le second de c inq 

s u p é r i e u r e m e n t et de d e u x i n f é r i e u r e m e n t ; le t ro i s i ème lisse en 

dessus et a r m é d ' u n e seule ép ine en dessous ; le qua t r i ème 

pourvu a n t é r i e u r e m e n t d ' une ép ine complexe , et le c inqu ième h é 

r issé en avan t de deux pet i tes pointes ; a b d o m e n é t r o i t e t a l longé . 

Telyph. angustus, L u c a s , Monogr. p l . 10 , f. 3 . 

Patrie inconnue. Le s cou leu r s de ce t te espèce sont é g a l e 

m e n t peu var iées ; la p lu s r é p a n d u e est le b r u n ; les p inces son t 

rougeâ t r e s , d 'une te in te p lus c la i re en dessous q u ' e n d e s s u s . L o n 

g u e u r , 8 l ignes (0,018). 

T é l y p h o n e s p i m m a n b . (Telyphonus spinimanus.) 
( P l . 2 2 , fig. 7.) 

Écusson du c é p h a l o t h o r a x cour t e t s ' a r rondissant e n a r r i è r e ; 

p inces r e m a r q u a b l e s par l ' ép ine t e rmina le a n t é r i e u r e d u c i n 

q u i è m e a r t i c le qu i est den t e l ée ainsi que le bo rd i n t e r n e du 

doigt fixe; a b d o m e n rec t angu la i r e al longé ; que lques poils à la 

q u e u e . 

Telyph. spinim., L u c a s , Monogr. p l . 10, f. 2 . 

Patrie inconnue. Couleur r o u s s à t r e , avec d u j a u n e a u bord 

des a n n e a u x de l ' abdomen et sous ce t o r g a n e . L o n g u e u r , 10 

l ignes (0 ,023) . 

II. 

S C O R P I O N S . 

Q u o i q u ' o n e n a i t f a i t p l u s i e u r s g e n r e s , n o u s l a i s s e 

r o n s a u m o t Scorpio t o u t e l ' e x t e n s i o n q u ' i l a d a n s D e 

G é e r , H e r b s t e t F a b r i c i u s . 

G e s h e S C O R P I O N . ( Scorpio. ) 

C o r p s a l l o n g é , m u l t i - a r t i c u l é , d i v i s i b l e e n cépha

lothorax e t abdomen. 
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g . s c o r p i o n . i 5 

Céphalothorax s c u t i f o r m e e n d e s s u s , p o r t a n t d e 6 

a 1 2 y e u x e n : 1 p a i r e m é d i a n e p l u s g r o s s e e t 2 à 5 

p a i r e s l a t é r a l e s p l u s p e t i t e s , s o u v e n t i n é g a l e s . 

U n e p l a q u e d o u b l e e n t r e l e s h a n c h e s d e s t r o i s i è m e 

e t q u a t r i è m e p a i r e s d e p a t t e s r e p r é s e n t e l e t h o r a x e n 

d e s s o u s . 

jtbdornen d e douze articles : l e s sept premiers é l a r 

g i s e n u n gaster, à a r c e a u x s u p é r i e u r s e n t i e r s ; p r e 

m i e r a r c e a u i n f é r i e u r r u d i m e n t a i r e e t g é n i t a l a i n s i q u e 

l e s e c o n d ; u n e p a i r e d :expansions dentées en peignes à 

c e l u i - c i ; a u x troisième, quatrième,cinquièmeet sixième 
a r c e a u x i n f é r i e u r s u n e p a i r e (^orifices stigmatiformes 
c o n d u i s a n t c h a c u n d a n s u n s a c r e s p i r a t e u r d i t poumon. 

L e s cinq derniers c y l i n d r a c é s , c a u d i f o r m e s . L e d e r n i e r 

p o r t a n t l ' a n u s à s a p a r t i e p o s t é r o - i n f é r i e u r e , e t , a r 

t i c u l é e a v e c l u i , u n e v é s i c u l e a i g u i l l o n n é e p o u r l a s é 

c r é t i o n d ' u n e l i q u e u r v é n é n e u s e . 

A p p e n d i c e s a u n o m b r e d e h u i t p a i r e s : d e u x p o u r la 

m a s t i c a t i o n , q u a t r e p o u r la m a r c h e ( p a t t e s ) . 

Maxilles o u p r e m i è r e p a i r e d ' a p p e n d i c e s m a s t i c a 

t e u r s p e t i t e s , d i d a c t y l e s . 

Mandibules g r a n d e s , n o m m é e s palpes, t e r m i n é e s 

p a r u n e main didactyle , s e r v a n t à l a p r é h e n s i o n . 

Pattes c o m p o s é e s d e s e p t a r t i c l e s ; l e d e r n i e r b i -

o n g u i c u l é . 

L e s c a r a c t è r e s e x t é r i e u r s e t l ' a n a t o m i e d e s S c o r p i o n s 

d o i v e n t n o u s o c c u p e r d ' a b o r d 5 n o u s t r a i t e r o n s e n 

s u i t e d e l e u r c l a s s i f i c a t i o n e t d e l e u r r é p a r t i t i o n g é o 

g r a p h i q u e . 

§ 1 . 

E n c o m m e n ç a n t p a r l e c o r p s l u i - m ê m e , n o u s n ' a 

v o n s d e d é v e l o p p e m e n t s i n d i s p e n s a b l e s à d o n n e r q u e 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



r e l a t i v e m e n t à s a s e c o n d e p a r t i e , c ' e s t - à - d i r e I ' a b d o m e n 

q u i s e p a r t a g e l u i - m ê m e e n gaster e t e n f a u s s e q u e u e ; 

n o u s n o m m e r o n s c e t t e s e c o n d e p o r t i o n uroïde. C ' e s t 

e n t r e l e p r e m i e r e t l e s e c o n d a r c e a u i n f é r i e u r q u e s ' o u v r e 

l ' a p p a r e i l g é n i t a l - , c e s d e u x a r c e a u x s o n t r u d i m e n t a i r e s ; 

l e p r e m i e r e s t b i v a l v e , o v a l a i r e - t r a n s v e r s e , e t l e s e c o n d 

s u b r e c t a n g u l a i r e . C e l u i - c i p o r t e l e s s i n g u l i e r s a p p e n 

d i c e s a u x q u e l s o n a d o n n é l e n o m d e p e i g n e s e t s u r 

l e s q u e l s n o u s r e v i e n d r o n s p l u s b a s . Q u a n t à l a p a r t i e 

u r o ï d e , l e s i m p r e s s i o n s e n c a r è n e s q u ' o n y r e m a r q u e 

d o i v e n t s u r t o u t ê t r e i n d i q u é e s à c a u s e d e s e x c e l l e n t s c a 

r a c t è r e s q u ' e l l e s f o u r n i s s e n t . C e s c a r è n e s s o n t l a t é r a l e s 

o u m é d i a n e s ; i l n ' y e n a d e c e t t e s e c o n d e p o s i t i o n q u ' à 

l a p a r t i e i n f é r i e u r e : t e l l e e s t l a c a r è n e q u e n o u s n o m 

m e r o n s médio-infère,- l a l i g n e médio-supère e s t l e p l u s 

s o u v e n t o c c u p é e p a r u n e g o u t t i è r e ; i l e x i s t e d a n s l a m a 

j o r i t é d e s e s p è c e s p l u s i e u r s a u t r e s c a r è n e s f a c i l e s à s é 

p a r e r e n t r o i s s o r t e s : carènes médio-latérale, latérale 
supérieure e t latérale infère ; c e s d e u x d e r n i è r e s s o r t e s 

s o n t f r é q u e m m e n t d o u b l e s . N o u s v e r r o n s p a r l ' é n u m é -

r a t i o n d e s e s p è c e s , q u e la p a r t i e u r o ï d e d ' a b o r d t r è s - f o r t e 

e t à c a r è n e s s a i l l a n t e s e t s o u v e n t m ê m e d e n t i c u l é e s , 

p e r d p e u à p e u s o n é p a i s s e u r , s o u v e n t m ê m e l a l o n 

g u e u r , q u a n d o n a b a n d o n n e l e s p r e m i è r e s e s p è c e s , e t 

finit p a r ê t r e g r ê l e e t p o u r v u e s e u l e m e n t d e la g o u t 

t i è r e m é d i o - s u p è r e d a n s l e s d e r n i è r e s . C e t t e s o r t e d e 

d é g r a d a t i o n s ' o p è r e e n m ê m e t e m p s q u e l a d i m i n u t i o n 

d u n o m b r e d e s y e u x e t d e s d e n t i c u l e s d e s p e i g n e s . 

L e s y e u x d e c e s a n i m a u x v a r i e n t s u i v a n t l e s s o u s -

g e n r e s ; c h a c u n d ' e u x a l a c o m p o s i t i o n r e c o n n u e p a r 

M . M u l l e r a u x s l e m m a l e s d e s I n s e c t e s ; l e u r c o r n é e 

t r a n s p a r e n t e l e s r e n d t r è s - r e c o n n a i s s a b l e s à l ' e x t é 

r i e u r , s u r t o u t c e u x d u v e r t e x o u l e s m é d i a n s q u i s o n t 
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l e s p l u s g r o s , c e p e n d a n t l e s a u t r e s s o n t q u e l q u e f o i s 

a s s e z d i f f i c i l e s à c o n s t a t e r , s u r t o u t c e u x d e s q u a t r i è m e 

e t c i n q u i è m e p a i r e s , q u a n d i l s e x i s t e n t . E n 1 8 2 G , 

M . J . M u l l e r a v a i t d é j à r e c o n n u c i n q p a i r e s d ' y e u x 

l a t é r a u x à u n S c o r p i o n d u G a p , q u ' i l d o n n e s o u s l e 

n o m d e Se. teter ; M M . H e m p r i c h e t E h r e n b e r g o n t 

c o n s t a t é d e p u i s l o r s c e m ê m e c a r a c t è r e s u r d ' a u t r e s 

e s p è c e s . · 

L a p a r t i e d u r e d e s a n n e a u x , e s t s o u v e n t g r a n u l e u s e , 

e t l e s i m p r e s s i o n s l i n é a i r e s o u a u t r e s q u ' o n y r e m a r 

q u e s o n t u t i l e s à s i g n a l e r p o u r l a d i s t i n c t i o n d e s e s 

p è c e s . E l l e e s t d e la n a t u r e d e la c h i t i n e . A u g a s t e r , 

l ' a r c e a u i n f é r i e u r d e c h a q u e a n n e a u e s t s é p a r é d u s u 

p é r i e u r , e t l a p e a u e s t m o l l e e n t r e e u x c o m m e e n t r e 

l e s a n n e a u x e u x - m ê m e s . L e s s a c s r e s p i r a t e u r s s ' o u 

v r e n t p a r d e s f e n t e s t r a n s v e r s c s u n p e u o b l i q u e s ; 

L a t r e i l l e , q u i a p p e l a i t ^ 3 0 î z m o « . s l e s o r g a n e s d e la r e s 

p i r a t i o n d e s S c o r p i o n s , n o m m a i t c e s o u v e r t u r e s p n e u -

7n0stom.es -, l e d e r n i e r a n n e a u d u g a s t e r n ' e n a p o i n t . 

C h a q u e patte s e c o m p o s e d e s p a r t i e s s u i v a n t e s : l ° J a 

hanche, q u i l ' i n s è r e a u t r o n c , s o u s l e c é p h a l o t h o r a x ; 

c e l l e d e la s e c o n d e p a i r e d e p a t t e s e s t s e u l e e n c o n t a c t 

p a r s o n b o r d i n t e r n e a v e c c e l l e d e la p a t t e c o r r e s p o n 

d a n t e ; 2°letrochanter, t o u j o u r s t r è s - c o u r t ; 3° l a c u n e , 

p l u s l o n g u e , é c h a n c r é e i n f é r i e u r e m e n t à s o n e x t r é 

m i t é t i b i a l e p o u r l e j e u d e la j a m b e ; 4° la jambe , 

d o n t l ' e x t r é m i t é t a r s i e n n e p r é s e n t e l a m ê m e p a r t i c u 

l a r i t é ; 5 ° t r o i s a r t i c l e s d u tarse ; l e t r o i s i è m e a d e p e 

t i t e s é p i n e s à s a p a r t i e p l a n t a i r e , e t d e u x é p i n e s c o u r 

b e s à s o n e x t r é m i t é . L e s h a n c h e s d e la p r e m i è r e p a i r e 

d e p a t t e s o n t u n e a v a n c e a n t é r i e u r e q u i v i e n t s o u s 

c e l l e d e s p a l p e s , e t j o u e l e r ô l e d e l è v r e i n f é r i e u r e : 

L a t r e i l l e l e s a p p e l l e d e s languettes. 

A P T È R E S , TOME I I I . 2 
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( i ) Ann. se. nal., 2" série, t. I , et Conformité org. de l'échelle 
animale. 

L e s d e u x p a i r e s a n t é r i e u r e s d ' a p p e n d i c e s q u ' o n n e 

p e u t a p p e l e r d e s p a t t e s s o n t l e s m â c h o i r e s o u ché-

licères ( L a t . ) e n a v a n t , e t l e s palpes, e n t r e c e l l e s -

c i e t l a p r e m i è r e p a i r e d e p a t t e s . 

N o u s a v o n s n o m m é maxilles c e u x d e l a p r e m i è r e 

p a i r e d o n t la m a i n s e u l e e t u n e p a r t i e d e l ' a v a n t - b r a s 

o n t la c o n s i s t a n c e s o l i d e d e s a u t r e s p a r t i e s d u c o r p s . 

C e s o n t c e l l e s q u e L a t r e i l l e e t a u t r e s e n t o m o l o g i s t e s 

a p p e l a i e n t C h e l i c è r e s , a n t e n n e s - p i n c e s e t f o r c i p u l e s , 

o u m ê m e m a n d i b u l e s , q u o i q u e c e d e r n i e r n o m d o i v e 

ê t r e r é s e r v é , c h e z l e s a n i m a u x a r t i c u l é s , c o m m e i l l ' e s t 

c h e z l e s v e r t é b r é s , à la s e c o n d e p a i r e d e m â c h o i r e s o u 

m â c h o i r e i n f é r i e u r e . D u g è s ( t ) n e d o u t e p a s d e l e u r 

h o m o l o g i e a v e c l a p a i r e s u p é r i e u r e d e m â c h o i r e s ( v u l 

g a i r e m e n t m a n d i b u l e s ) d e s I n s e c t e s , e t i l r e j e t t e l ' o p i 

n i o n d e S a v i g n y , q u e l e s a p p e n d i c e s b u c c a u x d e s I n 

s e c t e s h e x a p o d e s m a n q u e n t a u x A r a c h n i d e s ; m a i s 

c ' e s t u n e m a n i è r e d e v o i r q u e n o u s n e c r o y o n s p a s d e 

v o i r a d m e t t r e . 

L e s a p p e n d i c e s m a s t i c a t e u r s d e la s e c o n d e p a i r e s o n t 

p o u r nous àes, mandibules, c ' e s t - à - d i r e d e s m â c h o i r e s 

i n f é r i e u r e s . L e n o m d e p a l p e s q u ' o n l e u r d o n n e s o u 

v e n t n e l e u r c o n v i e n t p a s m i e u x c h e z l e s S c o r p i o n s 

q u e c h e z l e s A r a i g n é e s , e t c e n e s o n t p a s , à n o t r e 

s e n s d u m o i n s , l e s a n a l o g u e s d e s m a x i l l e s p a l p i g è r e s 

d e s I n s e c t e s , c o m m e l e v o u l a i t D u g è s . L a h a n c h e d e 

c e t t e s e c o n d e p a i r e d ' a p p e n d i c e s j o u e l e r ô l e d ' o r g a n e 

b r o y e u r . L e u r h a n c h e c o n s t i t u e c e q u e L a t r e i l l e a p 

p e l l e l e s m a n d i b u l e s . C e s h a n c h e s s o n t s u s c e p t i b l e s 

d e s ' é c a r t e r c o n s i d é r a b l e m e n t , e t l e u r f a c e i n t e r n e 

a p l a t i e s e r t à la m a s t i c a t i o n , p r i n c i p a l e m e n t p a r s o n 
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( 1 ) • 3 ° L ' a n a l o g i e s e s o u t i e n t e n t r e l e p a l p e l a b i a l d e s I n s e c t e s , l a 

d e u x i è m e m â c h o i r e d e s C r u s t a c é s s é p a r é e d e la l a n g u e , o u l è v r e q u i 

a p p a r t i e n t a u m ê m e s e g m e n t q u ' e l l e , e t l a p r e m i è r e p a t t e d e s A r a c h 

n i d e s , é g a l e m e n t s é p a r é e d e l a l è v r e n u l l e c h e z e u x , o u c o n f o n d u e 

a v e c La p i è c e s o u s - c r â n i e n n e o u b a s i l a i r e ( l è v r e s t e r n a l e , f a u s s e l è v r e 

d e s e n t o m o l o g i s t e s ) , d o n t i l é t a i t q u e s t i o n t o u t a l ' h e u r e . C e t t e i d e n t i t é , 

p l u s s u j e t t e à d i s c u s s i o n q u e l e s a u t r e s , m é r i t e d e n o u s a r r ê t e r u n m o 

m e n t . Q u ' o n se r a p p e l l e l a f o r m e d e p a t t e s q u e p r e n n e n t s o u v e n t 

l e s p a l p e » d e s I n s e c t e s ; c e l l e q u e p r e n n e n t é g a l e m e n t l e s p a l p e s m a x i l 

l a i r e s d e s M y g a l e s , d e s F a u c h e u r s , e t l ' o n s ' é t o n n e r a p e u q u ' u n p e u 

p l u s e n a r r i è r e la t r a n s f o r m a t i o n s o i l c o m p l è t e ; d ' a i l l e u r s o n r e t r o u v e r a 

e n c o r e c e t t e p r e m i è r e p a t t e d e s A r a c h n i d e s a v e c l a f o r m e d e p a l p e , o u 

m ê m e d ' a n t e n n e , d a n s l e s P h r y n e s , l e s G a l é o d e s ; o n la v e r r a s e r v i r 

a n g l e s o l i d e i n f é r i e u r , L ' a r t i c l e q u i s ' y i n s è r e r é p o n d à 

l a r o t u l e o u t r o c h a n t e r ; l e t r o i s i è m e e s t l a c u i s s e : d a n s 

n o s - d e s c r i p t i o n s , n o u s l ' a p p e l l e r o n s l e bras ; l e q u a 

t r i è m e o u j a m b e r e c e v r a l e n o m à'avant-bras, e t l e t a r s e , 

c o m p o s é d e d e u x p a r t i e s s e u l e m e n t , c e l u i d e main. 
L a m a i n n ' e n e s t m ê m e q u e l a p a r t i e p l u s o u m o i n s 

r e n f l é e ; l a p a r t i e d i g i t i f o r m e a l l o n g é e d e s o n e x t r é 

m i t é a n t é r i e u r e e s t l e doigt fixe o u i n t e r n e , e t l e s e 

c o n d a r t i c l e t a r s i e n , à p e u p r è s d e l a l o n g u e u r d e c e t t e 

a p o p h y s e d i g i t i f o r m e e t j o u a n t s u r e l l e , e s t l e doigt 
externe o u m o b i l e . 

J e n e v o i s p a s c e q u e p e u t ê t r e l a p a r t i e figurée 

p a r S a v i g n y ( c o p i é e P l . 2 i , fig. 1 Al d e n o t r e A t 

l a s ) , e t d o n t o n a f a i t q u e l q u e f o i s l a l è v r e i n f é 

r i e u r e , s i c e n ' e s t u n e s o r t e d e l a n g u e t t e ; m a i s a l o r s 

e l l e n e r é p o n d p a s à c e l l e q u ' o n a a p p e l l é e l a n 

g u e t t e d a n s l e s P h r y n e s ; c a r c e l l e - c i d é p e n d d u s t e r 

n u m . L e s h a n c h e s d e l a p r e m i è r e e t d e l a s e c o n d e 

p a i r e s d e p a t t e s e n v o i e n t e n a v a n t d e s e s p è c e s d ' é p i -

p h y s e s t r i a n g u l a i r e s q u i s e r v e n t p r o b a b l e m e n t a u s s i 

à l a m a s t i c a t i o n , e t q u ' o n a n o m m é e s m â c h o i r e s s u r 

n u m é r a i r e s ( P l . 2 1 , fig. l R , d ' a p r è s S a v i g n y ) . 

N o u s c r o y o n s u t i l e d e d o n n e r i c i e n n o t e ( 1 ) , m a i s 
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s a n s e n t r e r d a n s l e s d é t a i l s d e l a c r i t i q u e , l a m a n i è r e 

d o n t D u g è s c o m p l è t e l a s i g n i f i c a t i o n d e s a p p e n d i c e s 

c h e z l e s A r a c h n i d e s . 

N o u s d o n n e r o n s , à p r o p o s d e s p h a l a n g i u m , c e l l e d e 

S a v i g n y , q u i n o u s p a r a î t p r é f é r a b l e , e t d o n t n o u s n o u s 

s o m m e s d é j à s e r v i a i l l e u r s ( l ) p o u r a p p u y e r l ' o p i n i o n q u e 

l e s A r a c h n i d e s d o i v e n t ê t r e p l a c é e s l e s d e r n i è r e s p a r m i 

l e s e n t o m o z o a i r e s p o u r v u s d e p i e d s a r t i c u l é s . C ' e s t , e n 

e f f e t , d a n s l e g e n r e P h a l a n g i u m e t a u s s i d a n s c e l u i d e s 

C h é l i f è r e s q u e l e c é l è b r e o b s e r v a t e u r a u q u e l o n 

d o i t l e s A n i m a u x s a n s v e r t è b r e s d e l ' o u v r a g e d ' E 

g y p t e a p u i s é s e s e x e m p l e s . 

V o i c i d o n c e n t o u t s i x p a i r e s d ' a p p e n d i c e s b i l a t é r a u x 

a u c é p h a l o t h o r a x d e s S c o r p i o n s , t o u s d e m ê m e n a t u r e 

a u f o n d , m a i s v a r i é s p o u r l a f o r m e s u i v a n t l e u r 

u s a g e r e s p e c t i f . E n a r r i è r e v i e n n e n t d e s o r g a n e s é g a 

l e m e n t a p p e n d i c u l a i r e s , m a i s d ' u n e n a t u r e d i f f é r e n t e ; 

c e s o n t l e s peignes. O n e n i g n o r e l e v é r i t a b l e u s a g e , 

m a i s t o u t f a i t c r o i r e q u ' i l s s e r v e n t à l a r e p r o d u c t i o n , 

e t i l s s o n t i n s é r é s b i l a t é r a l e m e n t a u d e u x i è m e a r c e a u 

i n f é r i e u r q u i e s t t o u t à f a i t r u d i m c n t a i r e . L e s p e i 

g n e s , a u n o m b r e d e d e u x s e u l e m e n t , e n u n e p a i r e , 

a u x m ê m e s u s a g e s c h e z u n g r a n d n o m b r e d ' A c a r î d e s , e t m ê m e c h e z 

p l u s i e u r s A r n i g n é e s ; a l l o n g é e , a t t é n u é e , t o u j o u r s d i r i g é e e n a v a n t , e l l e 

e s t s o u v e n t d é p o u r v u e d e g r i f f e s , a u b i e n c e s g r i f f e s s o n t r é t r a c t i l e s ; 

e n f i n e l l e p o r t e é v i d e m m e n t l a l è v r e o u p o r t i o n d e l è v r e c h e z l e s S c o r 

p i o n s e t l e s F a u c h e u r s . 

» 4 ° D ' a p r è s c e l a , n o u s s o m m e s t o u t n é c e s s a i r e m e n t c o n d u i t s à a d 

m e t t r e , a v e c S a v i g n y e l L a t r e i l t e , q u e l e s t r o i s a u t r e s p a i r e s d e p i e d s 

d e s A r a c h n i d e s r e p r é s e n t e n t l e s t r o i s p a i r e s d e p i e d s - m â c h o i r e s d e s 

C r u s t a c é s ; c h e z e u x l e t h o r a x e t l ' a b d o m e n , r é d u i t s à d e s s e g m e n t s r u -

d i m e n t a i r e s e t f o r t e m e n t c o a l e s c e n t s , r e p r é s e n t e n t c e q u ' o n n o m m e 

c o m m u n é m e n t l e v e n t r e ; c h e z l e s S c o r p i o n s s e u l e m e n t i l s s o n t d i s t i n c t s , 

l e t h o r a x ( o r g a n e s r e s p i r a t o i r e s ) é t a n t d i l a t e p l u s q u e l ' a b d o m e n , q u i 

s e t r o u v e r é d u i t à l a f o r m e d ' u n a p p e n d i c e c a u d a l , • ( Ann. se. nat. , 

2 e s é r i e , t . I . ) 

( l ) Million de faits, p . 6o2. 
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'i) Spiciieffia eoologica, f a a c . I X , p . 3 8 . 

s o n t c o m p o s é s d e d e u x p a r t i e s , l e support elles dents. 
D e G - é e r e t P a l l a s (1 ) a v a i e n t d é j à p r é v e n u l e s z o o l o 

g i s t e s d e s v a r i a t i o n s d e n o m b r e q u e p r é s e n t e n t c e s 

d e n t s ; m a i s e l l e s s o n t m o i n s c o n s i d é r a b l e s q u ' o n n e l e 

p e n s e , e t o n p e u t e n t i r e r d e b o n n e s i n d i c a t i o n s p o u r 

l a d i s t i n c t i o n e t l a s u b o r d i n a t i o n d e s e s p è c e s . 

§ 2. 

L ' é t u d e a n a t o m i q u e d e s S c o r p i o n s a é t é f a i t e e s s e n 

t i e l l e m e n t s u r l e s Se. occilanus e t europœus. O n e n 

e s t r e d e v a b l e à : 

G . G u v i e r . A n a t o m i e c o m p a r é e ; 

J . - F . M ï c k e l . S u p p l é m e n t s à T A n a t . c o m p . , e t M é 

m o i r e s , t . i , 

G . - R . T r é v i r a n u s . S u r l a s t r u c t u r e d e s A r a c h n i d e s . 

N u r n b e r g , 1 8 1 2 . I n - 4 ° , a v e c p l . ( e n a l l e m a n d ) ; 

L . D u f o d r . Journal de physique, t . l x x x i v , p . 

a v e c 1 p l . ; 1 8 1 7 ; 

M a r c e l d e S e r r e s . Mém. Mus., t . v , p . 8 6 ; 

J . M u l l e r . Meckel's Archiv fur anatomie and phy
siologie , 1 8 2 8 ; p . 2 9 , p l . 1 9 2 ( c o p i é e s d a n s ïeslcones 
zootomicœ d e M . R. W a g n e r , p l . 2 5 ) ; 

T r l v i r a n t j s a p r i s p o u r s u j e t l e Se. europœus , e t 

M . L . D u f o u r l e Se. occitanus. L ' e s p è c e d e M . M u l l e r 

e s t l e Se. teter d u M u s é u m d e B e r l i n . M e c k e l d i t a u s s i 

a v o i r d i s s é q u é l e Se. afer. 
L e c a n a l i n t e s t i n a l s ' é t e n d d i r e c t e m e n t d e l a b o u c h e , 

s i t u é e e n t r e l a b a s e d e s p a l p e s , j u s q u ' à l ' a n u s , q u i s ' o u -

v r e i n f é r i e u r e m e n t a u m i l i e u d e q u a t r e m a m e l o n s e n t r e 

l e d e r n i e r a n n e a u d e l a p o r t i o n u r o ï d e d e l ' a b d o m e n 

e t l a v é s i c u l e d e l ' a i g u i l l o n . I l e s t g r ê l e e t s e p o r t e s a n s 
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( 1 ) S t r a u s , Traité d'anat. comp., I l , 4"· 
( 2 ) Traduct. allemande de l'anai. comp, de Cuvier, 1 8 1 0 . 

AUCUNE INFLEXION RIE LA TOUCHE À LAFLN DU DERNIER ANNEAU. 

CEPENDANTILS'ÉLARGIT UNPEU EN APPROCHANT DE SON POINT 

DE TERMINAISON. IL OFÏRE AUSSI AUGASTER UNE FAIBLE DILA

TATION CONSIDÉRÉE PAR MECKEL COMME UN ESTOMAC. A 

L'ORIGINE DE LA QUEUE, IL EST, AU CONTRAIRE , RÉTRÉCI, ET 

LÀ S'INSÈRENT DEUX SORTES DE VAISSEAUX, DONT LES INFÉ

RIEURS VONT DE CE CÔTÉ ET SE PERDENT DANS LA MEMBRANE 

ADIPEUSE, LES AUTRES REMONTANT, AU CONTRAIRE, DANS LE 

THORAX JUSQU'À LA HAUTEUR DE LA TROISIÈME PAIRE DE PAT

TES ; CEUX-CI SONT LES CANAUX BILIAIRES ET LES AUTRES ONT 

ÉTÉ REGARDÉS COMME LES ANALOGUES DES REINS ( 1 ) . O N 

DOIT À M . J. MULLER LA CONNAISSANCE DE DEUX CONDUITS 

SALIVAIRES QUI SE TROUVENT SUR LES DEUX CÔTÉS D'UNE PIÈCE 

CARTILAGINEUSE OU FIBREUSE INTÉRIEURE QUI DIVISE EN DEUX 

LA CAVITÉ THORACIQUE. E N AVANT DE CETTE PIÈCE EN DIA

PHRAGME , ON VOIT LE CERVEAU, LE COMMENCEMENT DU 

CANAL ALIMENTAIRE AINSI QUE LES MUSCLES DE LA BOUCHE 

ET DES PREMIÈRES PAIRES DE PATTES. L'ŒSOPHAGE ET LE SYS

TÈME NERVEUX GANGLIONNAIRE PERCENT CETTE PIÈCE EN 

DEUX POINTS DIFFÉRENTS ( M . MULLER). LES VISCÈRES SONT 

ENVELOPPÉS D'UN ÉPIPLOON RICHE EN MATIÈRE GRASSE, QUE 

MERKEL ET M . LÉON DUFOUR NOMMAIENT LE FOIE. 

LES PRÉTENDUS POUMONS DES SCORPIONS , DONT LES ORI

FICES SONT NOMMÉS PNEUMOSTOMES PAR LATREILLE ET 

M . STRAUS (STIGMATES DE L . DUFOUR, MULLER, ETC.), SONT 

DES BOURSES MUNIES INTÉRIEUREMENT D'UN CERTAIN NOM

BRE DE PETITES LAMES OU FEUILLETS PERPENDICULAIRES À 

LEUR GRAND DIAMÈTRE. IL Y EN A QUATRE PAIRES; LE DER

NIER SEEMENT DU GASTER EN MANQUE. MECKEL ( 2 ) , QUI PA

RAIT AVOIR LE PREMIER DISSÉQUÉ CES ORGANES , LES APPELAIT 

DES POUMONS. PLUS TARD, LUI ETTRÉVIRANUS EN FAISAIENT 
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( i ) Notice des Insectes de la France réputés venimeux, p . 5 o ; 1 y 8 g . 

d e s b r a n c h i e s , e t o n l e s e n a b l â m é s . I l e s t é v i d e n t n é a n 

m o i n s q u e c e n e s o n t p a s d e v r a i s p o u m o n s . T o u t e s 

l e s p e t i t e s p o c h e s é t r o i t e s q u i s o n t d é t e r m i n é e s p a r l e s 

f e u i l l e t s , e t q u ' o n p o u r r a i t c o m p a r e r a u x c a s e s d ' u n 

p o r t e - f e u i l l e , d é b o u c h e n t d a n s u n e s o r t e d e v e s t i b u l e 

c o m m u n p l a c é e n t r e e l l e s e t l ' o u v e r t u r e e x t é r i e u r e . 

L e s S c o r p i o n s r e s p i r e n t l ' a i r e n n a t u r e , e t d e p u i s l o n g -

t e m p s o n s a i t q u ' i l s u f f i t d e l ' i n t r o d u c t i o n d ' u n p e u 

d ' e a u d a n s l e u r s p o u m o n s p o u r l e s a s p h y x i e r . V o i c i c e 

q u ' A m o r e u x ( I ) d i t à c e t é g a r d : k P a r m i l e s d i f f é 

r e n t e s e x p é r i e n c e s q u e j ' a i f a i t e s a v e c l e s S c o r p i o n s , 

e t d o n t j e m e n t i o n n e r a i , d a n s l a s u i t e , c e l l e s q u i c o n 

c e r n e n t l e v e n i n , c e l l e d e s e f f e t s d e l ' e a u s u r e u x 

m ' a p a r u u n e d e s p l u s s i n g u l i è r e s . I l e s t , e n e f f e t , s u r 

p r e n a n t q u ' u n I n s e c t e q u i v i t d a n s d e s l i e u x f i a i s , e t 

l e p l u s s o u v e n t h u m i d e s , p é r i s s e p a r l e s i m p l e c o n t a c t 

i m m é d i a t d e l ' e a u , s a n s ê t r e p o u r t a n t n o y é . C ' e s t c e 

d o n t j e m e s u i s a s s u r é p l u s i e u r s f o i s e n r é p a n d a n t d e u x 

o u t r o i s g o u t t e s d ' e a u s e u l e m e n t d a n s u n v e r r e o u d a n s 

u n e c u c u r b i t e , a u f o n d d e s q u e l s l e u r s p a r o i s g l i s s a n 

t e s d é t e n a i e n t l e s S c o r p i o n s c a p t i f s . U s n e s u r v i v e n t q u e 

q u e l q u e s h e u r e s o u q u e l q u e s m o m e n t s à c e t t e é p r e u v e 

f a t a l e . U n v e r r e f r a î c h e m e n t r i n c é o u m a l é g o u t t é , 

d a n s l e q u e l j ' a v a i s d é p o s é u n S c o r p i o n , m e d o n n a l i e u 

d ' a b o r d d e f a i r e c e t t e o b s e r v a t i o n , q u e j e n e t a r d a i p a s 

à r é p é t e r a v e c l a p l u s - g r a n d e s u r p r i s e . J e s a v a i s d ' a i l 

l e u r s q u ' o n a v a i t d i t d e p u i s l o n g t e m p s q u e l a s a l i v e d e 

l ' h o m m e é t a i t m o r t e l l e p o u r l e S c o r p i o n . G a l i e n {Lib. 

de cibis boni et mali succi, T. II operum) l ' a s s u r e . 

I n v i t é à r é p é t e r l ' e x p é r i e n c e s u r l a f o i d ' u n t e l a u t e u r , 

j ' a i v u q u e l e S c o r p i o n n ' e n a p a s é t é p l u s m o l e s t é q u e 
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24 ' S C O R P I O M D E S . 

d ' u n c r a c h a t , l o r s q u ' i l a é t é l i b r e d e s ' e n f u i r e t d e s e 

s o u s t r a i r e à u n e h u m i d i t é p e r n i c i e u s e ; m a i s i l a s u c 

c o m b é l o r s q u ' i l n ' a p u é v i t e r d e s e v a u t r e r d a n s l e 

f l u i d e . T o u t f l u i d e p r o d u i r a i t , j e p e n s e , s u r l u i l e 

m ê m e e f f e t . S e r a i t - c e e n b o u c h a n t s e s s t i g m a t e s o u e n 

r e l â c h a n t s e s m e m b r e s ? » 

L e v a i s s e a u d o r s a l a s e s p a r o i s f e r m e s e t m u s c u 

l a i r e s . L o g é d a n s l a r a i n u r e m é d i a n e q u i s é p a r e e n 

d e u x l o b e s l e c o r p s a d i p e u x q u ' o n a p r i s p o u r l e f o i e , 

i l e s t u n i l o c u l a i r e , m a i s p o u r v u d e d i l a t a t i o n s e t d ' é 

t r a n g l e m e n t s s u c c e s s i f s . E n p é n é t r a n t d a n s l a q u e u e , 

i l d e v i e n t t r è s - é t r o i t e t e n m ê m e t e m p s p l u s u n i f o r m e . 

O n d i s t i n g u e d e s v a i s s e a u x q u i v o n t d u c œ u r a u x p o u 

m o n s , e t d ' a u t r e s q u i s e r e n d e n t à d i v e r s e s p a r t i e s d u 

c o r p s ; l a c i r c u l a t i o n e s t d o n c c o m p a r a b l e à c e l l e d e s 

I n s e c t e s e t d e s A r a c h n i d e s . 

D ' a p r è s M . D u f o u r , l e s m u s c l e s s o n t a s s e z f o r t s , 

d ' u n g r i s c l a i r , f o r m é s d e f i b r e s s i m p l e s e t d r o i t e s 

U n e t o i l e m u s c u l e u s e a s s e z f o r t e r e v ê t a n t é r i e u r e m e n t 

l e s p a r o i s a d i p e u s e s d e l ' a b d o m e n , e t e n v e l o p p e t o u s 

l e s v i s c è r e s , à l ' e x c e p t i o n d e s p o u m o n s e t p e u t - ê t r e d u 

v a i s s e a u d o r s a l . E l l e e s t d é c o l l é e d a n s l a p l u s g r a n d e 

p a r t i e d e s o n é t e n d u e . L a r é g i o n d o r s a l e d e c e t t e t o i l e 

d o n n e a t t a c h e à s e p t p a i r e s d e m u s c l e s f i l i f o r m e s q u i 

t r a v e r s e n t l a m a s s e a d i p e u s e p a r d e s c o n d u i t s p r a t i 

q u é s d a n s l a s u b s t a n c e d e c e t o r g a n e , e t v o n t s e f i x e r 

à u n r u b a n m u s c u l e u x q u i r è g n e l e l o n g d e s p a r o i s 

v e n t r a l e s e n p a s s a n t a u - d e s s u s d e s p o u m o n s . L o r s 

q u ' o n e n l è v e a v e c s o i n l a p a r t i e a d i p e u s e , d e m a n i è r e 

à m é n a g e r c e s m u s c l e s filiformes , c e u x - c i r e s s e m b l e n t 

à d e s c o r d e s t e n d u e s . L e d e r n i e r a n n e a u g a s t r i q u e e s t 

r e m p l i p a r u n e m a s s e m u s c u l e u s e t r è s - f o r t e q u i s e r t 

à i m p r i m e r à l a q u e u e l e s d i v e r s g r a n d s m o u v e m e n t s 

d o n t e l l e e s t s u s c e p t i b l e . 
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LES ANNEAUX DE CELLE-CI ONT UN PANNICULE CHAR

NU DONT LES FIBRES, DISPOSÉES SUR DEUX CÔTÉS OPPO

SÉS, SE RENDENT OBLIQUEMENT À LA LIGNE MÉDIANE, COMME 

LES BARBES D'UNE PLUME SUR LEUR AXE COMMUN. U N 

MUSCLE ROBUSTE S'OBSERVE DE CHAQUE CÔTÉ DE LA BASE 

DE LA VÉSICULE. 

L E SYSTÈME NERVEUX, SITUÉ INFÉRIEUREMENT SUR LA 

LIGNE MÉDIANE DU CORPS, EST FORMÉ DE GANGLIONS SUC

CESSIFS, TOUS INFÉRIEURS AU CANAL INTESTINAL, À L'EXCEPTION 

DU PREMIER JQU'ON APPELLE CERVEAU. CELUI-CI CONSISTE 

EN DEUX LOBES, L'UN ANTÉRIEUR PLUS PETIT, ET L'AUTRE POS

TÉRIEUR PLUS GRAND , COMMUNIQUANT ENSEMBLE, ET DONT 

LE POSTÉRIEUR FOURNIT LES BRANCHES DU COLLIER. LES NERFS 

OPTIQUES PARTENT ÉGALEMENT DU CERVEAU; CEUX DES YEUX 

LATÉRAUX SONT DISTINCTS DE CEUX QUI VONT AUX YEUX M É 

DIANS. M . L . DUFOUR, À UNE ÉPOQUE OÙ L'ON N'AVAIT EN

CORE RECONNU QUE TROIS PAIRES D'YEUX LATÉRAUX AU Se. 

occitanus, DIT QUE LEUR NERF OPTIQUE, PLUS LONG, PLUS 

ANTÉRIEUR QUE CELUI DES YEUX MÉDIANS , VA SE DISTRIBUER 

PAR TROIS RAMEAUX À CES TROIS PETITS YEUX. D'APRÈS LE 

MÊME ANATOMISTE , UNE AUTRE PAIRE DE NERFS CÉRÉBRAUX 

EST DIRIGÉE EN ARRIÈRE ET VA SE PERDRE DANS LE VOISINAGE 

DU PREMIER POUMON. IL PART AUSSI DU CERVEAU , MAIS 

PLUS ANTÉRIEUREMENT, DES NERFS QUI VONT À LA BOUCHE ET 

À SES APPENDICES (TRÉVIRANUS). LES NERFS STOMATO-GAS-

TRIQUES OU RÉCURRENTS DES SCORPIONS NE SONT PAS SUFFI

SAMMENT CONNUS ; M . MULLER PARLE D'UN CORDON TRÈS-

FIN QU'IL A VU DANS LE SCORPION S'ÉTENDRE SUR LE CŒUR 

AVEC UNE GROSSEUR PARTOUT ÉGALE ; IL N'EST PAS ÉLOIGNÉ DE 

LE REGARDER COMME L'ANALOGUE DE CES NERFS. M . BRANDT 

FAIT TOUTEFOIS REMARQUER QUE CE CORDON , SEMBLANT AP

PARTENIR AU CŒUR PLUTÔT QU'AU TUBE DIGESTIF, LA DÉTER

MINATION DE M . MULLER RESTE PROBLÉMATIQUE. 
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(1) Mèm. de VAc* des sciences , 1̂ 3 E, pl. 16". 

L'ŒSOPHAGE EST CEINT D'UN COLLIER. LES GANGLIONS I N 

FÉRIEURS SONT AU NOMBRE DE SEPT, DONT TROIS DANS LE 

CÉPHALOGASTRE, ET QUATRE DANS LA PORTION UROÏDE. LES 

GANGLIONS GASTRIQUES, PLUS DISTANTS ENTRE EUX QUE 

CEUX QUI LES SUIVENT, ÉMETTENT CHACUN TROIS NERFS BILA

TÉRALEMENT. LES QUATRE GANGLIONS DE LA QUEUE CORRES

PONDENT À SES QUATRE PREMIERS ANNEAUX ; ILS NE FOUR

NISSENT QU'UNE SEULE PAIRE DE NERFS CHACUN ; APRÈS LE 

DERNIER, LES FILETS SE CONTINUENT SÉPARÉMENT, ET VONT SE 

RAMIFIER DANS LES MUSCLES DE LA VÉSICULE. 

L E VENIN DES SCORPIONS EST DISTILLÉ PAR UNE GLANDE REN

FERMÉE DANS LA VÉSICULE ARTICULÉE À L'ANNEAU ANAL DE 

L'ABDOMEN , ET IL SORT À L'EXTÉRIEUR PAR UNE PAIRE D'ORI

FICES PONCTIFORMES ALLONGÉS, PLACÉS BILATÉRALEMENT PRÈS 

DE LA POINTE DE L'AIGUILLON ; RÉDI N'A P U VOIR CES PETITES 

PERFORATIONS, ETD'AUTRESAVANTLUILES AVAIENT TOUTÀFAIT 

NIÉES, GALIEN, PAR EXEMPLE. MAUPERTUIS (1) EN A TRÈS-

BIEN FIGURÉ LA DISPOSITION. LEUWENHOCK LES AVAIT ÉGA

LEMENT VUES , ET PARMI LES AUTEURS QUI EN AVAIENT ADMIS 

L'EXISTENCE, PLINE, TERTULLIEN, ELIEN, ALDROVANDE, ETC., 

ADMETTAIENT, AU CONTRAIRE, QUE LES SCORPIONS NE SONT 

PAS NUISIBLES UNIQUEMENT PAR LEUR PIQÛRE, MAIS SUR

TOUT PAR LE LIQUIDE QU'ILS INTRODUISENT EN MÊME TEMPS 

QU'ILS PIQUENT. 

LES ANCIENS ONT SOUVENT PARLÉ DES SCORPIONS SOUS LE 

RAPPORT DE LEUR PIQÛRE , ET L'INCERTITUDE DANS LAQUELLE 

ON EST ENCORE SUR SES EFFETS AVAIT ÉGALEMENT LIEU DE LEUR 

TEMPS. CES ANIMAUX PEUVENT ÊTRE ALTERNATIVEMENT FU

NESTES OU INNOCENTS, MAIS SANS QUE L'ON PUISSE SE RENDRE 

BIEN RAISON, SURTOUT à priori, DE LA DIIFÉRENCE DE LEURS 

EFFETS. ARISTOLE DIT AVEC JUSTE RAISON QUE LA PIQÛRE DES 
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S c o r p i o n s a d e s c o n s é q u e n c e s b i e n d i f f é r e n t e s s u i v a n t 

l e s p a y s e t l e s c l i m a t s ; e t , c o m m e e x e m p l e , i l r a p 

p o r t e q u e c e l l e d e s S c o r p i o n s d u P h a r e e t d ' a u t r e s e n 

d r o i t s n ' e s t p a s d a n g e r e u s e , t a n d i s q u ' e l l e e s t m o r t e l l e 

d a n s c e u x d e C a r i e : c ' e s t p e u t - ê t r e u n e e x a g é r a t i o n , 

m a i s P l i n e e n a j o u t e u n e b i e n p l u s e x t r a o r d i n a i r e , e , n 

d i s a n t q u e c e u x d u m o n t L a t m u s , é g a l e m e n t e n C a r i e , 

s u r l e l i t t o r a l d e l ' A s i e M i n e u r e , n e f o n t a u c u n m a l a u x 

é t r a n g e r s , t a n d i s q u ' i l s t u e n t l e s g e n s d u p a y s ( 1 ] . P l u -

t a r q u e r a p p o r t e q u ' o n a v u d e s p e r s o n n e s b i e n s a i n e s 

e t d o n t l ' e s t o m a c é t a i t b o n , m a n g e r l e s S c o r p i o n s 

s a n s e n ê t r e i n c o m m o d é e s ( 2 ) ; E l i e n c i t e a u s s i 

c o m m e d i g n e d e r e m a r q u e , l ' h a b i t u d e q u ' a v a i e n t l e s 

p r ê t r e s d e l ' î l e d e C o p t o s , e n E g y p t e , d e f o u l e r i m p u 

n é m e n t a u x p i e d s J e s S c o r p i o n s q u i a b o n d a i e n t a u 

t o u r d e l a v i l l e . L ' o p i n i o n l a p l u s r é p a n d u e e s t e n c o r e 

a u j o u r d ' h u i q u e j a p i q û r e d e s S c o r p i o n s p e u t ê t r e 

m o r t e l l e , e t l e s g e n s q u i n ' o n t p a s e x p é r i m e n t é p a r 

e u x - m ê m e s l e s o u t i e n n e n t a u s s i b i e n p o u r l a p e t i t e e s 

p è c e d e n o s p r o v i n c e s m é r i d i o n a l e s q u e p o u r l e s g r a n d s 

S c o r p i o n s d ' A f r i q u e , d e l ' I n d e o u d ' A m é r i q u e . 

R é d i r a p p o r t e q u ' u n d e s S c o r p i o n s d e T u n i s (Se. 

bicolor?) q u i l u i f u r e n t e n v o y é s t u a , p a r s a p i q û r e , 

u n d e s a u t r e s S c o r p i o n s q u i é t a i e n t a v e c l u i , m a i s q u e 

l a p i q û r e d e c e d e r n i e r f u t t o u t à f a i t s a n s e f f e t s u r d e 

j e u n e s p i g e o n s . R é d i é t a i t p o r t é à c r o i r e à l ' i n n o c u i t é 

d e s S c o r p i o n s , m a i s a p r è s u n c e r t a i n t e m p s e t b i e n 

q u e l e s s u j e t s s u r l e s q u e l s i l e x p é r i m e n t a i t e u s s e n t 

( 0 L i v r . V I I I , e h a p . 5 o -

( 2 ) Oper. moral. , t . I , p . l 5 o . 
C e fa i t n'a r i e n q u i d o i v e é t o n n e r , l e s p o i s o n s d u g e n r e d e c e l u i - c i 

n ' a y a n t h a b i t u e l l e m e n t a u c u n e i n f l u e n c e s u r l e c a n a l d i g e s t i f , e t l e S c o r 

p i o n é t a n t u n a n i m a l t o u t à f a i t I n o f f e n s i f q u a n d il e s t p r i v e d e s o n 

a i g u i l l o n . 
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PASSÉ L'HIVER SANS NOURRITURE, LA VIGUEUR LEUR ÉTANT 

REVENUE, VOICI CE QU'OBSERVÈRENT LUI ET CH. MOREL 

( C . Morellus , DIT RÉDI, natione Gallus, sed doctus et 
experlus chirurgus): UN JEUNE PIGEON, EXPOSÉ À LA 

PIQÛRE RÉPE'TÉE D'UU SCORPION ( iracundo ac furenti 

Scorpionï), SE MIT AUSSITÔT À TRÉBUCHER, IL TREMBLA, 

SA RESPIRATION S'ACCÉLÉRA, ET IL TOURNA EN TREMBLANT 

COMME ROUCOULANT DEVANT LA FEMELLE. QUAND LE P I 

GEON FUT TOMBÉ POUR NE PLUS SE RELEVER, DEUX HEURES 

APRÈS IL ÉTAIT ENCORE AGITÉ DE CONVULSIONS; MAIS BIENTÔT 

IL ÉTENDIT SES PATTES, QUI ÉTAIENT REFROIDIES, ET QUI P A 

RAISSAIENT ÊTRE MORTES. CEPENDANT QUELQUES FRÉMISSE

MENTS DES AILES ET DES MOUVEMENTS DE LA TÊTE INDI

QUAIENT QU'IL N'EN ÉTAIT POINT AINSI DE TOUT L'ANIMAL, CE 

QUI DURA ENCORE DEUX HEURES TROIS QUARTS-, ENFIN, 

L'ANIMAL MOURUT, CINQ HEURES APRÈS AVOIR ÉTÉ PIQUÉ. 

NICOLAS STÉNON, QUI ARRIVA CHEZ RÉDI PEU DE TEMPS 

APRÈS, DÉSIRA QUE L'EXPÉRIENCE FÛT RÉPÉTÉE. O N FIT 

DONC PIQUER UN SECOND PIGEON SUR LA POITRINE, COMME 

ON L'AVAIT FAIT POUR LE PRÉCÉDENT, MAIS SANS ARRACHER 

DE PLUMES.AU BOUT D'UNE DEMI-HEURE, CELUI-CI TOMBADE 

MÊME ET ROIDIT SES PATTES COMME AVAIT FAIT LE PREMIER. 

DEUX AUTRES PIGEONS FURENT ENSUITE PIQUÉS SANS EN RES

SENTIR DE MAL. L E SCORPION FUT LAISSÉ EN REPOS TOUTE LA 

NUIT, ETLE MATIN ON LUI PRÉSENTA DE NOUVEAU UN PIGEON. 

AVANT QU'IL LE FRAPPÂT, RÉDI VIT UNE TRÈS-PETITE 

GOUTTE D'UN LIQUIDE BLANC À LA POINTE DE L'AIGUILLON, 

ET ELLE FUT INTRODUITE DANS LA CHAIR DE L'ANIMAL EN 

MÊME TEMPS QUE CELUI-CI. E N OUTRE , LE SCORPION , DE 

SON PROPRE MOUVEMENT, PIQUA DEUX FOIS LE PIGEON. 

A U BOUT D'UNE HEURE, L'OISEAU FUT PRIS DE CONVUL

SIONS, ET AYANT ENSUITE ÉTENDU SES JAMBES, IL MOU

RUT AU BOUT DE TROIS HEURES. U N SECOND PIGEON ET UN 
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t r o i s i è m e , q u e l e S c o r p i o n a v a i t e n s u i t e f r a p p é s n e 

m o u r u r e n t p a s ; i l f a u t d o n c , s u i v a n t l a r e m a r q u e d e 

n o t r e a u t e u r , q u e l ' a n i m a l a i t l e t e m p s d e r é p a r e r s e s 

p e r t e s . L e c a d a v r e d e s e s v i c t i m e s n ' o f f r e r i e n q u i i n 

d i q u e l e u r g e n r e d e m o r t , e t R è d i , s ' a p p u y a n t s u r c e 

q u ' i l s a v a i t d u v e n i n d e l a v i p è r e , n e c r a i g n i t p a s 

d e d o n n e r l e s p i g e o n s q u i a v a i e n t s u c c o m b é à u n 

m e n d i a n t , qui cœlum digito tetigisse sese putans, avi
dissime illos devoravil et bene sese habuit. 

A p r è s q u e l e S c o r p i o n e n e x p é r i e n c e e u t é t é l a i s s é 

e n r e p o s p e n d a n t u n j o u r , P i é d i fit p i q u e r c i n q f o i s 

a u x c ô t e s e t a u t a n t d e f o i s a u x f e s s e s u n e b i c h e , m a i s 

s a n s q u e c e l l e - c i p a r û t s ' e n r e s s e n t i r : l ' a i g u i l l o n n ' a 

v a i t p a s t r a v e r s é l e d e r m e , e t R è d i l ' y e n f o n ç a l u i -

m ê m e ; s a n s p l u s d e r é s u l t a t ; c e q u i , d i t - i l , c o m 

m e n ç a à l u i f a i r e c r o i r e q u e l e s S c o r p i o n s d ' A f r i q u e 

n e t u a i e n t p r o b a b l e m e n t p a s , c o m m e o n l e d i s a i t , l e s 

l i o n s , l e s c h a m e a u x e t l e s é l é p h a n t s . I l a j o u t e c e p e n 

d a n t : m a l g r é c e l a , j e c r o i s l e s a u t e u r s d e c e s r é c i t s , 

e t c e l a d ' a u t a n t p l u s v o l o n t i e r s , q u e m o n S c o r p i o n 

n ' é t a i t p a s d a n s l e c l i m a t q u i l u i e s t n a t u r e l , q u ' i l 

é t a i t f a t i g u é p a r u n j e û n e d e h u i t m o i s , e t q u ' i l é t a i t 

p l a c é d a n s d e s c o n d i t i o n s d é f a v o r a b l e s . I l f a u t d i r e 

a u s s i q u ' i l a v a i t p e u t - ê t r e é p u i s é t o u t e s o n h u m e u r 

d é l é t è r e , e t q u ' i l n ' a v a i t p a s e u l e t e m p s s u f f i s a n t 

p o u r l a r e p r o d u i r e ; c e q u i l e p r o u v e r a i t , c ' e s t q u ' u n e 

p o u l e d ' e a u e t u n p i g e o n q u i l u i f u r e n t l i v r é s l e l e n 

d e m a i n , d e u x j e u n e s p i g e o n s q u ' o n l u i d o n n a à d e u x 

j o u r s p l u s t a r d , e t u n g r a n d a i g l e , a p r è s s i x a u t r e s 

j o u r s , n e p é r i r e n t n i l e s u n s n i l e s a u t r e s ( 1 ) . 

L e s e x p é r i e n c e s d e M a u p e r t u i s { 2 ) n e s o n t p a s m o i n s 

(0 V o y e z : Opere di Francesco Redi gentiluomo aretino, t . I , p , 64, 
p i . 1 ; in-4°, 1/4'· 

( 2 ) Acad. des sciences , ï ^ i . 
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curieuses; elles portent sur une autre espèce , le Se. 
occitanus, que l'auteur se procurait abondamment 
près le village de Souvignargues, aux environs de 
Montpellier. 

La première de ces expériences fut de faire piquer 
un chien , qui reçut au ventre trois ou quatre coups 
de l'aiguillon d'un Scorpion irrité. « Une heure après , 
il devint très-enflé et chancelant; il rendit tout ce 
qu'il avait dans l'estomac et dans les intestins, et 
continua , pendant trois heures, de vomir, de temps 
en temps, une espèce de have visqueuse ; son ventre, 
qui était fort tendu, diminuait après chaque vomis
sement; cependant il recommençait bientôt de s'enfler, 
et quand il était à un certain point, il revomissait en
core; ces alternatives d'enflure et de vomissement du
rèrent environ trois heures ; ensuite les convulsions le 
prirent, il mordif la terre, se traîna sur les pattes de 
devant, enfin mourut cinq heures après avoir été pi
qué. Il n'avait aucune enflure à la partie piquée, comme 
en ont les animaux piqués parles abeilles ou les guêpes ; 
l'enflure était générale, et l'on voyait seulement à l'en
droit dechaque piqûre, un pelit point rouge qui n'était 
que le trou qu'avait fait l'aiguillon, rempli de sang ex-
travasé. J'ai observé la même chose sur tous les animaux 
que j'ai fait piquer par le Scorpion, et n'ai jamais vu 
que la piqûre fît lever la peau. 

» Quelques jours après, je Cs piquer un chien cinq ou 
six fois au même endroit que lé premier; quatre heures 
s'étant écoulées sans qu'il parût malade , je fis réitérer 
les piqûres ; mais quoique plusieurs Scorpions irrités 
le piquassent dix à douze fois , et enfonçassent leur ai
guillon si avant, qu'il y demeurait attaché, le chien 
jeta seulement quelques cris pendant les piqûres, mais 
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i l n e s e r e s s e n t i t e n a u c u n e m a n i è r e d u v e n i n ; i l b u t 

e t m a n g e a d e g r a n d a p p é t i t , e t c o m m e i l é t a i t f o r t 

é l o i g n é d e d o n n e r a u c u n s i g n e d e m o r t , j e l e r e m i s e n 

l i b e r t é . C ' é t a i t u n c h i e n d u v o i s i n a g e , e t i l fit si p e u 

d e c a s d u p é r i l q u ' i l a v a i t c o u r u , q u e , c o m m e i l a v a i t 

é t é m i e u x n o u r r i c h e z m o i q u ' i l n ' a v a i t c o u t u m e d e 

l ' ê t r e c h e z s o n m a î t r e , i l y r e v e n a i t s o u v e n t s ' o f f r i r à 

d e n o u v e l l e s e x p é r i e n c e s . .Te c r u s q u e m e s S c o r p i o n s 

p o u v a i e n t a v o i r é p u i s é l e u r v e n i n , j ' e n fis v e n i r d e 

S o u v i g n a r g u e s ; j e fis p i q u e r s e p t a u t r e s c h i e n s , e t , 

m a l g r é t o u t e l a f u r e u r e t t o u s l e s c o u p s d e s S c o r p i o n s , 

a u c u n c h i e n n e s o u f f r i t l e m o i n d r e a c c i d e n t . E t e n f i n , 

j e r é p é t a i l ' e x p é r i e n c e s u r t r o i s p o u l e t s , q u e j e fis p i - 1 

q u c r s o u s l ' a i l e e t s u r l a p o i t r i n e ; m a i s a u c u n n e 

d o n n a l e m o i n d r e s i g n e d e m a l a d i e . » 

D e c e s e x p é r i e n c e s , M a u p e r t u i s c o n c l u t q u e s i l a p i 

q û r e d u S c o r p i o n e s t q u e l q u e f o i s m o r t e l l e , e l l e n e l ' e s t 

c e p e n d a n t q u e r a r e m e n t ; m a i s i l n e p e u t d i r e q u e l l e s 

c i r c o n s t a n c e s l u i d o n n e n t u n c a r a c t è r e f u n e s t e . 

A m o r e u x r a p p o r t e a u s s i l e d é t a i l d ' e x p é r i e n c e s e n 

t r e p r i s e s p a r l u i , p o u r a p p r é c i e r l a f o r c e d u v e n i n d e s 

S c o r p i o n s ; m a i s c o m m e i l a s u r t o u t f a i t p i q u e r d e s 

a n i m a u x d ' u n e o r g a n i s a t i o n e t d ' u n e t a i l l e b i e n i n f é 

r i e u r e à c e l l e d e s e s p è c e s q u ' a v a i e n t p r i s e s R é d i e t 

M a u p e r t u i s , n o u s n ' e n p a r l e r o n s q u e p o u r r e n v o y e r l e 

l e c t e u r à s o n o u v r a g e d é j à c i t é . O n e n l i t a u s s i d a n s 

l ' o p u s c u l e d ' A n g e - M a c c a r y (1) ; d e m ê m e q u e c e l l e s 

d ' A m o r e u x e t ' M a u p e r t u i s , e l l e s s o n t r e l a t i v e s § U 

Se. 

N o u s a r r i v o n s m a i n t e n a n t à l a c l a s s i f i c a t i o n d e s 

S c o r p i o n s . 

( I ) Mim. sur le Scorpion qui se trouve sur la montagne de Cette, 

i u - 1 2 ; a n s . 
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3a S C O K P I O N I D E S . 

§ 3. 

Un premier fait à signaler, q'est que les parties ca
ractéristiques des Scorpions , c'est-à-dire, les yeux , 
la queue et les peignes sont aussi celles dont les va
riations fournissent les meilleurs caractères pour la 
distinction des espèces ; elles semblent aussi donner 
la clef de la subordination naturelle de celles-ci. A 
mesure qu'on s'éloigne des premiers Scorpions pour 
arriver à ceux qui nous ont paru les derniers de tous , 
on reconnaît : 

1 0 Que la partie caudiforme, d'abord volumineuse 
et élargie, souvent aussi fort longue , devient grêle et 
faible, et que la vésicule diminue le plus souvent dans 
les mêmes proportions. 

2» Que les peignes sont moins longs et à dents 
moins nombreuses. 

3° Que les yeux , au nombre de douze d'abord , puis 
de six , de huit ensuite , sont réduits à six seulement 
dans les dernières espèces : deux médians plus forts 
au vértex et deux moins considérables bilatéralement 
au bord antérieur du céphalothorax. 

11 semble que ces animaux tendent à perdre peu à 
peu les caractères disLinctifs de leur groupe. 

Le céphalothorax fournit aussi par son bord anté
rieur des caractères importants à signaler. D'abord 
rectiligne , ou quelquefois même convexe , il est tou
jours plus ou moins échancré dans les dernières es
pèces. 

Les yeux ne sauraient donc pas fournir , comme 
l'ont admis feu Kemprich et M. Ehrenberg, les seuls 
caractères distinctifs des sous-genres. Il y a souvent 
une telle analogie entre les Scorpions à dix yeux laté-
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RAUX , ET D'AUTRES QUI N'EN ONT QUE HUIT OU MÊME SIX , 

QU'IL NOUS SEMBLE DIFFICILE DE FAIRE AUTANT DE VÉRITABLE^ 

GENRES DE CES TROIS SORTES D'ANIMAUX ; ENCORE MOINS 

POURRA-T-ON ADMETTRE QU'ILS CONSTITUENT AUTANT DE FA

MILLES, COMME LE VOUDRAIT M . KOCH. 

LES ANDROCTONES , LES CENTRURES ET CERTAINS BUTHUS 

(CEUX DONT LES TROIS YEUX LATÉRAUX SONT EN LIGNE DROITE, 

ÉGAUX ENTRE EUX ET ÉQUIDISTANTS) NOUS SEMBLENT FORMER 

UN PREMIER GROUPE , DANS LEQUEL ON DEVRA TOUTEFOIS DIS

TINGUER LES SCORPIONS À DEUX PETITES PAIRES D'YEUX SUP

PLÉMENTAIRES , CEUX QUI N'EN ONT QU'UNE ET CEUX QUI EN 

MANQUENT ; TELS SONT LES SOUS-GENRES DES 

Androctones, 

Centrures, 

tirées. 

VIENNENT ENSUITE LES CINQ SOUS-GENRES DES 

Télégones, 

Buthus , 

Chactas , 

Scorpius , 

Ischnures (1) . 

LES Ischnures SONT LES SCORPIONS LES PLUS RAPPRO

CHÉS DES ÏÉLYPHONES, ET , DANS LA SÉRIE NATURELLE DES 

ARACHNIDES, CEUX-CI PARAISSENT CONSTITUER LA FAMILLE 

QUI DEVRAIT SUIVRE IMMÉDIATEMENT LA LEUR. 

( i ) V o i c i l e s p r i n c i p a u x o u v r a g e s c i t é s d a n s l e s d e s c r i p t i o n s q u e 

n o u s d o n n o n s p l u s l o i n : 

D e G é e r , Marri., V i t . — H e r b s t , Naturgeschichte der Scorpionen ; 
jn -4 , l 8 o O ; f a i s a n t p a r t i e d n JVatursystern dur V' ngejhiçrelteil-Ins. — 
H e m p r i c h e t E h r e n b e r g , Korlaufige. uebersicht der in Nard-Africaund 
JfftisL Asir.n cinheimischeu Scorpioue und dcreu geogr. verbrcilung. 
— E h r e n b e r g , Syrnbolœ physicœ , E v e r l e b r a t a . — K o c h , Arachnides-
Systems) 1 8 3 } . Id., Die Arackiiiden. — • P . G e r v a i s , Remarques sur 
ta fum. des Scorpia/is ( A r c h i v e s d u M u s é u m d ' h i s t u t r e n a t u r e l l e ; d e 

P a r i s , t . 111 , a v e c 2 p l a n c h e s ) , 

A P T È R E S , T O M E I I I . ·* 
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34 S C 0 R P 1 0 N 1 D E S -

O n c o n n a î t d é j à s u f f i s a m m e n t q u a t r e - v i n g t s e s p è c e s 

e n v i r o n d e n o s h u i t s o u s - g e n r e s d e S c o r p i o n s ( 1 ) . 

M . E h r e n b e r g a t t r i b u e s u r t o u t a u x A n d r o c t o n e s 

d e s p r o p r i é t é s t o x i q u e s v i o l e n t e s , e t , d ' a p r è s c e q u ' i l 

a p u v o i r e n E g y p t e , l e s A r a b e s c r a i g n e n t p l u s l e s 

S c o r p i o n s d e c o u l e u r j a u n e q u e l e s n o i r s . A T h è b e s e t 

à D o n g o l a , o n l e s r e d o u t e t e l l e m e n t , q u e l e u r v u e 

e s t e n h o r r e u r , e t c o m m e l e s e s p è c e s d e c e s l o c a l i t é s 

s o n t l e s Scorpio funestus e t quinque-striatus , c e 

s o n t c e s d e u x e s p è c e s s u r t o u t q u e l e s a v a n t p r o f e s s e u r 

d e B e r l i n r e g a r d e c o m m e p o u v a n t d o n n e r l a m o r t à 

l ' h o m m e l u i - m ê m e . 1 1 a v u s o u v e n t l e s b a t e l e u r s d e c e 

p a y s t e n i r , a v e c d ' a u l r e s S c o r p i o n s , Y And. quinque-
striatus , m a i s a p r è s l u i a v o i r r e t i r é s o n a i g u i l l o n . I l 

f u t l u i - m ê m e p i q u é c i n q f o i s p a r d e s S c o r p i o n s d e 

c e t t e e s p è c e , e t l e s d o u l e u r s q u ' i l e n a r e s s e n t i e s l u i 

f o n t a d m e t t r e q u e d e s f e m m e s e t d e s e n f a n t s p e u v e n t 

b i e n y s u c c o m b e r . I l n ' a v u n é a n m o i n s a u c u n e x e m p l e 

d e t e r m i n a i s o n f u n e s t e . D ' a u t r e s p e r s o n n e s n o u s o n t 

r a p p o r t é a v o i r é t é p i q u é e s , e t l a d o u l e u r l e u r a p a r u 

c o m p a r a b l e à c e l l e o c c a s i o n n é e p a r u n e A b e i l l e . L e 

Se. europœus e s t u n d e c e u x q u i s o n t l e m o i n s à 

c r a i n d r e . 

L e s S c o r p i o n s d ' A m é r i q u e o n t a u s s i l a r é p u t a t i o n 

d ' ê t r e f o r t n u i s i b l e s , m a i s s a n s q u e l e u r s m a u v a i s e f f e t s 

a i e n t é t é m i e u x c o n s t a t é s . B a r r è r e e n c i t e q u i p r o d u i 

s e n t u n e d o u l e u r a i g u ë a c c o m p a g n é e d e fièvre, e t 

M . P e r t y (2) d o n n e à l e u r é g a r d d i f f é r e n t s d é t a i l s r e -

( I N o u s d e v o n s à l a b i e n v e i l l a n c e d e VI M i n e E d w a r d s d ' a v o i r p u 

é t u d i e r a v e c s o i n l e s S c o r p i o n s d e la c o l l e c t i o n d u M u s é u m d e P a r i s , 

d o n t n o u s a v o n s m ê m e d é c r i t , dans un t r a v a i l s p é c i a l , l e s e s p è c e s n o u 

v e l l e s . G r â c e à 1 o b l i g e a n c e d e M . . Ï . - E . G r a y , n o u s e n a v o n s é g a l e m e n t 

v u q u e l q u e s - u n e s a u Bntish Muséum , à L o n d r e s . 

( 2 ) Dcicctus , p 3 ? . 
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cueillis DANS LES VOYAGEURS ; MAIS NOUS y RENVOYONS LE 

LECTEUR. LA REMARQUE PAR LAQUELLE NOUS TERMINERONS , 

EST QUE SOUVENT LE MODE DE TRAITEMENT AUQUEL ON A RE

COURS POUR LA GUÉRISON DES PIQÛRES, EST PLUS À CRAINDRE 

QUE CES PIQÛRES ELLES-MÊMES. 

LES SCORPIONS VIVENT DE PROIE. ILS CHASSENT ESSEN

TIELLEMENT LES INSECTES, ET C'EST AU MOYEN DE LEURS 

PALPES ET DE LEUR AIGUILLON QU'ILS S'EN RENDENT MAÎ

TRES. E N MARCHANT, ILS TIENNENT LEUR QUEUE ÉLEVÉE ET 

TOUTE DISPOSÉE À FRAPPER LA VICTIME QU'ILS CONVOITENT OU 

L'ENNEMI QUI VOUDRAIT LES ATTAQUER. ILS VIVENT EN GÉ

NÉRAL DANS LES LIEUX ARIDES , SOUVENT DANS LES ENDROITS 

SOMBRES, ET PARFOIS DANS LES HABITATIONS. O N LES REN

CONTRE RAREMENT ENSEMBLE , ET S I , PAR HASARD, ON EN 

RÉUNIT PLUSIEURS , IL N'EST PAS RARE QU'ILS SE BATTENT 

ENTRE EUX , SE TUENT MÊME ET S'ENTRE-DÉVORENT. LES FE

MELLES PARAISSENT USER, À L'ÉGARD DES MÂLES, DE LA 

MÊME SÉVÉRITÉ QUE CELLES DES ARAIGNÉES. MACCARY S'EST 

ASSURÉ QUE, PENDANT L'ACCOUPLEMENT, LA FEMELLE EST 

RENVERSÉE SUR LE DOS ET LE MÂLE POSÉ SUR ELLE. LES MÂLES 

SONT PLUS NOMBREUX ; LES FEMELLES SONT DE TAILLE PLUS 

FORTE. 

L'APPAREIL GÉNITAL MÂLE SE COMPOSE , DANS SA PARTIE 

COPULATRICE, DE DEUX TIGES EFFILÉES (PÉNIS, L . DUFOUR) 

ET DE CONSISTANCE CORNÉE, DONT LA BASE EST BIFURQUÉE. 

LA BRANCHE EXTERNE DE CETTE BIFUCARTION EST COURTE, 

CONOÏDE ET D'UN BRUN FONCÉ, TANDIS QUE L'INTERNE SE 

PROLONGE SUR UN CORDON FILIFORME BLANCHÂTRE , COURBÉ 

SUR LUI-MÊME , DE MANIÈRE À FORMER UNE ANSE , ET RE

VENANT EN SENS CONTRAIRE DE SA PREMIÈRE DIRECTION POUR 

SE COLLER CONTRE LE CORPS DU PÉNIS. L'EXTRÉMITÉ LIBRE DE 

CELUI-CI EST TRÈS-MINCE ET SÉTACÉE; ELLE SE FAIT JOUR PAR 

L'ORIFICE TRANSVERSAL, QUI EST AU DEVANT DES PEIGNES, 
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ENTRE LES DEUX ARCEAUX ANTÉRIEURS RUDIMENTAIRCS DE 

L'ABDOMEN. LES TESTICULES SONT FORMÉS PAR TROISGRANDES 

MAILLES ANASTOMOSÉES ENTRE ELLES ET CONSTITUÉES PAR UN 

CORDON FILIFORME DEMI-TRANSPARENT DE CHAQUE CÔTÉ , QUI 

ABOUTIT À UN CANAL DÉFÉRENT UNIQUE POUR LES DEUX TES

TICULES. H Y A DEUX VÉSICULES SÉMINALES, L'UNE GRANDE 

CONICO-CYLINDRIQUE, LONGUE DE DEUX À TROIS LIGNES, ET 

RECEVANT À SA BASE LE CANAL DÉFÉRENT ; L'AUTRE CYLIN

DRIQUE , OBTUSE, ET QUI ADHÈRE AU CORPS DE L'ORGANE 

COPULATEUR SUR LEQUEL ELLE EST COUCHÉE. 

LES OVAIRES SONT DOUBLES COMME LES TESTICULES , ET 

PLACÉS À DROITE ET à GAUCHE. CHACUN DJEUX EST ESSENTIEL

LEMENT CONSTITUÉ PAR UN CONDUIT MEMBRANEUX , FORMÉ 

DE QUATRE GRANDES MAILLES QUADRILATÈRES ANASTOMOSÉES 

ENTRE ELLES ET AVEC CELLES DE L'OVAIRE OPPOSÉ. ELLES JOUENT 

AUSSI LE RÔLE D'UTÉRUS , ET , CHACUNE D'ELLES ABOUTIT À 

UN CONDUIT SIMPLE, DE LONGUEUR VARIABLE (OVIDUCTE), 

QUI AVANT DE SE RÉUNIR À CELUI DU CÔTÉ OPPOSÉ OFLRE 

CONSTAMMENT UNE LÉGÈRE DILATATION. U N COL EXTRÊME

MENT COURT ET COMMUN AUX DEUX OVIDUCTES DÉBOUCHE 

DANS LA VULVE À LA MÊME PLACE QUE L'ORGANE MÂLE. 

L E NOMBRE DES PETITS PEUT S'ÉLEVER JUSQU'À SOIXANTE, 

MAIS IL EST SOUVENT MOINDRE. C'EST CE QUI RÉSULTE 

DES OBSERVATIONS D'ARISTOTE, DE MAUPERTUIS , D'AMO-

RCUX, ETC. DANS TOUTES LES ESPÈCES CONNUES SOUS CE 

RAPPORT, LA GÉNÉRATION EST OVOVIVIPARE, ET, À LEUR 

NAISSANCE, LES PETITS SONT PORTÉS PAR LA MÈRE COMME 

CEUX DE CERTAINES ARAIGNÉES DU GENRE LYCOSE. IL N'EST 

PAS RARE DE VOIR, DANS LES COLLECTIONS , DES SCORPIONS 

FEMELLES DESSÉCHÉS, PLUS OU MOINS CHARGES DE LEURS 

PETITS. M . I I . RATKÉ A ÉTUDIÉ LE DÉVELOPPEMENT DES 

SCORPIONS, D'APRÈS LA PETITE ESPÈCE D'EUROPE ; ON TROU

VERA LES DÉTAILS ASSEZ CIRCONSTANCIÉS QU'IL A PUBLIÉS 
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( 0 É d i t . f ranc , d e 1 8 3 8 , t . I I I , p . 9 7 . 

( 2 ) Androctonus , H e m p r . e t E h r c n b . , loco cit — A u d h o c t o n i d e s , 

Koch , Araahttidensystems. 
(3) AïrfpdXTOV&Ç. 

¡1 c e t é g a r d d a n s l a Physiologie d e B u r d a c l i ( 1 ) . 

A v a n t d ' a r r i v e r à l a r é p a r t i t i o n g é o g r a p h i q u e d e s 

e s p è c e s d e S c o r p i o n s , n o u s d e v o n s p a s s e r à l a d e s c r i p 

t i o n d e c h a c u n e d ' e l l e s , e n c o m m e n ç a n t p a r c e l l e s q u e 

n o u s c o n s i d é r o n s c o m m e l a t ê t e d u g e n r e , e t q u i o n t , 

e n ef fe t , a u maximum, t o u s l e s c a r a c t è r e s d e c e l u i - c i . 

1 . 

A N D I I O C T O N E S . 

C e s o n t l e s e s p è c e s à d o u z e y e u x : c i n q d e c h a q u e 

c ô t é d e la p a r t i e a n t é r i e u r e d u c é p h a l o t h o r a x e t d e u x 

a u v e r t e x , p l u s g r o s q u e l e s a u t r e s ; l e s d e u x p a i r e s 

l a t é r a l e s p o s t é r i e u r e s s o n t t r è s - p e t i t e s . I l s o n t l e s 

p e i g n e s g a r n i s d e d e n t s n o m b r e u s e s ( 2 3 e t a u 

d e l à ) ( 2 ) . 

H e m p r i c h e t M . E h r e n b e r g o n t , les p r e m i e r s , d i s t ingué les 

Androctonus dans un t r ava i l fait en c o m m u n . Les espèces 

d 'y lndroc tonus , dont le n o m signifie homicide (3) , on t p o u r 

u n i q u e ca rac tè re l eu r s y e u x au n o m b r e de d o u z e , d o n t d e u x au 

ver tex ou u n e p a i r e , t rois pa i res b i la téra les p r è s du b o r d a n 

té r i eur ex t e rne du cépha lo tho rax , e t p r è s de la p o s t é r i e u r e d e u x 

yeux b ien p lus pe t i t s , u n e n dedans e t l ' au t re plus ou moins en 

a r r i è r e ou en d e d a n s . Les t re ize espèces q u e ces a u t e u r s d i s 

t inguen t sont pa r t agées en d e u x sect ions (Leiurus elPrionurus) 

et caractér isées avec soin. L e t ab l eau suivant que nous donnons 

de la d i s t r ibu t ion et de la ca rac t é r i s t i que de ces Androctonus est 

e m p r u n t é aux Symbolw physicœ, pub l i é s pa r M . E h r e n b e r g . 

C'est le m ê m e que ce savant avait d ' abo rd d o n n é d a n s son t r a 

vail avec H e m p r i c h , sauf la disposi t ion t y p o g r a p h i q u e qui le rend 

p lu s commode à consu l t e r . 
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3 8 S N O R P T O N I D E S . 

c í e r t ^ ^ ñ s o t> co σι o « ^ ^ ' 5 
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Les p lanches relat ives à ce travail de M M . LTemprich et E h -

r e n b e r g ont é té pub l i ées p a r le second (le ces na tura l i s tes dans 

ses Symbolœ physicœ, où elles sont accompagnées de déta i ls 

p lus é tendus que ceux d u m é m o i r e . M. Koch , d a n s l M r a c h -

nidensystems , qu ' i l a fait pa ra î t re en 1 S 3 7 , a élevé a u r a n g de fa

mil le le genre Androctonus sous la d é n o m i n a t i o n A'Androctn-

nides, et il le pa r t age en t rois g e n r e s sous les n o m s de Pilumnus, 

Tityus e t Androctonus. L e s deux p r e m i e r s on t pou r ca rac tè res : 

P i l c m s c s : Les d e u x yeux d u ver tex t r è s - en avant sur la lon

g u e u r de la t è t e , assez gros ; les t ro i s p r e m i e r s des pa i res l a t é 

ra les r a p p r o c h é s , p lus pet i ts de moi t ié ; c e u x de la q u a t r i è m e 

encore p l u s p e t i t s , u n p e u en d e d a n s , e t la c i n q u i è m e à pe ine 

v i s i b l e , à ang le d ro i t avec la t ro i s i ème ; queue l o n g u e , m i n c e , 

filiforme ; u n e épine sous l ' a igu i l lon . 

T i t y u s : Les d e u x y e u x du v e r t e x , de grosseur m o y e n n e , p l a 

cés avan t le mi l ieu de la l ongueur de la tê te ; les t rois p r e m i è r e s 

pai res la téra les en l igne droi te , u n peu p lus pe t i tes ; c h a q u e œi l 

à peu p rè s éloigné de celui qui le sui t d ' une l o n g u e u r égale à la 

s i e n n e ; la q u a t r i è m e pa i re sur la m ê m e l igne , mais p lus pe t i t e ; 

la c inqu ième plus pe t i t e enco re , à ang le d ro i t avec la t ro i s i ème . 

Q u e u e beaucoup plus l ongue que le corps , l 'avant d e r n i e r a r t i 

cle m é d i o c r e m e n t renflé ; u n e den t sous l ' a igui l lon : 

E x : T. Ilottentotta, K o c h et S. Bahicn&is, P e r t y . 

O n conna î t m a i n t e n a n t u n e t r en t a ine d 'espèces dans le g r o u p e 

des A n d r o c t o n e s . Ces espèces qui pa ra i s sen t devo i r ê t r e p lacées 

à la tête des scorpions ne sont pas toujours aisées à r econna î t r e . 

Des c inq pa i res d ' yeux l a t é raux , les d e u x p o s t é r i e u r e s , toujours 

p lus peti tes que les a u t r e s , sont le p lus souvent très-difficiles à 

c o n s t a t e r , e t les g ranu la t ions d u cépha lo tho rax a u g m e n t n t 

encore ce t te d ' I ncu l t e . L e scorpio occitanus en fourn i t un 

exemple r e m a r q u a b l e . A v a n t que M M . H e m p r i c h et E h r e n -

b e r g eussent r econnu chez d ' au t res e s p ' c c s les carac tè res sur les

quels repose la d i s t inc t ion des Androctonus, tous les au teurs 

donna ien t h u i t y e u x à ce s c o r p i o n ; Leaeh le c i ta ' t même avec le 

Se. afer comme t y p e d u gen re Buthus : c ependan t il en a 

rée l lement douze , et c'est la même espèce q u e MM. H e m p r i c h et 

E h r e n b e r g ont n o m m é e A. tunetanus. Ains i que nous l 'avons 

di t a i l l e u r s ( 1 ) , on peu t s 'assurer de la fo rmule ocu la i re des Se. 

( i ) Dict. univ. d'htst. r iof . , a r t i c l e Buthus. 
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occitanus, en e x a m i n a n t , p a r t r a n s p a r e n c e , au microscope , l eu r 

c é p h a l o t h o r a x ; les c inq pa i res de co rnées b i la téra les laissent 

passer la l u m i è r e , e t les t u b e r c u l e s cepha l iques , avec lesquels on 

avai t si l ong t emps confondu d e u x d ' en t r e e l l e s , r es ten t opa 

q u e s . 

L e s A n d r o c t o n e s sont des par t i es c h a u d e s de l 'ancien monde , 

p r i n c i p a l e m e n t d 'Af r i que . Nous endèc r ivons un d e Madagascar 

e t un a u t r e de l ' I n d e . O n en connaissa i t aussi u n de la Nouve l le -

I r l a n d e ; d e u x au t r e s son t cités c o m m e d ' A m é r i q u e , mais nous n e 

les avons pas v u s . De c e u x - c i , l 'un est le Se. bahiensis, P e r t y , 

type du gen re Tityusàe M . K o c h , l ' au t re le Se. biaculeatus, La-

t r e i l l e , que M . I I . L u c a s di t avoir été a p p o r t é d ' A m é r i q u e a u x 

îles Canar ies pa r les b â t i m e n t s m a r c h a n d s (1) . 

L a classification des espèces de ce g r o u p e n o n s a p a r u devo i r 

r e p o s e r : 

1° Sur la cons idéra t ion de la q u e u e , d ' abo rd t r è s - é l a r g i e et 

t rès den te l ée (A. funesius, Priamus, e t c . ) , pu i s d e m o y e n n e 

force (A. quinque-strialus, occitanus, e t c . ) , et ensu i te p lus fai-

faible {A. citrinus , libyeus, e tc . ) . 

2° Sur la force des m a i n s , renflées ou non renf lées . 

3" S u r la vés icule , dépou rvue de t u b e r c u l e sous l 'a igui l lon dans 

la major i té des espèces , p o u r v u e a u con t ra i r e d ' u n t u b e r c u l e p lus 

ou moins é p i n e u x dans les au t r e s (Sc.Ifottenlotus, curvi-digita-

tus, armillatus eiMadagascariensis, q u i s e m b l e n t ê t r e les A n 

droc tones les p lus r a p p r o c h é s des A t r i d e s ) . 

i. Point d'épine sous l'aiguillon. 

* Queue large, fortement crénelée. 

1 . S. F c n e s t e . (S . Funesius.) 

Doigts de la l o n g u e u r d e la main qui est renf lée ; doigt fixe 

é c h a n c r é à sa base p o u r u n e sai l l ie c o r r e s p o n d a n t e d u doigt m o 

b i l e ; p r e m i e r a r t ic le cauda l le p lu s p e t i t , le pos té r ieur le plus 

l o n g ; l eu r s c r é n c l u r e s l a t é r o - s u p é r i e u r e s fo r tement élevées e t 

for tement d e n t é e s ; a i g u i l l o n d e la l ongueu r de la vésicule , c o u r b é , 

( i ) N o u s d e v o n s t o u t e f o i s n o t e r q u e n o u s a v o n s v u d a n s la c o l l e c t i o n 

d e L a t r e i l l e ( c h e z M . B l o n d e a u ) e t a u M u s é u m d e s S c o r p i o n s é t i q u e t é s 

c o m m e biaculeatus p a r L a t r e i l l e l u i - m e m e e t q u i s o n t d e s B u t h i d e s d u 

c r o u p e d e s Alreus. 
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n o i r â t r e à sa po in te ; 34 ou 35 dents aux p e i g n e s ; couleur g é n é 

r a l e fauve, u n i f o r m e ; tes doigts un p e u lavés de b r u n . L o n g , 

tô t . 0 ,09 ; queue s e u l e , 0 ,055 . 

A . (pr ionurus) fun., H e m p r . e t E h r e n b . , luc.cit. s p . ; E h r e n b . , 

Symb. phys., s p . 7 , p l . 2 , f. 5 .—A. bicolor, K o c h , die Arach., 

pl . 1 8 1 , f . 4 3 3 . 

A été t rouvé en B a r b a r i e , dans la p rov ince d 'Oran (M.Gérard) ; 
au Sénégal (coll. La t re i l lc ) et dans le Dongola (MM. H e m p r i c h 
et E h r e n b c r g ) . 

2 . A n d r o c t o n c s P H 1 A M C S . 

K o c h , die Arachn., p l . 157 , f. 366 (de J a v a ) . 

5 . S c o r p i o n i u c o l o r . (S. bicolor.) 

Doigts u n p e u p lus longs q u e la m a i n , g rê les ; ce l le -c i k pe ine 

r e n f l é e ; envi ron 35 den ts a u x p e i g n e s ; ca rènes l a t è ro - supères 

dent icu lées ; c o u l e a r b r u n v e r d à t r e ; ex t r émi t é s j a u n â t r e s . Long , 

to ta le , 0 ,080 ; q u e u e seule , 0 ,045 . 

S c o r p i o n . . . , Savigny, Egypte, p l . v m , f. 5 ( c o p i é e dans not re 

A t l a s , p l . 2 i , f. 5 ) . — Se. Auatralis, A u d . , ibid., explication; 

non H e r b s t . — A. bicolor, H e m p r . e t E h r . , loc. cit., sp . 7. — 

A. Mneas, K o c h , die Arachn., v i , p . 3 , pl . 1 8 1 , f. 4 3 2 . 

H a b i t e la L i b y e l i t to ra le , la Syr ie , le M o n t Sinaï et la Ba rba r i e , 

à Cons tan t ine ( M . G-uyon), dans la province d ' O r a n ( M . G é 

r a r d ) , e t à Mogador , a u M a r o c (M. De lapor t e ) . VAnd. Hector, 

K o c h , ibid., f. 4 3 3 , en est u n e var ié té ou un ind iv idu décoloré 

p a r l 'a lcool . 

L e Se. bicolor pou r r a i t b ien ê t r e ce lu i qu i a servi à Béd i pour 

ses expé r i ences et don t ce c é l è b r e a u t e u r pa r l e a insi : 

« Color e s v i r id i flavus, d i lu t ior a l i q u a n t o , ve lu t u m b r a t r ans -

lucens e s t , exeep t i s aeuleo et d u a b u s forc ip ibus vel chel is , qua; 

coloris sun t mag i s obscur i et cha lcedoni i i n s t a r apici ; cuspis ta-

men aculei s emper n igra est . Q u a n d o q u e cand id i i nven iun tu r 

s c o r p i i , sed r a r o n i g r i Cauda sex ve r t eb ras vel spondylos 

h a b e t , q u o r u m p o s t r e m u s acu l eum obt ine t g r a n d e m et uncina-

t u m . Spondyli q u i n q u e re l iqu i in fastigiis excavati sun t et fim-

brias haben t den ta ta s ; infer ius cong loba t i , e t convex i l ine i s qui -

b u s d a m ex punc t i s n ig r i can t ibus composi t is et p ro tuberan t ibus 

s igna t i . Hi scorpiones tunetani t a m qu ies ren tes q n a m inceden-

tes c a u d a m a r cua t im inflexam a t l o l l u n t , u t quod commune est 
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o m n i b u s , u n d e Te r tu l l i anus in Scorpiaco : Arcuato impetu in-

surgens , hamatile spìculum in summo, t o rmen t i r a t i o n e , r e 

s t r inge re » e t Oviedus , fas t rorum quar to : 

• Srorpius clutœ metueiidus acumine caudœ. » 

La figure jo in te à ce chap i t r e d e R e d i v ient encore à l 'appui 

de n o t r e op in ion . L e s ma ins ont n é a n m o i n s q u e l q u e chose d e 

celles d u Se. funestili. 

* Queue moyenne. 

a) Trois carènes dorsales. 

4 . S c o r p i o n h o c s s a t h e . (S. occitanus.) 

(Pl . 23 , fig. 4 . ) 

Des l ignes o n d u l é e s de g r a n u l a t i o n s sur le cépha lo thorax , u n e 

d 'el les a l lant à l ' ex t rémi té p o s t é r i e u r e de c h a q u e r angée ocu l a i r e , 

u n e sor te de sourci l g ranul i fè re ; a n n e a u x d e l ' abdomen finement 

g r a n u l e u x ; ca rènes supé r i eu res de la queue u n p e u c réne lées , 

la c a r è n e m e d i o - l a t é r a l e vis ible sur tou te la l ongueu r d u p r e 

m i e r et su r la moi t ié des second e t t ro i s i ème ar t ic les ; dessous d u 

d e r n i e r a r t ic le cauda l g r a n u l e u x , sa ca r ène la téra le en frange 

den te lée d a n s sa seconde moi t i é e t l a t é r a l emen t a u b o r d pos t é 

r i e u r ; env i ron 5 0 d e n t s a u x p e i g n e s ; b r a s s u b q n a d r a n g u l a i r e s , 

u n p e u g r a n u l e u x au b o r d a n t é r i e u r ; ma i s m é d i o c r e m e n t r e n 

flées , u n p e u a l l o n g é , à doigts f inement dente lés su r p lus ieu r s 

r angées à l eu r b o r d de contac t et en r a p p o r t dans toute la lon

g u e u r , p lu s longs q u e la m a i n : vésicule cour t e , hu i leuse en des 

sous . Long , to ta le , 0 ,085 ; q u e u e seule 0 ,040 . Couleur fauve, 

lavée de b r u n en dessous ; a igui l lon n o i r â t r e . 

AT. tunetanus, I l e r b s t , Scorp., p . 68 , p l . 2 , f. 2 , non R è d i ? — 

S. occitanus, A m o r e u x . — B.occ, L . Duf., Journ. de Phys., 

l x x x i v , 439 , a v . p l . — A n d r . tunetanus, E lemp. et E h r . , loco cit., 

sp . 2 . — E h r . , Symb. phys. — Se. occ, Mi lne E d w . , Iconogr. 

du Kègn.anim.^ Arach.,\>\. 19 , f. 1 . 

D ' E g y p t e , de G r ' c e , d ' I t a l i e , du L a n g u e d o c (pa r t i cu l i è r emen t 

sur la m o n t a g n e de Cet te ) , d ' E s p a g n e e t de B a r b a r i e . O n en d i s 

t ingue d e u x variétés suivant que les m a i n s sont p lus ou m o i n s 

renl lées . A. occ. intumescents et intermedius, H . et E h r . Cet te 

espèce est figurée dans l ' ouvrage d ' E g y p t e , p l . v i n , f. 1 (copiée 

dans no t r e A t l a s , p l . 24 , f. 1 ) . O n la t rouve sous les p i e r r e s , 

p r i n c i p a l e m e n t dans les end ro i t s m o n t a g n e u x exposés à u n e vive 
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cha l eu r et point dans les endro i t s humides . Les individus v ivent 

le p lus souvent i so lés ; ils se c r eusen t dans le sol u n e pe t i te ca

vité et ne sor tent g u è r e q u e la n u i t ; leur nou r r i t u r e consis te en 

insectes et en l a r v e s . Il y en a qui suppor tent a i sément p lus ieurs 

mois d 'abs t inence . Les femelles sont v i v i p a r e s , comme celles de 

beaucoup d ' au t res S c o r p i o n s ; elles por ten t l eu r s pet i ts sur le dos. 

Les Scorp ions su ivants n e diffèrent que fort peu d e VOccita-

nus, mais nous n e les avons pas v u s . 

5 . ANDR. HALIUS, Koch , die Arachn., 1 8 3 8 , p. 69, p l . 163 , 

f. 383 (Po r tuga l ) . 

6 . ANDR. CLYTONICUS , Koch , ibid., p. 70 , p l . 1 6 3 , f. 384 (nord 

de l 'Afr ique) . 

7 . ANDR. PELOPONENSIS, K o c h , i b i d . , 1836, p l . 185 , f . l90 (Grèce ) . 

8 . ANDR. CAECASICCS, N o r d m a n n , Fawna pontica, p. 7 3 1 , 

Araehn., p l . 1, f. 1 ( d e la Cr imée , des envi rons de TifJis). 

Couleur fauve ; 30 ou 31 lames aux p e i g n e s ; mains p lus larges 

q u e l ' avanl -bras ; a igui l lon noir , v e r d â t r e ou no i râ t re , à pa t tes et 

pa lpes no i res ainsi que le de rn i e r anneau cauda l à son ex t rémi té ; 

a r c e a u x d u dos t u b e r c u l e u x à l eu r bo rd ; pa lpes c o m m e dans 

Yoccitanus. ; avant d e r n i e r a n n e a u cauda l doub le d u p r é c é d e n t ; 

le d e r n i e r a l longé, g rê le ; a igui l lon no i r . 

9 . ANDR. PARIS, KOCH, die Arach., 1838 , p . 2 5 , p l . 1 5 1 , f. 3S2 

(Algér ie) . 

10 . ANDR. ORNÂTES, T>ordm., ibid., p . 732 , f. 2 (de Smira t ie ) . 

Espèce du sous-genre L e i u r u s ainsi que la p r é c é d e n t e . Dos 

b r u n no i r var ié de f auve ; q u a t r e séries de taches claires sur le 

d o s ; dessous fauve; d e r n i e r a r t ic le caudal e t c réne lu res no i r â 

t r e s ; 1 8 l ames a u x p e i g n e s ; doigts al longés , m a i n s et avan t -b ras 

à pe ine p lu s la rges q u ' e u x . Son dos est plus g r a n u l e u x que dans 

VA. caucasicus e t c réne lé ; la vés icule est g r anu leuse en des 

sous au l ieu d 'ê t re lisse. 

1 1 . ANDR. DUFOI-REICS , B r u l l é , Expéd. fr. enMorée, Zool. 

p . 58 , p l . 2 8 , f. 2; de Messène (Morée), Sous les p i e r r e s , dans les 

ru ines an t i ques ; s 'enfonce ju squ ' à d e u x ou t ro i s p ieds de pro

fondeur en t e r r e . 

On ignore la pa t r i e des Androctonus su ivan ts décri ts par 

M . Koch : 

12 . ANDR. MEGAREI.ON, p . 4 7 , p l . 157, f. 3 6 7 , 1 8 3 8 . 

13 . ANDR. PANOPEUS, p . 1 2 5 , p l . 175, f. 4 1 8 , 1839. 

1 4 . ANDB. ECPECS, p . 127, p l . 175 , f. 4 1 9 , 1 8 3 9 . 
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Le Scorpion d ' E u r o p e à hu i t yeux que d e G é e r , n i , 344 , 

p l . 4 1 , fig. 5 - 8 , a fait f igurer c o m m e celui de Mauper tu is , n ' e s t 

pas d e ce t te espèce. I l a u n e ép ine sous l ' a igui l lon. San Scorpio 

australis, p . 348 , serai t a lors la m ê m e espèce que ce p r é t endu 

Se. d ' E u r o p e q u i v i endra i t d ' A m é r i q u e . 

15 . SCOBPION T n É B A i N . [S. thebanus.) 

Mains p lus fortes q u e l ' avant -bras ; doigts plus cour t s qu ' e l l e s ; 

d e r n i e r a n n e a u cauda l p lus é t ro i t que le pénu l t i ème ; celui-ci 

d e u x fois e t d e m i e p lus l o n g q u e l a rge ; a igui l lon p lus long que 

la v é s i c u l e ; cou l eu r fauve pâle avec le bout de l 'a iguil lon noi r . 

L o n g , to ta le , p r è s de 2 p o u c e s . 

Andr. (prionurus) thebanus, H e m p . et E h r . , lococit., s p . 1 , 

— E h r . , Symb. phys., p l . 1 , f. 4 .—Sav igny ? Egypte, p l . 8 , f. 1 . 

D e la H a u t e - E g y p t e , depuis T h è b e s j u s q u ' à Dongola . 

16 . SCORPION FINES-PINCES. [S. leptochelis.) 

A n n e a u x m o y e n s de la queue sans carènes ; ma ins p lus é t ro i t e s 

q u e les b r a s , doigts p lus longs q u ' e l l e s ; de rn i e r a n n e a u de la 

q u e u e p lus étroi t que le p é n u l t i è m e , celui-ci deux fois et u n q u a r t 

p lus long q u e l a rge . A igu i l l on d e la l ongueur d e la vésicule . 

C o u l e u r u n i fo rmémen t fauve pâle ; a igui l lon t e r m i n é d e no i r . 

L o n g , d u p r é c é d e n t . 

Andr. ( L e i u r u s ) lept., H e m p r . e t E h r e n b . , loco cit., s p . 3 ; 

E h r . , Symb. phys. 

D u m o n t S i n a ï . 

17. SCOBPION MACROCHNTHE. [S. macrocentrus.) 

M a i n s p lus é t ro i tes q u e l ' a v a n t - b r a s ; doigts à pe ine plus longs 

qu ' e l l e s ; d e r n i e r a r t i c le cauda l p lus é t ro i t que le pénu l t i cme , 

q u i est d e u x fois et d e m i e p lus long que large ; a igui l lon u n e fois 

et d e m i e auss i g r a n d q u e la vés icule . Cou leu r fauve pfile ; a i 

gui l lon noir à sa p o i n t e . L o n g , to ta le , 2 pouces . 

Andr. ( L e i u r u s ) macr., H e m p r . e t E h r . , loco cit., sp . 4 . — 

E h r . , Symb. phys., p l . , 1 , f. 6 . 

D u m o n t Sinaï . 

18 . SCORPION ANNEAU NOIR. (S. nigro-cinctus.) 

Doigts p lus longs que l a m a i n . Corps va r i é de fauve et de b r u n ; 

un a n n e a u cauda l noir ; le de rn i e r un peu p lus étroit que l 'avant-
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d e r n i e r , celui-ci mo i t i é moins l a rge que l o n g , d e u x fois p lus 

long que h a u t . L o n g u e u r , 1 pouce . 

Andr. (Pr ion . ) nigro-cincius , H e m p r . et E h r e n b . , loco cit., 
s p . 4. — E h r . , Symb. phys. , p l . 2, f. 3. 

U n seul individu , t r ouvé en Syr ie , au pied d u mon t L i b a n . 

19. SCORPION MÉLANOPHYSE. (S. melanophysa.) 

Doig t s u n peu p lus longs que les m a i n s . T h o r a x veiné ; queue 

étroi te à sa b a s e , son d e r n i e r ar t ic le p lus é t ro i t q u e le pénu l t i ème , 

celui-ci moi t ié moins long que large , et d e u x fois un q u a r t plus 

long q u e h a u t ; a igui l lon p lus pet i t que la vés icule . F a u v e , la 

moi t ié pos t é r i eu re de la queue n o i r â t r e . L o n g , t o t a l e , 2 pouces . 

Andr. ( P r i o n u r u s ) melan. , H c m p . et E h r e n b . , loco cit., 

sp. 6. — E h r . , Symb. phys., p l . 2 , f. 8. 

C o m m u n e n t r e A l e x a n d r i e et Suoa , a insi q u ' a u m o n t Sinaï . 

20 . SCORPION I.IOSOME. (S. liosuma.) 

. M a i n s p lus p lus é t ro i t e s que l ' a v a n t - b r a s , do ig t s plus longs 

qu ' e l l e s . T h o r a x l isse , ainsi q u e la t ê t e , d e r n i e r ar t ic le caudal 

p r e s q u e égal a u p é n u l t i è m e , m a m e l o n n é , ce lu i -c i moit ié moins 

long q u e l a rge , d e u x fois e t demie p lus long q u e h a u t . Fauve , 

les d e u x a n t é p é n u l t i è m e s a n n e a u x d e la q u e u e n o i r â t r e s . Long , 

t o t a l e , u n p e u p lu s de 2 pouces . 

Andr. ( P r i o n . ) lios., H e r n p . et E h r e n b . , loco cit., sp . 5. — 
E h r e n h . , Symb. phys., p l . 2 , f. 6. 

De Gomfuda (Arab ie d é s e r t e ] . U n seul e x e m p l a i r e . 

2 1 . SCORPION DE KOCH ( S. Kochii ) . 

L i s s e ; y e u x p lus pet i ts que dans le Liosoma ; a v a n t - b r a s p lus 

cour t s ; ca rènes cauda les p lu s m a r q u é e s . 

Andr. ( p r i o n u r u s ) capensis, E h r e n b . , Symb. phys., non 

Se. capensis, Auct. 

D u cap de B o n n e - E s p é r a n c e . 

22. SCORPION GBANCLECX. (S. granulatus.) 

Dessus d u corps g r a n u l é ; a v a n t - b r a s t ro is fois p lus longs que 

l a r g e s ; de rn ie r s a n n a H X c audaux finement semés d e granules en 

d e s s o u s , le de rn i e r à p e u p rè s lisse. 

Andr. ( P r i o n u r u s ) granulatus, E h r e n b . , Symb. phys. 

D u cap de B o n n e - E s p é r a n c e . 
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2 3 . SCORPION BUDE. (S . scaber.) 

T ô t c e t d o s t r è s - r u g u e u x laLèra lement ; doigts q u a t r e fois aussi 

longs que la m a i n ; d e r n i e r a r t i c le cauda l éga l au p é n u l t i è m e , 

ce lu i -c i dépassan t sa l a r g e u r d e d e u x t i e r s e n l o n g u e u r , d e u x 

fois e t demie p lu s long que h a u t ; cou leur b r u n r o u x , passant 

a u fauve ; f ront et seconde moi t ié de la q u e u e noi rs . L o n g . tôt . 

2 pouces . 

Andr. (Pr ionurus) scaber, H e m p . et E h r . , loco cit., sp . 8 — 

E h r . , Symb. phys., p l . 2 , f. 7 . 

Des côtes d ' A b y s s i n i e , p r è s A r k i k o . Po lydore R o u x l 'a envoyé 

de B o m b a y . 

6) Une seule carène dorsale. 

24 . S. Q U W Q u K - s T R i è . ( S. quinque-striatus. ) 

( P l . 2 4 , fig. 2.) 

Ma ins e t doigts g r ê l e s , ceux-c i ayan t u n e fois e t d e m i e la 

l o n g u e u r d e cel les-là ; d e r n i e r a r t ic le cauda l de la l ongueu r d u 

p é n u l t i è m e , ce lu i -c i d e u x fois et demie aussi long q u e la rge , 

c r é n e l é , g é n é r a l e m e n t roux fauve, var ié d e b r u n sur le dos ; 

le mi l i eu d u p é n u l t i è m e a r t i c le cauda l gr is ou noi r ; a igui l lon 

p lus ou moins l ong . 

Scorp ion , Sav igny , Egypte, p l . 8 , f. 2 ? Le Se. d'Amo-

reux, A u d . , ibid., hxylic. ( copié dans no t r e Atlas, p l . 2 4 , f. 2 . 

— Andr. (Le iu ru s quinque-striatus, H e m p . et E h r . , loco cit., 

s p . 6 ; E h r e n b . , Symb.phys., p l . 1 , f. 5 . 

De T h è b e s e t d e Gomfuda , dans l 'A rab i e d é s e r t e . M M . l l c m -

p r i c h et E h r e n b e r g en d i s t inguen t d e u x -variétés, d ' après la lon

g u e u r de l 'a igui l lon. A. q.-str. aculeatus e t brachycentrus. 

M . Cail laud en a r a p p o r t é d e la H a u t e - E g y p t e . 

L e s d e u x espèces su ivan tes para i ssen t devoi r ê t r e placées ici. 

A . I a o s , K o c h , dieArach.,Y. p . 6 3 , p l . 169, f. 401 ( d 'Afri

que aus t ra le) . L ' a u t e u r lu i r a p p o r t e , ma i s avec d o u t e , le Se. Aus

tralie, L i n n . , Syst. nat., I , p . 1038, s p , 6 . 

A . PANDAHLS, Koch , ibid. p . 94 , f. 402 ( de S ie r r a -Leone ) ; 

— Se. hottentota, F a b r . , Eni. syst., I I , 4 3 5 , sp . 6 ? 

2 5 . SCORPION LYBIEN. ( S.ltbycus.) 

D e r n i e r ar t ic le cauda l beaucoup plus é t ro i t que le p r é c é d e n t , 

plus long q u e large d ' u n q u a r t ; sa h a u t e u r u n peu plus cons idé-
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rall ie que la moi t i é d e sa longueur ; a igui l lon p lus cour t que la 

vésicule ; fauve, à q u e u e no i r e dans sa seconde moi t ié . L o n g , 

l o t . , 2 pouces e t d e m i . 

Andr. ( P r i o n u r u s ) libyeus, H e m p r . et E h r e n b . , loco cit., 
sp . 5 ; E h r . , S y m b . p h y s . , p l . 2 , f. 8 . 

D ' E g y p t e , à A l e x a n d r i e e t à S iwa . 

2 6 . SCORPION CITBIN. ( S. citrinus. ) 

Dernier a r t ic le cauda l b e a u c o u p p lus étroit q u e l e pénu l t i ème , 

qu i est d e u x fois aussi long q u e large e t d e u x fois e t d e m i e plus 

long qu ' é levé ; a igui l lon de la l o n g u e u r de la vés icule . Couleur 

fauve ci tr in ; la q u e u e de m ê m e t e i n t e , si ce n ' es t l 'a igui l lon qu i 

est no i r . L o n g . tôt . 3 pouces . 

And. ( P r i o n u r u s ) cilrinus, H e m p r . et E h r e n b . , loco cit., 
sp . 2 ; E h r . , Symb. phys., p l . 2 , f. 2 . 

C o m m u n dans la H a u t c - É g y p t e et le Dongola . 

2 7 . SCORPION VARIÉ. (S.variegatus.) 

( P l . 2 3 , fig. 3.] 

P i n c e s grêles ; q u e l q u e s ép ines a u b o r d a n t é r i e u r de l ' avant -

b r a s ; pat tes assez a l l o n g é e s , d é p r i m é e s ; d e r n i e r s egmen t de 

l ' abdomen t r i -ca réné ; arê tes l a té ro-supères de la queue crénelées ; 

l 'a igui l lon n ' a pas été o b s e r v é . Cou leur j a u n e obscure , m a r q u é 

de m a r b r u r e s noi res sur le co rps . L o n g , tô t . , 1 pouce . 

And. varieg. G u é r i n , Mag. zool., t . I I , c l . V I I I , p l . 2 , 1 8 3 2 ; 

id., Zool. de la Coquille, Ent., p . 4 7 . 

D u p o r t P r a s l i n , à la N o u v e l l e - I r l a n d e . Nous figurons ses yeux: 

2 . Une épine ou tubercule à la base de l'aiguillon. 

2 8 . SCORPION HOTTENTOT. ( S. hottentottus. ) 

Se. hotlentotus , F a b r . , Entom. emend., I I , p l . 435, n° 6 . — 

H e r b s t , Scorp., p . 45 , p l . 3 , f. 4 . — T i t y u s hottentotta, K o c h , 

Arachnidensyst., p l . 6, f. 7 2 . ( Af r i que aus t r a l e . ) 

2 9 . SCORPION DE BAUIA. (S. bahiensis.) 

B r u n , à pa lpes e t pat tes f auve-ba i ; v ing t den t s a u x pe ignes . 

Long , tô t . , 27 l i gnes . 

Buth. bah., P e r t y , Delect. ins. liras!, p . 200 , p l . 3 9 , f. I L — 

Tilyus bah., K o c h , die Arachn., p . 3 4 , p l . 8 5 , f. 190, 183G. 

De la province de Bah ia , a u Brés i l . C'est d ' après M . Koch que 

nous e n faisons u n A n d r o c t o n e . U n e e s p è c e , qui nous p a r a i t 

la m ê m e q u e le S. brasiliensis, est u n Atreus. 
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48 S C O H P I O N I D E S . 

30 . SCORPION DOIGT COURBE. ( S. curvidigitus.) 

U n e carène méd iane depuis le d e u x i è m e ju squ ' au c i n q u i è m e 

arceau de l ' abdomen ; deux c a r è n e s h i - l a t é r a l e s a u d e r n i e r ; 

a rê tes cauda les f inement g r a n u l é e s , p e u s e n t i e s ; de rn ie r a n n e a u 

n ' ayan t pas une fois et d e m i e la l o n g u e u r du p r é c é d e n t ; vésicule 

et a igui l lon c o u r t s , u n e ép ine sous c e l u i - c i . Bras g rê les , q u a d r a n -

gu la i res ; u n e ép ine à la face a n t é r i e u r e de l ' avan t -bras ; ma in u n 

p e u p lus l a r g e , mo ins longue q u e l ' avant -bras et q u e les doig ts , 

dont l ' i n t e rne ou fixe se c o u r b e à la b a s e , e t laisse u n v ide con

s idérab le e n t r e lui et le doigt m o b i l e , qu i est à p e u p r è s d r o i t ; 

l eu r s bords de contac t f inement c réne lés , p r i n c i p a l e m e n t à la 

base d u doig t mob i l e ; d i x - n e u f à v ingt d e n t s aux pe ignes . Cou

l e u r fauve, m a r b r é e de b r u n s u r le d o s , ainsi q u ' a u p r è s des 

y e u x s u r les m a n d i b u l e s ; vés icu le , d e r n i e r a n n e a u cauda l et d e s 

sous des t ro i s ième et q u a t r i è m e a n n e a u x n o i r s , a ins i q u ' u n e p a r 

tie de l ' avan t -b ras e t les doigts . L o n g , tô t . , 0 ,050 . 

Se. curv., P . G e r v . , Arch. du Mus.,111, avec fig. 

Coll. Mus. Paris. Or ig ine i n c o n n u e . 

3 1 . SCOHPION MADËCASSE. ( S. mudagascariensis.) 

F i n e m e n t g r a n u l e u x en dessus ; u n e l igne de g ranu la t ions p lus 

grosses a u bo rd pos té r ieur d e chaque a rceau ; u n c o m m e n c e m e n t 

de carène m é d i a n e su r les d e u x i è m e , t ro i s i ème , q u a t r i è m e , c in

q u i è m e et s ix ième a r c e a u x ; deux pa i res bi- la térales au sept ième. 

Carènes caudales s u p é r i e u r e s b i en senties ; u n e ép ine terminale 

à cel les des d e u x i è m e , t ro is ième et q u a t r i è m e a n n e a u x . Le p r e 

m i e r à p e u p rè s ca r r é ; u n r u d i m e n t d 'ép ine sous l 'a iguil lon; 

den t s a u x pe ignes . Bras s u b - q u a d r i l a t è r e s avec des tubercules 

é p i n e u x au b o r d an t é r i eu r ; u n e saillie à ce lu i de l 'avant-bras ; 

m a i n s a l l o n g é e s , se renf lan t au b o r d in t e rne ; doigts plus longs 

qu 'e l les d ' u n t i e r s . Cou leur r o u x - b r u n , passan t au noi r sur la 

q u e u e , a u x doigts e t à l ' a igui l lon ; p lu s pâle e t c o m m e testacée 

en dessous e t sur u n e pa r t i e des pa t t e s . L o n g . tôt . 0 , 0 5 3 ; queue 

seule , 0 , 0 3 3 . 

Se. mad., P . G e r v . , / oco cit., avec fig. 

De M a d a g a s c a r , pa r M . J u l e s Goudo t . Coll. du Muséum. 

32 . SCORPION a BRACELETS. ( Se. armillalus.) 

F i n e m e n t g r a n u l e u x ; u n e impress ion l inéai re enfoncée sur la 

l igne mèdio- Iong i tud ina le d u ccpha lo torax cont inuée pa r u n e 
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G . s c c m n o n . 49 

ca rène sur le gas te r . Q u e u e un peu plus longue que le corps , d e 

l a rgeur méd ioc re , à a rê t e s peu sa i l l an tes , à peu p rè s nu l les en 

d e s s u s , au d e r n i e r a r t ic le ; u n tube rcu le ép ineux , s u b - c o m p r i m é 

sous l 'aiguillon ; doigts des maxi l les cour t s ; leur m a i n lisse en 

dessus . Bras des pa lpes s u b q u a d r a n g u l a i r e s ; avan t -b ras sans 

épine au bo rd a n t é r i e u r ; m a i n s de la grosseur de l ' avant -bras : 

do ig t sp lus longs qu ' e l l e s , app l i qués . D ix -hu i t d e n t s a u x peignes 

Couleur fauve e n dessous , sauf sous la q u e u e , m a r b r é e d e no i 

râ t re en d e s s u s ; u n la rge anneau b r u n en b race l e t su r l 'avant-

b r a s ; m a i n fauve , doig ts d e la m ê m e cou l eu r . L o n g u e u r , 0 ,050 ; 

q u e u e seule 0 , 0 3 2 . 

Se. à bracelets, P . G e r v . , in E y d o u x et S o u l e y e t , Koyuye de 
la B o n i t e , Aptères, p l . l , fig. 2 3 - 2 7 . 

De T o u r a n u e , en Coch ineh ine , e t de Mani l l e , pa r M M . E y d o u x 

et Sou leye t . C'est à to r t q u e la figure c i tée n e d o n n e que trois 

p a i r e s d ' yeux l a t é r a u x . 

2 . 

C E N T R U R E S . 

S o n t d e s Scorpions à dix jeux, l e s l a t é r a u x a u n o m 

b r e d e h u i t , e n q u a t r e p a i r e s , d o n t t r o i s p l u s g r o s s e s e n 

l i g n e e t u n e i n t e r n e p a r r a p p o r t a u x t r o i s a u t r e s , à p e u 

p r è s à l a h a u t e u r d e l a t r o i s i è m e , m a i s p l u s p e t i t e ;1 ) . 

Les espèces d e ce g r o u p e sont de l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e ; 

elles sont encore p e u n o m b r e u s e s . M. K o c h en a décr i t d r u s , 

P o u r M M . I l e m p r i c h et E h r e n b e r g , qui on t r econnu les p r e 

m i e r s la nécessi té d 'é tabl i r ce t t e d iv i s ion , elle cons t i tue un gen re 

qu ' i ls ont n o m m é Centrurus ( 2 ) , en lui d o n n a n t pou r c a r a c 

tère d 'avoir a u to ta l dix yeux. M. Koch en a fait u n e famil le . 11 

y a é t a b l i , sous le n o m de yœjovis, u n nouveau genre dont voici 

les ca rac t è r e s : 

VVEJOVIS : Le s d e u x yeux m é d i a n s assez p e t i l s ; les d e u x paires 

latérales an t é r i eu r e s p l u s pe t i t e s , t r è s - r a p p r o c h è e s ; la t roisième 

plus pet i te enco re a ins i q u e la q u a t r i è m e , q u i est à angle droit à 

la h a u t e u r de la t r o i s i ème . 

( 1 ) CENTRCHUS , Hempr et Ehrenb., loco cit. — Ehrenb., Symb. phys. 
— CENTHCRIDE5, Koch, A' rachnidensystems.—Gerv., Dict. urtiv. tChist. 
nat., III, 267. 

(2) K E V T p o v , aiguillon; oupoe , qneue. 

a p t è r e s , t o m e l i t . 4 
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3 3 . MEXICANTJS , K o c h , Arachnidensyst., p l . 6 , f. 7 0 . — 
Id., die Arachniden, 1 8 3 G , p . 5 1 , p l . 9 1 , f. 2 0 6 , (de M e x i c o ) . 

L ' a u t r e espèce, décrite également par M . Koch , est son : 

3 4 . C B N T R . GAiBiM'xs, die Arachn., p l . 1 3 9 , f. 3 2 0 . 
Celle q u e n o u s avons étudiée provenait de C a y e n n e . 

Sur les B U T H U S de Leach. 

LES Buthus DE CET AUTEUR SOUT DES Scorpions à huit 
yeux ; TROIS DE CHAQUE CÔTÉ DU CÉPHALOTHORAX ET DEUX 

AU VERTEX. 

L e a c h A é tab l i le genre B u t h u s (1) pour des Scorp ions à t rois 

paires d 'yeux latéraux comme le Scorpio afer d 'Af r ique et de 

l ' I n d e . L e Se. occitanus A é t é , comme nous l'avons vu plus haut, 
r a p p o r t é à tort a u m ê m e groupe p a r Leach l u i - m ê m e , La-

treille et quelques autres ap téro logis tes . Ces B u t h u s n 'ont guère 
d'autre caractère commun q u e celui du nombre de leurs y e u x , 

aussi les a- t -on par tagés en p lus ieurs groupes quand on a c o m 

mencé à m i e u x connaître les espèces qu ' i l s renferment. 
M M . H e m p r i c h et E h r e n b e r g adme t t a i en t d e u x sect ions de Bu
thus : les Heterometrus et les Isometrus, ainsi ca rac té r i sés : 

HETEROMETROS : Ocu l i duo frontales anteriores a se invicem 
m i n o r i spatio quam a post ico frontali d is tantes . O m n e s species 
palporum m a n i b u s va lde dilatatis conveni re videntur. 

E x : B. palmatus, I I . et E h r . , et B. spinifer, iid. 

ISOUETRCS : O c u l i frontales très aequali spatio d i s tan tes . Omnes 

hujusce forma; corpore gracili et cauda; aculeo basi dentato con -

veniunt : E x : B. filum, I I . et E h r . 

E n 1 8 3 7 , M . K o c h a é levé au rang de famille, sous le nom 

de Buthides,\e genre Buthus de L e a c h , et il a é tab l i cinq genres 

dans ce t te famille sous les noms de : Buthus ( L e a c h , ex. : le 

Buthus spinifer, I I . et E h r . ) ; Opislophlhalmus, Koch ; Bro-
theas, id.; Telegonus, id. e t Ischnurus ou Sisyphus, id. Voici 

les ca rac t è r e s qu'il assigne aux quatre derniers : 

OpisTOPHTnALMus : Les deux yeux m é d i a n s situés fort en a r 

r i è r e , presque au troisième quart d e la longueur de la t ê t e ; les 

d e u x paires latérales antérieures presque aussi grosses que ceux-
ci ; la troisième é lo ignée , plus pet i te , placée un peu en dedans. 

(1) Traits. Unit, soc, X I , 3 g i , et Zoolog. misceLlany, I I I , 53 ,pl . I /J3. 
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E x : Se. eapensis. Ce sont les ca rac t è r e s des H é t é r o m è t r e s d e 

M M . H e m p r i c h et E h r e n b e r g . 

BEOTHEAS : Les d e u x y e u x m é d i a n s très en a v a n t , vers le 

p r emie r t iers de la l o n g u e u r d e la tète ; les d e u x p a i r e s latérales 

an t é r i eu re s p r e s q u e auss i grosses ; la t ro is ième p e t i t e , à angle 

d ro i t avec la s econde . 

E x : Se. maurus. 

Il est à no t e r q u e le Se. maurus des a u t e u r s n ' a q u e deux 

pai res d 'yeux l a t é r a u x , c o m m e nous le d i rons p lus bas ; M . K o c h 

a sans dou t e observé u n a u t r e Scorp ion . 

TELEGONUS : Les d e u x y e u x m é d i a n s au mi l ieu de la l ongueu r de 

la t ê t e ; les t rois p a i r e s des l a t é raux petiLes, égales e n t r e el les, la 

p o s t é r i e u r e u n peu e n d e d a n s . E x : T. versicolor, K o c h . 

ISCBNERCS : Y e u x l a t é r a u x e n l igne d i r e c t e , t r è s - r a p p r o c h é s , 

pe t i t s , égaux ; q u e u e b e a u c o u p p lus cour te q u e le c o r p s , g r ê l e . 

E x : 1. complanatus, K o c h . 

L e seul exempla i re obse rvé d ' a b o r d , pa r M . K o c h , avait eu les 

yeux m é d i a n s d é t r u i t s . Ce na tu ra l i s t e a r e c o n n u depuis lors , 

dans d ' au t r e s e s p è c e s , qu ' i l s sont à p e u p r è s a u m i l i e u de la 

l o n g u e u r d e la tê te . 

A u j o u r d ' h u i nous connaissons pa r nos p r o p r e s observat ions une 

t r en t a ine d 'espèces de ces B u l h i d e s , et il y en a p lus ieurs dans 

les a u t e u r s , que n o u s n ' avons poin t encore p u nous p rocure r . 

Nous n e pouvons nous déc ide r c e p e n d a n t à imi t e r l l e m p r i c h et 

M M . K o c h e t E h r e n b e r g , dans la ca rac té r i s t ique des Bu th ides . 

L a par t i cu la r i t é d 'avoir t rois pa i res d ' y e u x la té raux rend cer

t a i n e m e n t très-facile la d iagnose des espèces de ce g roupe ; mais 

elle condu i t à en sépa re r des espèces à d e u x pai res d ' y e u x qui 

l eu r r e s semblen t p a r d ' au t r e s c a r ac t è r e s , e t à y r a p p o r t e r d ' a u 

tres Scorp ions , qu i se r a p p r o c h e n t b e a u c o u p p lus de ceux dont 

ces natural is tes faisaient une t ro is ième famil le . 

La forme généra le d u c o r p s , e t en pa r t i cu l i e r cel le des palpes 

et de la q u e u e ; 

L a p r o p o r t i o n de la q u e u e p lus faible r e l a t i v e m e n t a u corps , â 

mesu re qu 'on a r r i ve a u x espèces q u e nous plaçons auprès 

d u Scorpion c o m m u n d ' E u r o p e ; 

Le n o m b r e des den t s des pe ignes ; 

Son t les p r inc ipaux ca rac tè res auxque l s on doit avoir recours ; 

les y e u x , dans l eur n o m b r e et l e u r s p ropor t ions , nous se r 

v i ront éga l emen t , mais poin t d 'une m a n i è r e exclusive. 
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C'est a u g r o u p e des B u t h i d e s , c o m m e on l ' en tendai t , q u ' a p p a r 

t i ennen t les Scorpions de p lus g r a n d e ta i l le , espèces de l ' Inde et 

d 'Af r ique , p r e s q u e toujours confondues sous le n o m de Se. afer, 

m a i s don t M. K o c h v ien t de c o m m e n c e r la révis ion. 

Confo rmémen t à la man iè re d e voir de ce savant , nous ne d o n 

n e r o n s le n o m de B u t h u s q u ' a u x Scorp ions qui ont la t rois ième 

pa i r e d ' y e u x u n p e u écar tée en a r r i è r e , e t p lus pe t i t e que les 

d e u x a u t r e s , mais d o n t l e s y e u x n e son t j ama i s c o m p l è t e m e n t m a r 

g inaux c o m m e chez les Ischnurus. Les i s r ^ 7 Î « r u , . s n e s o n t p a s d e ce 

g r o u p e , e t n o u s en sépa re rons aussi les Telegonus e t les Atreus. 

3 . 

A T R É E S . 

Y e u x l a t é r a u x , é g a u x e t é q u i d i s t a n t s s u r u n e 

m ê m e l i g n e ; c é p h a l o t h o r a x n o n é c h a n c r é e n a v a n t ; 

d e n t s d e s p e i g n e s n o m b r e u s e s ; q u e u e d e g r o s s e u r » 

m o y e n n e , p l u s o u m o i n s l o n g u e . 

Ce son t les ATRECS d e M . Koch . 

1. Palpes, corps et queue grêles et allongés. ECTHI ISOMETRI, 

H e m p r . et E h r e n b . 

35 . SCORPION FIL . ( Scorpio filum. ) 

M. E h r e n b e r g carac tér i se a insi le Buthus filum, que H e m p -

r i c h e t lu i avaient s ignalé dans l e u r m é m o i r e spécial : ma in d e 

la g rosseur d u b r a s ; do ig t s p lus longs qu 'e l le d 'un t iers ; a igu i l 

lon d 'un t i e r s p lu s cou r t que la vésicule qu i n 'a pas de t u b e r c u l e 

denl i forme ; le c inqu ième a n n e a u cauda l c inq fois et u n qua r t p lus 

long q u e l a r g e . L o n g . tôt . 2 pouces . Les b r a s et la queue t r è s -

longs e t t rès -grè les . Cou leu r b r u n f a u v e , var iée d e fauve clair 

e t de s t r ies d 'un b r u n obscur . T h o r a c o - g a s t r e , aiguillon et 

do ig t s p lu s foncés. 

M . E h r e n b e r g ( Symb. phys., Arach., g en re B u t h u s , sp. 3 ) 

d o n n e ce Scorp ion c o m m e le p lu s grê le de ceux qu'i l a vus p e n 

d a n t son voyage avec H e m p r i c h ; il en a ob t enu un individu vi

vant sur la m e r R o u g e , au -dessus de Dj idda , dans un b â t i m e n t 

de commerce a r a b e , et il r e g a r d e l 'espèce c o m m e très-vois ine du 

Scorpio americanvs, de De Géer (36). 

La Guyane , le Sénégal (Col l . La( re i l le ) ; S ingapore (Expéd . 
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de la Bonite), Man i l l e ( M . Cuming ) , e t c . , nous ont fourni des 

Scorpions en tout semblab les au Buthus Jilum ou Se. america-

n u s , e t en t re lesquels nous n ' avons r econnu jusqu ' ic i que des diffé

r ences de couleur , les u n s é tant uni formes et les a u t r e s m a r 

b r é s . II y a cependan t p lus i eu r s espèces p robab l e s , mais nous 

avons vu des ind iv idus amér i ca in s d u Se. filum. I l nous pa ra i t 

d 'ai l leurs imposs ib le d e d i s t i ngue r encore n e t t e m e n t p a r leurs 

descr ipt ions les Scorp ions n o m m é s : 

S.americanus, de G é e r , Mèrn.WL, p . 1 3 5 , p l . 4 1 , f. 9 - 1 0 ; non 

Se. amer., H e r b s t , Scorp., p . 6 0 , p l . 6 , f. 2 ? ? — S . denlatus, 

H e r b s t , ibid., p . 5 5 , p l . 6 , f. 2 ? ( d e S i e r r a - L e o n e ) . — B u l h . [ Iso-

m e t r u s ) / l i u m , H e m p . et E h r . , loco cit., sp. 1 ; E h r . , Symb. 

phys., p l . 2 , f. 3 . 

L o n g . tô t . , 0 , 0 6 5 à 0 , 0 7 0 . 

2 , Formes allongées , mains des palpes et queue un peu moins 

grêles que dans les précédents ; habituellement une épine sous 

l'aiguillon ,- queue très-longue dans les premières espèces. 

3 7 . SCORPION d ' E D W A R D S . S. Edwardsii. 

L ' u n e des p lus jol ies e spèces . C é p h a l o t h o r a x à pe ine ëchancré ; 

m a r q u é de sail l ies g r a n u l e u s e s , d o n t on v o i t d e u x séries l i n é a i r e s 

disposées p e r p e n d i c u l a i r e m e n t à son b o r d p o s t é r i e u r ; a b d o m e n 

éga l emen t g r e n u en dessus ; u n e l igne mèdio-dorsa le d e pet i ts 

tubercu les p u n c t i f o r m e s , cessant au d e r n i e r a r c e a u , qui en p r é 

sente d e u x pa i r e s b i - l a t é r a l emen t . Queue p lus longue que le 

corps , lisse e n t r e ses c a r è n e s , qu i sont re levées de pet i t s t ube r 

c u l e s ; la médio- la té ra le vis ible s u r tout le p r e m i e r a n n e a u , c e s 

sant sur le second ; u n e l igne médio infère de pet i ts t ube rcu l e s 

sous le d e r n i e r a n n e a u . Vésicule sub-ca r rée , à aiguil lon p lus cour t 

qu ' e l l e , b r u s q u e m e n t r e c o u r b é , a y a n t u n r u d i m e n t d 'épine à sa 

base . Mains sub-cord i formes a l longées , à t ro i s arê tes supé r i eu re s , 

un peu p lus longues q u e l a r g e s ; doigts d ' u n t i e r s p lus longs 

qu'elles ; bo rd in fé r i eu r des ar t ic les fémoraux des pa t tes f ine

m e n t den t é . T r e n t e - q u a t r e den t s a u x p e i g n e s . Cou leur roux 

b r u n au cépha lo tho rax e t s u r l ' a b d o m e n , à l ' except ion de son 

d e r n i e r a r t i c l e ; m a i n s , dessous d e la q u e u e dans sa part ie t e r 

mina l e de m ê m e cou leur ; le res te châ t a in fauve. Long, t ô t . , 

0 , 1 1 6 ; queue seule , 0 , 0 3 0 . 

Se. Edic.. P . Gerv . , Arch. du Mus., I I I , av. i îg. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



D e Car thagène , par M . F . B a r r o t . De la p rov ince de S a n t a - F é , 

par M . J u s t i n Goudot . 

3 8 . SCORPION DE G É E R . (S. de Geerii.) 

Assez semblab le au p r é c é d e n t , mais m o i n s a l longé . Ving t -hu i t 

den t s a u x pe ignes . D e cou leu r b r u n â t r e passan t au fauve sur 

les p a t t e s , la base des pa lpes e t e n t r e les ca rènes cauda les , sauf 

a u de rn ie r a n n e a u ; u n e t rès pe t i te ép ine à la base de l 'a iguil lon ; 

palpes subv i l l eux . L o n g . l o t . , 0 , 1 0 0 ; q u e u e seu le , 0 , 0 6 4 . 

D u Chili , p a r M . Gay ; de Colombie , à C a r t h a g è n e , M . F . B a r -

r o t ; d a n s la p rov ince de S a n t a - F é , M . J u s t . Goudo t . Coll. M u s . 

3 9 . ScoHnoN DE IIEMPRICH. ÇS'. Ilemprichii.) 

Diffère a ins i du S. de Geerii : plus pe t i t ; t ube rcu l e s e t ca rènes 

m o i n s sai l lants ; u n e seule ca rène à la m a i n , lisse et p lacée à son 

b o r d pos té r i eu r ; in te rva l le i n t e r d i g i t a ! , p lus g r a n d , trei l l issé de 

po i l s ; un t ube rcu l e à la base du doigt mobi le j l ' é c h a n c r u r e du doigt 

fixe é t e n d u e dans p lus de la moi t i é , v ide ; 2 0 den t s a u x p e i g n e s ; 

m o i n s de poi l s ; couleur roussâ t re ; d o i g t s , q u a t r i è m e e t c in 

q u i è m e a n n e a u de la q u e u e et vésicule b r u n s ; pat tes fauve c l a i r e ; 

po in t de tubercu le , m ê m e r u d i m e n t a i r e , sous l ' a igui l lon . L o n g , 

l o t . , 0 , 0 8 2 ; q u e u e seu le , 0 , 0 5 0 . 

De C u b a , p a r M . le D . A l . B ico rd . Coll . M u s . de P a r i s . 

4 0 . SCORPION BIAHJLÉ. [S. biaculealus.) 

( P l . 2 3 , fig. 1 . ) 

Y e u x l a t é r a u x d é c o u v e r t s ; dessus du corps p a r s e m é de peti ts 

t u b e r c u l e s r é g u l i e r s , p eu se r r é s ; a rê tes cauda les peu m a r q u é e s , 

nu l l e s a u d e r n i e r a n n e a u , qu i est un peu plus g r a n d que le p é 

n u l t i è m e ; une é p i n e sous l 'a igui l lon ; 3 2 ou 3 4 dents a u x peignes ; 

m a i n s des pa lpes à facettes s épa rées p a r des arê tes sai l lantes ; de 

pet i t s t u b e r c u l e s é p i n e u x au b o r d a n t é r i e u r du bras e t de l 'avant-

b r a s ; m a i n d o u b l e de l ' avan t -b ras en l a rgeu r , moins longue, à 

do ig t s a l longés , g rê les , le m o b i l e p o u r v u à sa base d 'une pet i te 

saillie r é p o n d a n t à u n e faible é c h a n c r u r e de l ' au t re . Long , 

t ô t . , 0 , 0 9 0 ; q u e u e s e u l e , 0 , 0 6 0 ; cou l eu r cannel le noirâtre , un 

p e u plus c l a i r e e n dessous et a u x append ices . 

Scorp. biac, L a t r . , Coll. — Androctonus biaculeatus, L u c a s , 

Ihsi. nat, des Canaries pa r W e b b et B e r t h e l o t , Arach., p . 4 5 . 
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J e l 'ai acquis c o m m e du M e x i q u e , chez M . P a r z u d a c k i . D e 

la Guyane , d ' ap rès la col lect ion d u M u s é u m . 

4 1 . SCORPION OBSCCR. ( S . ohscurus.) 

Voisin des p r é c é d e n t s : doig ts ayan t u n e fois et d e m i e la l on 

g u e u r d e la m a i n qui est p e u renflée , à c inq a rê tes p lus ou moins 

m a r q u é e s au-dessus e t à ses bords ; 22 den t s a u x p e i g n e s , couleur 

b r u n n o i r , u n peu écla i rc ie à l ' a igui l lon . L o n g . tôt . , 0 , 0 7 5 ; 

queue s eu l e , 0 ,040. 

De la G u y a n e , p a r M M . L e s c h e n a u l t et D o u m e r c . Coll . du 

M u s . d e Par i s M . P a r z u d a c k i m 'a v e n d u , c o m m e d e Mex ico , un 

indiv idu que j e crois de la m ê m e espèce , e t M . J u s t i n Goudot 

m ' en a c o m m u n i q u é qu ' i l avai t r appo r t é s de la Colombie . 

42 . SCORPION P I N C E I T E . (S. forcipula.) 

F i n e m e n t g r a n u l e u x ; u n e sor te de sourci l au -dessus des 

y e u x la té raux ; face supé r i eu re d e la q u e u e en gou t t i è re fa i 

b l e m e n t c r e u s é e ; la c a r ène qui la b o r d e spinifère a u x d e u x i è m e 

t ro i s ième et q u a t r i è m e a n n e a u x ; a igu i l lon m o i n s long que la vé 

s icu le , c o u r b é ; cel le-ci sub-ap la t i e en -dessus , g r a n u l e u s e e n -

dessous , u n e pe t i te ép ine sous l 'a igui l lon ; 15 à Và den t s a u x pei

gnes ; h r a s s u b - q u a d r a n g u l a i r e s ; un r u d i m e n t de sail l ie spinifère 

au bo rd a n t é r i e u r de l ' a v a n t - b r a s ; m a i n s r e n f l é e s , h u i l e u s e s , à 

peu p rès de la l o n g u e u r des d o i g t s ; le do ig t fixe èchanc ré à sa 

b a s e , puis en sa i l l i e ; l ' au t re g rê l e , d ' abord fa ib lement è c h a n c r é , 

p r é s e n t a n t ensu i t e u n e d e n t ob tu se à la h a u t e u r d e l ' échancru re de 

celui q u i est m o b i l e : les d e u x doigts ne sont en contact que vers 

leur po in te ; cou leur géné ra l e b r u n - c a n n e l l e , u n peu plus foncée 

au front, a u x do ig t s , à la fin d e la q u e u e e t su r tou t à sa face i n 

fér ieure ; p lus pâle a u x p e i g n e s , sous le corps e t au d e r n i e r a r 

ticle des ta rses . L o n g , tô t . , 0 , 1 6 0 ; q u e u e seu le , 0 ,038 ; l a rgeu r d e 

la m a i n , 0 ,007 . 

Se. cinn., P . G e r v . , Arch. Mus. , I I I , a v . fig. 

De Co lombie , p a r M . J u s t i n G o u d o t . I l exis ta i t déjà à la c o l 

lection du M u s é u m , mais sans dés igna t ion de p a y s . 

43 . SCORPION PERLÉ. [S. margaritatus.) 

Dessus du corps m a r q u é de g ranu la t ions régu l i è res peu s e r 

r é e s ; un sourcil g r a n u l e u x su r chaque œil m é d i a n , une pe t i t e 

gou t t i è re est creusée en a r r i è r e , e n t r e d e u x c a r è n e s de g r a n u l e s ; 
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u n e ca rène m é d i a n e d e granu les su r le gas ter , à parLir d u 

t ro i s ième a n n e a u , et , de c h a q u e cô té , u n r u d i m e n t p l u s ou moins 

év iden t , d ' u n e a u t r e c a r ène s e m b l a b l e ; ca rènes caudales g renues ; 

vésicule m é d i o c r e , avec u n e t rès -pe t i te ép ine sous l 'aiguillon ; 

doigts des maxi l l e s c o u r t s ; pa lpes à a rê tes g r a n u l e u s e s ; dessus 

d e la m a i n côte lé , p lus l a rge q u e l ' a v a n t - b r a s ; doigts u n peu p lus 

longs qu ' e l l e ; 2 4 ou 2 5 d e n t s a u x pe ignes . L o n g , tô t . , 0 , 0 9 0 ; 
q u e u e s e u l e , 0 , 0 5 5 . 

P . Gerva is , Zoologie d e la Bonite, A p t è r e s , p l . 1, fig. 1 3 - 1 7 . 

De la P u n a , d a n s le d é t r o i t de Malacca . 

4 4 . SCORPION SPINICAUDE. (S. spinicaudus.) 

Y e u x l a t é r a u x se r rés d a n s u n e r a i n u r e supe rc i l i é e ; dos f ine

m e n t t u b e r c u l e , su r tou t au b o r d pos t é r i eu r des a rceaux ; u n e 

sail l ie m é d i a n e ; q u e u e à c a r è n e s p e u sa i l l an te s , nu l les e n -

d e s s o u s ; ca rène l a t é r o - s u p è r e des d e u x i è m e e t t ro i s i ème a n 

n e a u x t e r m i n é e par u n e pe t i t e é p i n e ; d e r n i e r a n n e a u pas t ou t 

à fait u n e fois et d e m i e auss i long q u e le p é n u l t i è m e ; u n pe t i t 

t u b e r c u l e é p i n e u x a u - d e s s o u s de l ' a igu i l lon . 1 5 den t s cou r t e s 

a u x p e i g n e s ; b r a s à q u a t r e p a n s ; a v a n t - b r a s s u b - a r r o n d i ; 

m a i n peu r e n f l é e , à do ig t s p lus longs qu ' e l l e . Dessous d u corps 

m a r b r é d e fauve su r u n fond b r u n ; ces m a r b r u r e s s u r t ro is l i 

gnes l o n g i t u d i n a l e s ; m a i n é g a l e m e n t m a r b r é e ; doig ts pâ les . 

L o n g , tô t . , 0 , 0 3 0 . 

Se. s p i n . j P . G e r v . , Arch. du Mus., HT, av . fig. 

De Cafirer ie , pa r feu D e l a l a n d e . (Coll. M u s . d e Pa r i s . ) 

4 5 . SCORPION PONCTUÉ. (S. punctatus.) 

E n a p p a r e n c e fort s e m b l a b l e au 5 . armillatus; il en dif fère : 

f inement g r a n u l e u x en dessus ; u n e ca r ène m é d i a n e sur l ' abdo

m e n ; c i n q u i è m e a n n e a u caudal un peu p lus c o u r t ; un tube rcu le 

p e u ou po in t é p i n e u x sous l ' a igu i l l on ; une p a i r e d e sourci ls 

g r a n u l e u x a u x y e u x m é d i a n s , c o m m e n ç a n t au front et se t e r 

m i n a n t en a r r i è r e dans u n e gout t iè re m é d i a n e . Six l ignes longi

tud ina les en sail l ie su r la m a i n ; c i n q sur l ' a v a n t - b r a s dont la 

face i n t e r n e est u n p e u en sail l ie avec u n e pe t i t e épine à sa base. 

Corps c h â t a i n , v a r i é de n o i r ; doigts b r u n s ; le châta in des b r a s 

e t des pat tes en ponc tua t ions ainsi que sous la q u e u e , qui est 

p l u s foncée vers sa po in te et en dessous . Long , tôt. , 0 , 0 3 7 . 

S. punct., De G é e r , Mc'm., p l . 4 1 , fig. 1 . — Se. carolinensis? 

Bcauv . , Ins. d'Afr. et d'Amérique. 
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l )e Colombie , p a r M . Jus t in Goudot . J e possède aussi du m ê m e 

pays (province de S a n t a - F é ) un exempla i re acquis de M . P a r z u -

dacki . J e n 'ai pu lui voir que trois paires d 'yeux l a t é r a u x . 

4 6 . SCORPION TACHETÉ. (S. maculalus.) 

De Géer , Mém., V I I , 343 , p l . 4 1 , fîg. 9 . ( D ' A m é r i q u e . ) 

4 7 . SCORPION TESTACË. [S. testaceus.) 

De Géer , Mém., V I I , 3 4 7 , p l . 4 1 , fig. 1 1 . ( D ' A m é r i q u e . ) 

4 8 . SCORPION DE PÉRON. (S. Peronii.) 

Vois in de YarmUlaius, n o n m a r b r é ; queue u n p e u p lus grêle ; 

cou leur g è n é r a l e j a u n â t r e s a l e ; 2 0 den ts aux pe ignes . L o n g . , 0 ,050; 

q u e u e seule , 0 , 0 3 0 . 

D e T i m o r pa r P é r o n et M. L e s u c u r ; de B o u r b o n par M. de 

Nivo is ; de l ' î le de F r a n c e , p a r feu M. Des ja rd ins . 

h. 
T É L É G O N E S . 

Y e u x d u v e r t e x à p e u p r è s a u m i l i e u d e l a t ê t e ; l e s 

l a t é r a u x p e t i t s , t r è s - s e r r é s , d i f f i c i l e s à b i e n v o i r , i n é 

g a u x , l ' i n t e r m é d i a i r e u n p e u p l u s p e t i t , e t r a n g é s e n 

a r c d e c e r c l e p r è s d e l ' a n g l e a n t é r i e u r e x t e r n e . C o r p s 

à p e u p r è s g l a b r e , l i s s e p r e s q u e p a r t o u t ; b o r d a n t é 

r i e u r d u c é p h a l o t h o r a x c o n v e x e , q u e l q u e f o i s u n p e u 

é c h a n c r é ; q u e u e m é d i o c r e m e n t g r a n u l e u s e s u r s e s 

a r ê t e s , s a n s é p i n e s o u s l ' a i g u i l l o n , m a i n s m o y e n n e 

m e n t r e n f l é e s , p l u s o u m o i n s r a c c o u r c i e s ; m â c h o i r e s 

a s s e z l o n g u e s , l e s p a t t e s p o s t é r i e u r e s p l u s l o n g u e s , 

c o m p r i m é e s ; p l u s d e 2 0 d e n t s a u p e i g n e . 

J 'a i r é u n i dans ce t t e sec t ion u n pe t i t n o m b r e de Scorpions 

de l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e qu i o n t , en effe t , d ivers caractères 

c o m m u n s , et dont la phys ionomie est b ien reconnaissable . 

C'est p lu tô t u n e ex tens ion d u g e n r e Telegonus, q u e ce genre 

l u i - m ê m e , tel que nous l 'avons carac tér i sé plus h a u t ( p . 51). 

M . Koch n o m m e l 'espèce type de son g e n r e Té légone : 

!j9. TELKG. VERSICOLOR, dieArachn., p l . 9 1 , f .207. (DuBrés i l . ) 
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Voic i cel les que j ' a i obse rvées : 

5 0 . SCORPION A BANDES. {S. vittatus.) 

Corps l isse, lu isant ; une impres s ion h i l a t é r a l e sur le c é p h a l o 

tho rax à la h a u t e u r de la d e u x i è m e p a i r e de pa t tes ; a rceaux su

pér ieurs d e l ' a b d o m e n bordés l a t é r a l e m e n t p a r u n petit r e b o r d 

saillant et c o m m e encadrés depu i s le troisième j u s q u ' a u sixième; 

u n e gou t t i è re l a r g e , mais p e u p ro fonde , existe sur l e u r mil ieu , 

ils n 'ont po in t de ca rènes long i tud ina les ; q u e u e assez l a rge ; le 

p r e m i e r a n n e a u p lus l a rge q u e long , le d e u x i è m e à p e u p ré s égal 

dans les d e u x d i a m è t r e s , le d e r n i e r n ' a pas tou t à fait une fois 

et demie la l o n g u e u r d u p é n u l t i è m e . L e u r s a rê tes sont p e u c a 

rénées en dessus , en dessous elles sont tout à fait émoussèes ; la 

p a r t i e pos té r ieure d u d e r n i c r anneau p ré sen t e un ovale i n c o m p l e t , 

f inement den t i cu l é , cl c o m m e se r r a t i fo rme su r le bord de l ' an

neau ; pa lpes t r a p u s ; bras comme b o r d é à son e x t r é m i t é an t é r i eu re 

par un b o u r r e l e t ; a v a n t - b r a s u n p e u b o m b é en dehors ; la ma in 

es t renf lée , à doigts cour t s , ob tus , finement den t icu lés à l eur b o r d 

de con tac t . Den t s des pe ignes n o m b r e u s e s . U n e impress ion en 

forme de fente l ong i tud ina l e d e r r i è r e les yeux du ve r t ex . Cou

leur fauve d 'éca i l lé , tes tacèe, passant au r o u x b r u n a u x m a i n s e t 

à la q u e u e , d o n t les a n n e a u x ont du b r u n en dessous à leur b o r d 

p o s t é r i e u r ; d u n o i r â t r e au bo rd a n t é r i e u r d u cépha lo tho rax , 

e t au bo rd pos té r i eu r des a r c e a u x d o r s a u x du gas te r . L o n g u e u r 

sans les p a l p e s , 0 , 0 5 0 . 

B C T U U S VITTATUS, G u é r i n , Zoologie de la Coquille.—Se. Ger-

vaisii ,id., Jconogr. du régne anim., Aractt., p . 1 0 . 

Coll. Mus. P rov i en t de la p rov ince de M o n t e v i d e o , ainsi q u e 

d u C h i l i , d u P é r o u , e t de la r é p u b l i q u e a rgen t ine Cet te espèce 

est p lus t r a p u e q u e les su ivantes . Nous en avons observé chez 

lesque ls les pe ignes on t m o i n s de den ts e t don t les mains sont 

p l u s c o u r t e s . 

5 1 . SCORPION DE D'ORBIGNY. (S. Dorbignyi.) 

F o r t s e m b l a b l e a u p r é c è d e n t , ma i s à q u e u e p lus dépr imée , 

f inement se r ra t i fo rme à son bo rd la téro - infér ieur , sur tout a u 

de rn i e r a n n e a u ; c o u l e u r fauve c h â t a i n ; doigts des ma ins b r u 

n â t r e s . L o n g , t ô t . , 0 , 0 5 0 ; q u e u e s eu l e , 0 , 0 3 0 

S. Dorb., G u é r i n ,Iconogr. du régne anim. , Arachn., p . 1 0 . 

De Bolivie. 
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52. ScoRproN D'EHRENBERQ. ( 5 . Ehrcnbergii.) 

Les s i s p r e m i e r s a n n e a u x de l ' abdomen noi rs en d e s s u s , fine

m e n t g r a n u l e u x , à g ranu le s s e r r é s , un peu plus sai l lants sur la 

seconde que s u r la p r e m i è r e pa r t i e de chaque a n n e a u ; queue 

p lus longue que le c o r p s , de force m o y e n n e ; ses d e u x carènes 

m é d i o - s u p è r e s visibles su r tou tes les a r t i cu l a t i ons ; confondues 

à la d e r n i è r e ; u n e seule ca r ène l a t e r o - i n f è r e p lus visible aux 

de rn ie r s ar t ic les q u ' a i l l e u r s , g r a n u l e u s e à ce d e r n i e r ar t ic le seu

l e m e n t ; ép ine d e la vésicule l o n g u e , no i re à sa p o i n t e ; vésicule 

m é d i o c r e , g r a n u l e u s e en d e s s o u s , l isse en dessus , ainsi que les 

par t ies non c a r é n é e s de la q u e u e ; env i ron 40 den t s à c h a q u e 

p e i g n e ; b ras à 4 pans i r r é g u l i e r s , g r a n u l e u x a u x a r ê t e s ; q u e l 

ques g ranu les en t r e les d e u x a rê tes supé r i eu r e s ; ma in lisse , 

ayant u n fort t u b e r c u l e h u i l e u x à sa face in fé r ieure et à la n a i s 

sance des doigts ; b o r d de contac t des do ig t s finement deri t icu-

lé , à den t i cu les décro issan t de la base au s o m m e t ; que lques -

uns plus g r o s , in te rva l les . Couleur fauve châ ta in , sauf au dos qui 

est b r u n . L o n g , to ta le sans les palpes , 0 ,068 ; q u e u e seu le , 0 , 0 i 0 . 

Scorpion d'Ehrenberg, P . G e r v . , Voyage de la B o n i t e , y / p -

iëres, p l . 1, flg. 18-22 . 

De Pay ta et de Callao , au P é r o u , pa r M M . G a u d i c h a u d , 

E y d o u x e t Sou leye t . 

5 2 b i s . SCORPION GLABRE. (Scorpioglaber.) 

P e u diffèrent du p r é c è d e n t , m a i s u n peu p lus grê le , sans 

renf lement t u b e r c u l e u x à la base d u doigt fixe ; corps p r e s q u e 

l i s s e , p lu s b r u n . 

SCORPION GLABRE , P . G e r v a i s , in E y d o u x e t Souleye t , Zool. 

de la B o n i t e , Aptères, p l . 1, fig. 2 8 - 3 2 . 

D u P é r o u . N 'es t p e u t - ê t r e q u ' u n e var ié té du p r é c è d e n t . 

5. 

RUTHUS. 

T r o i s y e u x l a t é r a u x s u r u n e m ê m e l i g n e , l e p o s t é 

r i e u r p l u s p e t i t , u n p e u r e c u l é ; m a i n s c o r d i f o r m e s ; 

c é p h a l o t h o r a x é c h a n c r é e n a v a n t . 

1. Les Bulhus de M. K o c h , e t u n e par t i e seu lement de ceux 

de L c a c h forment u n e p r e m i è r e sect ion. 
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En tête se place le SCOKPIO AFER ( 5 3 ) . 

O n confond h a b i t u e l l e m e n t sous ce n o m les scorpions de la 

p lus g r a n d ta i l le , dont les pa lpes sont t e r m i n é s par des m a i n s 

p lu s ou moins cord i fo rmes . I l y en a de 0 . 1 6 e t m ê m e plus de 

l o n g u e u r , d e p u i s les mand ibu l e s ju squ ' à l ' a igu i l lon ; c'est tout u n 

sous -gen re d o n t les espèces on t besoin d ' ê t re é tud iées avec soin, 

M . K o c h a c ru devo i r d i s t i n g u e r cel les qu i su ivent : 

BCTHCS AFER, die Arachn., 1 8 3 6 , p . 1 7 , p l . 7 9 , f . 1 7 5 . (D'Asie 

et d 'Af r ique . ) 

B U T H . MEGACEPHALDSJ iMd. p . 7 3 , p l . 9 7 , f. 2 2 4 . ( Indes Or ien

ta les?) 

B U T H . CYANETJS, ibid., p . 7 5 , p l . 9 8 , f. 2 2 5 . (Java.) 

B U T H . RETICULATCS, ibid. 1 8 3 7 , p . 2 5 , p l . 1 1 5 , f. 2 6 5 . (Java.) 

B U T H . COSTIMANCS, ibid. p . 2 7 , p l . 1 1 5 , f. 2 6 6 . ( Java . ) 

B U T H . HÉROS, ibid. p . 1 , p l . 1 0 9 , f . 2 5 3 . ( P a t r i e ? ) 

B U T H . DEFENSOR, ibid. p . 3 , p l . 1 1 0 , f. 2 5 4 . (Mexico . ) 

B U T H . FELVIPES, ibid., p . 4 5 , p l . 1 2 1 , f. 2 7 8 . (Java.) 

Les c i ta t ions suivantes q u e nous p r e n o n s dans l ' ouvrage d e 

H e r b s t d o n n e n t l ' indica t ion des a u t e u r s q u i se sont occupés d u 

S. Afer. 

L i n n . , Syst. nat., 2 , 1 0 3 8 , s p . 3 ; id., Mus. Lui. Ulr., 4 2 9 . 
F a b r i c i u s , Syst. Entom., p . 3 3 9 ; Mant., I , p . 3'<S ; Spec, 

ins., p . 5 5 0 , n . 3 . 

D e G è e r , i l / m . , V I I , p . 3 4 1 , s p . 3 . 
Boëse l , Insect., I I I , p l . 6 5 . 
S w a m m . , Bibl. nat., p l . 3 , f. 3 . 
Seba , Mus., I , p l . , 7 0 , f. 1 . 
P e t i v e r , Gazophil., p l . 1 3 , f. 2 . 
A j o u t e z - y : 

H e r b s t , Scorp., p . 3 8 , p l . l , f . 1 . 
L u c a s , Dict. univ. d'hist. nat., Arachn., p l . 3 . 
M i l n c E d w . , Iconogr. du règne anim., Arachn., p l . 1 7 et 18. 

D ' au t r e s espèces à peu p r è s d e m ê m e fo rme , mais de taille 

m o i n d r e , p o r t e n t les noms su ivants : 

5 4 . B o r n e s GB.ANUI.ATCS, K o c h , Die Arachn., p . 4 6 , p l . 1 2 2 , 
f. 2 7 9 . (De Grèce . ) 

5 5 . B U T H . (HETEROMETRCS) SPINIFER , H e m p r . et E h r e n b . , loco 

cit., sp . 2 ; E h r . Sym. phys.,j>\. 1 , f. 2 . 

Mains é l a rg i e s , p lus l ongues que l a rges , à doigts plus c o u r t s 

qu 'e l les ; avan t -b ra s t u b e r c u l e u x , é p i n e u x ; d e r n i e r a r t ic le e a u -
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dal p lus la rge q u e l ' avan t -dern ie r ; r o u x noir lu i san t , avec les d e r 

n i e r s a r t ic les , les p ieds et la vésicule de couleur b rune ; yeux l a t é 

r a u x , égaux en t re e u x , mais i néga l emen t espacés ; avant -bras p lu s 

l a rge que le b r a s , e t ga rn i de tubercu les é p i n e u x ; les pa t t e s , les 

pa lpes et les de rn i e r s a n n e a u x de la queue ve lus . 

De l ' I n d e , c o m m u n i q u é a u x au teu r s ci tés p a r feu le docteur 

M o r p u g e , médec in à A l e x a n d r i e . J 'y r a p p o r t e des Scorpions 

don t voici les ca rac t è r e s : 

B o rd a n t é r i e u r du c e p h a l o t h o r a x é c h a n c r é e n s o m m e t d e cœur , 

p a r s e m é d e faibles t u b e r c u l e s r a r e s , p lus r a r e s encore su r les ar

c e a u x d e l ' a b d o m e n ; q u e u e s u b a r r o n d i e ; ca rènes caudales g r a 

n u l e u s e s , m é d i o c r e s ; c a r è n e s infér ieures lisses sous les qua t r e 

p r e m i e r s a n n e a u x e n d e u x p a i r e s ; la m é d i o - l a t é r a l e bifide au 

p r e m i e r ; les I a t é r o - s u p è r e s g ranu leuses ; p r e m i e r a n n e a u égal 

dans ses d e u x d i a m è t r e s , le c i n q u i è m e , u n p e u p lus long 

que le q u a t r i è m e ( : : 7 : 5) a trois ca rènes in fé r i eu res , u n e 

pa i r e m e d i o - l a t é r a l e e t u n e seule l a t é ro - supè re ; bo rd p o s 

té r ieur c réne lé en dessous avec u n e den t b i la téra le ; vésicule 

s u b a l l o n g é c ; maxi l les dentées en sc ie ; l e u r s m a i n s l i s ses ; b r a s 

des pa lpes q u a d r a n g u l a i r e , g r a n u l e u x aux arêtes ; avant -bras 

émoussé au b o r d p o s t é r i e u r ; m a i n cordiforme c o m m e aréolée â 

doigts dentés en scie ; cinq den t i cu les à l ' e x t e r n e , trois ou qua

t re à l ' au t r e , a l t e rnes et placées dans u n e sé r ie d e t rès-pet i tes 

d e n t s ; q u e l q u e s longs poils sur les pa lpes e t les p a t t e s ; couleur , 

b r u n éca i l leux, lu i san t ; pe ignes cour t s , à 11 d e n t s . L o n g . , 0 .065, 

q u e u e seu le , 0 ,030 ; pa t t es p lus pâ les ; vés icule r o u x cla i r . 

De la côte M a l a b a r e , pa r M. Dussumic r . 

56. SCORPION DE LESUECR. [S. Lesueurii.) 

Tro i s i ème pa i r e d ' yeux l a t é r aux sur la m ê m e l igne que les 

autres , plus pet i te ; cépha lo thorax é c h a n c r é en avan t , lisse, ainsi 

que l ' abdomen e t le res te d u corps sauf les ca rènes caudales ; 

anneaux de la q u e u e épais et cour t s ; u n e carène médio- la té ra le sur 

les p remie r , d e u x i è m e e t t ro i s i ème , e t en r u d i m e n t sur le q u a 

t r i ème ; une seule l a té ro -supère a u c i n q u i è m e ; vésicule plus 

g r a n d e que l 'a igui l lon, aplat ie en dessus , r u g u e u s e en dessous; 

a igui l lon sub i t emen t cou rbé ; une ép ine ob tu se à sa base ; 8 den ts 

au pe ignes ; main cordi forme, à doigts cou r t s , l ' immobile le p lus 

cou r t ; couleur fauve testacé en dessus e t sous la queue ; d e s -
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sous de l ' abdomen et p ieds b londs ; q u e l q u e s poils aux p a l p e s , 

a u x p i eds et à la q u e u e . L o n g , t o t a l e , 0 ,050 . 

S. Les., P . G e r v ; , Archiv. Mus. , I I I , av. fig. 

Des É t a t s - U n i s d 'Amer , p a r M . Lesueur . Coll. du Mus . de 

P a r i s . 

2 . Yeux médians plus ou moins reculés; troisième paire latérale 

plus petite que les deux autres , un peu en dedans ; mains 

cordiformes élargies à leur partie intérieure ; corps trapu; 

queue moyenne. 

* Veux médians très en arrière .- OPISTOPHTHALMCS , K o c h . 

57 . SCORPION D U C A P . [S. Capensis.) 

G r a n u l e u x sur les côtes d u cèpl ia lo torax et les b r a s qu i sont 

noirâ t res ; mi l i eu d u cépha lo tho rax à peu p r è s l isse , a rceaux su

p é r i e u r s à p e i n e g r a n u l e u x , fauves, Jes in fé r ieurs p lu s clairs ; u n 

sillon long i tud ina l sur le cépha lo thorax qu i est échanc rè en avant ; 

q u e u e l a rgemen t canne lée en dessus ; de 10 à 14 d e n t s aux p e i 

g n e s ; m a i n s en cœur i r r é g u l i e r , g ranu lées ; do ig t s no i râ t r e s , à 

p lus ieu r s d e n t e l u r e s ; q u e l q u e s poils su r les p a l p e s . L o n g , tota le , 

0 , 0 7 5 ; l a rgeu r des m a i n s , 0 , 0 0 8 . 

Se. Cap., H e r b s t , Scorp., p . 6 2 , p l . 5 , f. 2 , 3 . — Opistopht. 

c a p . , K o c h , p l . 133 , f. 308 . 

5 8 . SCORPION DE CEYLAN. ( S . Ceylanicus.) 

T h o r a x p lus convexe en dessus , é c h a n c r è en avan t , s i l lonné en 

a r r i è r e d ' une l igne qu i passe e n t r e les y e u x m é d i a n s ; ceux-ci 

sur u n tube rcu le l i n é a i r e ; corps g l a b r e , m a r q u é de d e u x points 

fauves a u bo rd a n t é r i e u r de ses a r c e a u x ; a n n e a u x de la queue 

cannelés en dessus , c réne lés l a t é r a l emen t ; a igui l lon al longé séti-

fère en dessous ; bras t r i què t r e s , g r a n u l e u x à leurs a rê tes ; mains 

g r a n u l e u s e s ; pa t t es c o m p r i m é e s , g l ab re s , velues a u x ta rses ; de 

13 à 17 den t s a u x p e i g n e s . 

S. Ceyl., H e r b s t . , Scorp., p . 8!$. p l . 5 , f. 1. 

De l 'ile de Ceylan . P a r a î t voisin du p r é c é d e n t . 

M. K o c h a joute : 

59 . OPISTOPHT . p i r . o sus , K o c h . , die Arachn.,\837, p . 9 1 , 

p l . 1 3 4 , f. 309 . ( D e Java . ] 

6 0 . OPISTOPHT. MAXILLOSUS, K o c h , die Arachn., 1837, p . 9 3 , 

p l . 138 , [ .310. (Pat r ie?] 
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¥* Yeux médians à peu près au milieu du céphalotorax. 

BROTHEAS? K o c h . 

61. SCORPION PALMÉ. (S. palmalus.) 

F o r m e généra le d u S. Capensis. Dessus d u corps à p e u près 

l i s se , fauve b r u n â t r e , u n i f o r m e ; a n n e a u x c a u d a u x cour t s , r a 

massés , à ca rènes g ranu leuses , faibles; a igui l lon e t vésicule peu 

cons idérab les ; pe ignes c o u r t s , à 9 ou 1 0 d e n t s ; mains for tes , épa

tées, p lu s larges q u e longues , g r enues en dessus , doigt cour t s , 

avec u n e faible è c h a n c r u r e à la base de l ' in te rne pou r u n e sa i l 

lie de l ' e x t e r n e ; g ranu les et doigts p lu s foncés ou n o i r â t r e s ; b r a s 

à pe ine g r a n u l e u x e n t r e les arê tes ; vésicule méd ioc r e , p lus claire 

a ins i q u e les pa t t e s , e t le dessous d u corps . L o n g , totale, 0 , 0 7 0 ; 
l a r g e u r de la m a i n , 0 , 0 1 0 . 

Buth. ( h e t e r o m e t r u s ) palmatus , H e m p r . e t E h r e n b . , loc. ci» 

s p . ; E h r . , Symb. phys. p l . 1, f. 1. 

D u m o n t L i b a n , d u Sinaï , d e l 'Egypte i n f é r i e u r e e t supé r i eu re . 

M . K o c h fait une espèce d is t inc te de ceux d 'Algér ie ( B. tes-
taceus). 

6 2 . SCORPION DE W H I T E . (S. Whitei.) 

La t ro i s i ème pa i re d ' yeux l a t é r a u x su r la m ê m e l igne que les 

au t res et aussi grosse , mais p lus d i s t a n t s ; front échanc ré c o m m e 

dans les S. afer et l e s Ischnurus ; dessus d u co rps lisse, à i m 

press ions d u cépha lo tho rax peu m a r q u é e s ; q u e u e m o y e n n e , 

p lus g r a n u l e u s e su r ses a rê tes , l ' a igui l lon b e a u c o u p plus cour t 

q u e la vésicule, avec u n t u b e r c u l e èmoussé au-dessous de lui ; 

pe ignes assez g r a n d s ; d e n t s ? b r a s q u a d r a n g u l a i r e s ; a v a n t - b r a s 

pourvus d ' u n den t i cu le a n t é r i e u r ; mains sub-cordiformes , à 

doigts cou r t s , d e n l i c u l é s à l eu r b o r d de contac t avec des t u b e r 

cules plus g ros q u e les a u t r e s p a r interval les ; co rps , palpes e t 

queue d ' u n b r u n n o i r â t r e ; pa t tes p lus pâ les . Q u e u e e t c o r p s , 

0 , 0 6 5 ; pa lpes , 0 , 0 3 5 ; l a r g e u r de la ma in , 0 , 0 0 8 ; q u e u e seu le , 

0 , 0 3 5 ; vésicule et a igu i l lon , 0 , 0 0 6 . 

Scorp. Whitei, G e r v . . British Muséum, 1 8 1 2 . 

J ' a i dédié ce t te espèce à M. W h i t e , en tomologis te d i s t ingué , 

a t t aché au Musée b r i t a n n i q u e . E l l e vient de Mexico . 

3 . Trois paires d'yeux latéraux serrés sur une même ligne , 

l'antérieur et le postérieur plus petits. 
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6 3 . SCORPION ÉCAILLE. [S. squama.) 

Lisse, b r i l l an t ; a r c e a u x supé r i eu r s et infér ieurs du gas te r p e 

tits ; queue à peu près de la l o n g u e u r d u corps ; de rn i e r a n n e a u 

p r e s q u e doub le d u p r é c é d e n t ; le p r e m i e r p lu s l a rge que l o n g ; 

ca rènes p e u m a r q u é e s ; u n e p a i r e de latero-infères e t d e u x de 

la te ro - supères ; vés icule faible, sub -a l l ongée , sans ép ine sous l ' a i 

gu i l lon qui est c o u r t ; b r a s q u a d r a n g u l a i r e ; avan t -b ras u n p e u 

renflé a u b o r d an t é r i eu r ; m a i n à pe ine p lus grosse que la v é s i 

cu le , sub-a l longée , aussi longue q u e les d o i g t s ; ceux-ci a p p l i 

qués ; 1 6 - 1 7 den t s a u x peignes ; cou leu r d 'écail lé va r i ée d e no i r 

v e r d à t r e et de roussâ r t r e ;ma ins e t a igui l lon rous sâ t r e s . L o n g , tô t . , 

0 ,036 ; q u e u e seule , 0 , 0 1 7 . 

De V a n d i e m e n , pa r M M . Quoy e t G a i m a r d ; 1829 . Il est in t e r 

m é d i a i r e aux B u t h u s e t a u x T è l è g o n e s , mais p lu s voisin de c e u x - c i . 

6. 
C1IACTAS. 

D e u x p a i r e s d ' y e u x s e u l e m e n t ; m a i n s c o r d i f o r m e s , 

a s p e c t d e s B u t h u s e t d e s T é l é g o n e s ; p e i g n e s t r è s - p e u 

d e n t é s . 

6 4 . SCORPION MAURE. ( S. maurus.) 

F i n e m e n t g r a n u l e u x , à l 'except ion d u dessous de l ' abdomen ; 

p a i r e d ' yeux l a té ra le a n t é r i e u r e , la p lus pe t i te ; un é t r ang l emen t 

b i l a té ra l d u c é p h a l o t h o r a x . P r e m i e r a r t ic le cauda l plus large que 

long ; le p é n u l t i è m e u n peu p lu s long que. la rge ; le de rn i e r ayan t 

u n p e u p lu s de d e u x fois sa l o n g u e u r . Carènes p e u sent ies ; v é 

sicule c o r d i f o r m e , ap la t ie en dessus , renflée en dessous , sans 

ép ines sous l 'a igui l lon ; dix lames a u x pe ignes . Pa lpes t r apus ; 

b r a s e t a v a n t - b r a s q u a d r a n g u l a i r e s , à a r ê t e s g r a n u l e u s e s ; po in t 

d e t u b e r c u l e den t i fo rme à l eu r b o r d a n t é r i e u r ; m a i n ren f l ée , 

cordi forme al longée ; doig ts à pe ine aussi longs qu ' e l l e , f inement 

d e n t i c u l é s à l eur b o r d de contact , sans é c h a n c r u r e s , obtus à leur 

e x t r é m i t é . Que lques poils fins aux pa t tes e t a u x p a l p e s . Couleur 

r oux -can n e l l e , passant au noi r su r les pa t tes e t le cèphalut l iorax. 

Long , tô t . , 0 ,055 ; queue seu le , 0 ,036 . 

S. maurus, De G é e r , Mém. V I I , p . 337 , p l . 40 , f ig . 1-8. — 

H e r b s t , Scorp., p l . 52 , p l . G, f. 4 . 

De l ' A m é r i q u e m é r i d . L e M u s é u m en possède un , pr is à Bor 

d e a u x , mais q u e l 'on supposai t avoir été a m e n é d ' A m é r i q u e avec 
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des m a r c h a n d i s e s . E s t - c e b i e n l 'espèce vue pa r les au t eu r s c i tes , 

e t que de Géer d o n n e c o m m e d 'Afr ique et d ' A m é r i q u e , LTerbst 

c o m m e d ' A m é r i q u e s e u l e m e n t ? J e suis fort disposé à le c r o i r e . 

Ses yeux sont en m ê m e n o m b r e , e tc . Mais , s'il e n est a in s i , com

m e n t s 'expl iquer q u e M . K o c h fasse de son Scorpio maurus (die 
Arachn., p l . 139 , f. 319) u n e espèce de son g e n r e Erotheas dans 

la famille d e s B u t h i d c s ou Scorp ions à hu i t y e u x . Dans son Arach-
nidensystems, i l lu i d o n n e en effet la formule oculai re des B u -

thus voisins d u Se. palmatus; m a i s , la p lanche c i t ée p lus h a u t , 

m o n t r e d e u x p a i r e s d ' y e u x l a t é r a u x s e u l e m e n t . 

6 4 . SCORPION DE VANBENEDEN. (Se. Vanbenedenii. ) 

C é p h a l o t h o r a x l i sse , p e u é c h a n c r é a u c h a n f r e i n ; y e u x médians 

assez e n a v a n t . A r c e a u x supé r i eu r s d e l ' a b d o m e n éga l emen t 

l i sses , m a r g i n e s ; q u e u e p lu s longue q u e le c o r p s , f inement can

ne lée en dessus à son m i l i e u , u n peu g r a n u l e u s e , mais sans a r ê t e s ; 

a igui l lon cou r t . Neuf d e n t s a u x p e i g n e s ; pa lpes g rê le s , l ongs , i r r é 

gu l i è r emen t t é t r a è d r e s au b r a s e t à l 'avant b r a s . Main de la l o n 

g u e u r de l ' avan t -b ras , s u b c y l i n d r i q u e - a l l o n g é e , p lu s l a rge que 

l ' avant b r a s , à doigts p lus cou r t s qu ' e l l e . Corps l u i san t , d e cou

l eu r b r u n canne l l e , plus paie a u x pa t tes et e n dessous . L o n g . 0 , 0 4 5 . 

Se. Vanb., P . Gerv . e t Goudo t , Arch. Mus., I I I , avec fig. 

D e Colombie , p a r M . J u s t i n Goudo t . I l y en a qu i sont fort voi

s ins , m a i s p lus fo r t s , p l u s t r apus e t à b r a s p lus g r o s , e t que 

n o u s c royons d e la m ê m e espèce . La col lect ion d u M u s é u m en 

posséda i t sans dés igna t ion de pays . 

6 5 . SCORPION GRENU. ( S. granosus. ) 

F i n e m e n t g r a n u l e u x su r t ou t le corps et su r les pa t t e s ; les 

d e u x pai res d ' y e u x l a t é r a u x p e t i t e s ; po in t de c a r è n e s m e d i o - d o r 

s a l e s ; d e u x pa i r e s de pe t i t e s ca rènes l a té ra les a u de rn i e r a rceau 

supé r i eu r d e l ' a b d o m e n ; a rê tes cauda l e s re levées de pe t i t s g r a 

nules ; d e r n i e r a n n e a u p lus q u e doub le du p é n u l t i è m e , p lus élevé 

à sa base qu ' à son a u t r e e x t r é m i t é ; vésicule suba l longée ainsi que 

l 'a igui l lon. Tro i s den t s a u x p e i g n e s ; pa lpes un peu d é p r i m é s ; 

m a i n s doubles d e l à l a rgeu r de l ' a v a n t - b r a s ; u n e épine au bord 

an té r ieur de ce lu i -c i . L o n g , totale : 0 , 0 2 5 ; queue s e u l e , 0 , 0 1 \ ; 
l a r g e u r d e la m a i n , 0 , 0 0 1 5 . T o u t no i r . 

Se. gran., P . G e r v . , Arch. Mus.,111, avec fig. 

De Mex ico . J e l 'a i acqu i s de M . P a r z u d a c k i . 

A P T È R E S , TOME III . 5 
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7 . 

S C O R P I U S . 

Deux yeux latéraux ; mains plus ou moins angu
leuses , aplaties ; queue grêle , faible. 

Ce sont les Scorpius d'Hemprich et Ehrenberg; 
M. Koch en fait une famille. 

66. SCORPION D ' H A R D W I C K E . ( Scorpio Hardwickii. ) 

T è t e é c h a n c r é e en a v a n t , u n e sér ie d e pet i t s t u b e r c u l e s b o r d e 

l ' é c h a n c r u r e e t va j u s q u ' a u p r è s des y e u x m é d i a n s . A n n e a u x d u 

c o r p s t r è s - f i n e m e n t t u b e r c u l e s ; q u e u e u n peu plus l a rge q u e 

ce l le d u S e . Européens ; d e u x fines pai res de l ignes c réne lées h sa 

face s u p é r i e u r e , d e u x é g a l e m e n t à l ' i n fé r i eu re ; le d e r n i e r a n 

n e a u à p e u p r è s doub le du p é n u l t i è m e . Vés icu le sub-a l longée ; 

p e i g n e s à cinq ou six den t s . É p i n e m é d i a n e de la face a n t é 

r i e u r e d e l ' avan t -b ras peu m a r q u é e . Doigts peu ou po in t c r é n e 

lés à l eu r b o r d d e con tac t ; do ig t fixe p lus cour t . 

Ta i l l e u n p e u s u p é r i e u r e à celle d u Scorpio Européens. C o u 

leur n o i r â t r e avec des reflets v e r d â t r e s sur les m a i n s et le dos . 

Vés icu le e t t a r ses p lu s c la i rs . L o n g , d u corps e t de la q u e u e , 

0 , 0 3 5 . 

Scorpius llardw., G e r v . , Brilish Muséum. 

R a p p o r t é de l ' H i m a l a y a ( N è p a u l ) pa r le généra l H a r d w i c k e . 

U n c a r a c t è r e r e m a r q u a b l e d e ce Scorp ion est ce lui de son second 

œi l l a t é ra l qu i t end à se diviser en d e u x . C'est u n e espèce qui lie 

les Ischnurus a u x Scorpius; el le t e n d auss i v e r s les Chactas 

p a r sa q u e u e u n p e u p lus forte q u e chez les Ischnurus e t les 

Scorpius. 

6 7 . SCORPION D ' A W H A S I E . ( S. Awhasicus ). 

B r u n en dessus , fauve en d e s s o u s ; d e six à n e u f dents aux 

p e i g n e s ; vésicule e t a igui l lon fauves . 

Se. awh., N o r d m a n n , Faun. pont., p . 7 3 1 , Arachn., pl . 1 , 

f. i. 

De la côte d ' A w h à s i e . I l est c o m m u n à S u c h u m - K a l i , P o t i , e t c . 

6 8 . SCORPION GIBBEEX. ( S. gibbosus). 

J a u n e sale, v e r d â t r e su r le c o r p s ; dosj queue , palpes e t pa t t es 

ca rénés ; dos t r i -ca réné ; douze t ube rcu l e s aux ca rènes c a u d a l e s ; 
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d e r n i e r s e g m e n t c a u d a l u n peu plus long q u e le p r é c é d e n t . V é 

sicule ovoïde, à a igu i l lon n o i r â t r e . L o n g . 0 , 0 7 0 . 

Se. gibliosus, B r u l l é , Expéd. fr. enMorée, Zuol., p . 5 9 . 

De Morée . 

7 0 . SCORPION FLAVICAUDB. ( S. flavicaudus.) 

( P L 2 3 , fig. 4 . ) 

L 'une d e s plus p e t i t e s espèces ; son corps es t à p e u p rè s l i s se , 

peu è c h a n c r é au c h a p e r o n ; sa q u e u e grê le et peu a l l o n g é e , à 

vés icule faible et t r è s - f inement c r é n e l é e à son a rê te l a t é r o - s u -

pè re des q u a t r e p r e m i e r s a n n e a u x , les au t res a rê tes é t an t à 

pe ine s e n t i e s ; le c i n q u i è m e a r t i c le p la t a u - d e s s u s en m a n q u e 

c o m p l è t e m e n t ; il est d e u x fois e t demie aussi long q u e le p r é 

c é d e n t ; env i ron 8 d e n t s a u x pe ignes ; b r a s et avan t - b r a s i r r é 

gu l i è r emen t t é t r a è d r e ; u n e ép ine au b o r d a n t é r i e u r de celui-ci ; 

mains ap la t ies a u côté i n t e r n e , d i è d r e s au côté e x t e r n e ; doigts 

de l eur l o n g u e u r , c o u r b é s e n d e d a n s , u n p e u s i n u e u x à l eu r 

b o r d de c o n t a c t . C o u l e u r b r u n r o u x , avec les pa t tes et la vésicule 

fauves , ainsi que le dessous d u c o r p s . Long, h a b i t u e l l e , 0 ,030 

à 35 ; l a r g e u r d e la m a i n , 0 ,004 . 

Se flavicaudus, De G é e r , v u , 339 p l . 4 0 , fig. 1 1 - 1 3 , non Eu-

rop., i d . — S e . Europwus, S c h r a n k . — S e . Gerrnanicus, Schneffer, 

Elementa , p l . 1 1 3 . — H e r b s t , Scorp., p . 7 1 , p l . 1, fig. 3 . — Se. 

terminalis, B r u l l é , Expéd. franc, en Morée, Zuol. p . 59, p l . 59 , 

fig.3.—Se. Europ., E d w a r d s , Iconogr. duRèg. anim., Arach., 

p l . 19, f. 2 . 

Les Se. Europœus, Gerrnanicus et terminalis , sont bien c e r 

t a i n e m e n t de m ê m e e s p è c e , et ce t te espèce exis te dans tout le 

mid i d e l ' E u r o p e , depu i s la C r i m é e j u s q u ' e n E s p a g n e ; on la 

t rouve auss i en d ive r s p o i n t s de l ' E u r o p e t e m p é r é e , e t el le est 

aussi de B a r b a r i e . D a n s ce r t a ines locali tés e l le pa ra î t différer, e t 

l 'on conçoit m ê m e qu ' i l faille en d i s t inger le 

Se. ITALICUS, R o e s e l , I I I ; p l . 6 6 , fig. 1-2 ; H e r b s t , Scorp., 

p . 70 , p l . l , i V 2 ; K o c h , Die Arach., p l . 1 0 4 , f. 242 à 2 i 3 ; 

ma i s nous ne l e p o s s é d o n s p a s . 

Quoiqu ' i l y ait p l u s i e u r s espèces d e ce t te fo rme , M. Koch a été 

beaucoup plus loin , t r o p lo in sans d o u t e , e n d i s t inguant comme 

a u t a n t d 'espèces : 

SCOHPIO MVSSILIENSIS , Die Arach., p l . 103 , f. 237 & , 238p, 

et f. 239 va r i é t é . ( D e M a r s e i l l e . ) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



SCORP. NAUPLIENSIS, ibid., p l . 104 , f. 2 i ( ) . 

SCOHP. ÀUUII.IÏSIENSIS, î7 ; / i ï . ,p l . IOS, f. 244 . 

SCORP. RiiFus, ibid., p l . 106 , f. 2 4 5 . 

SCORP. SICANUS, ibid., p l . 1 0 7 , f. 2 4 9 . 

SCORP. CONCINNÜS, ibid., p l . 106 , f. 2 4 6 . 

SCORP. TERGESTINUS , ibid., p l . 107 , f. 2 4 7 , 2 4 8 . 

SCORP. CARPATHICDS , ibid., p l . 1 1 1 , f. 2 3 5 . 

SCORP. ALGERICUS, ibid., p l . 145 , f. 340 . 

SCORP. TAURICCS, ibid., p l . 2 5 5 ; le Se. Europœus tawicus , 

N o r d m . , Fauna ponlica, p . 7 3 1 , Arachn., p l . 1 , f. 3 . 

O n reço i t de la N o u v e l l e - H o l l a n d e , d e l ' I nde , e t d e q u e l q u e s 

au t r e s local i tés , des Scorp ions fort r a p p r o c h é s d u Se. flavicaudus 

p o u r la forme , ma i s qui sont des Ischnurus , c ' e s t - à - d i r e des 

Scorp ions à t ro is pa i res d ' y e u x , t ou t à fait l a t é r a u x , et à c é p h a 

lo thorax é c h a n c r é . 

8. 

I S C H N U R E S . 

Ces espèces, dont nous avons augmenté le nombre , 
ont les yeux du vértex entre le premier et le deuxième 
tiers de la tête; les latéraux, au nombre de trois 
égaux ou à peu près égaux , placés sur une même ligne 
sur le bord antérieur externe; une éebancrure au 
bord antérieur ; thoracogastre et abdomen déprimés, 
élargis; queue plus petite ou seulement égale au tho
racogastre, grêle , rarement plus allongée , à vésicule 
pet i te , sans épine sous l'aiguillon; palpes grands, 
élargis et aplatis, ainsi que le corps. 

M . K o c h a établ i sous les n o m s géné r iques d'Ischnurus e t 

Sisyphus le g r o u p e d o n t il es t ici ques t ion . 

Les Ischnurus c o n n u s v i e n n e n t d e l ' I nde et de l 'Aust ra las ie . 

M M . L e b a s e t J u s t i n G o u d o t v i e n n e n t d 'en r a p p o r t e r une espèce 

de C o l o m b i e ; nous en avons aussi u n e du cap de B o n n e - E s p é 

r a n c e . On p o u r r a i t p l ace r à l eur tète c o m m e les l iant avec le 

g r o u p e des B u t h u s . 
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7 1 . SCORPION LONGUE-MAIN. (Sç. longimanus.) 

I l e r b s t , Scorp., p . 4 2 , p l . 2 , f. 1 . D 'Af r ique . 

L'ISCHN. OCHROPUS , K o c h , Die Arachn., p l . 127 , f. 2 9 3 . ( P a 

t r i e? ) para i t voisin d u Se. longimanus. 

7 2 . SCORPION LARGE. [S. elatus.) 

Palpes g r a n u l e u x ; u n e ép ine a u près d e l ' a r t i cu la t ion de l'a-

van t -b ras ; doigt fixe p lus ou moins é c h a n c r é à sa b a s e ; troisième 

œil l a té ra l u n p e u r e n t r é ; 12 d e n t s aux pe ignes . L o n g , tô t . , 

0,042 ; q u e u e seu le ; 0 ,018 . U n e va r i é t é p lus g r a n d e a 1,075 de 

l o n g u e u r to t a l e . 

Se. elatus, P . G e r v . , Arch. Mus., I I I , av. fig. 

D e Co lombie , pa r M. L e b a s . Coll . d u M u s . , et p a r M. Goudot . 

7 3 . SCORPION DE W A I G I O U . (S. Waigiensis.) 

L ' œ i l l a t é ra l d e la seconde p a i r e u n peu p lus gros q u e les au

t res ; corps ap la t i , u n peu r u d e , a insi que la q u e u e , don t les 

ca rènes sont à p e i n e m a r q u é e s , a u con t r a i r e de sa gou t t i è re m é -

d i o - s u p è r e ; po in t de t u b e r c u l e sous l ' a igu i l l on ; 8 d e n t s a u x p e i 

gnes . De cou leu r f e r r u g i n e u x f o n c é , p lus c la i r aux p a t t e s e t à 

l ' a igu i l lon . L o n g , tô t . , 0 , 0 5 0 ; q u e u e seu le , 0 , 0 2 3 . 

Se. Waig., P . G e r v . , Arch. Mus., I I I , av. fig. 

U n Scorp ion de cet te e spèce , q u i faisait pa r t i e d e la Collection 

de La t r e i l l e , a é té cédé a u M u s é u m pa r M . l ' a b b é Blondeau ; il 

étai t é t i que t é c o m m e p r o v e n a n t de l'île d e "Waigiou. 

7 4 . ISCHN. AUSTKALASIJS , K o c h , die Arachn., p l . 128 , f. 290 . 

— Non Se. Ausir., F a b r . , Syst. ent., p . 339, sp. 15 . 

7 5 . ISCHN. COMPLANATUS, Die Arachn. , p , 128, f. 225 : Arachni-

densyst., p l . 6, f. 69 , p e u t - ê t r e le SCORPIO GRACILICAUDA de 

M. G u é r i n , Iconogr. du règne animal., Arachn. p . 11 ; 1843 . 

( d e J a v a . ) 

7 6 . ISCHNCRLIS COMPLANATUS de M . K o c h , pl . 128 , f. 2 9 5 . 

7 7 . SCORPION DE CUMING. (Scorpio Cumingii.) 

Corps lisse en d e s s u s , m a i s para i ssan t f inement g r a n u l é quand 

on l ' examine à la l o u p e . Les trois yeux l a t é r aux b ien d i s t i nc t s , 

t r è s - r approchés e n t r e eux ; q u e u e é t ro i te assez cou r t e , à vésicule, 

sub-a l longèc ; po in t de c r é n e l u r e s d i s t inc tes à la face supér i eu re 

d e la q u e u e qui p résen te u n e r a i n u r e médiane ; ses a n n e a u x 

croissent fa ib lement du p r e m i e r au pénu l t i ème : le de rn i e r est d e 
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moit ié p l u s long que ce lu i -c i ; p o i n t de c r é n e l u r e s i n f é r i eu re s ; 

une r a i n u r e m è d i o - i n f è r e ; 6 den t s à c h a q u e pe igne . A v a n t - b r a s 

e t m a i n d u pa lpe a p l a t i s , finement g r a n u l é s , à tubercu les p lus 

g ros su r les a rê tes ; u n t u b e r c u l e en ép ine au bo rd a n t é 

r i e u r d e l ' a v a n t - b r a s ; do ig t m o b i l e sans saillies den tées , fine

m e n t c r é n e l é , un p e u concave à son b o r d i n t e r n e ; l ' immobi le un 

peu convexe au b o r d c o r r e s p o n d a n t , l é g è r e m e n t u n c i n é . Cou

leur brun n o i r sur le t h o r a x , les p a l p e s , les pa t t e s e t la q u e u e , 

dont la v é s i c u l e est t e s t acée -chà ta in , ainsi que son a i g u i l l o n , 

les t a r s e s e t le dessous d u co rps . Q u e u e et c o r p s , 0 ,040 ; pa lpes , 

0 , 0 3 2 ; l a r g e u r de la. m a i n , 0 , 0 0 7 . 

Scorp. Cum., G e r v . , Brïi. Mus.; 1842 ; an I. complanatusf 

H a b i t e les îles Philippines ; il a été r a p p o r t é p a r M. C u m i n g . 

7 8 . SCORPION THICHICRE. (Scorpio trichiurus.) 

Apla t i ; q u e u e t r c s - c o m p r i m è e , à c a r è n e s l a t é r o - s u p è r e s d e n 

tées , avec u n e forte ép ine t e rmina l e et des poi ls assez longs e t 

n o m b r e u x s u r ses a n n e a u x . L o n g u e u r d u ccpha logas t re , 0 ,035 ; 

de la q u e u e , sans la vés icule , 0 , 0 4 6 . 

Se Irich., P . G e r v . , Arch. Mus., I I I , avec fig. 

D e Cafrer ie , p a r feu D e l a l a n d e . Coll. M u s . 

Scorpions fossiles. 

M . B u c k l a n d r é s u m e , dans son ouvrage sur la Géologie et la 

Minéralogie, les p r i n c i p a u x faits relatifs à u n Scorpion fossile 

de l ' a n c i e n n e format ion hou i l l è re , en B o h ê m e . N o u s e m p r u n 

tons ce q u i va suivre à la t r a d u c t i o n française d e son l iv re , don

née p a r M . D o y è r e : « U n e c o m m u n i c a t i o n faite p a r m o n a m i le 
comte d e S t e r n b e r g a u x m e m b r e s d u M u s é e na t iona l de B o 

h ê m e ( P r a g u e 1835) , r e n f e r m e la d e s c r i p t i o n d 'un Scorp ion fos

sile qu ' i l a d é c o u v e r t dans l ' a n c i e n n e fo rma t ion houi l lè re du 

vi l lage d e C h o m l e , p rès d e R a d n i t z , a u s u d - e s t de P r a g u e . Ce 

fossile i m p o r t a n t , le p r e m i e r de ce t te so r t e q u e l 'on ait décou

ver t , le fut e n j u i l l e t 1 8 3 i , dans u n e c a r r i è r e située vers la l is ière 

de ce t e r r a i n , p rès d ' u n endro i t où l'on ext ra i t d e la houille d e 

pu i s le X V I e siècle On a r e n c o n t r é , dans cet te même c a r r i è r e , 

q u a t r e t roncs d ' a r b r e s dressés et de n o m b r e u x débr i s de v é g é 

t aux de m ê m e n a t u r e q u e ceux de la g r a n d e formation hou i l l è re 

d e l ' A n g l e t e r r e . 
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( i ) Trans, du musée de Bohême, avril i81î5. 

» P lus ieu r s dess ins d e ce Scorpion furen t mis sous les yeux 
d ' u n e commission lo rs de l ' a s semblée des na tura l i s tes et des m é 

decins de l ' A l l e m a g n e , à S t u t t g a r d , en 1 8 3 4 ; nous e m p r u n t o n s 

au rappor l qu i en fut fait les d iverses-par t icular i tés qui s u i v e n t , 

et c'est aussi d ' après les f ïgu rcs jo in t e s au r a p p o r t ( i ) que nous 

avons copié celles de no t r e p l . 1 6 . 

«Le Scorpion fossile diffère des espèces actuelles, moins par sa 
structure générale que par la position de ses yeux. Par rapport à 
ces derniers organes , le genre Androclonus est celui dont il se rap
proche davantage. Ce genre a aussi douze y e u x , mais disposés au
trement que dans l'espèce fossile. G est à cause de la disposition a 
peu près circulaire , qu'affectent ces organes chez ce dernier animal, 
que l'on en a fait un genre nouveau sous le nom de CYCLOPHTHAL-
MUS. 

» Les orbites ( sans doute les cavités des crystallins ), où étaient 
contenus ces douze yeux , sont dans un état parfait de conserva
tion. U n des petits yeux (yeux latéraux? ) , et le grand œil ( œil 
médian ?), du côté gauche ont conservé Jeur forme en même temps 
que leur cornée qui est plissée. L'intérieur est rempli d'une sub
stance terreuse. 

» Les mandibules sont également très-distinctes , mais elles sont 
dans une position renversée ; chacune offre trois dents saillantes, 
et si l'on examine l'une d'elles , sous un grossissement convenable, 
on y voit les poils qui recouvrent la lame cornée dont elle est re
vêtue. 

• Les anneaux thoraciques qui paraissent être au nombre de huit, 
et ceux de la queue, sont trop disloques pour que l'on en puisse 
facilement distinguer le nombre, mais ils diffèrent de ce que l'on 
observe dans toutes les espèces connues. La vue de la face dorsale 
a été obtenue en taillant la pierre par la face postérieure. 

» On voit trè.s-bien dans la fig. 2 , l'animal par sa face inférieure 
et le palpe droit terminé par les pinces qui caractérisent ce genre 
Cette pince et l'abdomen sont séparés par une graine fossile carbo 
nisée , d u n e espèce commune dans la formation houillère. 

» L'enyeloppe cornée de ce Scorpion est dans l'état de conservation 
le plus extraordinaire, car el le n'est ni décomposée ni carbonisée. 
La substance propre, chitine ou èlytrine^ qui composait probable
ment cette enveloppe , comme les élytres des Scarabées, a résisté 
à la décomposition et à la minéralisation. .Elle se détache facile
m e n t , et elle est élastique , translucide et cornée ; deux couches la 
constituent, dont chacune a conservé la structure qui lui est propre, 
l'extérieure est rugueuse , très-opaque, et d'une couleur noir brun ; 
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lu couche interne au contraire est plus m o l l e , de couleur j a u n e , 
moins élastique ; elle est organisée du reste comme la lame externe. 
On voit , à l'aide du microscope, que chacune de ces deux lames 
eit formée de cellules hexagonales , séparées par de fortes cloisons, 
d'espace en espace , elles sont traversées par des pores toujours ou
verts , et qui présentent chacun une aréole enfoncée , ayant à son 
centre une petite ouverture qui sert d'orifice à une trachée. On 
voit dans la figure 7 , l'impression des fibres musculaires, destinées 
a mettre les pattes en mouvement. 

» Tou tes les ana log ies dédu i t e s des espèces ac tuel les nous p e r 

m e t t e n t de poser en fait q u e la p r é s e n c e d e g r a n d e s espèces de 

Scorp ions est u n ind ice ce r t a in d e la t e m p é r a t u r e élevée d u 

c l imat sous l eque l ils h a b i t e n t ; e t cet te conséquence est p a r 

fa i tement en h a r m o n i e avec l 'aspect t ropical des végé taux a u x 

que ls le Scorp ion est associé dans le t e r r a i n hou i l l e r d e B o h è m e . » 

M . B r o u n s ignale le g e n r e scorp ion pa rmi ceux d o n t on a 

t rouvé des espèces dans le succ in . 

§ 4 . 

MM. Hemprich e t Ebrenberg ont résumé ainsi les 
résultats de leurs études , relativement à la distribu
tion géographique des Scorpions : 

Les Centrants sont Américains ; il y a aussi des 
Buthus en Amérique, mais l'Europe n'a pas d'ani
maux de ces deux genres. On ne lui connaît que des 
stndroctonus et des Scorpius, et dans s e s parties 
australes seulement. Les Androctonus et les Buthus 
sont les seuls Scorpions de l'Afrique boréale et de 
l'Asie occidentale. » 

Voici les résultais auxquels nous sommes arrivé 
dans notre travail sur les mêmes animaux : 

Les Scorpions sont soumis à l'une des règles les 
plus générales de la géographie zoologique. L'Amé
rique , dans ses parties chaudes ou tempérées , n'a au
cune des espèces de l'nnrien monde , et comme ces 
animaux s'avancent peu vers le nord, on comprend «p ie 
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g . s c o r p i o n . y'i 

la différence des espèces du nouveau et de l'ancien con
tinent soit un fait complètement vrai pour ce groupe 
d'Arachnides. Dans chaque continent , la dispersion 
des espèces paraît assez; étendue .- la Colombie nous a 
fourni une ou deux espèces de la Guyane ; l'Europe , 
l'Asie et l'Afrique ont deux espèces communes , 
mais dans leurs régions méditerranéennes seulement. 

Le premier groupe des Scorpions ou les Andro-
ct.ones ne nous a fourni que des espèces de l'ancien 
monde : une seule en Europe, celle qui lui est com
mune , avec l'ouest de l'Asie et le nord de l'Afrique ; 
quelques-unes en As ie , et un plus grand nombre en 
Afrique. Madagascar ne nous a donné jusqu'ici qu'une 
seule espèce , laquelle est un Androctone ( 1 ) . 

Les recherches de MM. Hemprichet Ehrenberg, et 
plus récemment celles de M. Koch, ne leur ont fourni 
que des espèces américaines de Centrurus. 

Les Atreus sont de l'ancien et du nouveau monde; 
on n'en a pas observé en Europe. Ceux d'Amérique 
sont les plus variés en espèces. 

Les Telegonus sont de l'Amérique ; une espèce de 
la Nouvelle-Hollande (Se. squama, p. 64) se rapproche 
beaucoup de leur groupe ; ils ne sont pas nombreux 
en espèces. 

Les Buthus proprement dits sont d'Afrique, d'Asie, 
et de l'Amérique septentrionale. 

Les Chactas ou le Scorpio maurus et espèces voi
sines sont de l'Amérique chaude. 

Les Scorpius habitent l'ancien monde, dans l'hémi
sphère boréal et principalement dans la région médi
terranéenne. 

( l ) M. Koch donne le Scorpio bnhiensis de Perty comme un Anrlro' 
etonide dn Jjrnre qu'il nomme l'ilyin Voyez p. 3y. 
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7 4 S C O H P I O N T D E S . 

Au contraire, il n'y a pas d" Ischnurus dans la même 
région, ceux-ci provenant de l'hémisphère austral, 
en Afrique , ou de l'Inde, dans ses îles et sur le conti
nent , et même de l'Amérique septentrionale. 

On ne peut rien conclure encore au sujet des 
Scorpions fossiles; ce que l'on en a dit a même besoin 
d'être revu d'une manière comparative. 

III. 
C H É L I F È R E S . 

On ne doit y reconnaître qu'un seul véritable genre, 
mais subdivisé avec raison par Leach et d'autres au
teurs en deux groupes , dont nous ferons des sous-
g'enres. 

G E N R E CHËLIFER. {Chalifer.) ( 1 ) 

Corps multi-articulé, scorpioïde , sans prolonge
ment uroïde de l'abdomen, sans queue , sans aiguillon, 
ni appendices pectiniformes de l'appareil génital. 
Anneaux de l'abdomen sub-semblables. 

Appendices masticateurs et ambulatoires comme 
dans les Scorpions. 

Deux ou quatre yeux sur le bouclier céphalothor.i-
cique en une ou deux paires; point d'yeux médians 
ou du verlex. 

Respiration trachéenne. 
Reproduction ovipare. 
Taille beaucoup plus petite que celle des Scorpions. 

( I ) CHELIFEH , Geoffroy, Ins. des environs de Paris , 1 I ,6 I8 .—Fniuc 
Scorpions , De Géer, VII, 34y — Latreille , Gênera, I , l 3 a . — Leach, 
Trans. linn. soc , XI ; i'^. , Zoolog. miscellany, t. III. — Hermann, 
Alèm. apterol. — De Théis , Ann. sex rt., l r* série, t. XXVII. — Koch 
et H a h n , die Araehn.; iid.t Deutschl. Crust., Myriap. und Insektert. 
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( l ) Zool. clatt., Il , aiG ; 1841 · 

Les Cuélifères, qu'on appelle également Pinces, 
vivent clans les mêmes pays que les Scorpions et se 
voient aussi dans des régions où l'on ne rencontre 
point ces derniers. 1 1 y en a fort avant dans le nord 
de l'Europe et partout leurs habitudes sont les mêmes. 
Ces petits animaux se tiennent à la surface du sol hu
mide sous les plantes herbacées ou sous la mousse ; il 
y en a aussi dans les forêts, sous l'écorce de certains 
arbres, et il en est d'autres espèces qui fréquentent les 
habitations et se fourrent souvent dans les papiers, 
les livres ou les herbiers. Ces Pinces ont été des pre
mières connues , leur analogie avec les Scorpions a 
frappé de tout temps les observateurs ; Aristote , en 
parlant du Scorpion, dit qu'il a des pinces, comme 
en a aussi, ajoute-t-il, cette petite espèce de Scorpion 
qui s'engendre dans les livres (ffist. liv. rv, chap. vu). 
Ailleurs il dit que les Scorpions de cette sorte, qu'il 
nomme ov.opmco^ç, sont extrêmement petits et n'ont 
pas de queue. M. Pouchet, dans son traité d'histoire 
naturelle ( 1 ) , dit qu'on en a trouvé qui étaient para
sites de la mouche domestique. Hermann avait déjà 
observé un fait analogue. 

Pendant longtemps, les animaux qui nous occupent 
ont conservé le nom de Scorpions, et Aldrovaude qui 
lésa reconnus pour être ceux dont avait parlé Aris
tote, les appelle Scoipio librarius. Swarmmerdam en 
a également fait mention comme de petits Scorpions 
sans queue , mais dans la description qu'il en donne 
il ne leur assigne que six pattes. Pour Frisch , ce sont 
des Araignés-Scorpions. Geofïroy accepta cette déno
mination et de plus il établit pour recevoir les ani-
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maux qu'il indique et qu'il appelle aussi des Pinces, 
un genre particulier sous le nom de Chelifer. 

En 1778 , De Géer admet ce genre, mais en rempla
çant par celui de faux Scorpions le mot Pinces qui dé
note une partie même des Chelifer el lui semble pour 
cette raison devoir être repoussé. 

Ces insectes étaient d'abord pour Linné des Acarus 
et dans la Faune suédoise il en parle sous le nom d'A-
carus cancroides; plus tard dans la douzième édition 
du Systema naturœ , il les reporta parmi les Phalan-
gium. Roesel en avait fait plus heureusement des es
pèces du genre scorpio , ce qu'adopta Fabricius , et 
c'est en se guidant d'après les mêmes considérations 
que ce célèbre entomologiste , que Latreille, dans son 
Gênera crustaceorum , tout en adoptant le genre Che
lifer comme distinct de celui des Scorpions, le rapporte 
néanmoins, à la même famille, celle des Scorpionides. 
Plus tard , il fit passer les Chélifères dans l'ordre des 
Arachnides trachéennes et les Scorpions dans celui 
des pulmonaires. 

Pour Illiger, le mot Ohisium remplace celui de Che
lifer; mais en 1 8 1 4 , Leach, considérant que les Pinces 
ont deux ou une seule paire d'yeux , donna à chacun 
des mots Chelifer et Obisium une signification parti
culière, chacun d'eux s'appliquant alors à un genre 
de ce groupe. 

Nous devons encore citer parmi les auteurs qui ont 
le plus avancé nos connaissances au sujet des Pinces , 
Hermann , Leach , et MM. Savigny, de Théis , Hahn 
et Kûch, qui ont fait connaître aussi plusieurs espèces 
de ces animaux. 

Le nombre des espèces de Pinces européennes que 
l'on connaît est présentement assez considérable , et 
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O . C H E L I F E E . 77 

des pays plus ou m o i n s éloignés en ont aussi fourni. 
Nous e n avons r e ç u de Barbarie, quelques-unes d e 

celles d'Egypte sont figurées p a r Savigny q u i donne 
m ê m e à leur égard l e s détails iconographiques les 
plus circonstanciés que nous ayons. 

ïréviranus a traité de l'anatomie de c e s animaux 
d a n s les Vermischte Schriften, I , p. 1 5 , p l . 2 ; 1 8 1 6 . 

1 . 

CIIÉLIFERS. 

Une seule paire d'yeux ; céphalothorax marqué 
d'un sillon transversal. C H E L I F E R , Leach. 

1. CHELIFER CANCROIDE. ( Chelifer cancroides.) 

B r u n o b s c u r , p lu s pâle en dessous ; pa lpes f o r t s , p eu veius 

a ins i que les pa t tes ; l o n g u e u r d e p u i s les maxil les j u s q u ' à l ' ex t ré 

mi t é de l ' a b d o m e n , 1 j l igne (0 ,004) . 

Phalangium cancroides, L i n n . , Syst. nat., ed . X I I . — C h e l i 

fer fuscus, Geoffroy, Ilist. des Ins., I I , 618 . — Chelifer Euro-

pœus, de Géer , Mémoires V I I , 3 5 5 , p l . 15 , f. 1 4 - 1 5 . — Chelif. 

cancroides, L a i r . , Hist. nat. crust. et ins., V I I , 141, pl . 6 1 , 

f. 2 .—De T h é i s , Ann, se. nat., V sé r ie , X X V I I , p . 6 9 , p l . 3 . 

Ce Chelifer vit dans les l ieux o m b r a g é s et aussi dans les a p p a r 

t e m e n t s . I l se four re f r é q u e m m e n t dans les l i v r e s , les h e r 

b i e r s , e tc . Mais il pa r t age ce t te h a b i t u d e avec p lus ieu r s a u t r e s . 

Roese l , e t depu i s lors M . de T h é i s , on t observé ses œufs . Voici 

ce que d i t à cet é g a r d le second de ces na tura l i s tes : 

« L e 13 j u i n , j ' a i t r o u v é , sous des feuil les, sur la t e r r e h u m i d e 

d 'une al lée de j a r d i n , u n e P i n c e canc ro ide femelle ; en l ' exami

n a n t avec a t t e n t i o n , j e m ' ape rçus qu 'e l l e por ta i t ses œufs r a 

massés en pe lo te e t col lés sous son a b d o m e n . Ces œufs ne t a r 

d è r e n t pas à se d é t a c h e r d u co rps d e l ' insecte , q u e j ' a v a i s mis 

dans u n tube de v e r r e . I l s é t a i en t a u n o m b r e d e v i n g t - d e u x , 

ovales , j a u n â t r e s , t r a n s p a r e n t s et agg lu t inés e n t r e e u x . Cette o b 

serva t ion confirme celle d e K l e e m a n n , r a p p o r t é e p a r M. I l e r -

m a n n , â l ' appui d e celle de son p è r e . » M . de Thé i s n ' admet pas 

avec I l e r m a n n que les Chelifer puissent filer. 
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2 . CHELIFER CIMICOÏDE (Chelifer cimicoïdes.) 

Pa lpes m é d i o c r e s à m a i n s c o u r t e s , sub-ova les , ve lues ; a b d o 

m e n ovale ; c o u l e u r d e b r i q u e ; p i eds p lus pâ les . 

Scorpio cimicoïdes, F a b r . , Entom. syst., I I , 4 3 6 . — Chelif. 

parasita, I l e r m . , Mèm. aplérol., p . 1 1 7 , p l . 7 , f. 6 . 

L a t r e i l l e d o n n e c o m m e s y n o n y m e s les Chelifer cimicoïdes e t 

parasita; le p r e m i e r est i n d i q u é c o m m e vivant e n E u r o p e , sous 

l ' écorce des a r b r e s ; le second a é té t rouvé a d h é r e n t à u n e m o u 

che , aup rè s de S t r a s b o u r g . 

3 . CUELIFER DES MOUSSES. ( Chelifer tnuscorum.) 

Mains et doig ts a l longés ; ceux-ci u n p e u fléchis en d e d a n s , 

peu d é v e l o p p é s ; t ho rax p r e s q u e c a r r é ; y e u x en t re les palpes e t 

la p r e m i è r e pa i re de p inces , sur le cô t é ; a b d o m e n ovale a l longé , 

avec u n pet i t append ice en forme d e b o u t o n à son d e r n i e r a r 

t icle . 

Obis, musc, L e a c h , Zool. mise, p l . 1 4 1 , f. 3 . — d e T h é i s , 

Ann. se. n., i'c sé r ie , X X V I I , p l . 1 , f. 4 . 

D ' A n g l e t e r r e , et de F r a n c e , dans la forêt de Sa in t -Goba in 

( d é p t . de l ' A i s n e ) . L a femelle a j u s q u ' à d e u x l i g n e s ( 0 , 0 0 5 ) d e 

l o n g u e u r , p o u r le co rps . La cou leu r est r o u s s à t r e , avec o n z e a n 

n e a u x d ' u n j aune -c l a i r su r l ' a b d o m e n , e t u n e b a n d e l o n g i t u d i 

na le d e m ê m e c o u l e u r . 

4 . CHELIFER nE LATREILLE. ( Chelffer Latreillii.) 

L e a c h , Zool. mise, p l . 1 4 2 , f. 5 . ( A n g l e t e r r e . ) 

5 . CHELIFER D'OLFERS. [Chelifer 01 fersii.) 

L e a c h , Zool. mise, ibid., f. 2 . ( A n g l e t e r r e . ) 

6. CHELIFER FASC.IÉ. (Chelifer fasciatus.) 

A b d o m e n c o u v e r t d e poi ls ap la t i s , fasciè t r a n s v e r s a l e m e n t ; 

m a i n renf lée . 

Chelifer fasc., K o c h , Arachn., p l . 2 3 . — L a m k . , ffist. 

anim. s. vert., g . Chelifer, sp . 2 . — Chelifer Geoffroy, 

L e a c h , Zool. mhc, I I I , 5 0 , p l . 1 4 2 , f. 1 . 

H a b i t e e n E u r o p e . 

7 . CHELIFER SCORPIOÏDE (Chelifer scorpioides.) 

Vois in d u Ch. cancro'tdes. L o n g . , 1 i de l igne ( 0 , 0 0 5 5 . ) 
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Ch. scorp., TJerm., Mém. aptérol.,p. 1 1 6 , p l . 5 , Cg. L . -N . — 

De T h é i s , Ann. se. nat., i" sé r ie , X X V I I , 7 3 , p l . 3 , f. 2 . 

D e F r a n c e . 

8 . CHELIFER IVÉPOÏDE. (Chelifer nepoïdes.) 

A b d o m e n a r r o n d i , o v a l e , r o u x b r u à n t r e ; le b o r d e t u n e l igne 

longi tud ina le s u r le dos e t le v e n t r e , et les in ters t ices des seg

ments d 'une cou l eu r pâ le ; dos t u b e r c u l e ; ta i l le pe t i t e . 

Chelif. nep., H e r m . , Mém. aptérol., p . 1 1 7 , p l . V , f. 9 . — 

De T h è i s , Ann. se. nat., Ve s é r i e , X X V I I , p l . 3, f. 3 . 

9 . C H E U F E H IXOÏDE. (Chelifer ixoides.) 

Blanc c e n d r é , avec les a r c e a u x s u p é r i e u r s de l ' abdomen e l l e s 

pa lpes b r u n s ; les t ro i s i ème et q u a t r i è m e ar t ic les de ceux-c i a l 

longés ; m a i n s ovales , a l l o n g é e s ; doigts longs , c o u r b e s . 

Chelif. ix., B a h n , Arachn., I I , 5 3 , p l . 6 0 , f. 1 4 0 . — K och , 

Deulschl. Crust., Myriap. und inseckten, fasc. V I I , p l . 4 . 

E s p è c e d ' A l l e m a g n e . 

9 . CHELIFER ÉTROIT. ( Chelifer angustus.) 

Corps é t ro i t , a l longé , b r u n n o i r ; b o r d des segments et u n e 

l igne long i tud ina le p â l e s ; t ro i s i ème ar t ic le des palpes a l longé , 

c y l i n d r i q u e , le q u a t r i è m e u n peu p lus cou r t , p lus épais ; mains 

ovales, à do ig t s c o u r b e s . 

Chelif. ang., K o c h , lococit., fasc. V I I , p l . 5 . 
E s p è c e d ' A l l e m a g n e . 

1 0 . CHELIFEH DE PANZER ( Chelifer Panzeri.) 

Testacé ; t h o r a x , p l a q u e s de l ' a b d o m e n et pa lpes r o u x f e r r u 

g ineux ; c e u x - c i é p a i s , à q u a t r i è m e et c i n q u i è m e ar t ic les s u b 

égaux ; m a i n s e n ovales o b l i q u e s , à do ig t s c o u r b e s . 

Chelif. Panz., K o c h , loco cit., fasc. V I I , p l . 6. 

E s p è c e d ' A l l e m a g n e . 

1 1 . CHELIFER DE SCUHANK. (Chelifer SchranMi.) 

Grisâtre ; corps ga rn i d e poi ls c lavi formes ; t ro i s ième article 

des pa lpes a l longé , renflé à son m i l i e u , c o u r b e ; m a i n s ovales ; 

doigts cou rbes , assez longs . 

Chelif. Schr., K o c h , loco cit., fasc. V I I , p l . 3 . 

E s p è c e d ' A l l e m a g n e . 
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1 2 . CiiELil'EB DE DE G É E R . ( Chelifer de Geerii.) 

Tes lacé ; thorax et p l aques de l ' a b d o m e n no i r foncé ; celles-

r.i l a rges , r a p p r o c h é e s , sépa rées p a r u n e l igne t e s t acée ; pa lpes 

b r u n n o i r , l e u r second ar t ic le a l l o n g é , sub-c lav i fo rme; le 

troisième u n p e u p lus cou r t , le d e r n i e r o u la m a i n ovala i re obl i 

q u e , à doigts épa is . 

Ch. de G., K o c h , loco cit., fasc. I I , p l . 3 . 

E s p è c e d ' A l l e m a g n e . 

1 3 . CHELIFER DE FABRICIUS. (Chelifer Fàbricii.) 

P â l e , t ho rax g r i s , à p laques t r è s - é t r o i t e s , b r u n e s ; pa lpes fer

r u g i n e u x , l eu r d e r n i e r a r t ic le châ t a in , o v a l e , à doigts c o u r b e s . 

Chelif. Fàbr., K o c h , loco cit., fasc. 1 1 , p l . 4 . 

E s p è c e d ' A l l e m a g n e . 

1 4 . CHELIFER SÉSAMOÏDE. ( Chelifer sesamoïdes.) 

( P l . 2 5 , f. 2 . ) 

Otrisium sesamoïdes, S a v i g n y , Me'm. anim. s. vert. I , p . 1 1 4 , 

pl . 6 , f. 3 . — là., E g y p t e , Arachn., p l . 8 , f. 4 . 

1 5 . CHELIFER DES ÉCORCES. ( Chelifer corticalis.) 

I l a h n , Die Arachniden, p l . 6 6 , f. 1 5 4 . 

1 6 . CHELIFER DES BOIS. ( Chelifer sylvaticus.) 

Chelif. sylv., K o c h , Veutschl. Crust.,Myriap. undArachni-

den, fasc. 1 1 . 

1 7 . CHELIFER SAUTECH. (Chelifer saltàtor.) 

Chelif. sait., de Breb i s son , Mém. soc. linn. Normandie, 

p . 2 5 3 ; 1 8 2 6 - 2 7 . 

Espèce d u d é p a r t e m e n t du Calvados . 

1 8 . CHELIFER DES MARIANTES. ( Chelifer mariannus.) 

A b d o m e n l a r g e ; cépha lo thorax d e m i - c i r c u l a i r e à son bord a n 

t é r i e u r ; pa lpes et a b d o m e n r o u x - f e r r u g i n e u x ; l ' abdomen légère 

m e n t n u a n c é de b r u n ; pa t tes p lus pâles q u e les p inces , ainsi q u e 

le dessous du co rps ; l a t é ra lement q u e l q u e s pe l i t s t rai ts n o i r â 

t r e s ; les maxi l l e s sa i l lantes . Long , d u corps , u n e l igne ( 0 , 0 0 2 ) . 

Nous s igna lons seu lement ce t te espèce , d o n t nous avons vu 

un exempla i r e i n c o m p l e t , r a p p o r t é des îles M a r i a n n e s , pa r 

M . G a u d i c h a u d . E ta i t -ce b i en d 'a i l leurs u n an imal p r o p r e à ce t te 
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loca l i té? C'est ce q u e d e nouvel les observa t ions feront seules 

c o n n a î t r e . 

19. CHELIFER AMÉRICAIN. [Chelifer americanus.) 

Cépha lo thorax b r u n m a r r o n foncé , luisant ; a b d o m e n al longé , 

p r e s q u e c y l i n d r i q u e , a r r o n d i à son e x t r é m i t é , divisé en onze 

anneaux de cou leur j a u n e d o r é c la i r ; m a i n s ovales et renflées ; 

corps long d 'une l i gne ; pa lpes aussi longs q u ' e u x . 

Chelifer americanus, de Géer , Mémoires, V I I , p l . 4 2 , pg'. 

4 - 5 . — Chelifer acaroides , H e r m . , Mém. aptérol., p . 117 . 

E s p è c e d ' A m é r i q u e . De G é e r ne d i t pas d e quel les par t i es d u 

nouveau m o n d e il l 'a r e çue . 

L ' o u v r a g e de Seba r e p r é s e n t e aussi u n e espèce d u g e n r e Che~ 

lifer. 

2. 
OBIS1ES. 

Deux paires d'yeux; céphalothorax non ou rare
ment divisé par une ligne transversale. O B I S I U M , 

Leach. 

2 0 . CHELIFER ISCHNOCHELE. {Chelifer ischnocheles.) 

Cépha lo tho rax é l a r g i , t r o n q u é a n t é r i e u r e m e n t , se r é t r é c i s 

sant en a r r i è r e p r e s q u ' a u poin t de son inser t ion avec l ' abdomen 

q u i est divisé en onze a r t i c l e s , et p lu s l a rge v e r s sa fin qu 'à la 

base ; q u e l q u e s poils b lancs al longés na issan t à son d e r n i e r a n 

n e a u ; y e u x u n peu en a r r i è r e de l ' inser t ion des p a l p e s ; maxi l les 

fo r tement sai l lantes au devan t d u corps e t r a p p e l a n t celles des 

Galéodes ; pa lpes a l l o n g é s , à m a i n s d r o i t e s , u n peu b o m b é e s 

i n f é r i e u r e m e n t ; pat tes grê les ; c o u l e u r p lus foncée su r le t h o r a x . 

L o n g u e u r d u c o r p s , 1 l i gne ( 0 , 0 0 2 . ) 

Chelif. isch., H e r m . , Mém. aptérol., 1 1 8 , p l . 6 , f. 14 -e t p l . 5 , 

fig. p. — Chelifer trombidiuldes , L a t r . , Ilist. nat. des Crust. 

et des Ins., V I I , 1 4 2 . — Id., Gênera. Crust. et ins., I , 133 . — 

Obisium orthodaclylum , L e a c h , Zool. mise, I I I , p l . 1 4 1 , f. 2 . 

— Obis, ischn., d e T h é i s , Ann. se. nat., 1 " série, X X V I I , 

p l . l , f . 3 . 

Cet te espèce hab i t e l ' A n g l e t e r r e et la F r a n c e ; on la t rouve 

sous les m o u s s e s , sous les p i e r r e s , e tc . 

Ar-TÈRES, TOME III. 6 
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21 . CHELIFER D'HEBMANN. (Chelifer ïlermanni.) 

(P l . 2 5 , f. 1.) 

U n e des espèces é tud iées pa r M . Savigny et r ep résen tées dans 

l ' ouvrage d e la commission d 'Kgypte ( p l . 8 , f. 5 ) . Nous en avons 

r e p r o d u i t les figures, et nous lu i conse rvons le n o m que M . A u -

d o u i n lu i a ass igné dans son E x p l i c a t i o n des planches publ iées 

p a r M. Sav igny , m a i s ce t t e Obis ie es t -e l le b i en cel le que Leach 

appe la i t ainsi (1)? C'est ce qu i nous p a r a i t d o u t e u x . 

D ' a p r è s M . H . L u c a s , M M . W e b b e t Be r the lo t on t r appor t é 

l'O. Jlermanni, L e a c h , des îles Canar i e s . 

2 2 . CHELIFER CARCINOÏDE. (Chelifer carcino'ïdes.) 

Corps cy l i nd r ique a s s e ï v e l u , o v a l e , châ t a in f o n c é , b lanc en 

dessous ; pa lpes r o u x ; les doigts des p inces ont u n e c réne lu re 

r a p p r o c h é e et t rès-pet i te ; le doig t mobi le bossu au s o m m e t . 

Chelif. carc., H e r m . , Mém. aptérol., p . 118 , p l . 5 , f. 6. 

E s p è c e d 'A l sace . M . d e T h é i s lu i a r a p p o r t é u n e Obis ie qu i 

p a r a i t e n différer s o u s q u e l q u e s r a p p o r t s . 

2 3 . OBISIE SYLVATIQUE. (Obisium sylvalicus.) 

K o c h , Deutschl. Cruit., Myriap. und Arachn., fasc.,l, p l i ; 

se r a p p r o c h e b e a u c o u p d u C h . c a r c i n o ï d e . Voic i ce q u ' e n dit 

M . K o c h : B l a n c h â t r e ; les p laques de l ' abdomen e t le cépha

lo thorax n o i r s ; pa lpes c h â t a i n s , l e u r d e u x i è m e a r t i c l e s u b - c y -

l i n d r i q u e , le d e r n i e r ova la i re ; doig ts à peu près d ro i t s . 

24. CHELIFER DE T H É I S . [Chelifer Theisianus.) 

Est moins velu , su r tou t a u x pat tes et à l ' a b d o m e n ; son a b d o 

m e n est b r u n no i r â t r e u n i f o r m e , m a r q u é seu lemen t par des l i 

g n e s t ransversa les de cou leu r plus f o n c é e ; il s 'é largi t dès le 

d e u x i è m e ou le t ro i s i ème anneau , et se t e rmine ob tu semen t à son 

e x t r é m i t é pos té r ieure qu i a un pe t i t t u b e r c u l e ; les mâcho i r e s , 

les pa lpes et les pa t t es sont m o i n s foncés q u e le corps , les deux 

p r e m i e r s é t a n t d e c o u l e u r f e r r u g i n e u s e . L o n g u e u r du c o r p s , 

1 l igne i (0 ,003 i.) 

Obisium carcinoïdes , de T h é i s , toc. cit., non H e r m . 

(r) Les troisième et quatrième articles des secondes pattes grêles, 
croissant faiblement de la base au sommet ; cinquième article allongé , 
gri le; doigts longs. Long. : i 3/4 ligne.—Vit sous les écorces d'arbres. 
Chelifer Hermiimi, Leach, Zool. misc., II , 4g, pl. l4 2 > % · 3· 
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L'Obis ie de Thé i s a é t é o b s e r v é e p a r l ' hab i l e en tomologis te 

don t el le po r t e le n o m , dans le d é p a r t e m e n t de l 'Aisne . 

2 5 . CHELIFER DE WALCKEXAEE. (Chelifer Walknaerii. ) 

Corps en ca r r é l o n g , u n p e u p lus la rge en a r r i è r e , p eu velu ; 

pa lpes assez grê les ; cuisses des pa t tes pos té r ieures renflées d 'une 

man iè re r e m a r q u a b l e , e t a t t e i g n a n t l ' ex t r émi té d e l ' a b d o m e n . 

Obis. Walek., d e T h é i s , loco cit., p l . 2 , f. 2 . 
Cette Obisie h a b i t e , a insi que la p r é c é d e n t e , dans le bois de 

Sa in t -Goba in , d é p a r t e m e n t d e l 'A i sne . 

2 6 . CHELIFER MARITIME. (Chelifer maritimus.) 

E n se se rvan t p o u r c a r a c t é r i s e r ce t t e e spèce d e l à figure d o n 

n é e p a r l ' au t eu r , p l u tô t q u e de sa d e s c r i p t i o n , b i en qu ' i l ne r en -

voie pas à c e l l e - l à , on r econna î t q u e l ' 0 6 . maritime a des r a p 

p o r t s avec la p r é c é d e n t e p a r la forme de son c o r p s , mais que ses 

p inces sont un peu p lus f o r t e s , son corps p lus c o u r t et ses pa t t es 

p lus v e l u e s , la d e r n i è r e p a i r e ayan t aussi la m ê m e disposi t ion 

des cuisses qui carac tér i se VOb. de Walekenaer. Son corps est 

b r u n livide ; ses q u a t r e pa t t e s a n t é r i e u r e s sont d 'un f e r rug ineux 

p â l e , et les q u a t r e pos t é r i eu res sont p lus c la i res enco re . Le 

c é p h a l o t h o r a x a quelquefois d u f e r r u g i n e u x en avan t . L o n 

g u e u r d u c o r p s , 2 l ignes ( 0 , 0 0 5 . ) 

Obis, marit., L e a c h , Zool. mise. I I I , 52 , p l . 1 4 1 , f. 1 . 

E l le est de la côte occ iden ta le d ' A n g l e t e r r e , et se t i en t dans 

les roche r s a u b o r d de la m e r . 

2 7 . CHELIFER DES BUISSONS. (Chelifer dumicolus. ) 

B r u n t e s t a c é ; t ho rax et p laques a b d o m i n a l e s p lus foncés ; 

pa t tes p lus pâles ; pa lpes f e r r u g i n e u x ; l eu r second ar t ic le cyl in

d r i q u e , la m a i n sub-g lobu leuse ; doig ts u n p e u c o u r b é s . 

Obis, dumic., Koch , Deutsch. Myriap., Crust. uni Jns., 

fasc. I I , p l . 2 . 

Espèce d ' A l l e m a g n e . 

2 8 . CHELIFER DE BEAUVOIS. (Chelifer Eeauvoisii.) 

( P l . 2 5 , f. 3 . ) 

M. Savigny, dans l ' ouvrage q u e nous avons déjà c i té , d o n n e 

u n e a u t r e espèce d 'Obis ie et n o u s avons é g a l e m e n t enr ichi no t r e 

At l a s des déta i ls qu ' i l d o n n e à son sujet . M . A u d o u i n appela i t 

Obisium Eeauvoisii l 'espèce que cet te figure r e p r é s e n t e . 
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2 9 . CHELIPER DE B R A V A I S . (Chélifer Bravaùii.) 

Corps , et su r tou t l ' a b d o m e n , é l a r g i , coupé p r e s q u e c a r r é m e n t 

en a r r i è r e , m a r q u é d ' u n sillon m è d i o - d o r s a l ; pa t t es e t pa lpes 

p lu s n â l e s ; ceux-ci lavés de r o u s s à t r e , su r tou t a u x doig ts , p lu s 

l ongs q u e le c o r p s , grê les ; m a i n s s u b - b u l l e u s e s , à doigts u n p e u 

c o u r b é s , peu ve lus . L o n g , d u c o r p s , 0 , 0 0 4 ; du p a l p e , 0 ,007 . 

Ch. Brav., P . Gerv . , Ann. soc. eniom. de France, X I , p . XLV. 
D ' A l g é r i e . Nous avons r e ç u ce t te espèce de M . A n g . Bravais , 

p ro fesseur à la F a c u l t é d e s sc iences d e L y o n . I l l'a t rouvée s u r 

le r i v a g e d a n s des zos tères re je tés p a r la m e r . Nous e n avons vu 

dans la collection d e M . G u è r i n , u n i n d i v i d u d e C o n s t a n t i n c . 

Chélifères fossiles. 

On cite des Chélifères fossiles d a n s le succin . ( B r o n n , Leihœa.) 

Additions. 

Ic i se t e r m i n e ce que nous avions à d i r e sur l ' o r d r e des S c o r -

p ion ides ; c e p e n d a n t , n o u s c royons devo i r a jouter q u e les P h r y n e s 

d e v r o n t p r o b a b l e m e n t l e u r ê t r e r é u n i e s . La d ispos i t ion des 

g e n r e s se ra i t a lors cel le-ci : 1° Scorpio; 2° Telyphonus; 

3° Phrynus ; 4° Chelifer. Nous v e r r o n s a i l leurs que les ttdella, 

d o n t on fait g é n é r a l e m e n t des A c a r i e n s , s emblen t n ' ê t r e que la 

d é g r a d a t i o n e x t r ê m e des S c o r p i o n i d e s ; et l 'on sait q u e divers 

a u t e u r s c o n s i d è r e n t auss i les Limules ( Voyez l 'Histoire des 

Crustacés) c o m m e les r e p r é s e n t a n t s aqua t i ques de l 'o rdre qui 

nous occupe . 

Q u o i q u e nous ayons ci té u n g r a n d n o m b r e de Scorpionides et 

p a r t i c u l i è r e m e n t d e Scorpions, nous avons c e p e n d a n t o m i s , à 

cause de la difficulté d e l e u r ass igner u n e p lace dans la m é t h o d e , 

p lus ieurs des espèces q u e les a u t e u r s on t décr i tes ; nous en signa

lons ici q u e l q u e s - u n e s à l ' a t t en t ion des ap té ro log i s t e s , ma i s 

dans le gen re Scorpion s e u l e m e n t : 

Se. joitcbds, H e r b s t , pl. 4, fig*. 2. (Brésil.) 
Se. lkptt3rt:s, Palias. Beauvois , Ins. d'Af. et d'Am., pl. 5 , fig. 4* 

(Amérique mérid.) 
Se- crilensjs , Molïna , Hist. du. ChUi. 
Se, cnisEcs , t'abr., Eniom. Syst., II, 435. (Iles d'Ara.) 
Se. HUcnONiTns, id., ibtd-, Suppl., p. 20^· (Inde.) 
Se. tomulos , id., ibid. (Inde.) 
Se. j -den ia tcs , P. Beauvoir tacocit., pl. 5 , lie;. 5 . (Afrique.) 
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SOU'LT.IDES. 8 5 

O R D R E I V . 

S O L P U G I D E S . 

Ces animaux sont des régions chaudes de l'Afrique, 
de l'Inde et d'Amérique. On n'en connaît bien qu'une, 
quinzaine d'espèces, toutes réputées vénéneuses ; tou
tefois on ne possède pas d'observations assez précises 
sur leurs habitudes pour qu'il soit possible d'apprécier 
la valeur de tout ce qu'on répète à leur égard. Les Sol-
pugides ne constituent qu'un seul genre , qu'il serait 
peut-être plus convenable de rapporter à l'ordre des 
Phalangides. 

Les Galéodes ont la respiration trachéenne. On dé
crit leurs stigmates comme étant au nombre de deux, 
en une paire, entre la première et la seconde paire de 
pieds ( 1 ) , ce que nous n'avons pu confirmer. Il n'y 
en a qu'un seul genre. 

G E N R E SOLPUGE {Solpuga.) ( 2 ) . 

Corps ovalaire allongé, divisé en trois parties dis
tinctes : tète, thorax et abdomen; mâchoires did.ic-
tyles; palpes sans crochet; deux yeux au bord anté
rieur de la tête; céphalothorax tri-articulé en dessus , 
quinqué-articulé en dessous; abdomen distinct, mul-
ti-articulé, de dix articles ; organes génitaux sous le pre
mier anneau de l'abdomen ; anus terminal ; corps et 
pattes velus; mâchoires didactyles robustes ; palpes et 
première paire de pattes inonguiculés, les autres pattes 

(1) Diivernoy, in G. Cuv. , Anatomie comparée, éd. 
(2) Galeodcs, Olivier, JCncyci. mèthod.\l, 5S6; 1791.—Latr., Hist. 

Crast , VÎI , 307.—numéril , Cotisid. gèn-, p. a3^. — Solpu.g<t, I ich-
tenstein et Herbst, Natunystem der ungejlugelten-ins , fasc. I . p. 1 ; 
i n - J ° a v . planches; 1797. 
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pourvues de deux griffes ; hanches des dernières pattes 
lamellifères. 

L e nom de GALÉODES devra être rendu à c e genre 
comme plus anciennement donné. Dugès signale 
comme représentant des antennes rudimentaires, deux 
petites s o i e s placées en avant des yeux (Egypte, pl .8 , 
t.la); cette détermination nous paraît peu admissi
ble. Dans quelques pays où vivent les Solpuges, les ha
bitants les redoutent beaucoup, mais nous ignorons 
la nature de leurs effets ; on connaît d'ailleurs fort peu 
leurs habitudes. Les détails les plus circonstanciés 
qu' on ait à cet égard sont dus au capitaine Thomas 
Hutton (1), qui donne comme inédite la grande espèce 
du Bengale qu'il a étudiée ; c'est son Galeodes vorax. 
M. Hutton a pu s'assurer de l'irascibililé des Solpuges 
et reconnaître cependant que, quelque irritées qu'elles 
soient, elles épargnent leurs petits, même si on les leur 
jette à dessein. Cette espèce, d i t - i l , est très-vorace , 
elle attaque, pendant la nuit , les insectes, les lézards 
même et elle s e gorge au point de ne plus pouvoir mar
cher. Un lézard de trois pouces, la queue exceptée, 
fut livré à une de ces arachnides et dévoré entière
ment. La Solpuge s'élança sur lui et le saisit immé
diatement derrière les épaules ; elle ne quitta sa proie 
qu'après l'avoir tuée: le pauvre lézard se débattit d ' a 
bord avec violence, se roulant en tout sens, mais L'arai
gnée tenait bon et peu à peu elle coupa , avec ses deux 
mâchoires, de manière à pénétrer jusqu'aux entrailles 
de s a victime ; elle n e laissa queles mâchoires ella peau. 
Un jeune moineau pincé sous une cloche de verre 

(L) Obseivntions ou the habits ofa large species ûf GiLEODss; DANS 
!R. Jauni, of the Asiat. soc. of BengaL, n° 45 , ET DANS LES Annals and 
MagaZ. of mit. history , X I I , 81 ; L843. 
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avec une Solpuge fut également tué , mais l'araignée 
ne le mangea pas. It did not, ajoute l'auteur anglais , 
however, devour the bird, nor any part of it, but 
seemed satisjied with having killedit. 

i° Solpuges de l'ancien monde. 

SOLPCGE BREVIPES. (Solpuga brevipes.) 

Y e u x r app rochés ; u n e l a m e mince en avan t d e la tê te ; a b d o 

m e n o v a l a i r e - a l l o n g é ; corps t r a p u ; tè te à peu p rè s l i s s e , b r u n e 

ainsi q u e le res te d u c o r p s ; pa t tes f a u v e s , c o u r t e s , à poils 

c o u r t s ; cinq lamel les a u x p o s t é r i e u r e s ; m â c h o i r e s r o b u s t e s , à 

doigts fo r t emen t d e n t i c u l é s , n o i r â t r e s ; tarses b r u n s . L o n g u e u r 

d u b o u t des mâcho i re s à l ' ex t rémi té pos t é r i eu re de l ' a b d o m e n , 

0 , 0 1 5 ; l a r g e u r de la t ê t e , 0 , 0 1 1 . 

Galeodes brev., P . G e r v . , BritishMuseum , 1842 ;id., Soc. 

philom. de Paris, in Journ. l'Institut, 1842, p . 7 2 . 

H a b i t e le N é p a u l . Le seul e x e m p l a i r e observé a é té r appor t é 

au Musée b r i t a n n i q u e de L o n d r e s , pa r le généra l H a r d w i c k e . 

2. SOLPCGE BJKLAME. ( S o l p u g a m e l a n a . ) 

( P l . 2 7 , fig. 2.) 

E s p è c e c o n n u e pa r la f igure p u b l i é e pa r M . Savigny (Egypte , 

Arachnides, p l . 8 , f. 9) et copiée dans no t r e A t l a s . M . W a l e k e 

n a e r a p roposé de lui d o n n e r le nom de Mélanie. 

Olivier [ V o y a g e dans l ' e m p i r e O t t o m a n , I I I , 4 4 3 , p l . 42 , f. 5), 

donne q u e l q u e s dé ta i l s su r ce t te e s p è c e , sous le nom de Galeodes 

melanus. 

3 . SOLPCGE PHALANGISTE. (Sopulgaphalangista.) 

(Pl . 2 7 , fig. 3.) 

C'est aussi à M . S a v i g n y q u e l 'on doi t la connaissance de cette 

espèce ; on n ' en possède é g a l e m e n t que la figure ( E g y p t e , 

Arachn., pl . 8, f. 10) r e p r o d u i t e d a n s no t re A t l a s , p a r M . W a l c -

k e u a e r , sous la d é n o m i n a t i o n de Solpuge phalangiste. 

4 . SOLPUGE FATALE. ( Solpuga fatalis.) 

Doigts des m.ixilles acérés ; écusson cèpha l ique à peu p r è s 

t r i a n g u l a i r e , à base a n t é r i e u r e d é p r i m é e t c a n n e l é ; a b d o m e n 

a p l a t i , couver t de poils f e r rug ineux ; lamelles des pat tes pos té -
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r i e u r e s médiocres , subsess i les ; cou l eu r fauve foncé ; pat tes pos

t é r i eu res les p lus ve lues . L o n g u e u r t o t a l e , 2 pouces . 

<î>aXafyi.Dv X U H V E O V , N i c a n d r e , Theriac., 7 2 5 . — A r a n e u s lanugi-

nosus grandissimo capite, P l i n e , Hist. nat., l iv re 2 9 , v. 27 . — 

Tetragnathium linea capitis alba et transversa, id., ibid. — 

Sopulga fatalis, H e r b s t et L i c h t e n s t . , loc. cit., p . 32 , p l . 1 , 

fis- 1-

H a b i t e le B e n g a l e . Les dé ta i l s s y n o n y m i q u e s et descr ipt i fs c i-

dessus sont p r i s d e H e r b s t et L ich tens te in . · 

5. SOLPCCE PERSANE. [Solpuga pérsica.) 

M â c h o i r e s ob l iques n u p r e s q u e ver t ica les ; écusson c o n v e x e , 

s u b c a r r é ; a b d o m e n m o u , o v a l a i r e , u n p e u d é p r i m é , velu à 

sa face s u p é r i e u r e s e u l e m e n t ; cou leur g é n é r a l e m e n t fauve 

gris , plus foncée aux m â c h o i r e s . E s p è c e assez semblab le à la 

p r é c é d e n t e , m a i s de m o i n d r e tai l le . 

A c h b a r , Levit. X I , 2 9 . — Tarántula í p e c . G m e l . , Hin., I I I , 

3 8 4 , pl . 54 . — Solp. pérsica, L ich t , e t H e r b s t , loc. cit., p . 3 5 . 

P a t r i e : L a P e r s e . 

6. SOLPCGE ARAIGNÉE. [ Solpuga araneoïdes.) 

( P l . 26 , flg. 1.) 

M â c h o i r e s ver t icales ; écusson é t ro i t , [convexe ; t ho rax c o u r t , 

é t r o i t ; a b d o m e n d é n u d é ; les a u t r e s pa r t i e s p e u v e l u e s ; doig ts 

des mâcho i re s b r u n s ; p ieds pos t é r i eu r s p lus longs que le corps ; 

l e u r s lamel les p e t i t e s , p é d i c u l é e s , égales , e m b r i q u é e s ; cou leur 

d u corps fauve pâ le . 

L'ichorcho des Calmouques , G m e l . , Hin., I I I , 384 . — Pha-

iangium araneoïdes, P a l l a s , Spicil. zool., fase. I X , p . 37 , 

f. 7 -9 . — Solp. arachnodes, Licht , et H e r b s t , loco cit.,p. 3 7 , 

p l . 1 , f. 2 . — Galeodes araneoïdes , Ol iv ie r , Encycl. mèlh. 

V I , 580 . — L a t r e i l l e , Genera, I , 1 3 5 . — H a h n , Die Arachn., 

I I I , 8 , p l . 7 3 , f. 164 et 165 ? . 

H a b i t e la Buss i e mér id iona le j u s q u ' a u Volga et au N i e p e r . O n 

la donne aussi c o m m e de C r è t e , de S a r d a i g n e , cl de que lques 

au t res par t i es de l ' E u r o p e m é r i d i o n a l e ; ma i s c 'est une assert ion 

q u i a besoin d ' ê t re vérif iée. 

L a figure e t les dé ta i l s d u Solpuga araneoïdes de no t r e a t las 

son t e m p r u n t é s à M . Savigny (Egypte, Arachn., p l . 8 , fig. 7 ) ; 

se r a p p o r t e n t - ils r ée l l emen t à l 'espèce quo les anciens a u t e u r s 

n o m m a i e n t ainsi ? 
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7. SoLPCflE CHELICORNE. [Solpuga chelkornis.) 

Mâchoi res ver t ica les , p o u r v u e s d 'une longue soie ; écusson 

c é p h a l i q u e c o r d i f o r m e , aplat i ; t ho rax d é p r i m é ; a b d o m e n a l 

l o n g é , très - velu ; p ieds pos t é r i eu r s a l l o n g é s ; l e u r s lamelles 

g r a n d e s , en forme de c h a m p i g n o n s , pèdiculées , r a r e m e n t i m 

b r i q u é e s ; cou leur fauve passan t au f e r r u g i n e u x ; a b d o m e n varié 

d e chaque côté de b a n d e s long i tud ina les plus c la i res . 

Galeodes setifer, Ol iv ie r . — Phalangium arcmeoïdcs, Fa -

b r i c i u s , Enlom. emend., I I , 4 3 1 , n° 9 . — Solp. chelicornis , 

L i c h t . e t H e r b s t , loco cit., p . 40 , p l . 2 , f. 1 . 

l l a b i t c A m b o i n e , l ' une des îles M o l u q u e s . 

8 . SOLPUGE AFRICAINE. (Solpuga africana.) 

Mâcho i r e s v e r t i c a l e s , o v a l e s , c o m p r i m é e s ; écusson c o r d i 

f o r m e , m a r g i n é , c a n n e l é ; t ho rax r a c c o u r c i , é l a r g i , s u b c o r d i -

forme ; a b d o m e n ovale , sub t r igone , velu ; p i eds pos t é r i eu r s p lus 

longs q u e le c o r p s , ga rn i s d o longs poils à leur b o r d in t e rne . 

Proscarabeoiàes capensis pedibus plumosis, P e t i v e r , Gazo-

phil., p l . 1 2 , f. 1 , e t p l . 8 5 , f. 9 . — Solp. afr., L ich t . e t H e r b s t , 

loco cit., p . 4 4 , pl . 2 , f. 2 . 

H a b i t e l 'Af r ique aus t r a l e . 

9. SOLPI/GE INTRÉPIDE. [Solpuga intrepida.) 

( P l . 2 7 , fig. 1 . ) 

C'est aussi u n e des espèces de M . Savigny ( p l . 8 , fig. 10). 

M . W a l c k e n a e r en a fait r e p r o d u i r e la figure dans n o t r e a t las , e t 

il lui a i m p o s é le n o m de S. intrepida. 

10. SOLPUGE COMÉDIENNE. [Solpugascenica.) 

Noire avec des l ignes b l anches ; p ieds pos té r ieurs a l longés . 

L i ch t en t e in et H e r b s t é tab l i ssent de la m a n i è r e su ivante la syno

nymie de l 'espèce qu ' i l s n o m m e n t a insi : 

4MM , A r i s t o t e , /list, anim., liv. I X , c h a p . 39 . — 

X é n o p h o n , Mem. Socr., liv. I , c h a p . 3 . — Solifuga , Solin , 

Polyhist., chap . 4 , p . 1 8 . — Sphalangium, id. ibid.— Phalan

gium, Pl ine , Ilisl. nat., l iv . X I , sect . 2 8 . — Solifuga Sardis, 

Cet t i j Nat. hist. Sard., 111, 5 5 . 

So lpuge de peti te (aille (ce l le des Phalangium carinatum e t 

Ifellwigii); couleur des Aranea scenica et speciosa. H a b i t e la 

G r è c e , l'île de C r è t e , p e u t - ê t r e aussi le r o y a u m e de Naples , 

et d ' au t res par t ies de l ' E u r o p e aus t r a l e . 
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11. SOLPUGE PARESSEUSE. (Solpuga tarda.) 

Pa lpes a l l ongés ; p ieds pos té r i eu r s m é d i o c r e s , c o u r e u r s ; c o u 

l eu r no i r e . 

A r i s t o t e , Hist. anim., l iv . I X , c h a p . 39 . — 

Muy*->,«? , id. liv. V I I I , chap . 24. — Solpuga tarda , L i c h t . et 

H e r b s t , loco cit., p . 5 0 . 

LTabite l a - G r è c e , la Sa rda igne e t le r o y a u m e de Nap les . C ' e s t 

p e u t - ê t r e , d ' a p r è s Lichtens le i / r et ITerbs t , la femelle de l 'espèbe 

p r é c é d e n t e . E l l e r e s s e m b l e à YAranea tarenlula d e L i n n é e , 

avec laquel le on la confond souvent . Cet te so lpuge a sans dou t e 

con t r ibué à faire à la m u s a r a i g n e sa r é p u t a t i o n d ' an ima l n u i 

sible. 

2° Solvuges de l'Amérique. 

12. SOLPCGE spiNtPAiPE. (Solpuga spinipalpis.) 

V e l u e , d e cou leu r fauve ; p ieds p lus c la i rs ; pa lpes é p i n e u x . 

Cal. spin., L a t r e i l l e , in G u é r i n , Iconogr. règne anim., 

Arach., p l . 5 , f. 4 ; ibid., Expi., p . 1 1 . 

De l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e . 

1 3 . SOLPUGA DE CUBA. ( Solpuga Cubœ. ) 

Écusson a p l a t i , t r i a n g u l a i r e , a r r o n d i à ses b o r d s ; a b d o m e n 

ovale a l l o n g é , j a u n e s a l e , couver t d e poi ls b l o n d s ; mâchoi res 

épa i s ses , j a u n e s , à c roche ts passant au b r u n ; pa lpes r o b u s t e s , le 

de rn i e r article, le p lus c o u r t , b r u n foncé ; pa t tes g a r n i e s de poils 

b londs , m é d i o c r e m e n t a l longées , robus t e s . L o n g u e u r , 10 l ignes. 

Galeodes Cubœ, L u c a s , Magas. zool., c l . V I I I , p l . 1 1 . 

H a b i t e l ' î le d e C u b a . 

14 . SOLPUGE BORDÉE. (Solpuga limbata.) 

Écusson a p l a t i , a l longé , t r o n q u é et é t ro i t a sa par t ie an té 

r i e u r e , p lus l a rge dans son m i l i e u et a r r o n d i en a r r i è r e ; m â 

choires g rê l e s , ga rn i e s d e poils b r u n s ; l eu r s ongles rougeà t res à 

la p o i n t e , noi rs à la base ; pa lpes a l longés , à d e r n i e r article un 

peu renflé; a b d o m e n b r u n , ga rn i de poils d e m ê m e couleur , t rès-

a l l o n g é , encad ré d e b r u n foncé. L o n g . 8 l ignes . 

Galeodes limbata, L u c a s , Mag, de zool., c l . V I I I , p l . 5 . 

Cette espèce est d u M e x i q u e . 
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14. SoLPUGE GRYLLIPÈDE. (Solpuga gryllipes.) 

Corps g r ê l e , fort a l l o n g é , r a p p e l a n t celui des t é t r agna thes ; 

y e u x assez d i s t a n t s ; écusson a r r o n d i en a v a n t , coupé c a r r é m e n t 

à son bo rd pos té r i eu r ; p r e m i e r ar t ic le du t h o r a x m a r q u é e n d e s 

sous de d e u x pet i tes ca rènes long i tud ina les dans sa moi t ié an t é 

r i e u r e ; le su ivant peu d i s t i n c t , p lus p e t i t ; le t ro i s i ème qui 

d o n n e na issance à la q u a t r i è m e pa i r e de pa t tes plus l a r g e ; m â 

choires grêles , é t ro i tes , de la cou l eu r généra le j a u n c - p a i l l e du 

co rps ; l eu r s doigts u n peu plus forts , à base non renflée ; corps 

et pa t t e s assez velus ; les pa t tes pos té r i eu res g rê les , a l longées , à 

cuisse u n peu renflée , et assez semblab les à celles de cer ta ines 

G r y l l u s ; l e u r s lamel les pe t i t e s . L o n g u e u r , 0 ,015 ; pa t t e posté

r i e u r e , 0 ,020 . 

Galeodes gryllipes, P. Gerva is , British Muséum, 1 8 4 2 ; id., 

Soc. phil. de Paris, in Journal VInstitut, 18*2 , p . 7 2 . 

Cette espèce nous a été d o n n é e c o m m e d e la M a r t i n i q u e . 

Addition. 

M . Koch vient d e p u b l i e r le P r o d r o m e d ' u n travai l m o n o g r a 

p h i q u e su r les A r a c h n i d e s du g e n r e S o l p u g e ( l ) ; il les par tage 

en p lus ieurs genres par t i cu l ie r s ; ses espèces sont au n o m b r e de 

v ing t -neuf , et quoiqu ' i l cïle les n o m s depuis long temps publ iés 

dans l 'atlas de cet ouv rage pour les espèces de M . Savigny, p a r 

M. W a l c k e n a e r , il ne pa r l e pas des espèces amér ica ines décr i tes 

par M. Lucas et par nous , a n t é r i e u r e m e n t à son travail . 

M . K o c h emplo ie , pou r t rois de ses genres , les noms déjà us i 

tés de Solpuga, Galeodes elBhax. 

SOLPUGA , L i ch tens t . ; K o c h , loco cit., p . 3 5 1 . 

Les deux ième et t r o i s i ème paires des tarses à q u a t r e a r t i c l e s , 

la qua t r i ème à sept . Tels sont : 

1 . S. lethalis, K o c h , p . 3 5 2 ( c a p . de B o n n e Espérance j . 

2 . S. rufescens, K o c h . iliid. ( m ê m e pa t r i e ) . 

3 . S.jubata, Koch , ibid. ( m ê m e pa t r i e ) . 

(l) Archives dEric tison , 5 e et 6 e cahiers de 1 8 4 2 . 
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4 . S. vincta, Koch , ibid. ( m ê m e pa t r ie ). 

5. S. badia, Koch , ibid. ( même pa t r i e ) . 

6 . S. fusea, K o c b , ibid.(mème p a t r i e ) . 

7 . S. hirtuosa, Koch , ibid. ( même patrie ). 
8. S. flavescens, K o c h , p. 353 ( E g y p t e ) . 

9. S. lineata, Koch , ibid. ( cap de B o n n e - E s p é r a n c e . ) 

10. S. lateralis, Koch , ibid. ( cap d e B o n n e - E s p é r a n c e . ) 

I I . GAT.TÎODES. 

Tarses des seconde e t t ro i s i ème pa i r e s d e pa t t e s à d e u x a r t i 

cles, ceux de la q u a t r i è m e à trois. 

1 1 . G. fatalis, H e r b s t ( B e n g a l e ) . 

12 . G. araneoïdes, P a l l . ; Spie, zool., I X , 3 7 , p l . 3 , flg. 7-9 

(Russ ie m é r i d i o n a l e ) . 

13 . G. grœcus, K o c h , p . 3 5 3 ; le G. aran. de ses Arachniden, 

( Grèce ; S ibér ie , à B a r n a u l ) . 

14 . G. Arabs, K o c h , ibid. L ' e s p è c e d e l ' O u v r a g e d'Egypte, 
pl. 8, fig. 7 ( A r a b i e , Egypte ). 

1 5 . G. scalaris, K o c h , ibid. ( A r a b i e ) . 

1 6 . G. intrepidus, K o c h , p . 354 , d ' a p r è s la figure d e l ' o u v r a g e 

d'Egypte, fig. 10 ( E g y p t e ) . 
1 7 . G. leucophœus, K o c h , ibid. ( A r a b i e ). 

I I I . AELLOPÜS. 

T a r s e s d e s ITOIS p a i r e s d e p a t t e s p o s t é r i e u r e s à d e u x a r t i c l e s , 

c e u x d e la d e r n i è r e sans ong les . 

1 8 . A. lunata, K o c h , p . 3 5 4 ( Sud A f r i q u e ) . 

I V . R H I X . 

Tarses d e tou tes les p a t t e s sans ongles ; l e u r s ar t ic les cou r t s ; 

l e t e r m i n a l c aché . 

19 . R. melanus, K o c h , p . 354 ; d ' ap rè s Sav igny , Egypte, p l . 8> 

fig. 9(Egypte). 
2 0 . R.furiosa, K o c h , ibid. ( A r a b i e ) . 

2 1 . R. impavida, K o c h , ibid. ( A r a b i c ) . 

2 2 . R. Pha lang ium, K o c h , ibid. d'après Sav igny , Egypte, 

p l . 8, fig. 10 (Egypte ). 
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V . GLVJVIA. 

Art ic les des tarses non divisés ; c e u x - c i longs e t g rê les . 

* Maxi l les ba i l l an tes ; à do ig t supé r i eu r n o n d e n t é . 

2 3 . G- prcecox, K o c h , p . 355 ( Mexico ) . 

2 4 . G. elongata, K o c h , ibid. (Mex ico ) . 

2 5 . G. cinerascens, K o c h , ibid. (Mexico) . 

* * Maxi i les à do ig t s app l iqués e t a den te lu re s e n g r e n é e s , 

2 6 . G. gracilis, K o c h . , ibid. (Venezue la ) . 

2 7 . G. p e n t c u l a t a , K o c h , p . 356 (Co lombie ) . 

2 8 . G . formicaria, K o c h , ibid, ( Mexico ). 

2 9 . G. striolata, K o c h . ibid. ( P o r t u g a l ) . 
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9* PHALANGIDES. 

O R D R E V. 

PIIALANG1DES 
Céphalothorax d'UNE seule pièce en dessus , à deux 

( ou quatre ?) yeux } toujours sur le vertex. 
Abdomen contracte, multi-articulé , ses arceaux in

férieurs souvent confondus, quelquefois aussi les su
périeurs. 

Maxillcs en pinces didactyles. 
Mandibules palpiformes , plus ou moins allongées , 

filiformes ou épineuses. 
Huit pattes onguiculées, souvent fort grandes. 
Respiration trachéenne. 

Les nouvelles recherches des voyageurs ont fait 
connaître un nombre de faucheurs bien plus grand 
que celui qu'on possédait, il y a quelq ues années encore, 
et c'est de l'Amérique méridionale que NOUS sont ve
nues les plus curieuses espèces. Ce sont en général 
des animaux inofiénsifs, lucifuges , vivant de petits 
insectes. Il en est qui sont ornés de fort jolies couleurs. 
Leurs pattes habituellement FORT grandes contribuent 
à la singularité de leur aspect. On en a rappôYlé de 
toutes les parties du monde, mais l'Amérique et 
l'JEurope ont fourni la grande majorité des espèces 
observées. 

( I ) ®cL\a.y£ ? Arislote. — Pu ALANGIDM , Pallas , Spictl. zool. , IX , 38. 
— O P J U O , Herbst, Naturgesckickte der ungejlugclteii insekten • fasc. 
3 , 1793 , et fasc. 3 , 17^9; in-4°, a Y - P̂ - —PHALATTGIUM , Latreille, 
Aièm. pour servir à ihist. des Ins. connus sons le nom de Faucheurs, 
in Hist. des Fourmis , p. 354 ; 1802. — PHALAKGIUM , Hcrmann , Mèm. 
aptèrologique, p. 9 8 ; l8o.j. •— PHILAISGIUA , Perty, Deleclus anim. 
articul. çuee in itinere per Brasiiiam collegerunt Spix et Martius , 
p. 201 , in-4°; l83o-34 Hahn et Koch, die Arachnidcn. — P. Ger-
vais, Mag. zool., CL. YFH; 1 8 4 ? . 
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( l ) Faune parisienne , II, a5a ; 1802. 

Lister, de Géer, Geoffroy, Linnée , Pallas, Herbst, 
Hermann, elc., ne faisaient qu'un seul genre des in
sectes de la famille des Faucheurs , genre nommé P H A 

LANGIUM par plusieurs d'entre eux, et Opilio par 
d autres qui laissèrent, a l'exemple de Herbst et 
Lichtenstein , le nom de Phalangium aux espèces au
jourd'hui nommées Phrynes et Télyphones. 

Outre les Galéodes d'Olivier, Latreille dans son 
Gênera, donne trois genres à la famille des Phalan-
giens : 

1 ° Phalangium, Linn.; comprenant les espèces or
dinaires de Faucheurs. 

2 ° Trogulus , pour le Ph. carinatum , déjà signalé 
ainsi que Y Opilio horridus, par M. Walckenaer ( 1 ) , 
comme se rapportant à un autre genre que les Fau
cheurs. 

3° Siro, pour une espèce (S. rubens) dont il donne 
la description dans le même ouvrage et pour Ysfcarus 
crassipes d'Hermann. Celui-ci est cependant bien un 
Acarien du genre Gamasus, Latr., et le S. rubens nous 
paraît difiérents des Phalangides. 

Latreille a aussi publié un travail sur les espèces in
digènes du genre Phalangium ainsi que sur les prin
cipaux traits de leur organisation et de leur histoire 
naturelle. Dans une note insérée au bas de la première 
page de ce mémoire , l'auteur nous avertit qu'il fut 
lu à l'Institut en 1 7 9 6 et que Herbst qui a publié plus 
tard, c'est-à-dire en 1 7 9 8 et 1 7 9 9 , une monographie des 
mêmes animaux ne peut y avoir été cité. Mais comme 
le volume dont ce mémoire fait partie n'a paru qu'en 
1 8 0 2 , il semblera peut-être impossible de considérer 
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(I) Mémoire apterologique, par J. Frèd. Hermann, publié par 
Frèd. L. Hatnmer, in.toi. Strasb. 1804. 

Latreille comme ayant la priorité sur Herbst, On 
doit , dans tous les cas, regretter qu'il n'ait pas établi 
lui-même la concordance, des noms dont il se sert, avec 
ceux du zoologiste prussien. 

Après Latreille et Herbst, Hermann , qui était pro
fesseur de zoologie à Strasbourg , s'occupa aussi des 
Phalangium, e t , dans son ouvrage posthume (1), on 
trouve les descriptions de plusieurs animaux de ce 
genre , ainsi que des détails sur leurs mœurs et leur 
organisation , mais sans que la synonymie y soit mieux 
réglée que dans ses devanciers ; aussi devint-elle dès 
lors assez difficile. 

En 1830, M. Perty publia sur la famille de ces ani
maux un grand travail inséré dans la partie entomo-
logique du voyage de MM. Spix et Martius, travail 
dans lequel il propose six nouveaux genres de Phalan-
giens: Ostracidium, Goniosoma,Stjgnus,Eusarchus, 
Cosmetus et Discosoma. Presque toutes les espèces de 
ces nouveaux genres sont exotiques , principalement 
du Brésil. Le nombre des genres appartenant réelle
ment à l'ordre des Phalangides est ainsi porté à neuf, car, 
outre ceux que nous venons de citer, il faut ajouter à 
ceux des Phalangium et des Trogules>, les Gonyleptes 
de M. Kirby, animaux dont M. Perty fait également 
l'histoire. 

Toutefois plusieurs genres établis entre la publi
cation du Gênera de Latreille et celle du livre de 
M. Perty, ne sont pas cités par ce dernier, tels sont les 
suivants : 

Dolichoscelis, Hope; pour le D. Haworthii ou 
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ri) Magas. de Zoulogie pour l84a-
(2) Nous venons de rerevoir un travail où M. Alfred TuJk traite 

de l'anatomie du Phalangium opilio, Latr. Ann. and Mng. af nat. 
in st. XII , p. i53 et 243 , pl. 3 , 1843. 

APTÈRES , TOME Ht . 7 

M ilobate s, Sundeval, Conspectus arachnid., p . 3 4 , 
pour le M. triangulus, du Brésil. 

Cœcalus, L. Dufour, Ann. se. nat., X X V , 289, 
pl. 9, f. 1-3, pour le C. echinipes qui paraît plutôt 
une espèce d'Oribate qu'un Pbalangien. 

Macrocheles, Latr., jRègn anim., 2 édit., IV, 282, 
p o u F les Acarus testudinarius et marginatus d'Her-
ma'nn ; ces deux espèces rentrent dans le genre Ga
ñ í a s e et ne sauraient trouver place ici. 

Depuis l'intéressante révision des Phalangiens par 
M. Perty, M. Guérin a établi, en 1S38 , sous le nom 
de Cryptostemma., un genre voisin des Trogules pour 
une espèce unique venant de Guinée , le Cr. Wes-
termanni, et nous-même avons proposé pour un sin
gulier Faucheur de la Nouvelle-Hollande, celui de 
Phalangodus (1). 

M. Perty et ses successeurs avaient, à l'exemple de 
Latreille, respecté l'ancien genre des Phalangium d'Eu
rope , nommé quelquefois Opilio. M. Koch n'a pas 
eu la même réserve , et dans s o n livre sur les Arachni
des , il indique plusieurs coupes génériques nouvelles : 
Phalangium, Opilio, Nemastoma, etc. 

Tréviranus avait observé depuis longtemps l'anato
mie du Phalangium commun d'Europe (2). Savigny a 
donné dans l'ouvrage d'Egypte d'excellents détails de 
caractères extérieurs d'après des espèces égyptiennes; 
nous avons aussi reproduit avec so in , dans l'Atlas 
supplémentaire du Dictionnaire des sciences natu
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relies, ceux d'un Faucheur très-fréquent dans les jar
dins à Paris ; Hermana avait anciennement publié 
quelques figures que nous devons également citer. 

Dans l'espèce que nous avons vue , les masilles se 
composent de trois articles seulement, un qui répond 
à l'avant-bras et dont la base interne présente une 
petite dent, un autre à la main et le troisième à son 
doigt mobile ; le mâle et la femelle ne diffèrent pas pour 
les proportions de cette première paire d'appendices; 
mais, dansd'autresgroupes dePhalangides, elle se ren
fle considérablement dans les mâles et prend un aspect 
bulleux, principalement dans la partie qui constitue 
la main; c'est ce que l'on voit très-bien dans les Cos-
metus. Les maxilles de certains Phalungium et entre 
autres des Ph. cornutum d'Europe et Ph. Savignyi, 
d'Egypte, se relèvent à leur partie postéro-supérieure 
de manière à simuler une paire de cornes. 

Les mandibules palpiforines (mâchoire et son palpe, 
de notre planche 2 8 ) sont également variables, elles 
ont six articles et sont terminées par un crochet unci
forme. On voit déjà dans notre Faucheur ordinaire, 
mais à un assez fort grossissement, de petits poils 
épineux qui sont le commencement des grandes épines, 
assez semblables à celles des Phrynes , que présentent 
le bras et l'avant-bras de Gonyleptes et autres genres 
voisins dont les mandibules palpiformes sont fort lon
gues- Chez d'autres, les mêmes appendices sont dé
primés , quelquefois même un peu spatuliformes , c'est 
ce qui a lieu chez les Cosmetus. Leur ongle terminal 
est alors fort petit. 

Le céphalothorax est toujours d'une seule pièce 
en dessus , mais plus ou moins grand. Chez les Tro-
gules , il présente une avance perforée à son centre; 
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( i ) « Le Phalangium ou Faucheur, n'a ni antennes ni yeux com
posés, ni aucune sorte de tête distincte. Ses yeux sont lisses et groupés 
sur le dos. On ne lui "voit pas même de pharynx , mais on observe à 
sa place une sorte de langue dure et pointue , et aux deux côtés deux 
trous imperceptibles pour le passage des aliments. Aussi les mandi
bules et les palpes du r-halangium , ne sont-ils que des parties cor
respondantes à ces pattes de devant , auxquelles on a donné les mêmes 
noms dans le Nymphon-

» Le Phalangium a donc deux mandibules composées de trois 
articles , le second et le troisième faisant la pince , et deux mâchoires 
porlant chacune uu palpe de cinq articles , le dernier armé d un ongle. 
On lui trouve ensuite , comme chacun sait , quatre paires de longues 
pattes. 

s En examinant les palpes des Faucheurs et des autres Arachindes, et 

chez la plupart des autres Phalangides il est grand , 
souvent spinigère , et porte vers sa partie antérieure 
deux yeux lisses. On a indiqué quelque part une espèce 
qui en aurait quatre, mais nous ne l'avons pas vue. Le 
mode d'implantation des yeux et le nombre ainsi.que la 
forme des grandes épines portées parle céphalothorax 
fournissent de bons caractères ; il en est de même de la 
forme du céphalothorax , de sa nature plus ou moins 
tuberculeuse^, et de sa longueur par rapport à celle de 
l'abdomen que recouvre le plus souvent ce dernier 
dans les individus desséchés de nos collections. L'or
gane respirateur, que Latreille a signalé depuis fort 
longtemps, s'ouvre bilatéralement au bord infero-antc-
rieur de l'abdomen , par une paire de Stigmates en ar
rière des organes génitaux; la respiration est tra
chéenne. Dans les Gonyleptes, ces stigmates sont sur 
le bord postérieur de la hanche très-élargie de ces 
animaux. 

Dans sa concordance des différentes parties de la 
bouche des Entomozoaires apiropodes , Savigny prend 
pour exemple un Phalangium ; nous reproduisons en 
note ce qu'il en dit à son égard (1). 
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Le canal intestinal du Faucheur commun se par
tage en deux parties : 1° l'estomac , qui est une poche 
rétrécie vers la bouche, dilatée dans son milieu, et 
rétrécieau pylore ; autour de lui sont des poches cœ-
cales symétriquement placées à droite et à gauche , et 
que j'ai vues aussi dans les Gonyleptes. Suivant Ram-
dohr, ces poches du phalangium ne communiqueraient 
pas avec l'estomac (1). 2° L'intestin, qui est court, 
droit, d'une seule venue. L'anus est percé dans le der
nier anneau de l'abdomen. Il y a un vaisseau dorsal 
(Trévimnus , pl. 3, fig. 18). Le système nerveux a été 
figuré par le même auteur (pl . IV , 24 ) ; mais 
est-il réellement comme il le croit ? sa disposition 
serait alors assez singulière pour mériter un nouvel 
examen. U n fait curieux et bien connu de la physio
logie du système nerveux des Faucheurs , c'est la per
sistance de vitalité dans leurs membres après qu'on 
les a détachés du corps. Il n'est personne qui n'ait vu 
les mouvements de flexion que chacun d'eux exécute 
encore pendant quelques minutes. 

les comparant aux pattes proprement dites, on a bientôt des preuves 
multipliées qu'ils ne sont eux-mêmes que des pattes antérieures plus ou 
moins déguisées. 

• Les rapprochements sont si bien fondés , que , dans les Phalangium, 
les quatre longues pattes antérieures qui servent à la marche, aussi 
bien que les quatre postérieures, ont néanmoins leur première pièce 
ou leur hanche, convertie en mâchoire surnuméraire. En effet, le 
Phalangium a six mâchoires, dont deux seulement poVtent les palpes, 
et quatre autres les véritables pattes. Le Scorpion offre une confor
mation analogue. » 

Et plus loin : • Il me paraît donc certain que les Arachnides ne pos
sèdent ni vraies mandibules , ni vraies mâchoires, a 

Savigny , Mèm. sur les anim. sans vertèbres, p. 57. Voyez dans nos 
planches 28 à 3o , la copie des jolies figures données par cet auteur, 
dans le grand ouvrage d'Egypte. 

(1) Onns l'estomac du Faucheur des jardins de Paris, j'ai trouvé 
des Grégarines en assez grand nombre. J'en donne la figure dans la 
planche déjà citée du Dict. des se. nat., Supplément. 
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( 1 ) Dict. se. /TAF., Suppl. 
(2) Copié dans notre Atlas , pl. 2G, fig. I 
(3) Ibid., pl. 3 o , fig. 2 B . 
(4) P. 3So, pl. l a , fig. 7-

La reproduction de ces animaux est ovipare , dans 
nos espèces du moins, et les organes par lesquels 
elle s'exécute sont tout à fait remarquables. Trévi-
ranus en figure les parties intérieures. L'oviducte 
de la femelle aboutit à un long tube proboscidi-
forme , exertile par la pression de l'abdomen, an-
nelé dans son dernier tiers , avec des verticilles de 
poils ? comme écailleux près de sa fin, encore avec 
quelques poils , et présentant à son extrémité deux pe
tits pinceaux latéraux. Le pénis en est moins long, mais 
il n'est pas moins curieux. Dans notre espèce (1), c'est 
un cylindre courbe, en manière de sonde, un peu plus 
large à sa base , s'élargissant de nouveau au sommet 
où. il est ouvert en bec de plume tronqué pour l'écou
lement du fluide séminal et portant à son extrémité 
un petit cuilleron spinigère et mobile. 

Hermann donne dans sa planche V i i plusieurs fi
gures des parties génitales observées dans le Ph.parie-
tinutn. Tréviranus les figure aussi, et même avec 
leurs parties intérieures ( pl. IV, fig. 20-23 ) ; mais sa 
figure du pénis (fig. 22) n'est pas heureuse. Savigny, 
dans ses belles planches de l'ouvrage d'Egypte , a re
présenté le pénis du Ph. Savignyi (2) et celui du Ph. 
copticum (3), qui paraît fort différent du précédent. 

Latreille a communiqué anciennement à la Société 
philomatique et publié dans son Histoire des four
mis (4) des renseignements sur l'accouplement des 
Faucheurs. Dans le Ph. cornutum , dont le mâle est 
assez différent de la femelle pour qu'on ait pris d'a-

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



bord celle-ci pour une espèce diliérente, les mâles se 
disputent entre eux la possession des femelles } et la 
lutte qui s'engage à ce sujet est quelquefois des plus 
vives. Lors de l'accouplement , «le corps du mâle est 
placé de telle façon que sa partie antérieure est con-
tiguë avec celle de la femelle , et ses pinces saisissent 
les mandibules (maxilles) de celle-ci à leur naissance 
et à la partie supérieure près du corselet. Le plan in 
férieur des deux corps est dans la même ligne; l'or
gane du mâle peut donc atteindre l'organe respectif de 
la femelle. L'accouplement a lieu et dure trois ou 
quatre secondes. » 

Les Phalangides ont été partagés en deux tribus , 
les GonylepLcs et les Phalangiés, qu'on devrait con
sidérer comme les véritables genres de cetLe famille. 

I. 

GONYLEPTES. 

Palpes épineux ; pattes inégales , les postérieures 
très-eloignées des autres , les plus grandes, à cuisses 
très-développées ; abdomen plus ou moius contracté, 
et caché s o u s le céphalothorax, dans les mâles surtout. 

GEXHE GONYLEPTE. (Gonyleptes.) 

Céphalothorax trigone , épineux en arrière , recou
vrant l'abdomen ; hanches des pattes postérieures 
épaisses , épineuses , dans les mâles surtout, rarement 
mutiques. 

1. GOJJYLEPTE AFFRECX. (Gonyleptes horridus.) 

T u b e r c u l e ocul i fère b r i è v e m e n t d e n t é ; t h o r a x b i - t u b e r c u l é ; 

h a n c h e s p o s t é r i e u r e s a rmées d ' u n e ép ine b i fu rquèe . L o n g u e u r 

du corps , 6 l ignes :,. 
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G. GONYLEPTE. l o 3 

G o n . horr., K i r b y , Trans. linn. soe. X I I , 252 , p l . 2 2 , f. 1 6 ; 

P e r t y , Delectus anim., p . 2 0 1 . 

Cette espèce h a b i t e le Bré s i l , où elle a é té découve r t e par le 

doc teu r H a n c o c k . 

2 . GONYLBPTB AIGUILLONNÉ. (Gonyleptes aculeatus.) 

Tube rcu l e nculifère i n c l i n é ; t h o r a x é p i n e u x ; h a n c h e s p o s t é 

r i eu re s p o u r v u e s d ' u n e ép ine b i d e n t è e . 

Gon. acul., K i r b y , Trans. linn. soc. X I I , 452 , p . 2 ; Pc r ty , 

Delectus anim., p . 2 0 1 . 

R a p p o r t é d u Brés i l par le D . H a n c o c k . 

3. GONYLEPTE RUDE, (fionyleples scaher.) 

T u b e r c u l e ou co rne ocu l igè re bifide ; t ho rax garn i de t u b e r 

cules d isposés en s é r i e ; h a n c h e s p o s t é r i e u r e s g a r n i e s d 'une 

ép ine r e c o u r b é e à son s o m m e t . 

Gon. scaber, P e r t y , Trans. linn. soe., X I I , 4 5 2 ; P e r t y , 

Delectus anim., p . 2 0 2 . 

H a b i t e le B r é s i l . 

4. GONYLKPTK ACANTHOPE. (Gonyleptes acanthopus.) 

Une p o i n t e à c h a q u e œil et deux p lus en a r r i è r e ; un aigui l lon 

i n é g a l e m e n t bifide à c h a q u e a n g l e p o s t é r i e u r d u c é p h a l o t h o r a x ; 

pa t t e s pos t é r i eu res é p i n e u s e s . 

Phalangium acanthopus, Quoy e t G a i m , Voyage del'Uranit, 

zool., p . 5 4 6 , pl . 8 2 , f. 2 <f e t 3 ? ; P e r t y , Delectus anim., 

sp . 4 . 

Brés i l . T r o u v é d ' a b o r d sous la voûte d e Corcovado, dans la 

m o n t a g n e d e ce n o m , p rès de R i o - J a n e i r o . 

5 , GONYLEPTE SPINIPÈDE. (Gonyleptes spinipes.) 

D é p r i m é ; b r u n - f a u v e , m a r q u é de b r u n sur le c é p h a l o t h o r a x , 

avec d e u x ép ines m é d i a n e s d ro i t e s e t en a r r i è r e une épine à 

chaque ang le ; pa t t e s t r è s - l o n g u e s , à cuisses des pos té r ieures 

garnies de pe t i t e s ép ines . L o n g u e u r d u c o r p s , à pe ine 3 l i 

gnes . 

Gon. spinip., P e r t y , Delectus anim., p . 2 0 5 , p l . 39, f. 12 . 

D u Brés i l , dans la p rov ince d e B a h i a . 

6. GONYLEPTB ARMÉ. (Gonyleptus armatus.) 

U n p e u p lus g r a n d que le p r é c é d e n t , peu b o m b é ; f e r r u g i n e u x ; 
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c é p h a l o t h o r a x finement g r a n u l e u x ; t u b e r c u l e ocu l igère s u r 

m o n t é de d e u x pet i tes cornes ; d e u x ép ines su r le mi l ieu d u c é 

pha lo tho rax , e t , de chaque côté en a r r i è r e , u n e pointe a l l o n g é e , 

l égè r emen t cou rbée ; pa lpes e t p i n c e s j a u n â t r e s ; les d e u x d e r 

n ie rs ar t ic les des palpes p lus foncés ; pa t t e s m é d i o c r e s , les a n t é 

r i eu r s t es tacées , les pos té r i eurs b r u n f e r r u g i n e u x ; hanches c o u r 

tes , ép ineuses ; dessous d u corps f e r r u g i n e u x , l isse. 

Gon. armatus, P e r t y , Deliciœ anim., p . 2 0 5 , p l . 3 9 , f. 1 3 , 

Du Brés i l . P r i s a u p r è s d u R i o - N è g r o , dans la p rov ince de ce 

n o m . 

7 . GONYLEPTE R U D E . (Gonyleptes asper.) 

F a u v e s a l e , d é p r i m é , â p r e a u t o u c h e r ; de c h a q u e côté d u 

bord p o s t é r i e u r u n e ép ine c o u r b é e ; d e u x ép ines pos t é r i eu re s 

b i f ides ; h a n c h e s des pa t t es p o s t é r i e u r e s e n t i è r e m e n t ép ineuses . 

Gon. asper, P e r t y , Belectus anim., p . 2 0 2 . 

A u t r e espèce d u Brés i l . 

8 . GONYLEPTE ÉPINE COURBE. (Gonyleptes curvispina.) 

F a u v e , d é p r i m é , g l a b r e ; é p i n e p o s t é r i e u r e d e c h a q u e côté 

d u c é p h a l o t h o r a x b r u n e , a l longée , c o u r b é e . 

Gon. curvisp., P e r t y , Delectus anim., p . 202 . 

H a b i t e le Brés i l . 

9 . GONYLEPTE ÉLÉGANT. (Gonyleptes elegans. ) 

F a u v e ol ivacé ; espace ocu la i re b r u n avec d u b l anc de c h a q u e 

côté ; cépha lo tho rax m a r q u é d e q u a t r e po in t s b lancs en a r r i è r e ; 

ép ines p o s t é r i e u r e s no i res ; hanches b l a n c h e s , l isses à l eu r 

e x t r é m i t é . 

Gon. eleg., P e r t y , Belectus anirn., p . 202 . 

D u Brés i l . 

10 . GONYLEPTE CURVIPÈDB. ( Gonyleptes curvipes. ) 

(Pl . 4 6 , f i g . 1.) 

B r u n - t e r r e u x , avec les pa t t es e t le b o r d d u cépha lo thorax p lus 

c la i rs ; b o r d u r e d u c é p h a l o t o r a x finement tuberculeuse ; u n e 

ép ine droi te à la sai l l ie ocu la i re ; p a r t i e pos t é r i eu re du cépha lo 

t h o r a x g r a n u l é e en dessus ; pa t tes p o s t é r i e u r e s torses, à h a n c h e 

p o u r v u e d ' u n e forte ép ine i n é g a l e m e n t bifide ; t ro is ième ar t ic le 

ayan t une forte ép ine à sa c o u r b u r e , e t d ' au t r e s p lus pe t i t es en 

a r r i è r e ; le c i n q u i è m e é p i n e u x en dessous à son e x t r é m i t é t e r m i -
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na le ; les épines des m ê m e s p a t t e s sont à pe ine sensibles dans la 

f emel le , et son a b d o m e n m o n t r e en dessus p lus i eu r s segments 

b o r d é s de pet i ts t ube rcu le s é p i n e u x . 

Gon. curv., G u é r i n , Iconngr. du règne anim., Arachn., 

f . 5 ; Explic, p . 12 . — G . chilensis,G,-It. Gray , Anim. Kingd., 

Arachn.,pl.20, f. 2 . 

Espèce c o m m u n e a u Ch i l i . O n la r a p p o r t e souven t de V a l p a 

ra íso , e t c . L e n o m b r e d ' exempla i r e s q u e nous e n avons vu nous 

mon t re q u e le mâ le e t la femelle des Gony lep te s son t fort diffé

r e n t s e n t r e e u x , e t que les ca rac té r i s t iques des espèces d e ce g e n r e , 

souven t b e a u c o u p t r o p c o u r t e s dans M . P e r t y , son t essent ie l le 

m e n t faites d ' ap rè s des i n d i v i d u s mâ les . 

1 1 . GOSYLEPTE ACANTHCRE. (Gonyleptes acanthurus.) 
( P l . 4 6 , fig. 2 . ) 

Y e u x à la hase d 'une ép ine droi te d u c é p h a l o t h o r a x ; u n e au l re 

é p i n e a u mi l i eu d u b o r d pos t é r i eu r d e celui-ci ; h a n c h e s a r m é e s 

d ' une é p i n e méd ioc re ; cuisses e t j a m b e s g a r n i e s d e pe t i tes 

ép ines . 

Faucheur acanthure , D u m è r i l , Dict. se. nal., Entomologie, 

pl . 6 0 , f. 1 4 - 1 6 ; id., Consid. sur la classe des insectes , p l . 60, 

f. 14-16 . 

La pa t r i e d e ce t te espèce es t aussi l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e . 

12 . GOKYLEPTE PLAMCEPS. (Gonyleptes planiceps.) 

P o i n t d e t u b e r c u l e ocul i fère ; y e u x assez d is tants ; cépha lo tho

r a x f inement g r a n u l e u x , à g r a n u l e s e s p a c é s , marg iné b i l a t é ra l e 

m e n t ; son d i sque p a r t a g é en h u i t q u a d r i l a t è r e s pa r trois pet i ts 

sillons t r a n s v e r s a u x coupés p a r u n e l i gne méd io -do r sa l e ; bo rd 

pos t é r i eu r r c c t i l i g n e ; h a n c h e des p i eds pos té r i eurs m u n i e d ' une 

forte épine à po in te s imple ; u n e forte épine mousse et r ecourbée 

au b o r d pos té r ieur d e l ' a r t i c le s u i v a n t , celui q u i vient après 

u n peu en scie à ses b o r d s , e x t e r n e e t i n t e rne , e t le q u a t r i è m e 

à son b o r d ex t e rne s eu l emen t ; corps b r u n un p e u roussâ t r e , plus 

foncé aux h a n c h e s , var ié de j a u n â t r e sale su r les p a t t e s ; taille 

m o i n d r e que dans les p r é c é d e n t s ; long , d u c é p h a l o t h o r a x , 0,007. 

L a femelle a le d i sque dorsal à pe ine t u b e r c u l e u x , e t les épines 

des pa t t es pos t é r i eu res r u d i m e n t a i r e s . 

Gon- planiceps, Gué r in , C o l l . — P . Gcrv.,Mag.zool., Arachn., 

p l . 2 . — G u é r . , Iconogr. du règne anim., explic., p . 1 3 . 

Rappor t é du dé t ro i t de Mage l l an . 
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GENRE OSTRACIDIE (Ostracidium) (i). 

P a l p e s u n p e u p l u s c o u r t s q u e l e c o r p s ; d e r n i e r e t 

a v a n t - d e r n i e r a r t i c l e s é p i n e u x ; m â c h o i r e s c o u r t e s ; c é 

p h a l o t h o r a x d é p r i m é , s a n s é p i n e s , e n f o r m e d e b o u 

c l i e r , g r a n u l e u x , é t r o i t e n a v a n t , a r r o n d i s u r s e s 

c ô t é s , é l a r g i e n a r r i è r e e t t r o n q u é ; l e s t r o i s p r e m i è r e s 

p a i r e s d e p a t t e s b i e n s é p a r é e s d e l a p o s t é r i e u r e , a s s e z 

c o u r t e s ; l e s h a n c h e s d e l a q u a t r i è m e d e n t i c u l é e s ; t u 

b e r c u l e o c u l i f è r e o f f r a n t l e s d e u x y e u x à s e s c ô t é s , e t 

d e u x t u b e r c u l e s m é d i a n s ; a b d o m e n t o u t à f a i t c a c h é 

s o u s l e c é p h a l o t h o r a x , p l i s s é . 

1 . OSTRACIDIE BRUNE. ( Ostracidium fuscum.) 

G l a b r e , b r u n ; p ieds p lus p â l e s ; pa lpes fauves ; yeux j a u n e s d e 

soufre ; d e u x impress ions l inéaires t ransversales ; tarses pâles ; des

sous du corps j a u n e olivacè ; l ongueur du c o r p s , 4 l ignes \ . 

Ost. fuse, P e r l y , Drfectus anim., p . 206 , p l . 4 0 , f. i . 

Cet insec te a é té t rouvé aup rè s d u B i o - N e g r o ( Brés i l ), d a n s 

la p r o v i n c e du m ê m e n o m . 

OSTRACIDIE AMBRÉE. (Ostracidium mecineum.) 

E n t i è r e m e n t lisse, fauve ; flancs et hanches pos té r i eurs fa ib le 

m e n t g r a n u l é s , b r u n s ; p lu s pe t i t que le p r é c é d e n t . 

Ostr. suc, P c r t y , Delectus Anim., p . 2 0 2 . 

Cette espèce v ien t aussi d u B r é s i l . 

GENRE GOJVIOSOME. (Goniosoma) ( 2 ) . 

P a l p e s d e l a l o n g u e u r d u c o r p s , d e g r o s s e u r m é 

d i o c r e , à d e r n i e r e t a v a n t - d e r n i e r a r t i c l e s é p i n e u x ; l e 

d e r n i e r a r t i c l e o n g u i c u l é ; m â c h o i r e s r o b u s t e s , a p p l i 

q u é e s s u r l a b o u c h e ; s a i l l i e o c u l i f è r e à d e u x é p i n e s ; 

d e u x y e u x p l a c é s e n d e h o r s à l a b a s e d e s é p i n e s ; c é -

( 1 ) Per ly . Ce n o m a pour racines : 0!TTPAC*ov , coqu i l l e ; STTTOC, appa

rence . 

(2) PerLf, Loco cit., p . 308. De R Œ V I * angle , Î R ^ a c c o r p s . 
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p h a l o t h o r a x s u b t r i g o n e , f o r t e m e n t s i l l o n n é t r a n s v e r 

s a l e m e n t v e r s l ' i n s e r t i o n d e l a t r o i s i è m e p a i r e d e 

p a t t e s , d é p r i m é , a r m é l a t é r a l e m e n t e n a r r i è r e d e p e 

t i t e s é p i n e s t r è s - c o u r t e s , e t s u r s o n m i l i e u , d e d e u x 

é p i n e s a s s e z g r a n d e s e t d r o i t e s ; a b d o m e n e n t i è r e m e n t 

o u e n g r a n d e p a r t i e c a c h é s o u s l e c é p h a l o t h o r a x , v i 

s i b l e s e u l e m e n t p a r s e s p l i s ; p i e d s i n é g a u x , t r è s -

l o n g s ; l e s p o s t é r i e u r s a s s e z é c a r t é s d e s a u t r e s ; h a n 

c h e s a l l o n g é e s , m u t i r j u e s . 

Nota. D ' a p r è s M . P e r t y , \e. Phalangium Iwidum, 
Actes de la Soc. d'Hist. nal. de Paris , 1 , 1 2 5 ( 1 7 9 2 ) , 

e s t s a n s d o u t e u n G o m o s o m e . 

1 . GONIOSOME VARIÉ. ( Goniosoma varium. ) 

A b d o m e n e n t i è r e m e n t caché ; c o u l e u r d ' u n b r u n f e r rug ineux 

sale , va r i ée de que lques taches e t l i gnes b leues ; cépha lo thorax 

avec d e u x ép ines en t re les yeux et d e u x au t res d ro i t e s en a r 

r ière . ; dessous d u corps roussâ t re , l isse. L o n g u e u r du c o r p s , 

5 l ignes (0,011). 

Gon.var., P e r t y , Delec. anim., p . 2 0 8 , p l . 4 0 , f. 4 . 

H a b i t e le fleuve des A m a z o n e s . 

2 . GONIOSOME RAVISSEUR. ( Goniosoma raplator. ) 

( P l . 4 7 , fig.l.) 

Corps s u b c a r r é , un peu p lus é t ro i t en a v a n t , c o m m e v e l o u t é , 

r o u x v i n e u x , foncé en dessus , lavé de fauve en dessous ; yeux 

écar tés ; d e u x fortes ép ines vers la fin d u c é p h a l o t h o r a x ; ses s e g 

m e n t s re levés de t u b e r c u l e s ; pa lpes d e u x fois aussi longs q u e le 

c o r p s , b londs ; pa t t es d 'un b r u n v i n e u x , pales à la base . L o n 

g u e u r d u c é p h a l o t h o r a x , 0 ,008 . 

De S a n t a - F é de Bogota ( C o l o m b i e ) . J e l 'ai e u chez M. P a r -

zudack i . 

3 . GONIOSOME SALI. (Goniosoma squalidum). 

A b d o m e n e n t i è r e m e n t c a c h é ; c o u l e u r g r i s - b r u n â t r e , piqueté 

de po in t s b l anchâ t r e s en g r a n d n o m b r e . Tai l le deux fois mo indre 

q u e dans le G. varium. 

Gon. squal., P e r t y , loc. cit., p . 2 0 2 . 

D u Brés i l . 
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4. GONIOSOME FERRUGINEUX. (Goniosoma ferrugineum.) 

A b d o m e n en p a r t i e caché ; corps é p i n e u x e n dessus , ent ière

m e n t b r u n f e r r u g i n e u x ; p i e d s m o i n s foncés. 

Gon. ferr., P e r t y , loc. cit., p . 2 0 2 . 

Il a p o u r p a t r i e le Brés i l . 

5. GONIOSOME SOUFRÉ. ( Goniosoma sulphureum. ) 

E n t i è r e m e n t soufrë-verdât re ; c épha lo tho rax a y a n t une petiti 

ép ine b i - l a t é r a l e e t d e u x m é d i a n e s d o n t l ' a n t é r i e u r e d i r igée ei 

h a u t e t la p o s t é r i e u r e en b a s . 

Gon. sulph., P e r t y , lococit., p . 2 0 2 . 

P a t r i e , le Brés i l . 

6. GONIOSOME TACHETÉ. (Goniosoma conspersum.) 

A b d o m e n en pa r t i e l i b r e ; cou l eu r d ' u n b r u n f e r r u g i n e u x , r e 

levé au -dessus d e po in t s b l a n c s ; l ' e space ocu la i re b i - sp inu lé 

d e u x ép ines pos té r i eu res d ro i t e s . 

Gon. consp., P e r t y , loco cit., p . 202 . 

P a t r i e , le B r é s i l . 

7. GONIOSOME ARROSÉ. [Goniosoma roridum.) 

L ' u n e des g r a n d e s espèces ; a b d o m e n e n t i è r e m e n t caché ; cé 

p h a l o t h o r a x d é p r i m é , b r u n va r i é de fauve e t m a r q u é de point 

b l a n c h â t r e s ; l ' a i re oculai re à d e u x ép ines . 

Gon. ror., P e r t y , loco cit., p . 2 0 2 . 

P a t r i e , le B r é s i l . 

8. GONIOSOME DE PERTY. (Goniosoma patruele.) 

A b d o m e n e n t i è r e m e n t c a c h é ; cépha lo thorax d é p r i m é , rou: 

d ' o c r e , i r r é g u l i è r e m e n t varié d e p â l e , t r o n q u é en a r r i è r e , . 

d e u x ép ines sous les h a n c h e s . 

Gon. pair., P e r t y , loco cit., p . 202 . 

P a t r i e , le Brés i l . 

9. GONIOSOME MODESTE. (Goniosoma modestum.) 

A b d o m e n e n t i è r e m e n t cache ; cépha lo thorax subconvexe , rou : 

o c r a c é , va r ié i r r é g u l i è r e m e n t de p lus p â l e , a r rond i en a r r i è r e 

m u t i q u e . 

Gon. mod., P e r t y , loco cit., p . 202, 

P a t r i e , le B r é s i l . 
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10 . GONIOSOME VKHSICOLOH. (Goniosoma versicolor.) 

A b d o m e n e n t i è r e m e n t caché ; cépha lo thorax t r è s - d è p r i m é , 

var ié d e b r u n - f a u v e ; p i eds b r u n s , annc lés de fauve 

Gon. vers., P e r t y , loco cit., p . 202 . 

P a t r i e , l e B r é s i l . 

1 1 . GONIOSOME BLOND. ( Goniosoma junceum.) 

A b d o m e n e n t i è r e m e n t c a c h é ; cou leu r b r u n - g r i s , m a t e pieds 

g r i s -b l anc . 

Gon. junc, P e r t y , loco cit., p . 202 . 

P a t r i e , le Brés i l . 

12. GONIOSOME OBSCUR. ( Goniosoma obscurum.) 

A b d o m e n e n t i è r e m e n t c a c h é ; b r u n f e r r u g i n e u x , m a t ; m â 

cho i r e s e t pa lpes b l a n c h â t r e s . 

Gon. obs., P e r t y , loco cit., p . 2 0 2 . 

P a t r i e , le Brés i l . 

1 3 . GONIOSOME GENTIL. (Goniosoma lepidum.) 

U n pe t i t t u b e r c u l e é p i n e u x a u p r è s de chaque œil ; deux épines 

d ro i t e s p r è s le b o r d p o s t é r i e u r d u c é p h a l o t h o r a x ; p a r t i e cépha-

l ique roussà t re , u n e tache j a u n e en dehors d e chaque œil ; d i s 

q u e d u c é p h a l o t h o r a x ve r t c l a i r , ponc tué d e t ube rcu l e s r o u x -

b r u n , b o r d é de j a u n e e n a r r i è r e ; bo rd la téral d u cépha lo thorax 

b r u n , c réne lé ; des pet i ts p o i n t s j aunes a u b o r d pos té r ieur des 

a n n e a u x de l ' a b d o m e n en dessus ; le d e r n i e r a n n e a u m a r q u é de 

q u a t r e t aches d e l a m ô m e cou leu r ; pa lpes e t pat tes an té r ieurs 

b l o n d s , les a u t r e s roussâ t res a ins i q u e le fond de l ' abdomen. 

L o n g u e u r d u c é p h a l o t h o r a x , 0 ,006 ; des p a l p e s , 0,009. 

Gonom. lepid., G u è r i n . , Coll. 

Envoyé d e la Nouve l l c -F r ibou rg ( B r é s i l ) , p a r M . P ine l . 

i 4 . GONIOSOME MONACANTUE. ( Goniosoma monacanthum. ) 

Diffère d u p r é c è d e n t p a r sa t e in te p lus c la i re , fauve-verdâtre ; 

t u b e r c u l e s oculifères un p e u moins r a p p r o c h é s . Bord postér ieur 

d u cépha lo tho rax b o r d é de points j aunes . Bord la téra l b r u n , fine

m e n t c réne lé . L o n g u e u r d u cépha lo tho rax , 0 ,006 . 

Habi te le Brésil ? 
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1 5 . GONIOSOME CANNELLE. (Goniosoma cinnamomeum.) 

( P l . 4 6 , fig. h. ) 

Trois pa i res de pointes ép ineuses^ celle du mi l i eu la p l u s p e 

t i te , la p o s t é r i e u r e la p lus g r a n d e ; les yeux à la base e x t e r n e d e 

la p r e m i è r e p a i r e ; cou leu r géné ra l e canne l le c l a i r e , avec que l 

ques t r è s -pe t i t s po in t s j a u n e s su r la base des ép ines et p r è s 

de l ' angle pos t é r i eu r e x t e r n e d u t h o r a c o g a s t r e . L o n g . , 0 ,010 . 

Gon. cinn., P . Ge rv . et G o u d o t . 

De Colombie , p a r M . J u s t i n G o u d o t . 

1 6 . GONIOSOME CHLOROGASTRE. (Goniosoma chïorogaster.) 

( P l . 4 6 , fig. 7.) 

Y e u x à la base ex t e rne d ' u n e saillie à d e u x t u b e r c u l e s é m o u s -

s é s , de cou leu r roussà t re , ainsi q u e d e u x t u b e r c u l e s sp in i fo rmes 

p r è s du b o r d pos té r ieur thoracogas t re , les p a t t e s , les pa lpes e t 

les maxi l les ; ce l les -c i p lus lu isantes ; moi t i é p o s t é r i e u r e d u t h o 

r acogas t r e d 'un b e a u ve r t ·, anus canne l l e . L o n g , d u corps s e u l , 

0 , 0 0 8 . 

Gon. chlorog., P . Ge rv . e t J u s t i n G o u d o t . 

Cet te espèce a é té découve r t e e n Colombie p a r M . J u s t i n 

Goudo t . 

G E N R E . S T Y G N E . (Stjgnus) ( 1 ) . 

P a l p e s b e a u c o u p p l u s l o n g s q u e l e c é p h a l o t h o r a x ; 

d e r n i e r e t a v a n t - d e r n i e r a r t i c l e s s p i n u l e u x ; c e l u i - c i 

p o u v a n t s e r e p l o y e r s u r c e l u i - l à , o n g u i c u l é ; m â c h o i r e s 

é l o i g n é e s d u c o r p s , é p a i s s e s , t r è s - v o l u m i n e u s e s , 

l i s s e s ; d e u x y e u x é c a r t é s ; c é p h a l o t h o r a x s u b - c a r r é , 

s a n s é p i n e s b i l a t é r a l e m e n t e n a r r i è r e , a y a n t d e u x 

é p i n e s d r o i t e s a u m i l i e u ; a b d o m e n p r e s q u e e n t i è r e -

" n i e n t c a c h é ; p i e d s i n é g a u x ; c e u x d e l a p r e m i è r e p a i r e 

c o u r t s , g r ê l e s ; c e u x d e l a q u a t r i è m e u n p e u é c a r t é s 

d e s a u t r e s , s p i n u l e u x . 

Ce g e n r e ne p a r a î t p a s devoir ê t r e d i s t i ngué d u p r é c é d e n t . 

( l ) rerty. De otuytvt, malin. 
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G . EUSABQUE. I I I 

1. STTGNE ARMÉ. (Slygnus armatus.) 

B r u n fe r rug ineux ; m â c h o i r e s tou t à fait g l a b r e s , lisses ; p a l 

pes testacés* une épine d ro i t e e n t r e les yeux ; d e u x épines droi tes 

en a r r i è r e et deux p l u s pe t i t e s hor izonta les . L o n g u e u r d u seul 

exempla i r e o b s e r v é , 4 l ignes (0 ,009) . 

T r o u v é a u fleuve du R i o - N e g r o , dans la p rov ince d u même 

nom (Brés i l ). 

2. STYGNE FLCXIONNÉ. (Slygnus inflatus.) 

B r u n f e r r u g i n e u x p lu s pâle a u x pa r t i e s a p p e n d i c u l a i r e s , s u r 

tout en a v a n t ; p i n c e des mâchoi res t r è s - ren f l ée dans la par t ie 

digitale , fo rman t u n e espèce de coiffe o u de r en f l emen t Duxion-

n a i r e ; u n e é p i n e e n t r e les y e u x ; u n tube rcu l e de c h a q u e côté et à la 

m ê m e h a u t e u r , a insi q u ' e n a r r i è r e d u cépha lo tho rax , deux fortes 

ép ines po in tues à p e u p r è s d ro i t e s ; cuisses des pattes* posté

r i e u r e s en scie b i l a t é r a l e m e n t en dessous ve rs l e u r e x t r é m i t é . 

L o n g u e u r d u cépha lo tho rax , 0 ,005 . 

Stygnusinftatus, G u è r i n , Col lec t ion .— P . G e r v . , Mag, zool., 

Arachn., p l . 3 , f. 4, 1 8 4 2 . — G u é r i n , Iconogr., Exjilic, p . 1 3 . 

H a b i t e Cayenne . 

3. STYGNE v É s i c u t A i R E . (Slygnus vesicularis.) 

( P l . 4 6 , fig. 8 . ) 

Fauve -b lond ; u n e seule ép ine tho racogas t r ique a u bo rd pos té

r i e u r , m é d i a n e , i nc l inée ; a n t é p é n u l t i è m e ar t ic le du tarse d e la 

t ro is ième pa i r e de pa t t e s vés i cu la i r e . L o n g , d u corps seul , 0 ,000 . 

St. veste., P . G e r v . e t J . Goudo t . 

De Colombie , p a r M. J u s t i n G o u d o t . 

GENRE E U S A R Q U E . (Eusarchus) Cl). 

P a l p e s d e m o i t i é p l u s l o n g s q u e l e c o r p s ; l e u r d e r 

n i e r e t a v a n t - d e r n i e r a r t i c l e s s p i n u l e u x , c e l u i - c i s e 

r e p l o y a n t s u r l ' a u t r e ; m â c h o i r e s a p p l i q u é e s s u r l e 

e o r p s v l i s s e s ; s a i l l i e o c u l i f è r e é p i n e u s e o u t u b e r c u 

l e u s e ; d e u x y e u x à l a b a s e e x t e r n e d e s t u b e r c u l e s 

o u d e s é p i n e s ; c o r p s e n t i è r e m e n t s u b - o v a l e , é p a i s s i , 

( l ) Ferty. De ti/s-apnos , gras. 
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convexe, plus étroit en avant; céphalothorax profon
dément sillonné en travers à la hauteur de la troi
sième paire de pattes , élargi en arrière; une ou deux 
petites épines ou tubercules en dessous au milieu; ab
domen un peu saillant en arrière du céphalothorax, 
montrant deux de ses segments en dessus et cinq ou 
six plis en dessous; pattes inégales, de longueur mé
diocre; les postérieures écartées des autres; hanches 
plus fortes, mutiques. 

Obscrv. Je n'ai pas vu les exemplaires sur lesquels 
repose la distinction de ce genre, mais je soupçonne 
que ce sont principalement des femelles de Gony-
leptes, 

1. ENSAIIQCK GRAND, [Eusarchus grandis.) 

D e u x t u b e r c u l e s en t re les y e u x ; c é p h a l o t h o r a x b r u n f e r rug i 

n e u x , glabrve, t e r n e , offrant en a r r i è r e d e u x po in t s . en sail l ie ; 

a b d o m e n confondu avec le c é p h a l o t h o r a x , m o n t r a n t en dessus 

t ro i s a n n e a u x et s ix en d e s s o u s ; f e r r u g i n e u x sanguin a u x p a r 

t ies i n f é r i e u r e s ; p ieds f e r r u g i n e u x sales ; les a n t é r i e u r s p lus pâ

l e s ; h a n c h e s pos t é r i eu re s m u t i q u e s . L o n g u e u r d u seul e x e m 

p la i r e c o n n u , 5 l ignes \ (0 ,011) . 

Eus. gr., P e r t y , Veliciœ anim. arlicul., p . 2 0 3 , p l . 40 , f. 1 . 

P a t r i e , le Brés i l . 

2. EOSARQCE NAIN. ( Eusarchuspumilio). 

B r u n ; u n e é p i n e m é d i a n e en a r r i è r e s u r le cépha lo thorax , 

ta i l le d e u x fois m o i n d r e que celle d u p r é c é d e n t . 

Eus. pum., P e r t y , loco cit., p . 2 0 3 . 

P a t r i e : aup rè s d u fleuve Sa in t -F ranço i s (Brés i l . ) 

3 . ECSARQTJE ARMÉ. ( Eusarchus armatus.) 

B r u n t e r n e ; u n e ép ine de c h a q u e côté d u céphalothorax, , en a r 

r iè re , et u n e m é d i a n e ; p r e m i e r a r t ic le des pa t tes pos t é r i eu re s 

lobé e x t é r i e u r e m e n t . Tai l le des p r é c é d e n t s . 

Eus. arm., P e r t y , loco cit., p . 2 0 3 . 

Pa t r i e : le Brés i l . 
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G. MITOBATli. n 3 

4. EUSARQUE MUTIQCE. ( Eusarchus muticus.) 

B r u n - g r i s t e rne ; c é p h a l o t h o r a x m u t i q u e ; p ieds f o r t s , cour t s . 

P l u s pe t i t q u e l'Eus, armatus. 

Eus. muticus, P e r t y , loco cit., p . 203 . 

P a t r i e : le B r é s i l . 

GENRE MITOBATES. (Mitobales) (1 ) . 

Corps déprimé, près de deux fois plus large en ar
rière, à côtés presque droits; pieds très-longs, les 
postérieurs de trois à six fois plus longs que le corps; 
tous également grêles. Palpes plus longs que le corps. 

1. MITOBATE TRIANGLE. (Miiolates triangulus.) 

A n g l e s pos té r i eu r s d u cépha lo tho rax s u b t r o n q u é s , m u l i q u e s , 

a insi que les côtés de l ' abdomen ; c o u l e u r tes tacée , avec des l ignes 

a r q u é e s b londes ; ép ines d u t ube rcu l e ocu l igè re e t de la p a r t i e 

p o s t é r i e u r e d u dos s u b u l é e s . L o n g u e u r d u c o r p s , 0 , 0 0 9 . 

Mit. triang., S u n d . , Consp. Arachnid. 

P a t r i e : le Brés i l . 

L e s a n i m a u x de ce g e n r e son t s u r t o u t r e m a r q u a b l e s pa r l ' ex

t r ê m e a l l ongemen t et la graci l i té d e l e u r s p a t t e s . M . Sundcval l 

d i t qu ' i l en conna î t p l u s i e u r s e spèces é g a l e m e n t d u Brés i l . C'est 

auss i d e ce t te c o n t r é e q u e v i en t : 

2 . DOLICHOSCELISHAWORTHII, H o p e , Trans. linn. soc. X V I I , 

3 9 8 , p l . 16, ainsi ca rac té r i sé : D e u x pointes d ro i t e s , oculigères , 

sur le cépha lo thorax ; ce lu i - c i t r è s - é c h a n c r é , à bords relevés , 

e n c a d r a n t des t u b e r c u l e s j a u n â t r e s ; dessous e t fond de la m ê m e 

cou leur ; les pa t t e s pos t é r i eu res on t p r è s de 10 pouces d e l ong . 

GENRE PHALANGODE. (Phalangodus) ( 2 ) . 

Palpes à peu près de la longueur du corps, épais; 
le dernier et l'avant-dernier articles épineux; mâ
choires robustes, sub-épineuses, renflées; céphalotho
rax, ou mieux thoraco-gastre, sub-quadrilalère, un 

( i ) Sundevall. De / / I T O Ç , fil , et ßx.iva>, j e marche. 
(•J) P. Gervais. De <^so.a>ç, faucheur, et QSQUÇ , dent 
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i ) Perty , De K ^ / Z H T O S , orne . 

p e u a l l o n g é , non é p i n e u x , e n c o n t i n u i t é a v e c l e s a r 

c e a u x s u p é r i e u r s d e l ' a b d o m e n ; d e u x y e u x ; p a t t e s d e 

l o n g u e u r m o y e n n e ; h a n c h e s d e s p o s t é r i e u r e s n o n r e n 

flées , sans é p i n e s . 

1. PHALANGODE SOMBRE. (Phalangodus anacosmetus.) 
( P l . 4 6 , fig.3.) 

B o r d s u p é r i e u r d u b r a s des pa lpes c r é n e l é , ainsi q u e ce lu i 

des m â c h o i r e s ; y e u x à la base e x t e r n e d ' u n e sail l ie con ique ; c é 

p h a l o t h o r a x r u g u e u x ; a n n e a u x d e l ' abdomen b o r d é s d ' u n e r a n 

g é e de pe t i t s t ube rcu l e s ; u n e impres s ion ob l i que s u r le c é p h a l o 

t h o r a x , à la h a u t e u r des pa t tes de la t ro i s i ème pa i r e ; a b d o m e n 

en pa r t i e r e couve r t pa r ses d e u x p r e m i e r s a r c e a u x s u p é r i e u r s , 

don t les angles ex te rnes sont sai l lants e t i m b r i q u é s ; p a t t e s r u 

g u e u s e s ; u n e pe t i t e épine à la h a n c h e des p o s t é r i t u r e s ; c o u l e u r 

géné ra l e b r u n - v i n e u x m a t ; pa t tes un peu p lus claires ; pa lpes et 

m â c h o i r e s lu i san t s . L o n g u e u r d u t ho raco -gas t r e , sur un e x e m 

p l a i r e de s séché , 0 , 0 1 1 . 

Phal. anac, P . G e r v . , Mag. zool.,Arachn., p l . 4. 

C'est u n e espèce de P h a l a n g i e n assez grosse , d o n t j ' a i a c h e t é 

d e M . P a r z u d a c k i , l ' exempla i re unique que j e possède ; il m ' a é té 

Ternis c o m m e venan t d e la Nouve l l e -Hol l ande . Cet insecte t i en t 

e n même t e m p s des S t y g n u s et d u genre Cosmctus d o n t iL va 

ê t r e q u e s t i o n p l u s l o i n . 

II. 
PHALANGIÉS. 

P a l p e s n o n é p i n e u x ; p a t t e s s u b - é g a l e s ou é g a l e s ; 

a b d o m e n p l u s ou m o i n s c a c h é s o u s le c é p h a l o t h o r a x , 

s u r t o u t d a n s l e s i n d i v i d u s d e s s é c h é s . 

GENRE C O S M È T E . {Cosmetus) ( 1 ) . 

P a l p e s d e u x f o i s p l u s c o u r t s q u e l e c o r p s , c o m p r i 

m é s , a p p l i q u é s p e n d a n t l e r e p o s s u r l e s m â c h o i r e s , 

l e s r e c o u v r a n t ; t u b e r c u l e o c u l i f è r e s a n s é p i n e s ; d e u x 

y e u x ; c é p h a l o t h o r a x s u b - t r i a n g u l a i r e , u n p e u c o n -
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G- COSMÈTE. I 1 5 

v e x e , s a n s é p i n e s l a t é r a l e s p o s t é r i e u r e s ; d e u x p e t i t e s 

é p i n e s s u r s a p a r t i e * m é d i a n e ; a b d o m e n e n t i è r e m e n t 

c a c h é , v i s i b l e » e n d e s s o u s p a r d e s p l i s ; p i e d s s u b 

é g a u x , l o n g s , . g r ê l e s ; c e u x d e d e r r i è r e é c a r t é s , à h a n 

c h e s d i l a t é e s j j m u t i q u e s . 

1 . COSMÈTE PEINT. ( Cosmetus pictus.) 

F e r r u g i n e u x ; c épha lo tho rax m a r q u é d e q u e l q u e s po in t s et 

d ' u n V d e cou leu r j a u n e ; c e l u i - c i p o n c t u é d e no i r ; dessous 

f e r r u g i n e u x f u n i f o r m e . L o n g u e u r , 3 l ignes (0 ,006) . 

Cosm. pict., P e r t y , De\ect. anim., p . 2 0 8 , p l . 4 0 , f. 5 . 

H a b i t e p r è s le B j o - N é g r o , dans la province d e ce n o m . 

2 . COSMÈTE A DEUX POINTS. (Cosmetus bi-punctatus.) 

B r u n f e r r u g i n e u x ; c é p h a l o t h o r a x m a r q u é a u mi l i eu de d e u x 

po in t s j a u n e s . P l u s pe t i t q u e le p r écèden t . 

Cosm. bi-punctatus, P e r t y , loco cit., p . 2 0 3 . 

I ï a b i t e le B r é s i l . 

3 . COSM TE GR&LË. ( Cosmetus conspersut.) 

B r u n vif, p i q u e t é d e points fauves. 

Cosm. consp., P e r t y , loco cit., p . 2 0 3 . 

H a b i t e le Brés i l . 

4 . COSMÈTE SOMMELIER. ( Cosmetus lagenarius.) 

B r u n ; c é p h a l o t h o r a x m a r q u é d ' u n e t ache en forme d e b o u 

te i l l e . 

Cosm. lag., P e r t y , loco cit., p . 2 0 2 . 

H a b i t e le Brés i l . 

5 . COSMÈTE DE SAINT-ANDRÉ. (Cosmetus Andrew.) 

B r u n - n o i r ; c épha lo tho rax b o r d é d e fauve et po r t an t a u mi l ieu 

une croix de S a i n t - A n d r é d e la m ê m e cou leu r . 

Cosm. Andr., P e r t y , loco cit., p . 2 0 3 . 

H a b i t e le Brés i l , 

6. COSMÈTE U-FACVE. (Cosmetus u-flavum.) 

B r u n ; cépha lo tho rax m a r q u é d ' u n U r o m a i n de cou leu r 

fauve. 

Cosm. u-fl., P e r l y , loco cit., p . 2 0 3 . 

H a b i t e le Brés i l . 
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7. COSMÈTE VARIÉ. ( Cosmetus varius.) 

B r u n , e n c a d r é e t ponc tué d e b l a n c . 

Cosm. var., P e r t y , loco cit., p . 2 0 3 . 

H a b i t e le B r é s i l . 

8. COSMÈTE BORDÉ. (Cosmetus marginalis.) 

B r u n vif; b o r d l a t é r a l va r ié d e blaflc. 

Cosm. marg., P e r t y , loco cit., p . 2 0 3 . 

H a b i t e le B r é s i l . 

9 . COSMÈTE CEINTURE JAUNE. (Cosmetus flavi-cinctus.) 

( P I . 4 6 , fig. 5 . r f \ ) 

Couleur r o u x - c a n n e l l e , u n p e u p lu s foncée su r l e dos , qu i 

es t m a r q u é , à la h a u t e u r des cuisses p o s t é r i e u r e s , d ' u n e b a n d e 

t r ansversa le d ' u n b e a u j a u n e d ' o c r e , t r ë s - r é g u l i è r e m e n t d é c o u 

pée en d e n t e l l e ; -au b o r d a n t é r i e u r de cet te b a n d e sont trois ou 

q u a t r e pa i res d e pe t i t e s avances d e m é m o cou leur qu ' e l l e , et q u i 

c o n t r i b u e n t à lu i d o n n e r l ' aspec t d e n t i c u l é ; sur son mi l ieu on 

voi t t rois pe t i t s poin ts d e c o u l e u r canne l l e , d o n t u n est tou t à 
fait m é d i a n et les d e u x a u t r e s b i l a t é r a u x . P a t t e s pos t é r i eu res 

p lu s den t i cu lëes chez le m â l e q u e chez Ja femelle ; celle-ci a 

auss i les m â c h o i r e s m o i n s r e n f l é e s ; d e u x ép ines dro i tes et a i 

guës en a r r i è r e de la b a n d e t r ansve r se . Tai l le d u F a u c h e u r 

c o m m u n d e n o s j a r d i n s (0 ,007) . 

Cosm. flavi-cinctus, P . G e r v . , Magas. zool. , Arachn., 
p l . 5 , 1842 . 

H a b i t e la Co lombie ( S a n t a F é d e Bogota) . 

M . J u s t i n Goudo t a r a p p o r t é de Colombie p lus i eu r s auLres 

jolies espèces d e Cosmètes , n o n e n c o r e déc r i t e s . 

10. COSMÈTEQUATRE-OEIL. (Cosmetus guadrimaculatus.) 

( P l . 4 6 , Cg. 6 . ) 

F a u v e ; à pa t t e s j a u n e s , u n e l a c b e j a u n e d o r é o v a l a i r e , pe r cée 

à son cen t r e , a u x q u a t r e angles du c é p h a l o t h o r a x ; d e u x pet i tes 

po in t e s dorsa les à la h a u t e u r des pa t t e s de la t ro is ième p a i r e , e t 

d e u x plus g r a n d e s , é g a l e m e n t d o r s a l e s , u n p e u après l ' inser t ion 

d e l à q u a t r i è m e p a i r e de pa t t e s . J jong . , 0 ,005 . 

Cosm. quairimac, G u é r i n . , Coll. 

De Cuba , p a r M. B a m o n d e la Sagra . 
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G. DISGOSOME. IIJ 

1 1 . COSMËTB JOINT. (Cosmetus junctus.) 

F a u v e - b r u n â t r e , 3 pa t t es p lu s c l a i r e s , u n e t ache j a u n e do ré à 

c h a q u e ang le d u c é p h a l o t h o r a x , ces q u a t r e t aches r é u n i e s e n t r e 

el les pa r d e s l ignes d e m ê m e c o u l e u r , les d e u x infér ieures pa r 

u n e l igne t r ansve r sa le u n p e u courbée , l es d e u x s u p é r i e u r e s p a r 

u n e l i gne b r i sée , à peu p r è s en ang le d ro i t d u s o m m e t duquel 

p a r t u n e p e r p e n d i c u l a i r e à la l igne t ransversa le ; d e u x fortes 

épines s u b - m é d i a n c s a u b o r d p o s t é r i e u r d u c é p h a l o t h o r a x ; p r e 

mie r s a n n e a u x a b d o m i n a u x t u b e r c u l e u x ; q u a t r e tubercu les é p i 

n e u x su r le c é p h a l o t h o r a x , en avan t des ép ines p o s t é r i e u r e s , un 

a u t r e à c h a q u e œi l . L o n g , d u c é p h a l o t h o r a x , 0 ,006 . 

Cosm. junctus , G u è r i n , Coll . 

De Cuba , p a r M. R . d e la S a g r a . 

1 2 . COSMÈTE COEDB. (Cosmetus cordatus.) 

( P l . 4 6 , fig. 9 . ) 

R o u x - b r u n , assez t r a p u ; u n e t a c h e j a u n e pâle en cœur de 

ca r t e à j o u e r su r le d o s . L o n g , d u corps , 0 ,006 . 

Cosm. cord., P . G e r v . e t J . G o u d o t . 

D e C o l o m b i e , p a r M . J u s t i n G o u d o t . 

Nota. D ' a p r è s M . P e r t y l e Phalangium fusco-ferrugineum, 

Actes de la Soc. d'hist. tiat. de Paris, I , 1 2 5 ( 1 7 9 2 ) , est 

sans doute d u g e n r e Cosmetus. 

GENRE D I S C O S O M E . (Discosoma) (1). 

Palpes deux fois plus courts que le corps, nauti
ques , déprimés , appliqués sur les mâchoires pen
dant le repos et les recouvrant; mâchoires appliquées 
sur la bouche ; deux yeux sur un tubercule à peine 
visible ; céphalothorax discoïdal, un peu convexe, mu-
tique; abdomen presque entièrement caché sous le cé
phalothorax, ne montrant en dessus qu'un segment 
entier et le rudiment d'un second ; plissé en dessous; 
pieds très-longs, grêles, égaux ; lespostérieurs écartés, 
peu différents des autres; hanches mutiques. 

i . Per ly . D e ifto-jcoîj d i sque , ra-px. , corps. 
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1. DISCOSOME CEINTURÉ, (Discosoma cinctum.) 

B r u n , g l a b r e ; c é p h a l o t h o r a x b o r d é de b l a n c ; pa lpes et pa t t es 

p lus pâ les que» lc c o r p s ; le d e r n i e r ar t ic le de ceux-ci u n p e u 

velu . L o n g u e u r , 2 l ignes | ( 0 , 0 0 5 ) . 

Disc, cinct., P e r t y , Delectus anim., p . 209 , p l . 40 , f. 6 . 

H a b i t e le Brés i l (p rov ince d e B a h i a ) . 

GENRE FAUCHEUR. (Phalangium.) 

M. Perty a laissé le nom de Phalangium propre
m e n t dit, a u x espèces qui ont pour caractère : 

Corps ovoïde ou orbiculaire; pieds égaux; abdo
men libre. 

1 . 

Parlons d'abord des espèces observées en France : 
Latreille, dans son tableau de 1 8 0 2 , en cite dix ; mais 
il faut e n ajouter plusieurs autres, et celle qu ' i l 
nomme Ph. rostratum est u n Trogule. 

1 . FAUCHEUR CORNU. (Phalangium cornutum.) 

O v a l e , tes tacé ou cendré , pâ le en dessous ; pa lpes longs ; ma in 

des maxi l les mal lé i fo rme , r e l evée chez le maie en u n p ro longe

m e n t co rnu fo rme ; u n e arête sp in i fè re a u dessus d e c h a q u e œ i l ; 

c é p h a l o t h o r a x , h a n c h e s e t cu isses r m è s d e pe t i t s p i q u a n t s ; 

pa t t e s longues ; u n e b a n d e n o i r â t r e su r le dos de la femelle . 

Ph. opilio , L i n n . , Syst. nal. I I , 1 0 - 7 , sp. 2 9 ; Ph. cornut., 

id. ibid., s . — P h . parietinum, de G é e r , Mèm. V I I , 6 8 , pl . 10, 

Cg. 1 ; id. ibid., p . 173 , p l . 10 , f. 12 . — Geoff., Ins., I I , 629 , 

p l . 2 0 , fig. 6., Opilio par. et corn., n e r b s t , Opil p . 12, pl 1, 

fig. 1 - 2 ; — O p i l . corn., id. ibid., p . 13 , p l . 1, f g. 3 . — P h . op. et 

corn., L a t r . , Hist. des Fourmis, p . 377 e t 380 , p l . 12, fig. 7 . — 

Ph. par. H c r m . , Mèm. apiérol., p . 9 8 , p l . 8, fig. O , p . q ; p . 9 , 

fig. f k; Ph. corn., id. ibid., p . 102, p l . 8, fig 6 et u. — Pli. 

pariet., P e r t y , Delect. p . 2 0 3 . 

E s p è c e assez c o m m u n e d a n s les endroi t s a r ides , aup rè s des 

mura i l l e s ou m ê m e dans les p l a ines . O n la trouve en F r a n c e , en 

A l l e m a g n e , en Ang le t e r r e , en S u è d e , en E s p a g n e a u s s i , d ' après 

M. L . Dufour , et m ê m e dans l ' A m é r i q u e , su ivant l ' ab r i c ius . 
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Pal las en cite e n H o l l a n d e u n e var ié té plus peti te , e t H e r b s t 

suppose que le F a u c h e u r qu ' i l appe l l e , l u i - m ê m e , Opilio bili-
neatus, sp . 10, p o u r r a i t b ien n ' ê t re qu 'une var ié té é g a l e m e n t 

pe t i t e d e son Op. parietinus; celle-ci vit su r les roches m a r i 

t imes de la N o r w é g e . 

2 . FAUCHEUR coRNiciiBE. (Phalangium cornigerum) 

A b d o m e n a r r o n d i ; p ieds s é t a c è s , t r è s - longs ; pa lpes chèl i -

fè res , co rnus a u s o m m e t . 

Ph. cornig., H e r m . , Mém. aptérol., p . 102 , p l . 8 , fig. 2 , et 

fig. e, f, g. — H a h n , DieArachn., I I I , 8 7 , p l . 102 , fig. 235 5 , 
236 S . 

I l se t r o u v e e n A l s a c e , d a n s les forêts et sous les feuilles tom

b é e s . 

H c r m a n n ajoute : « Les p inces on t a u - d e v a n t d u pouce une 

é m i n e n e c c o r n u e , cou r t e , e t les pa lpes u n e a p o p h y s e à leur se

cond a r t i c l e : les p i e d s sont hé r i s sés . Les y e u x on t la c rê te p lus 

d i s t i n c t e que dans Y Opilio, à Bord c e n d r é , c i l ié ou c réne lé . 

« Cet te espèce es t d e beaucoup p lus pe t i t e q u e le F a u c h e u r des 

m u r a i l l e s et q u e le C o r n u , n ' e x c é d a n t pas la l o n g u e u r d e 3 l ignes 

lo r squ 'e l l e a les pa t t e s é t e n d u e s ; l ' ayant t rouvée p lus d ' u n e fois et 

toujours d e la m ê m e g r a n d e u r , j ' a i lieu de c ro i r e qu 'e l le avai t 

acquis t o u t son acc ro i s semen t . » 

3. FAUCHEUR ARRONDI. ( Phalangium rotundum. ) 

R o n d , roussâ t re en d e s s u s , avec u n e tache dorsa le n o i r e , car 

rée ou en t r i ang le dans la femelle ; pâ le , j a u n â t r e ou n u a n c é rie 

r o u g e e n dessous ; t u b e r c u l e ocul i fère lisse ; pat tes t r ès - longues , 
t rès dé l i ées , cy l i nd r iques , g l a b r e s , n o i r e s ou n o i r â t r e s ; ex t r émi t é 

des cuisses e t des a r t ic les d e la j a m b e b l a n c h e . 

Araneus rufusnon crist., L i s t e r , Aran.,p]M.—Ph.rotund., 
L a t r . , Hist. des fourmis, p . 377 . — Ph. chrysomclas., H e r m . , 

Mém., aptér., p . 1 0 8 , p l . 8, fig. 3 . — Ph. rufum, id., ibtd., 
p . 109 , p l . 8 . — Opil. fasciatus,? H e r b s t , Opil., s p . 9, p\.i, 
f. 1-2. H a h n , die Arachn. 

De F r a n c e , en Alsace , a u x e n v i r o n s d e P a r i s , à Br ives et même 

d ' E s p a g n e , d ' après M. L . Dufour . M . H a h n le donne c o m m e 

Y Op. fasciatus- de H e r b s t , q u i est des env i rons de Ber l in . 

4 . FAUCHEUR BIMACILÉ. (Phalangium bimaculatum. ) 

Corps ovala i re g lobu l eux , no i r , avec d e u x taches b l a n c h e s su r 
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l ' abdomen ; t l iorax s e m i - l u n a i r e , l isse ; maxi l les co rnues ; p a t t e s 

de m o y e n n e l o n g u e u r . 

Pli. bim., Fabv.,£nt. emend., I I , 431 .—Opi l . Mm., H e r b s t , 

Opil., p . 2 5 , p l . 3 , fig. 4 . — P h . bim., L a t r . , Ilist. des fourmis, 

p . 376. — H e r m . , Mém. aptérol.,\>. 105 , p l . 8, fig. \.— Nema-

stoma bim., H a h n , Die Arachn., I I I , p l . 96 , fig. 2 2 3 . 

Jo l i e espèce d ' A l l e m a g n e , d ' A n g l e t e r r e et de F r a n c e . E l l e 

préfère les forêts . J e l 'ai t r ouvée dans celles de M o n t m o r e n c y , de 

S a i n t - G e r m a i n , de Châ teau-Neuf , p r è s D r e u x , e tc . 

5 . FAUCHEUR QUADRIDENTÉ. (Phalangium quadridentatum.) 

D é p r i m é , s u b a r r o n d i au p o u r t o u r ; u n e po in te conique a n t é 

r i e u r e m e n t e t q u a t r e à l ' anus ; dos t u b e r c u l e u x . Cou leu r s o m b r e . 

Ph. b-dent., F a b r . , Suppl. entom., p . 2 9 3 . — G. Cuv . , Mag. 
encyclopédique. 

Des env i rons de P a r i s , e tc . I l faut lu i r a p p o r t e r le Ph. spi-
nosum, L a t r . , Ilist. des fourmis, p . 3 7 5 a ins i déc r i t : 

a Corps a r r o n d i , t r è s -p la t , d ' un g r i s c e n d r é , que lquefo i s j a u 

n â t r e e n - d e s s o u s ; u n e poin te c o n i q u e su r l e mi l i eu d u b o r d d u 

c o r s e l e t ; t u b e r c u l e ocul i fère p r e s q u e l isse ; d e u x r a n g s d e t u b e r 

cu les su r l ' a b d o m e n , p a r a l l è l e s , disposés l o n g i t u d i n a l e m e n t ; 

q u a t r e p o i n t e s , d o n t les la té ra les p lus p e t i t e s , p o s t é r i e u r e m e n t ; 

h a n c h e s e t cuisses é p i n e u s e s . 

« Sous les p i e r r e s . P a r i s , B o r d e a u x , Br ives . » 

Dans u n e d ispos i t ion na tu r e l l e des P h a l a n g i u m , ce t te espèce 

d e v r a ê t r e r a p p r o c h é e des T r o g u l e s a u x q u e l s el le r e s semble dé jà . 

6. FAUCHEUR SPINULEUX. (Phalangium spinulosum. ) 

A b d o m e n sans t a c h e , b r u n - j a u n â t r e c l a i r ; t u b e r c u l e ocu l igère 

convexe , g a r n i de six pe t i t es ép ines , e t , en a v a n t d e l u i , un a u t r e 

t u b e r c u l e po r t an t a n t é r i e u r e m e n t t rois ép ines divisées en avan t ; 

dos e t a b d o m e n var iés d e no i r e t d e roussà t re ; j a m b e s et 

cuisses é p i n e u s e s ; d e u x ép ines à l eu r s o m m e t . 

Phal. spinul., H e r m . , Mém. aptérol., p . 1 6 7 , p l . 7 , fig. 1. 

Des e n v i r o n s d e S t r a s b o u r g . 

^1. FAUCHEUR A CRÊTE. (Phalangium cristatum.) 

Corps ovale , obscu r e n dessus , c e n d r é en dessous ; pa r t i e a n 

t é r i e u r e d u corse le t é p i n e u s e ; u n e avance dorsale t r a n c h a n t e , 

ë chanc rêe , r e c o u v r a n t le t u b e r c u l e oculifère ; pa t t es d ' u n gr is 

obscu r , avec q u e l q u e s pointes t r è s -cour tes sur les cu isses . 
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Ph. crist., O l iv i e r , Encycl. méthod. — Latr., Hist.nat. des 

fourmis, p . 3 7 5 . 

I les c h a m p s , a u x e n v i r o n s d e P a r i s . 

8 . FAUCHEUR PORC-ÉPIC. (Phalangium hystrix.) 

Corps ovale d a n s les m â l e s , a r r o n d i , d é p r i m é dans les fe

mel les , d 'un g r i s j a u n â t r e ou c e n d r é en dessus , b l anc j a u n â t r e 

en dessous ; h o r d s d u corsele t é p i n e u x ; u n e avance , sur le mi l ieu 

d u b o r d a n t é r i e u r , formée de p lus i eu r s ép ines disposées en 

r ayons ; t u b e r c u l e ocul i fère p r e s q u e lisse ; u n e t ache no i râ t re , 

c a r r ée sur le d o s , d a n s la f emel l e ; a r c e a u x de l ' abdomen peu 

m a r q u é s e n dessus»; p a t t e s p â l e s ; cuisses p r e s q u e c y l i n d r i q u e s , 

a r m é e s de pe t i t s p i q u a n t s . 

Pliai.hyst., L&tr., Ilist. âes fourmis, p . 376. 

D a n s les c h a m p s a u x env i rons de B r i v e . 

9. FAUCHEUR DES MOUSSES. (Phalangium muscorum.) 

Corps ovale , c e n d r é j a u n â t r e e t n u a n c é d ' obscu r en dessus ; 

pâle en dessous ; t u b e r c u l e oculifère den te l é ; u n e bande dorsa le , 

l o n g i t u d i n a l e , n o i r â t r e ; cuisses a n g u l e u s e s . 

Phal. musc, L a t r . , Ilist. des fourmis, p . 377 . 

Sous les mousses à Br ives . 

10 . FAUCHEUR MARTELÉ. (Palangium palliatum. ) 

Corps o v a l e , u n p e u d é p r i m é , d 'un b l a n c j a u n â t r e , n o t a m 

m e n t à la base d e j ' a b d o m e n ; u n e g r a n d e b a n d e en c a r r é l o n g , 

d ' un n o i r m a t , occupan t tout le dos ; pa lpes c o u r t s , pâ l e s ; t u b e r 

cule ocul i fère g r a n u l é ; p a t t e s longues ; cuisses et j ambes a n g u 

leuses , l é g è r e m e n t a r m é e s de p i q u a n t s ; u n e pe t i t e poin te sur les 

h a n c h e s des t ro is p a i r e s a n t é r i e u r e s . 

Phal. "pall., L a t r . , Ilist. des fourmis, p . 3 7 8 . 

La t re i l l e r a p p o r t e qu ' i l a t r ouvé cet te espèce , en 1795 , vers le 

m i l i e u du m o i s d ' a o û t , au s o m m e t d u P u y - M a r i e , u n e des mon

tagnes les plus élevées d u C a n t a l , et q u e M . A l e x . Brongnia r t l'a 

aussi r a p p o r t é e des A l p e s . 

1 1 . FAUCHEUR CRNIGÈRE. (Phalangium urnigerum.) 

Corps o b l o n g , a n g u l e u x à la p a r t i e pos té r ieure , d 'un j a u n e 

b l a n c h â t r e , sur tou t à la base d e l ' a b d o m e n ; une g rande t ache 

d 'un no i r foncé avec q u e l q u e s séries t ransversales de pet i ts poin ts 
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ou tube rcu l e s b lancs , su r p r e s q u e tout le d o s ; ce t t e t ache est en 

forme d 'ècusson doub le dans le mâ le e t d ' u r n e dans la femelle ; 

t u b e r c u l e ocu l igè rc é l e v é , n o i r â t r e , g r a n u l e u x , à c inq den ts de 

c h a q u e côté ; pa lpes longs ; p ieds longs , d ' u n b r u n foncé , a r m é s 

de p i q u a n t s cou r t s . L o n g u e u r , 0 , 0 0 6 ( 2 l ignes pour le c o r p s . 

Phal. urn., H a i n m e r , in ITerm. , Mém. aptérol.,p. 1 1 0 , 

T r o u v é sur le g r a n d D o n n o n , u n e des m o n t a g n e s les p lus é l e 

vées des Vosges, p r è s d e T r a m o n t . 

1 2 . FAUCHEUR ANNELÉ. (Phalangium annulaium.) 

Corps no i r , va r ié de c e n d r é et de b l a n c ; p i e d s à d e u x a n n e a u x 

b l ancs . 

Phal. a n » . , LTerm., Mém. aptérol., p . 1 1 0 , p l . 7 , fig. 2 e t c, 

d, e, f, g, h, i. 

I l a é té p r i s p a r U e r m a n n p è r e à S t r a s b o u r g ; H a m m e r en a 

pub l i é la cour t e descr ip t ion q u ' o n v ien t de l ire et d e laquel le 

nous s u p p r i m o n s q u e cette espèce a les p inces sanS do ig t s . Le 

Ph. annulatum a les pa t tes longues et grê les ( 1 ) . 

2. 

On a indiqué, dans le reste de l'Europe, et en par
ticulier en Allemagne , d'autres espèces qui n'ont pas 
encore été vues chez nous , mais qu'on y rencontrera, 
peut-être, pour la plupart, quand on récherchera ces 
animaux, comme on collecte actuellement les hexa
podes. 

1 3 . FAUCHEUR MOHIO. (Phalangium morio.) 

De l 'aspect du Ph. cornulum , mais u n peu plus gros ; palpes 

n o i r e s ; max i l l e s de cou l eu r p â l e ; corps noi r en dessus avec u n e 

(l) Ajoutons que plusieurs des pré tendus P h a l a u g i u m de France sont 

des Acariens. Tel est le Ph. melaiiotarsïtm , I l erm. , Mem. aptèrol. , 
p . io3, p l . S, fig. 9. . 

Le Ph. uncatum du m ê m e auteur (p . ιοίϊ , p l . 3 , fig. 5), que 
M, PerLy croit devoir former un genre n o u v e a u , et que Latrei l le 
supposait être le mâle du Ph. caruigerum , pourrait bien être un 

Trombidien . 

Le Ph rubens , H e r m . , ibid., p . to5, est éga l ement à revoir. 
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l igne ondu l ée plus pâle ; dessous b lanc ; pieds t r è s - longs , s cab re s , 

n o i r s , pâles à leur ba se . 

Opil. mor., F a b r . , Ent. emend., Il, 4 2 9 . — H e r b s t , Opil., 
p . 4 . 

Des r o c h e r s , en S u è d e . 

H e r b s t d o n n e son. Opilio rupestris ( ibid. sp . 1 5 , p l . 7 , f. 1 ) 
d 'A l l emagne c o m m e n ' en différant p e u t - ê t r e pas . M . Pe r ty l 'ad

m e t c o m m e d i s t i nc t ; il l'a r e t r o u v é à M u n i c h . 

1 4 . FAUCHEUR HORRIBLE. [Phalangium horridum.) 

Opilio horridus, H e r b s t . , Opil., sp . 1 7 , p l . 8 , f. 2 . 

De Saxe . 

1 5 . FAUCHEUR DIADÈME. (Phalangium diadema. ) 

U n t u b e r c u l e dorsa l élevé , é p i n e u x a u s o m m e t , p o r t a n t les 

yeux q u i sont g ro s . 

Phal. diad-, F a b r . — H e r b s t , loco cit. 

E s p è c e de N o r w è g e . 

1 6 . FAUCHEUR D'HELWIG. (Phalangium Hélwigii.) 

D e g r a n d e t a i l l e , n o i r , s u b - q u a d r a n g u l a i r e ; maxi l les aussi 

l o n g u e s q u e les pa lpes , en m a n i è r e de p inces ; a b d o m e n échanc rè 

en a r r i è r e . 

Opil. Ilehv., H e r b s t , Opil., s p . 5, p l . 1 , f. 4 . — K o c h , die 

Arachn., I I , p . 7 1 , p l . 7 2 , f. 1 6 3 . 

V i t à t e r r e , dans les t r o u s des souches p o u r r i e s ; il en sort après 

les orages . O n le t rouve dans le duché de B r u n s w i c k . 

1 7 . FAUCHEUR HISPIDE. (Phalangium hispidum.) 

G r i s - b r u n en -des sus , b l a n c n e i g e u x en des sous ; le céphalo tho

r a x s e m i - l u n a i r e avec t ro is épines b l anches p rès le bord an té r i eu r 

e t des ép ines m o i n d r e s - l a t é r a l e m e n t ; sourci ls et p o u r t o u r des 

yeux é p i n e u x ; des l ignes de tubercu les sur l ' a b d o m e n , de^enant 

ép ineuses a u x d e r n i e r s a n n e a u x ; max i l l e s lisses, à doigts no i r s ; 

p ieds é p i n e u x dans le m â l e . 

Opil. hisp., H e r b s t , Opil., s p . 7 , p l . 3 , f. I , 2 . 
Des environs de B e r l i n . 

1 8 . FAICIIUUR LOXGIPÈDE. (Phalangium longipcs.) 

Corps testacé à son m i l i e u , b lanc en dessous ; thorax r u g u e u x , 
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à d e u x é c h a n c r u r e s a n t é r i e u r e s e n t r e t rois a u t r e s m o i n s avan

c é e s ; a b d o m e n a n g u l e u x ; p ieds t rès - longs . 

Opil. long., H e r b s t , Opil., sp . 2 0 , p l . 2 , fe 2 . — I l a h n . , die 

Arachn., I I , 7 1 , pl . 7 2 , f. 1 6 3 . 

19. FADCUECR GROSSES-FAITES. ( Phalangium grossipes. ) 

U n peu plus p e t i t que le p r é c é d e n t ; c épha lo tho rax l isse, no i r , 

t r o n q u é en a v a n t ; t u b e r c u l e o c u l i g è r e f e n d u ; max i l l e s l i s s e s , cy 

l i n d r i q u e s , t ache tées de no i r ; bou t s de l e u r s doigts no i r s ; a b d o m e n 

va r i é de n o i r e t d e fauve, r u g u e u x su r les flancs ; p i eds l o n g s . 

Opit. gross.^ H e r b s t , Opil., s p . 1 3 , p l . 6 , f. 1 . 

D ' A l l e m a g n e . 

2 0 . FAuenEUR ALPIN. (Phalangium alpinum.) 

D e cou leur o b s c u r e ; c é p h a l o t h o r a x a r r o n d i e n avant , à trois; 

ép ines b l anches d i v e r g e n t e s e n a r r i è r e desque l l e s sont p l u s i e u r s 

po in t s sp inu leux ; p ieds cour t s , épa i s , t es tacés , avec des b a n d e s 

b r u n e s . 

Opil.palp., H e r b s t , Opil., s p . 14, p l . 6 , f. 2 . 
D e Suisse , d a n s la val lée d e C h a m o u n y , sous les r h o d o d e n 

d r o n s . 

2 1 . FAUCHEUR PALPINAL. (Phalangium palpinale.) 

F o r m e d u Ph. bïmaculatum; ta i l le p e t i t e ; c é p h a l o t h o r a x g r i s -

b r u n ou n o i r ; t ro i s pa i r e s d ' é p i n e s sur le t u b e r c u l e ocu l igè re ; 

b o r d a n t é r i e u r d u cépha lo to rax é c h a n c r é ; t ro i s ép ines d e c o u 

l eu r b l anche en a v a n t ; pa lpes pâ le s , renf lés , en scie au b o r d i n 

t e r n e ; pieds m é d i o c r e s , pâ les , t achés de n o i r ; a b d o m e n noir , 

t a che t é de pâ l e , avec une l igne m a r g i n a l e b l a n c h â t r e de chaque 

cô té . 

Opil.palp., H e r b s t , Opil., s p . 1 6 , p l . 7 , f . 1 . 
D e P r u s s e . 

2 2 . FAUCHEUR ÉPINEUX. (Phalangium spinosum.)' 

Corps pe t i t , noir , va r i é de fauve en a v a n t ; céphalotho'rax semi-

l u n a i r e , é c h a n c r é en a r r i è r e , f inement p o n c t u é ; abdomen s u b 

a r r o n d i , u n peu é la rg i à son e x t r é m i t é , p r é sen t an t en dessus u n e 

d o u b l e sér ie d ' é p i n e s , a r r o n d i à son bord pos té r ieur , qu i a six 

é p i n e s b l a n c h e s ; pa t ies m é d i o c r e s , 

Opil. spin., H e r b s t , Opil., s p . 18, p l . 9, fig. 1. 

Trouvé à D r e s d e . 
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2 3 . FAUCHEUR TMANGULAIRE. (Phalangium triangulare.) 

Corps assez g r o s ; p a t t e s l o n g u e s ; pa lpes al longés ; u n e l i gne 

doub le en a r r i è r e e n t o u r a n t le c épha lo tho rax , qui est pâle à son 

m i l i e u ; t ube rcu l e ocu l igè re c o n s i d é r a b l e ; ^abdomen ovala i re , 

subca réné de cou l eu r o b s c u r e avec des ponc tua t ions pâles,. 

Opil. triang., H e r b s t , Opil., sp . 1 9 , p l . 1 0 , f. 2 . 
Des envi rons d e Be r l i n . 

2 4 . FAucnEUR HÉMISPHÉRIQUE. {Phalangium hemispheericum.) 

Semblab l e a u F . l ong ipède , ma i s à p i eds p lu s longs encore et 

p lus g r ê l e s ; t h o r a x s e m i - l u n a i r e ; a b d o m e n élargi en a r r i è r e ; 

cou l eu r t e s t acée , quelquefois noi re s u r le cépha lo tho rax . 

Opil. hemisph., H e r b s t , Opil., sp . 2 0 , p l . 9 , f. 2 . 
De Saxe . 

2 3 . FAUCHEUR 4 POINTS. (Phalangium quadri-punctalum.) 

Noir , avec d e u x po in t s blancs de c h a q u a côté d u cépha lo thorax ; 

six t u b e r c u l e s en a r r i è r e " ta rse de cou leur pâ le ; double du F . 

b imacu lé en g r o s s e u r . 

Phal. quadr., H e r b s t , Delectus, p . 2 0 4 , s p . 3 1 . 

Des e n v i r o n s de M u n i c h . 

2 6 . FAUCHEUR D'EICHWALD. ( Phalangium lupatum. ) 

B r u n - n o i r , à t u b e r c u l e s oculifères e t y e u x l i sses ; cuisses e t 

j a m b e s r en f l ée s ; u n e sér ie d e sp inu les a u x cuisses des pat tes de 

d e r r i è r e . 

Phal. lup., E i c h w a l d , Zool. specialis, I I , 6 3 , p l . 2 , fig. 1 9 ; 

1 8 3 0 . 

De V o l h y n i e , p r è s K r e m e n e z , dans les forêts, s u r les a r b r e s . 

2 7 . FAUCHEUR CHÉTÉ. (Phalangium crista.) 

N o i r â t r e , à pa lpes e t max i l l e s f e r r u g i n e u x ; ta rses é p i n e u x ; 

un tubercu le en forme d e c r ê t e ; dessous d u corps pâ l e ; les deux 

pa i res a n t é r i e u r e s de pa t t e s sp inu l euses en dessus et les deux 

pos té r i eu res en dessus e t en des sous . L o n g . , 0 , 0 1 0 ; l a rgeur , 

0 , 0 0 7 . 

Phal. crista, B ru l l é , Exp. fr. en Morée, Ins., p . 6 0 , p l . 2 8 , 
f. 1 2 . 

Des environs de Coron , en M o r é e . M . Bru l l é La t rouvé s u r 

l ' h e r b e , p r i n c i p a l e m e n t a p r è s la p lu i e . 
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2 8 . JADCHEUB. A TROIS POINTES. [Phalangium tricuspidalum.') 

Ova la i r e , a l longé, gris t e s tacé , avec t ro is épines au b o r d a n t é 

r i eu r d u c é p h a l o t h o r a x ; d e u x b a n d e s dorsa les n o i r e s ; cuisses 

ga rn ies d ' ép ines cour tes ; j a m b e s q u a d r a n g u l a i r e s ; t u b e r c u l e 

ocu l igère l isse. L o n g . , 3 l i gnes î . 

l'hal. tricusp., L.JDuf., Ann. se. nat., 1™ série, X X I I , 3 8 5 , 

p l . 1 0 , f. 5 . 

De Barce lone . 

2 9 . FAUCHEUR ÉPAIS. (Phalangium crassum.) 

G r i s - p à l e , à b o r d an té r i e u r du c é p h a l o t h o r a x jun p e u avancé 

a n t é r i e u r e m e n t , subtr i f ide ; t u b e r c u l e ocu l igè re sans épines ; ab -

d'omen èpaiS , ovale s u b q u a d r a n g u l a i r e , m a r q u é l inemeut de t u 

be rcu le s en séries t r ansversa les ; p ieds m é d i o c r e s ; cuisses no i res 

à l eu r ex t r émi t é ; j a m b e s q u a d r a n g u l a i r e s . L o n g u e u r , 4 l ignes . 

Phal. crass., L . Duf. , Ann. se. nat., lococit.,y. 3 8 6 , p l . 1 0 , 
f. 4 . 

Sous les p i e r r e s , d a n s la province d e V a l e n c e , en E s p a g n e . 

3 0 . FAUCHEUR STRIÉ. (Phalangium lineola.) 

P e t i t , ovala i re , g r i s , à tubercu le ocul igère p lus p â l e , à pe ine 

den t i cu l é ; t ro i s i ème et q u a t r i è m e ar t ic les des ta r ses u n i - d e n t é s ; 

a b d o m e n noi r en de s sus , avec u n e l igne n o i r e ; cuisses et j a m b e s 

anne lées de b r u n . L o n g u e u r , 1 l igne ^. 

Phal. Un,, L . Duf. Ann. se. nat., ihid., p . 3 8 7 . 

D e Va lence (Espagne) , sous les p i e r r e s . ' 

3 1 . FAUCHEUR MAMILLK. (Phalangium mamillatum.) 
( P l . 4 6 , fig. 1 0 . ) 

D é p r i m é , à corps s u b q u a d r a n g u l a i r e , u n p e u a l longé , r u g u e u x , 

e t c o m m e c h a g r i n é sur t ou te sa surface ; y e u x pet i ts , sur un 

s imple m a m e l o n ; u n e pe t i t e ép ine couchée en a v a n t , au bo rd 

a n t é r i e u r d u c é p h a l o t h o r a x ; bord p o s t é r i e u r d e celui-ci concave; 

su r l ' a b d o m e n q u a t r e r a n g s t r a n s v e r s a u x de q u a t r e tubercu les 

m a m i l l è s , les e x t e r n e s p lu s émoussés ; c i n q u i è m e rangée é g a l e 

m e n t de q u a t r e , ma i s un peu p lus é c a r t é e , sur le bord pos té r ieur 

d e l ' abdomen ; pa lpes c u r t s ; pa t t e s s u b - é p i n e u s e s , assez c o u r t e s , 

à ta rses grê les ; cou leu r g é n é r a l e fauve t e r r e u x . L ' a n i m a l p a r a î t 

l u i s an t en q u e l q u e s e n d r o i t s , mais p resque tout son corps est 

c o m m e c o u v e r t d ' u n e c o u c h e t o m e n t e u s e . L o n g , du corps , 0 , 0 0 6 . 
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E s p è c e e n c o r e i n é d i t e . Nous en avons e u un exempla i r e qui 

p rov i en t de B a r c e l o n e . 

Ce faucheur et le Ph. quadridentatum dev ron t sans d o u t e 

fo rmer u n g roupe d is t inc t . 

3. 

L e s e s p è c e s d o n t i l v a ê t r e f a i t m e n t i o n n e s o n t 

p o i n t d ' E u r o p e . 

3 2 . FALOTEUR SPINIFÈRE. (Phalangium spiniferum.) 

Cépha lo tho rax r o u s s â t r e , p lus é p i n e u x en avan t q u ' e n a r r i è r e , 

avec des taches c e n d r é e s ; t u b e r c u l e ocul i fère t r è s - é p i n e u x , sail

l a n t ; pa lpes é p i n e u x , fauves, t a c h e t é s de r o u x ; max i l l e s fauves, 

t e r m i n é s d e no i r ; p i e d s f auves , a l longés , g rê le s , é p i n e u x , a n n e -

les de r o u x ; a b d o m e n r o u x , é p i n e u x , lâche té de c e n d r é , à 

taches pos t é r i eu res no i r e s , l isse e n dessous, fauve eu avant avec 

d e u x po in t s a r r o n d i s . 

Phal. spin., I I . L u c a s , in W e b b et B e r t h e l o t , Uist, des 
Canaries, Arachn., p . 46 , avec Cg. 

T r o u v é ^ u x îles C a n a r i e s . 

3 3 . FAUCHEUR COPTE. ^Phalangium copticum.) 
(PI . 30 . ] 

Phal. copticum., S a v . , Mêm. sur les Anim. S. Vert., p . 1 1 3 , 

p l . 6,-fig. 1 .—Id. Ouvrage d'Egypte, Arachn., p l . 9, fig. 2 . — 

A u d . , ibid., E x p l . 

Les figures d e l ' O u v r a g e d ' E g y p t e son t r e p r o d u i t e s dans no t r e 

A t l a s . 

3 4 . FAUCHEUR ÉGYPTUEN. (Phalangium cegyptiacum.) 
(Pl . 2 8 . ) 

Phal. œgyp. S a v . , Mém., p . 113 , p l . 6, fig. 2 .—Jd. Ouvrage 
d'Egypte, Arachn., p l . 9, l ig. 3 . — A u d o u i n , ibid., E x p l . 

L e faucheur égyp t i en , don t n o u s avons r e p r o d u i t les figures, 

n e nous est pas c o n n u en n a t u r e . 

3 5 . FAUCHEUR DE SAVIGNY. (Phalangium Savignyi.) 

( P l . 29. ) 

Faucheur , S a v . , Egypte, p l . 9 , fig. 3 . — Aud., ibid., 

Exp l i ca t i on . 
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1 2 8 PHALAÏYG IDES. 

Nous avons é g a l e m e n t fait r e p r o d u i r e les figures d e ce l te es^ 

pèce te l les q u e les donne M . Sav igny . L e F a u c h e u r qui po r t e r a 

l e n o m d e ce n a t u r a l i s t e é m i n e n t est assez r a p p r o c h é p a r l ' e n 

semble d e ses ca rac tè res du Phalangium cornutum ou parinti-

num d ' E u r o p e . I l est p r o b a b l e m e n t d ' E g y p t e , ainsi que les d e u x 

p r é c é d e n t s (Ph. copticum e t cegyptiacum.) 

3 6 . FAUCHEUH RUGUEUX. (Phalangium rugosum.) 

B r u n , à c o r p s t u b e r c u l e u x et s u b - é p i n c u x : les t u b e r c u l e s 

assez pe t i t s e t assez se r r é s su r le c é p h a l o t h o r a x , p lus for ts , s u b 

é p i n e u x e t en sér ies t r ansversa les a u b o r d pos t é r i eu r des a n 

n e a u x de l ' a b d o m e n ; t u b e r c u l e ocu l igè re é l e v é , m u l t i - é p i n e u x ; 

cuisses cour te s , é p i n e u s e s ; pa t t es d e - l o n g u e u r m é d i o c r e ; m â 

choi res ép ineuses ; pa lpes s u h - a p l a t i s , auss i longs que le c o r p s , 

finement v i l l eux . L o n g u e u r , 0 , 0 0 6 . 

Phal. rug., G u é r i n , Iconogr. du Règne anirn. , Arach., 

p l . 4 , f. 4 ; — id., ibid., E x p l i c a t i o n , p . 1 2 . 

D u cap d e B o n n e - E s p é r a n c e . J ' a i vu le type m ê m e de l ' espèce . 

3 7 . FAUCHEUR SPINIBÈEE. (Phalangium spinigerum.) 

B r u n en d e s s u s , avec u n t u b e r c u l e ocul igère e n t o u r é d ' u n 

t r iangle Xauve; dos b o r d é d e f a u v e , p o r t a n t u n e forte épine- ; 

dessous b l a n c - j a u n â t r e . L o n g u e u r , 2 l ignes . 

Phal. spinig., C a n t o r , Ann. and Mag. of nat. hist.; 1 8 4 2 , 

p . 4 9 2 . 

De l ' î le d e C b u s a n , su r la côte de C h i n e . 

3 8 . FAUCHEUR MONACANTHE. (Phalangium monacanthum.) 

Corps tes tacë , var ié de b r u n ; t ho rax con ique , t r o n q u é à son 

b o r d p o s t é r i e u r ; t u b e r c u l e ocu l igère p é d o n c u l e ; u n e épine 

d ro i t e s u r l ' a b d o m e n ; p ieds longs ; pa lpes assez cou r t s . 

Opilio monacantha, I l e r b s t , Opil., s p . 6 , p l . 2 , f. 1 . 

D e l ' I n d e o r i e n t a l e . 

Faucheurs fossiles'. 

Nous devons p o u r c o m p l é t e r la liste des pha l ang ium observés 

e n E u r o p e c i t e r le F a u c h e u r fossile des calcaires de Solenhufcn , 

i n d i q u é p a r M . d e M u n s t e r (Beilrage zur petrefacten-kunde , 

p . 8 4 , p l . 8 , f. 3 , 4 ) sous le n o m de Phalangites priscus. 

O n s ignale encore des Faucheurs fossiles dans les gypses 

d ' A i x et d a n s le succin ; B r o n n , Lethœa, p . 8 1 1 . 
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G. TROGULE. 

GENEE T R O G U L E . (Trogulus.) 

Le genre Trogulus ( 1 ) , dont M . Walckenacr avait 
déjà indiquera nécessite dans son ouvrage sur les In
sectes des «nvirons de Paris , comprend 'plusieurs 
espèces à corps al longé, déprimé et pourvu d'une 
avance antérieure en forme^de chaperon qui recouvre 
la bouche. Cette avance est perforée à son centre 
dans quelques espèces : elle résulte de deux ailes an
térieures du céphalothorax qui se courbent pour se 
rejoindre après avoir décrit chacune un demi-cercle. 
Les yeux sont près de son étranglement postérieur, 
au nonibre de deux, et plus écartés. Les Trogules ont 
les pattes plus petites que les autres Phalangiens : 
ils ont la peau plus ferme. Leurs caractères sont re
présentés dans notre atlas par des figures que nous a 
communiquées M. Guérin. 

On connaît plusieurs, espèces de ce genre; elles vi
vent da,ns les bois , et sont plus lentes que les Fau
cheurs, et d'un aspect assez extraordinaire pour qu'une 
d'elles ait été appelée Phalangium horridum. 

1 . TROGULE TRI-CARÉNÉ. (Trogulus tri-car inatus.) 

( P l . 3 9 , fig. 2 et 3 . ) 

A b d o m e n a p l a t i , c a r é n é ; cuisses a n t é r i e u r e s un iden t èe s vers 

les e x t r é m i t é s ; r u g u e u x ; d e cou leu r n o i r â t r e . 

Phalangium trie, L i n n . , Syst., 2 , 1 0 2 9 . — P h . carin., F a b r . , 

p . 4 3 1 . — Opilio carinatus, H e r b s t , Opiliones, sp . 2 2 , p l . 1 0 , 
fig. 1 (copiée dans no t re a t l a s ) . — Acarus nepiformis, S c o p o l i , 

Carn. —Trog. nepiformis , H a h n , Aie Arachn., I I , 6 , p l . 3 8 , 
fig. 3 7 . 

De diverses par t ies de l ' E u r o p e . 

H e r b s t en d i s t i n g u e , ma i s avec d o u t e , le T rogu l e de H o n g r i e 

( i ) Latreille , Gênera. 

APTÈRES, TOMF. III. 
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qu ' i l appe l le Opilio scaber, Opil., sp. 3 0 , pl . 8 , C g . 2 . E n -

effet , c 'est p r o b a b l e m e n t u n e a u t r e espèce . 

O n a d 'a i l leurs confondu p lu s i eu r s espèces sous les n o m s de 

Tricaréné et Népiforme. M . K o c h e i fa c o m m e n c é la c a r a c t é r i s 

t ique , e t en d i s t ingue déjà q u e l q u e s unes dans les l ivra isons d e 

ses Arachniden, ouvrage a u q u e l nous r envoyons le lec teur . 

2 . TROGULE A BEC. (Trogulus restratus.) 

Ell ipsoïde , d é p r i m é ; d ' un c e n d r é t e r r eux ; u n peu chagr iné ; 

avance a n t é r i e u r e t r i a n g u l a i r e . L o n g . 0 ,010 . 

Phal. rostr., L a t r . , Hist. nat. des Fourmis, 374. 

De F r a n c e ; vi t sous les p i e r r e s . 

3. TROGDLE SOIR. (Trogulus niger.) 

N o i r , for tement r u g u e u x ; dos cô te lé ; tète é c h a n c r é e en avant ; 

p ieds à vil losités cou r t e s ; le d e r n i e r a r t i c le de la seconde p a i r e 

p lus l o n g q u e le p é n u l t i è m e . 

Trog. niger, K o c h , Veutschl. Crust., Myriap. und Arachn., 
fasc. 4 , p l . 7 . 

D u m i d i de l ' A l l e m a g n e , sur les m o n t a g n e s . 

4. TROGULE VIOLET. ( Troyulus violaceus.) 

Chape ron ou avance a n t é r i e u r e p e t i t , à pe ine élargi en lan

gue t t e ; y e u x sa i l l an t s , noi rs ; par t ie t ho rac ique ai lée ; corps p e u 

v e l u , lisse à u n faible g r o s s i s s e m e n t , lu isant , en t i è remen t d 'une 

be l le cou leu r violet te u n peu v i n e u s e ; la b o r d u r e aliforme p lus 

c l a i r e , ainsi q u e le dessous ; c roche t s des m a n d i b u l e s et tarses 

des q u a t r e pa i res de pa t t e s no i r s ; pa t t es ve lues . L o n g , du corps , 

0 , 0 0 2 ; des p a t t e s , 0 ,004 . 

Jo l i e pet i te espèce q u e j ' a i t rouvée en s e p t e m b r e dans les bois , 

a u x envi rons de P a r i s , en t r e C l a m a r t e t M e u d o n . 

GENRE C R Y P T O S T E M M E . (Crjptostemma.) (i). 

m P o i n t d ' a p p a r e n c e d ' y e u x ; e x t r é m i t é a n t é r i e u r e du 

c é p h a l o t h o r a x a v a n c é e e n f o r m e d e c h a p e r o n r a b a t t u ; 

( l ) Guérin, De xfuvro;, caché; trrift/ua, œil . 
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G. CRYPTOSTEMME. I 3 I 

abdomen distinct, aussi large et plus long que le cé
phalothorax , en carré long <|mouss4 à ses angles pos
térieurs , de quatre articles'palpes pediformes; pattes 
inégales ; faciès des Trogules. 

1. CarpTOSTEMME DE "WESTERMANN. ( Cryptostemma 

fP'ester•mannii. ) 

(PI . 3 9 , fig. * . ) 

Gris t e r r e u x ; couve r t de pe t i t e s aspérités ; c h a p e r o n p lus 

la rge en a v a n t , r e b o r d é , avec u n faible sil lon longi tud ina l au 

mi l i eu ; c é p h a l o t h o r a x u n p e u b o m b é , r e b o r d é sur les côtés et en 

a r r i è r e avec u n sillon longi tud ina l a u mi l i eu , b e a u c o u p plus 

p ro fond en a r r i è r e , e t u n e forte impress ion obl ique de chaque 

côté ; a b d o m e n b o r d e , avec d e u x impress ions ob l iques à la base 

d e c h a q u e s e g m e n t . L o n g . , 3 l ignes . 

Crypt. rVestermannii , G u é r i n , Revue zoologique , 1 8 3 8 , 

p . 1 1 ; id., Dict. pitt. d'hist. nal., p l . 539 , H g . 7 

H a b i t e la G u i n é e . C'est u n a n i m a l qui r appe l l e les Trogu les 

pa r b e a u c o u p d e ses ca rac t è re s . 
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O R D R E V I . 

ACARlDES. 

Cet ordre comprend les Mites ou Acarus de 
Geoffroy, DeGéeretLinné. Les naturalistes modernes 
l'appellent ordinairement Acarides ou Acariens. 

^Leach lui donnait le nom de Monomerosomata. Sa dé
finition est fort difficile, parce que bien des genres, 
dont les caractères diffèrent, y ont été réunis, et que, 
malgré le grand nombre de ces animaux inscrits dans 
les catalogues méthodiques, leur organisation n'est pas 
suffisamment connue. Nous lui continuerons cepen
dant , faute de mieux , toute l'extension que lui avait 
laissée Dugès, mais en reproduisant, comme une preuve 
de notre assertion , la définition qu'il a donnée lui-
même de cet ordre singulier d'animaux ^1) . 

Les difficultés qui accompagnent l'élude des Aca-
rides avaient été bien senties par Hermann, et il en 
parle dans l'excellent ouvrage qu'il a laissé au sujet de 
ces animaux. En général, fort petits , vivant dans les 
lieux obscurs et presque toujours d'une extrême déli
catesse, les Acarides ne sauraient bien être conservés 
en collection, comme la plupart des autres Insectes. 
Beaucoup d'entre eux ne sont décrits que d'une ma
nière incomplète ; on n'en a pas toujours donné des fi-

( l ) E quarta animal ium provincia ( sous -règne ) , scilicet Aslacaria-

rum ( ar t i cu lés ) ; cujus ad quarLam classem sive Aranistarum ( Arach
nides) perLinent ; pr iorem subclassem , S I V E acarulistarum c o n s t i t u u n t , 
cui unions inest o r d o Acarensium ( Acar ides ) . 

Ordo : A C A R S N S S S . 

Thoraco-gas ter v a b d o m e n ) integer et cum deuto et tr i to -dero ( m é s o 
E T metat l iorax ) coa l i tus , sxp ius etiam cum protodero et capite ; labiura 
m a x i l l i g e r u m , inandihula* inc ludcns . O C G S S , Afin. se. nnt. , 2 E S É R I E , 

I ; l83q. 
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gures soignées, et bien que les espèces cataloguées 
soient pour la plupart indigènes, on en cite déjà un 
nombre fort considérable. 

DeGéera fait connaître quelques-unes de celles de 
Suède; Geoffroy en indique plusieurs des environs de 
Paris; Hermann a observé celles des environs de Stras
bourg; Dugès une partie de celles de la France mé
ridionale , et M. Koch celles d'Allemagne , étude dans 
laquelle il avait été précédé par Schranck. Quant aux 
Acariens exotiques, on en a signalé quelques-uns d'A
mérique, mais en petit nombre; d'autres de l 'Inde, 
et parmi eux le Trombidium tinctorium , qui est un 
des plus gros Acariens connus; M. Fischer a décrit 
l'Argas de Perse, et M. Savigny, dont les beaux des
sins sont malheureusement restés en partie inédits, a 
donné, à propos des Acariens qu'il avait recueillis en 
Egypte , les meilleurs détails que l'on ait encore pour 
l'étude de ces animaux. 

§ 1-

Les mœurs des Acariens ne sauraient être décrites 
d'une manière générale : c'est avec la définition des gen
res et des espècesqu'il fauten traiter. Leur organisation 
elle-^nême varie d'une manière remarquable. Les don
nées comparatives qu'on a cherché à établira cet égard 
sont même tout à fait provisoires , peu d'auteurs 
ayant encore observé les Acarus sous ce rapport. 

Lesystème nerveux de ces petits animaux a la forme 
générale dans les animaux articulés, c'est-à-dire qu'il 
est ganglionnaire et inférieur au canal intestinal. 
Leurs sens participent à la dégradation générale de 
leur organisme. On ne leur a pas vu de traces de l'or
gane de l'ouïe; ils ne semblent pas non plus jouir de 
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l'odorat : leur gustation n'a pas montré non plus d'or
gane spécial, et les agents de la vision manquent à un 
grand nombre d'entre eux. Les Oribates , les Tyro-
glyphes,.les Sarcoptes, les Gamases, et tous les genres 
qu'on a établis aux dépens de ceux-ci manquent 
d'yeux. Chez d'autres, on reconnaîtdes stemmates dis-* 
posés par paires, et dont le nombre peut même varier, 
dans la même famille , comme on le voit pour les 
Bdelles. Chez les Hydrachnes, ils n'apparaissent que 
comme de simple^ taches de pigmentum placées sous la 
peau. Il n'y a jamais ni antennes, ni pédoncules ocu-
lifères ; dans les Ixodes, les yeux sont remarquables 
par leur position reculée. 

L'enveloppe extérieure des Acariens est aussi de 
nature fort diverse : molle chez ceux qui sont aqua
tiques ou qui vivent à l'abri des chocs extérieurs, 
elle est endurcie chez beaucoup d'autres, et le corps 
semble alors divisé en plusieurs*parties, bien qu'on 
ne lui reconnaisse pas, rréanmoins, de division cépha-
licfue, thoracique et abdominale proprement dites. 
La première du moins n'est jamais distincte, et c'est 
également ce qui a lieu pour les autres Arachnides. 
La position des yeux, celle du système nerveux 
central , ne laissent pas de doute à cet égard, et les 
appendices manducateurs peuvent seuls faire croire 
à la présence d'une tête. 

Chez les Bdelles, le corps est évidemment multi-
articulé; il semble que ce soit là un souvenir de l'orga
nisation des Scorpionides, et en particulier des Pinces. 
Chez le genre Cœcule, décrit par M. Léon Dufour, 
et dans quelques Oribates, le Notaspis teleproctus, 
entre autres, il paraît exister aussi une disposition 
analogue à l'abdomen muIli-articulé des Phalan-
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giens. Dugès appelle thoracogastre la partie du 
corps des Acarides qui constitue leur abdomen, et où 
sont percés les deux stigmates et l'anus. La partie qui 
supporte les pattes et les appendices manducateurs 
est , pour l u i , analogue au cou et à la tête des In
sectes hexapodes, et prend le nom de Céphalodère , 
et les huit appendices ambulatoires ou les pattes, ré
pondent aux six pieds des Insectes et à leurs palpes 
labiaux. La dénomination un peu longue de Mono-
merosomata, que Leach employait pour désigner 
l'ordre des Acarides , n'est exacte que pour un certain 
nombre d'espèces. Nous avons dit que les Bdelles et 
quelques autres n'avaient pas le corps d'une seule 
pièqe , et chez eux, la tête et le thorax sont seuls 
réunis et peuvent être appelées un céphalothorax. 
Les Gamases proprement dits et quelques autres ont 
cette partie couverte d'une pièce clypéale distincte , et 
comme il y en a une seconde au-dessus de l'abdo
men , leur corps, surtout dans les femelles chargées 
d'eeufs, est véritablement dimère. Chez les Tyroglj-
phus, etc., le céphalothorax est lui-même partagé en 
deux par une rainure transversale, mais il n'y a pas 
cependant disjonction des anneaux. Les lxodes , dont 
le corps prend souvent un si grand renflement après 
qu'ils se sont fixés et gorgés de nourriture , se disten
dent, surtout dans leur partie abdominale, e tonvo i t 
en arrière de leurs appendices buccaux la petite plaque 
dont se compose leur bouclier céphalothoracique. 
Tout le reste de leur corps est gonflé et huileux , et 
rappelle alors celui des vers intestinaux vésiculaires. 

Le canal intestinal est court, ramifié, en cœcums la
téraux à sa partie stomachale chez beaucoup d'es
pèces , et ouvert à la face inférieure de l'abdomen 
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plus ou moins près de son bord postérieur; nous 
croyons cependant qu'il y a des Acarides sans orifice 
anal; mais ce fait est trop contraire aux idées reçues, 
pour que nous l'admettions qu'avec la plus grande ré
serve. La respiration est trachéenne, et les stigmates, 
au nombre de deux, sont placés bilatéralement à la 
naissance inférieure de l'abdomen. Tous les genres 
sont loin d'avoir été observés sous ce rapport. 

La nourriture varie , et avec elle le genre de vie des 
Acarides et la forme de leurs appendices buccaux. 
L'organisation dégradée de ces animaux rend aisément 
compte de leur tendance à la vie parasitiquc. 

De même que les autres Entomozoaires Arach
nides, ils ont quatre paires d'appendices locomoteurs 
et deux paires d'appendices buccaux. Leurs appendices 
locomoteurs ont des formes et des proportions assez 
diverses. Dans quelques espèces, une ou deux paires 
postérieures de ces organes ne se développent qu'im
parfaitement (Sarcoptes). Dans d'autres, tous sont plus 
ou moins garnis de poils , qui en font presque des 
rames; il en est aussi chez lesquels ils ont une grande 
longueur. Il est quelquefois assez difficile de différen
cier les palpes ou la seconde paire des appendices 
buccaux d'avec la première paire ambulatoire. 

Les Acarides adultes ont huit pattes, mais dans le 
jeune âge, ces animaux n'en présentent constamment 
que six. Quant à leurs appendices buccaux, ils four
nissent de très-bons caractères pour la distinction des 
familles. 

Ceux de la première paire ou les maxilles sont fré
quemment en pinces ; ils sont en général moins longs 
que les suivants. 

Ceux-ci, dont la partie la plus développée reçoit le 
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nom de palpes , ont été distingués en plusieurs sortes 
parDugès , suivant la forme qu'ils affectent dans les 
groupes qu'on étudie. Voici comment ce naturaliste 
en parle : 

K Les palpes ont généralement cinq articles ·. c'est 
un de moins que chez les Araignées; ces articles ont 
ordinairement des configurations et des dimensions qui 
influent et sur celles de l'ensemble et sur les aptitudes 
de ces appendices à remplir des offices divers : 

1° Nous nommerons palpes ravisseurs (rapaces) 
ceux qui , renflés par leur milieu , ont l'avant-dernier 
article armé d'un ou de plusieurs crochets, et le der
nier, mousse , et plus ou moins pyriforme ; ils rappel
lent les pattes ravisseuses de la Mante, et servent au 
même objet; 

2° Les palpes uncreurs ( anchorarii ) ont une 
forme assez analogue à celle des précédents , mais le 
dernier article même est aigu ou armé de pointes; ils 
appartiennent toujours d'ailleurs à des espèces aquati
ques , comme leur nom l'indique assez ; 

3° Les palpes fusiformes ( fusiformes ) sont renflés 
comme les précédants; obtus au bord comme les pre
miers , mais sans griffe au pénultième article; 

4° Les palpes filiformes ( filiformes ) ne diffèrent 
des fusiformes que parce qu'ils ne sont pas sensible
ment renflés ; 

5° Les palpes antenniformes (antenniformes) sont 
filiformes aussi, mais à articles très-variés dans leur 
longueur ; ils sont d'ailleurs divariqués , redressés et 
rejetés en arrière; 

6° Les palpes va lves (yalvœformes) sont aplatis, ex-
cavés, engainants ; 

y 0 Enfin, les palpes adhérents (adnati) sont soudés 
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à la, lèvre par la majeure partie de leur longueur, et 
toujours peu développés. » 

Dugès a aussi distingué, par des noms particuliers, 
les principales sortes de pattes des Acariens. « Géné
ralement, dit-il, elles sont composées de sept articles, 
dont le premier, tantôt adhérent, tantôt libre , est la 
hanche ; le deuxième est le trochanter ; le troisième,la 
cuisse souvent plus développée que les autres; les sui
vants constituent la jambe et le tarse : les proportions 
varient en grosseur et en longueur; le dernier est ordi
nairement pourvu de deux griffes mobiles, et qui peu
vent se renverser et se cacher dans une excavation de 
son extrémité libre. J'appellerai : 

Pieds palpeurs (palpatorii) ceux dont le septième 
article est renflé; 

Pieds marcheurs (gressorii) ceux dont ce dernier 
article s'écarte peu, pour les dimensions, en épais
seur et en longueur, de ceux qui le précèdent; 

Pieds nageurs (remigantes) ceux qui, avec les mêmes 
dispositions , sont ciliés ; 

Pieds coureurs (cursorii) ceux chant le dernier ar
ticle est très-long et très-effilé; 

Pieds tisseurs (textorii) ceux dont les crochets sont 
courts et très-courbés , et dont l'avant-dernier article 
est garni de soies roides , ordinairement au nombre de 
quatre , qui dépassent l'extrémité du membre; 

Enfin , je nomme pieds 'parasitiques ou caroncu
les ( carunculati ) , ceux dont les griffes sont en 
grande partie engagées dans une caroncule, ou une 
membrane qui sert à fixer l'animal sur les corps 
les plus polis, comme le fait la ventouse d'une 
sangsue. » 

Latreille , Heyden et beaucoup d'autres ont admis 
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des Acariens à six pattes, comme distincts générique-
ment de ceux qui en ont huit. On savait, depuis De 
Géer, que certaines espèces octopodes sont hexapodes 
dans leur jeune âge. Cette remarque aurait dû mettre 
plutôt les naturalistes en état de reconnaître que 
les Acares à six pattes, dont on fait des genres à 
part, n'étaient que des larves d'animaux rapportés , 
pour la plupart, à cause de leur huit pattes , aux véri
tables Acariens. Ces Arachnides peuvent donc éprou
ver une sorte de métamorphose , et chez elles , la bou
che elle-même peut varier entre le jeune et l'adulte, 
ainsi qu'on en a la preuve pour certaines Hydrachnes. 

Les Acaridessont ovipares dans beaucoup d'espèces ; 
vivipares, au contraire, dans d'autres. Outre le nom
bre des pattes, qui change de six à huit, il en est qui 
éprouvent de véritables métamorphoses, dont il sera 
question plus bas. C'est surtout dans leur premier âiie 
qu'ils ont une tendance à vivre en parasites. Un autre 
point sur lequel nous avons à nous arrêter avant de 
procéder à l'énumération caractéristique des genres et 
des espèces de cet ordre, et à l'histoire de leur classi
fication, est celui de leur position dans la série zoolo
gique. Les Hydrachnes, ainsi que nous l'avons v u , 
ont été d'abord séparées des autres Acariens parFabri-
cius. Cette faute, que de Géer avait déjà su éviter, ne 
l'a pas été par quelques méthodistes français , qui 
avaient préféré la classification deFabricius à celle de 
Geoffroy et de De Géer, et nous verrons que Cuvicr 
a aussi suivi cette marche. Les Hydrachnes étaient 
ainsi rapprochées des Arachnides , niais les autres 
Acariens prenaient place à côté des hexapodes para
sites (Pediculus ), et même des Pulex. En revenant 
aux errements des véritables fondateurs de la méthode 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



( i ) Zoo log ie du Million défaits , p. 602, 

entomologique , Latreille et quelques-uns de ses imita
teurs ont peut-être encore donné une trop grande impor
tance à l'analogie qui semble lier les hexapodes parasites 
aux octopodes Acariens, dont la plupart des espèces 
ont aussi le même genre de vie. Cette analogie et les 
caractères qui la traduisent extérieurement ne sont-ils 
pas en efïet purement harmoniques , et par suite de 
second ordre , l'organisation étant au fond très-dilïé-
rente entre ces deux sortes d'animaux? Aussi , lors
qu'on a placé les hexapodes parasites à la fin de leur 
classe , parce qu'ils sont, pour ainsi dire , un degré 
inférieur à tous ceux qui les précèdent^ ce que d'ail
leurs tous les entomologistes admettent, on aurait d û , 
pour être conséquent, donner aux Acariens le même 
rang par rapport aux animaux qui composent avec 
eux la classe des Arachnides -, d'abord, parce! qu'ils sont 
d'une organisation moins compliquée que la plupart 
d'entre eux , et ensuite que très-souvent ils sont para
sites : il aurait donc fallu les placer aussi les derniers 
dans cette série partielle de la grande progression zoo
logique? Ils en fussent alors devenus le terme le plus 
infime , et c'est aussi ce qui a lieu pour les lamproies 
dans la série des Poissons; pour les lernées, dans les 
Crustacés; pour les sangsues, dans les vrais Anne-
lides j pour les vésiculaires , dans les Intestinaux , etc. 

Nous avons avons parlé ailleurs du rang que nous 
pensions convenable pour les Entomozaires octopodes, 
parmi les auimaux articulés pourvus de pieds arti
culés (1) ; les Acariens seraient donc, à notre sens, le 
dernier groupe de cette série, et par conséquent le 
terme extrême de la série complexe des Entomozoaires 
pourvus de pieds articulés. 
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Les Phalangiens sont incontestablement les Arach
nides les plus rapprochées des Acariens , et l'on con
çoit fort bien que Hermann les ait réunisà ces animaux 
dans la famille des Holètres. Latreille plaçait même 
parmi les Holètres phalangiens les genres Macrocheles 
et Siro, dont les espèces doivent évidemment rentrer 
parmi les Acarides. 

§ 2. 

Le mot Axapt se trouve dans Aristote et dans plu
sieurs auteurs anciens. Il vient de κείρω , je coupe , et 
de Valpha privatif, etyeutdire insécable ou atomique. 

« Και εν χηρω δε γϊνηται τταλαιουυχνω , ωςπερ εν ζυλω , ζωον 
ο 5η υοχζι ελαχιςον είναι των ζ ω ω ν πάντων , και καιλεται ακαρι, 
λευκον και μικρόν. » Livr. ν , ch.ap_ χ χ ι ι , 2 7 . 

« Il se forme afussi des animaux dans la vieille cire , 
comme dans le bois. Celui de la cire paraît être le plus 
petit de tous les animaux : on le nomme Acari ; il est 
blanc et petit. » 

Si l'on adoptait la variante proposée par Sylburge 
et Maussac sur Scaliger, il faudrait, selon Camus, dire 
le fromage ancien pour κ^ρψ , et non la cire, et alors 
Γαχαρι serait notre mite ou ciron du fromage, l'espèce 
la plus commune et l'une des espèces les plus con
nues de l'ordre des Acariens. 

C'est, toutefois , de ce mot Ακαρι, qu'ont été dérivés 
ceux d'Acarus, Acare , Acarides, Acariens, etc., em
ployés par les nomenclateurs modernes pour un groupe 
d'animaux articulés octopodes fort nombreux en es
pèces, toutes plus ou moins parasites ou habitant des 
lieux sales et humides , presque toujours de petite 
taille , et pour l'étude desquels il faut recourir a 'em
ploi du microscope. 
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Outre l'Acare du fromage, on a connu de tout 
temps, ou du moins depuis fort longtemps , celui qui 
est parasite des chiens ou la Tique, celui qui occa
sionne la galle, et quelques autres non moins incom
modes. Mais les notions véritablement scientifiques 
sur ces animaux sont loin de remonter aussi haut, et 
nous verrons, par l'étude des espèces, qu'il n'en est 
qu'un petit nombre que l'on connût avant les observa
tions de Geoffroy, de De Géer et d'Hermann. Depuis 
lors , on en a décrit de bien des sortes différentes , et 
ce groupe est présentement un de ceux dont la syno-
nimie offre le plus de difficultés. 

Rédi ne distinguait point encore par un nom spécial 
les parasites Acariens dont il traite* il les figure même 
sous celui de Pcdiculus. Geoffroy et De Géer ont parlé 
de ces animaux sous le nom usuel des Mites et sous 
celui d'Acarus. C'est aussi par ce dernier mot que 
Linné les distingue génériquement. Geoffroy en 
comptait quelques-unesparmi ses Insectes des environs 
de Paris , et De Géer les partageait déjà en sections de 
la manière suivante : 

1° Mites qui se trouvent dans les provisions de la 
bouche (M. domestique); 

2° Mites qui attaquent les hommes et les animaux 
quadrupèdes ( M. de la gale humaine , de la farine, 
ricinoïde et rédwc ) ; 

3° Mites qui vivent sur les oiseaux ( A. avicula-
rum,passerinus", Gallinœ); 

• 4 ° Mites qui vivent sur d'autres Insectes (A. Fuco-
corum ou Colcoptratorum , Muscarum , squamosus , 
Phalangii, Parasidcus , Libellulœ ou Hymenople-
Torum, Culicis, Aphidis, Vegetans); 
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5° Mites qui se trouvent sur les arbres et les 
niantes ( A. telarius , corticolis , marginatus ) ; 

6° Mites vagabondes (A .phalangoides ,holosericea) ; 

7° Mites aquatiques ( A. caudatus, ruber, globo-
sus, maculatus, holosoriceus-aquaticus, marginatus). 

Les Mites exotiques sont décrites ensuite (trois es
pèces). 

Dans le second mémoire de son septième volume , 
De Géer place les Mites ou Acarus en tête de sa trei-
sième classe, que terminent les Pous et les Ricins, 
mais dans laquelle il place d'autres animaux fort diffé
rents de ceux-ci. Les Mites ont pour caractères : 
8 pattes , 2 yeux , 2 bras en forme de peLites pattes ar
ticulées près de la tête, et une trompe courte. 

Schranck s'occupa aussi des Acariens , et avec beau
coup de soin , dans plusieurs de ses ouvrages. Muller 
et Fabricius créèrent les genres Hydrachna et Trom-
bidum pour des Insectes classés antérieurement parmi 
les Mites , et la monographie que publia le premier de 
ces célèbres naturalistes fut un progrès important pour 
l'histoire des Acariens. 

Dans l'édition du Systema naturœ, que l'on doit à 
Gmelin, les genres Acarus et Hydrachna figurent 
seuls. Les Trombidumny forment qu'un sous-genre des 
Acarus. Ceux-ci ont en tout vingt-deux espèces. 

Ce fut La treille qui commença réellement le partage 
de tous ces animaux en plusieurs genres f et depuis 
lors, on a beaucoup ajouté à c»qu'il avait fait sous 
ce rapport. 

En 1797 ^Xiatreille (1) place les Acares parmi les 

( l ) Précis des caractères génériques des Insectes disposés dans un 
ordri naturel. I n - 8 , Bri-re , a n T. 
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Arachnides, qu'il appelait alors Acéphales, et avec 
lesquels il mettait les Nyctéribies. Voici comment il 
les partage en genres. 

1. NYCTERIBIA, qu i est un genre de D i p t è r e (2) . 

2 . CAHIOS. G e n r e nouveau p o u r u n paras i te d e la Chauve-sou

ris , ce lui sans d o u t e dont il a fait p lus t a rd le gen re Caris. 

B e a c o n i q u e avancé . A n t e n n u l e s s é t acées , d e sa l o n g u e u r , a r 

ticulées , avancées . 

3 . LEPTES , g e n r e n o u v e a u p o u r VAcarus Phalangii. 

A n t e n n u l e s c o n i q u e s , d e q u a t r e a r t i c l e s ; ce lu i d e la base t rès -

g ros . U n t ube o b t u s , p r e s q u e con ique , a v a n c é . 

4 . ATOMCS , g e n r e n o u v e a u pou r VAcarus parasilicus d e d e 

Gée r . 

B o u c h e i n f é r i e u r e , p e u sensible , r e m a r q u a b l e p a r u n e s imple 

cavité e t d e u x an t ennu l e s t r è s - p e t i t e s . 

5 . ARGAS , g e n r e n o u v e a u , ainsi ca rac té r i sé : 

Bouche in fé r ieure , bec de trois pièces t r è s - d u r e s ; l ' in fé r ieure 

d e n t e l é e , c r e u s e ; a n t e n n u l e s c o u r t e s , c o n i q u e s , c o u r b é e s , d e 

q u a t r e ar t ic les . 

La t re i l l e a r encon t r é quelquefo is dans son hab i t a t ion (àBr ives) 

l ' insecte q u i fait le sujet de ce g e n r e . I l est r e m a r q u a b l e pa r sa 

g r a n d e u r (0,006 à 0 ,008) . I l l 'a vu aussi dans le cab ine t d e Bosc 

q u i l 'avait r e ç u d e T o s c a n e . 

t>. IXODES. G e n r e nouveau dont les ca rac tè res sont : 

Tro i s lames t r è s - d u r e s , dont l ' infér ieure d e n t e l é e , r e n f e r m é e s 

dans une gaine ob tuse , avancée , formée p a r les a n t e n n e s . 

7. CHBVLETES, g en re n o u v e a u pou r VAcarus eruàitus, Sch rank . 

Bec g r o s , avancé , con ique , d e t ro i s p ièces . A n t e n n u l e s t r è s -

grosses , un p e u p lus longues que le b e c , b rach i fo rmes , de trois 

a r t ic les ; le d e r n i e r t e r m i n é pa r un c roche t e x t é r i e u r , en faucille , 

ci l ié. 

8 . PYCNOGONON. V o i r m i s t . na t . des Crustacés pa r M. Mi lne 

E d w a r d s , d a n s les* Suites a Buffon. 

9. BDELLA , g e n r e n o u v e a u p o u r VA. longicornis, L i n n . 

An tennu le s l i l i fo rmes , longues , coudées et te rminées pa r d e u x 

soies. Bec a v a n c é , a l longé et c o n i q u e , de trois valvules égales . 

( i ) V o y e z , dans les Suites à Buffon, YHistoire naturelle des Dip
tères, et dans les Transactions of the zoological Society of Loudon , 
t. I, le Mémoire de M. W e s t w o o d . 
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1 0 . SMAHIS, g e n r e nouveau p o u r l'A. sambuci, S c h r a n k . 

A n t e n n e s para l lè les à la t r o m p e , guè re plus l o n g u e s , d r o i t e s , 

p r e s q u e c y l i n d r i q u e s , d e q u a t r e ar t ic les ; le d e r n i e r a r m é d e 

d e u x pièces obsolè tes . T r o m p e longue , a v a n c é e , p r e s q u e cy l in

d r i q u e , un p e u en p o i n t e , t r o n q u é e , consis tant e n d e u x soies 

t rès- longues e t une lèvre i n f é r i e u r e . 

1 1 . LIMNOCHARIS, g e n r e n o u v e a u p o u r VA. aquaticus, L i n n . 

Bouche in fé r ieure . M a n d i b u l e s nu l l e s . A n t e n n u l e s c o u r b é e s . 

a r t i cu l ée s , t e r m i n é e s en p o i n t e . Lèv re i n f é r i e u r e o b t u s e , de 

d e u x p ièces c o n n i v a n t e s . Pa t t e s c i l i é e s , p r o p r e s p o u r n a g e r . 

1 2 . HYDRACHNA, g e n r e dans l eque l La t re i l l e conserve comme 

type Y H. cruenla de M u l l e r , q u i vena i t d ' é t ab l i r ce g e n r e e t d 'en 

donne r la m o n o g r a p h i e . 

A n t e n n u l e s a r q u é e s , a r t i cu lées , d ' abord c y l i n d r i q u e s , con iques 

ensui te e t t e r m i n é e s p a r u n ong le e t u n pouce m o b i l e . Bec 

avancé , c o n i q u e , cons is tan t en deux soies l o n g u e s , reçues dans 

u n e l èv re i n f é r i e u r e . Pa t t e s c i l i ée s , p r o p r e s à n a g e r . 

1 3 . EYLAIS, g e n r e n o u v e a u p o u r VIlydrachna extendens de 

M u l l e r . 

M a n d i b u l e s p l a t e s , m u n i e s d ' u n ang le à la p o i n t e , reçues dans 

une l è v r e in fé r ieure . A n t e n n u l e s en cône a l longé , a r t i cu l ées , 

a r q u é e s , po in tues . P a t t e s p r o p r e s p o u r n a g e r . 

1 4 . TROMBIDICM , g e n r e d i s t ingué p e u de t emps avan t p a r F a -

b r i c i u s , b ien q u e c e l u i - c i y r a p p o r t â t à t o r t q u e l q u e s H y -

d r a c h n e s d u g e n r e Limnocharis c i té p lu s h a u t . 

1 5 . ACARCS, l ' anc ien n o m g é n é r i q u e d e t ou t le g r o u p e d e 

Mi tes . La t re i l l e y laisse VA. geniculatus, qu i p r e n d r a p lus t a rd 

dans ses p r o p r e s t r a v a u x le n o m d'Oribates. 

Bouche en forme d e m u s e a u , r e n f e r m é e sous u n e e n v e l o p p e . 

Mand ibu le s e n p inces . A n t e n n u l e s t r è s -pe t i t e s , con iques , a r t i 

culées . L è v r e i n f é r i eu re à d e u x pièces po in tues . 

1 6 . CARPAIS; le g e n r e Parasilus de La t re i l l e , Mag. encycl., 

1 7 7 5 , p . 1 9 , d i s t ingué p o u r recevoi r VA. coleoplratorum. 

A n t e n n u l e s sa i l lantes , cou rbées , t e r m i n é e s en po in tes , sans 

c roche t s de c inq a r t i c les . M a n d i b u l e s longues , en p inces . Lèvre-

in fé r ieure d e d e u x pièces po in tue s , a ccompagnée de d e u x c r o 

che ts . 

1 7 . TYROGLYPBUS, g en re n o u v e a u pou r VA. Siro de L i n n é . 

Mand ibu l e s grosses , c o n i q u e s , t r è s -po in tues , à d e u x p i n c e s . 

APTÈRES, TOME III. I O 
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• 46 AC ARIDES. 

D e u x p ièces a iguës , fo rmant la l èv re i n f é r i eu re . A n t e n n u l e s de 

la m ê m e l o n g u e u r , p e u a p p a r e n t e s , adossées , a r t i cu lées . 

1 8 . SIRO , g e n r e nouveau dont le type n ' e s t pas i n d i q u é . 

Antennules longues, filiformes d e cinq articles. Mandibules 

allongées , plates, coudées en pinces. Mâchoires ou lèvre infé

rieure formée par le prolongement des pièces servant d'insertion 

aux antennules. 

1 6 . CHEUFER ( Voyez p . 7 4 d e ce volume ). 

L e p r e m i e r essai d'une classification des Mi tes par La t r e i l l e 

r e m o n t e à 1 7 9 5 ( t . I V , p . 1 5 du Magazin encyclopédique pour 
eette année). Les Mites qu'il appelle Tiques y sont alors parta
gées en onze g e n r e s , savoir : 

ARGAS, ATOMUS , Ixonns , PYCNOUUINUM , BDELLA, HvDRAcnNA, 
TROMEIDITJM, ACARUS ( pour l 'A . coleoptratus ) , PARASITCS, SIRO 
et CHELIFER. 

NOUS avons cru indispensable de rappeler ces travaux^ les a u 

teu r s , e t Latreille lui-même, les ayant trop souvent oubliés, 
quo ique par leur date aussi bien que par le bon espr i t qui les a 

dicLés ils doivent se rv i r de base à la classification des Acarides. 

E n 1798, G . C u v i e r ( 1 ) , q u i s u i v a i t a l o r s l a m é 

t h o d e e n t o m o l o g i q u e d e F a b r i c i u s , m e t l e s Ify-

drachnes s e u l e s p a r m i l e s A r a c h n i d e s , q u ' i l n o m m e 

Aranêides o u Unogata, F a b r . , e n l e s c a r a c t é r i s a n t 

p a r l a p r é s e n c e d e m â c h o i r e s e t d e p a l p e s f i l i f o r m e s , 

e t i l r e p o r t e l e s a u t r e s ACARLS a v e c l e s Pulex e t l e s 

Pediculus, q u ' o n r e g a r d a i t e n c o r e c o m m e s a n s m â 

c h o i r e s . U n e p a r l e p a s d u g e n r e TromLidium, q u e F a 

b r i c i u s a v a i t d i s t i n g u é , s i c e n ' e s t q u ' i l l e d o n n e c o m m e 

s y n o n y m e d e c e l u i à1 Hydrachna. 

E n 1 8 0 1 , L a m u r c k ( 2 ) a d o p t a i t l e s ^ e n r e s s u i v a n t s , 

q u ' i l r a p p o r t a i t a u x Arachnidespalpistes ·. 

7 . EYLAÏS, Latr. 1 Bouche muniedemandibtdes e t 
8 . ÏROMBIDOIM, Latr. J de mâchoires. 

( l ) Tableau élémentaire de l'hist. nat- des animaux. In-8 ; l 'aris , 
an VI. 

(a) Système des animaux sans vertèbres. In-8 ; Fans, an ix. 
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9 . HYDRACBNA, L a t . \ 

1 0 . BDELLA, L a t r . f B o u c h e m u n i e d'un suçoi r . 

1 1 . ACAROS, L i n n . ' 

En 1 8 0 6 , un progrès plus évident se remarque dans 
le travail de Latreille (1) ; sans employer de dé
nomination spéciale, il distingue comme groupe à 
part , à l'imitation de De Céer, toutes les Mites, dont 
il fait plusieurs familles isolées de ses insectes Acères. 
Ce sont : 

F a m i l l e V I . ACARIDI^E , A c a r i d i e s . — G e n r e : 5 1 . TROMBIDIUM. 

— 52 . EHYTHRjEUS, n o u v e a u g e n r e . — 5 3 . GAMASVJS. — 5 4 . O u i -

EATA, L a t r . , Hist. nat. des Crust. et des insectes, V I I , 400 . — 

5 5 . ACARTIS, s y n o n y m e d e Tyroglyphus , L a t r . , 1797 . 

F a m i l l e V I L RICINLS:, Tiques. — 56. SARCOPTES, L a t r . , Hist. 

nat. des Crust. et des insectes, V I I I , p . 5 4 . — 5 7 . CIIEYLETES.— 

58 . SMARIS. — 5 9 . BDELLA.—6o. ARGAS.—61. IXODES.—62. URO-

PODA , n o u v e a u g e n r e . 

F a m i l l e V I I I . IIYDRACHNELLJE, Hydrachnelles. — 6 3 . EYLAIS. 

— 6 4 . HYDRACIINA. — 6 5 . LIMNOCHARES. 

F a m i l l e I X . MICROPHTIRA, Microphtires.— 6 6 . CARIS. -~ 

67 . LEPTUS. — 6 8 . ASTOMA. 

L e g r o u p e d ' insectes A c è r e s , q u e f o r m e n t e e s q u a t r e famil les , a 

p o u r ca rac tè res : Corpus annu l i s s e g m e n t i s q u e discret is nul l is 

(os compositum plerumque rostriforme,pedes coxis, femoribus, 

tibiis tarsisque forma speciali haud distinelis ) . 

L e s Hydrachnelles e t les Tiques composa ien t l ' o rd re des S o - . 

LENOSTOMA, c a rac té r i sé ainsi dans les Tableaux du nouveau 

Dictionnaire d'Histoire naturelle : Os tubulosum, mandibulae 

nul lœ : les p r e m i è r e s ayan t les p ieds p r o p r e s à la n a t a t i o n , e t 

les au t res à la m a r c h e seu lemen t . L a famille des Acaridies 

r en t r a i t alors avec les P h a l a n g i e n s , Scorp ion ides e t A r a c h n i d e s 

( depu i s lors A r a n é i d e s ) dans l ' o rd re des CHILODONTA. 

1 8 0 4 . C'est à c e t t e époque seulement que fut publié 
le travad d ' H e r r o a n n ( 2 ) . L e s Mites y forment une f a -

( i ) Genera Cinsi, et liisectorum. In-S , Paris, i8o4-
(J Memoire aplcrologiquc , in-fol., Strasbourg, an XII. 
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bleau que nous reproduisons. 

Genres. 

I» nus, conique tubulé Pycnogonum. 

. . . . 1 , , . i très-entières. . . Hydrachna. 
rt) a palpes I couvert de deuxl J 

sans pinces: \ lames de saines J . . . H , I. T . r t e c ) ' dentées en scie. . linyncnoprioii{i). 

\ à mandibule^ onguiculées Tromhidium. 

, , . • , , 1 appliqués Acarus. 
a palpes avec des\ r I * 

pinces; à doiertsi. -,. , 

* ° l transversaux rnatangium. 

Î droites en massue Cynorhœstes ( 3 ) . 

brisées; deux soies au sommet. - Scirus (4). 

2° couverts au dos d'un bouclier. . . . . . . . Notaspis (5'). Nitzsch , dont les travaux sur les Hexapodes para
sites sont bien connus des naturalistes y adonné à cette 
époque les articles Acaridice , Acarince et Acarus, 
de l'Encyclopédie allemande de Ersch et Grudler. 
Comme il nous a été impossible de nous les procurer 
jusqu'à présent, nous les citons sans pouvoir en re
produire la substance. 

1818. Lamarck (6) s'éloigne peu de la manière de 

( l ) De qaoç entier, κτρογ ventre. 
('2j Synonyme de Argas, Latr. Synonyme de Ixodes, Latr. 

(4) Synonyme de Bdelln , Latr. (5) Synonyme de Oribatcs, Latr. 
(G) Illst. nal. des anim. sans vertèbres. 

raille à part, sous le nom CI'HOLÈTRES (1). Elles ont 
pour caractères : 

« Huit pieds ; tê te , corselet et abdomen ( très-
grand ) unis. » 

Les Phalangium en /ont partie , et malgré des dif
férences nombreuses, leà Pycnogonum y sont encore 
rapportés. 

Hermann a donné , de ses genres A'IIolètres , un ta
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AGA.MDES. 1 49 

voir qu'il avait adoptée dans son Système pour 1801. 
Voici le tableau qu'il donne des genres d'AcARiDES. 
f Six pa t t e s en tout t emps à l ' an imal : 

Antoine, lepte, caris. 
f f H u i t pa t t es dans l ' en t ie r déve loppemen t de l ' an ima l . 

1) Pa t tes s i m p l e m e n t a m b u l a t o i r e s . (Acarides non aquatiques.) 
a) Un suçoir avee ou sans p a l p e s ; po in t d e m a n d i b u l e s a p p a 

r e n t s : 

Ixoàe, Argas, Uropode, Smaris, Bdelle. 

b) Des m a n d i b u l e s d is t inc tes e t tou jours des p a l p e s . 

* P a t t e s sans a p p e n d i c e s sous l e u r e x t r é m i t é ^ les m a n d i b u l e s en 

p inces (ou d idac ty les ) . 

Mite, Cheylète, Gamase , Oribate. 

** Pa t t e s subché l i fè res , a y a n t u n append ice mobi le sous leur e x 

t r é m i t é ; m a n d i b u l e s e n griffe. 

Erythrée, Trombidion. 

2) P a t t e s ciliées o u frangées e t p r o p r e s à n a g e r . (Acarides aqua
tiques.) 
llydrachne. 

1 8 1 4 . William Elford Leach ( 1 ) appelle Monôme-
rosomata tous les Insectes dont nous devons nous oc
cuper, c'est-à-dire toutes les Mites de De Géer, et au 
lieu des quatre familles de Latreille, il en admet sept , 
distribuant les genres de chacune d'elles , comme le 
fait voir le tableau suivant : 

Trombid ides , 

Acarides, 

Ixodides . 

Gamasides, 

[ides, i x " { 
Trambidium, Fabr. 
Ocypete, Leach. 
Erythrœus, Latr. 
Ganzasus , Latr. 
Oribala, Latr. 
Acarus , Liun. 
Argas , Latr. 
Ixodes. Latr. 
Urapoda , Latr. 

Eylaïdes. . . . . . . . . 

Hydrachnidea. . « . f 

Sarcoptes, Latr. 
Eylaïs, Latr. 
Ifydrachiia, Mull. 
Lininacharcs , Latr. 

( t ) Trans, linn. soc. London, X I , 387, 
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i 5 o ACABIPES. 

1 8 1 7 . Nous ^appellerons , sans l'analyser, la classi
fication que Latreille donne des Mites , pour cette 
année , dans l'ouvrage de G, Cuvier ( 1 ) . 

1828. M. Heyden a publié e n 3 u i t e dans YIsijp, le 
" synopsis d'un mémoire relatif aux Acarides, quiparajt 

fort étendu , mais qui n'a jamais vu le jour en totalité. 
L'auteur a néanmoins imprimé les noms des genres 
nouveaux très-nombreux qu'il se proposait d'établir, 
et ce sont presque autant de dénominations restées 
sans significations, car, dans la majorité des cas, il 
n'a pas même indiqué l'espèce type de chacun d'eux. 
Fidèle à la marche que nous avons adoptée, nous 
allons, néanmoins , quoique malgré nous , reproduire 
le tableau de la méthode suivie par M. Heyden. 

Les Mite», appelées ACARIDES, sont pour M. Heyden 
une famille de l'ordre des Arachnides-Holctrcs ; voici 
comment elles sont réparties : 

Légion I. P o u r v u e s de h u i t pa t tes . 

Phalange 1. A v e c des y e u x . 

a) 1. BDGLLA , L a t r . , pour le Ed. rubra. — 2 . CYTA, g e n r e 

n o u v . , pou r le Se. latirostris. — 3 . CUNAXA , g . nouv . p o u r le 

Se, setiroslris. 
b) 4 . TBOMBIDIUM, p o u r le T. holuxericeum. — 5 . BEIAUS-

TIDM , g . n o u v , , p o u r le Tr. murorum, l i e r a i . 

c) 6. EHYTBRiErs, p o u r \'E. phalangio'ides. — 7 . FESSÛNIA , 
g. n o u v . , p o u r le Tr. papiUosum, l l e r m . — 8 . ANYSTIS, g . nouv . , 

p o u r le Tr. cornigerum d ' H e n r i . — 9 . SMABIS, L a t r . — 1 0 . GAU-
SAi>A,g. n o u v . — 1 1 . GAMBULA, g . nouv . 

Phalange 2 . P o i n t d ' y e u x . 

a) 1 2 . JVI-RA, g . n o u v . — 13 . PARASTATA, g. nouv . — 14. GAMA-
SPS, L a t r . — 1 5 . SYRMA, g. n o u v . — 1 6 . OLLICPLA, g. nouv. 

17. I x o d e s , L a t r . 

1 8 . CHEYLETUS, L a t r . — 1 9 . ODOPETA, g . n o u v . — 2 0 . TRIBOK, 
g . nouv . — 2 1 . ASCA , g . n o u v . — . 2 2 . VOLTULA , g. n o u v . — 

(T) Règne animal, t. IV ; 1817. 
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2 3 . GALBA, g . n o u v . — 24·. CORBYLUS , g. n o u v . — 25 . TYI.OS , g. 

nouv . 

b) 26 . C u r a u s , g. nouv . — 2 7 . ANALGES, Nitzsch. 

c) 2 8 . SARCOPTES , L a t r . <— 2 9 . ACARUS. — 30 . TERGILLA , g. 

n o u v . — 3 1 . OFFULA, g. n o u v . — 3 2 . ÏHYLA , g. n o u v . — 3 3 . 

LYGDESUS, g. n o u v . — 3 4 . ITRIUM, g . n o u v . 

d). 35 . CRYPTOPEZA, g . n o u v . — 3 6 . OIXRIS , g . n o u v . — ' 3 7 . 

ABELLA, g. nouv . 

3 8 . BALLUCA, g . nouv . — 3 9 . ZURA, g . n o u v . — 40. LORAX , 
g . n o u v . 

4 l . BELBA , g . n o u v . , pour le Notaspis corynopus , H e r r n . — 

42 . R o x , g . n o u v . — 4 3 . LIODES, g . n o u v . , p o u r le Not. thele-

proctus, H e r r n . 

4 4 . PA*DA, g . n o u v . — 4 5 . OKIBATA. — 46 . SABUHRA, g . nouv . 

— 4 7 . CAMISIA, g . nouv . — 4 8 . FADOS, g . nouv. 

B). 4 9 . SPINTUHNIX, g. n o u v . , p o u r VAc. Vespertilionis, S c o 

pol ! non L i n n . — 50. ARGAS.— 5 1 . LIPOSTOMUS, N i t z c h ; Automat 

L c a c h . 

5 2 . UROPODA, L a t r . — 5 3 . CETRA, g. n o u v . — 5 4 . PANOPLIA , 
g. n o u v . , p o u r l'A. denticulatus , S c h r a n k . — 55 . CICCUM , g. 

nouv . — 5 6 . MYCELIJ.M, g. nouv . — 5 7 . GAIUMSA, g. n o u v . , pou r 

le Notaspis alatus, H e r r n . — 5 8 . CILLIBANO, g . n o u v . , p o u r le 

Not. cassidms, H e r r n . 

Légion I I . — P o u r v u e s de six pa t t e s . 

a). 5 9 . LEPTUS, La t r . — 6 0 . CNODAX, g . nouv. — 6 1 . BESCULA, 

g. n o u v . — 6 2 . OCYI'ETE , Leach . 

b) 6 3 . TROCHISCUS, g. n o u v . — 6 4 . MYOBIA, g. n o u v . , pour le 

Pediculus musculi, S c h r a n k . — 6 5 . CAHIS, L a t r . — 66. ACHI.Y-

SIA, A u d . 

Légion I I I . — P o u r v u s de hu i t p a t t e s , e t c . 

67 . EYLAÏS, L a t r . — 6 8 . HYDRACHNA, M u l l . — 6 9 . LIMNO-

CHARES, L a t r . 

1 8 3 3 . La classification de M. Sundevall ( 1 ) , q u i est 
de cette année, doit mainteuant être citée. Le qua
trième ordre des Arachnides est celui des Acares 
(Acari) ; ils y forment trois familles. 

(I) Couspectus arachnidum , in-8" , I.unJ. 
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1. HYDRACHNIDES : Eylais, Ilydrachna, Limnochares. 

2. TROMBIBIDES : Trombidium; Erylhrœus. 

3. GAMASIDES : Scirus; Cheyletes ; Gamasus; Carpaïs; Pte-

roptus ; Macrocheles. 

4. SARCOPTIDES : Notaspis; Sarcoptes; Tetranychus. 

5 IXODIDES : Ixodes ; Ar gas. 

6. LEPTIDES : Caris ; Leptus ; Ocypeta; Astoma; Achlysia. 

1839. Nous donnerons en dernier lieu la méthode 
acarologicrue de Dugès (1). Les Mites dont l'auteur 
fait l'ordre des Acariens composent sept familles et 
vingt genres. 

I . TROMHIDIEI. Pa lpes r av i s seurs . 

TETRANYCHUS , L . D u f o u r , p o u r le Trombidium socium, 

H e r r n . , e tc . — PACHYGNATHUS , g . n o u v . — RAPHIGNATHUS. g . 

n o u v . , p o u r le Tromb. lapidum , H e r r n . — MEGAMEHUS , p o u r 

le Tromb. longipes , H e r r n . — • SMARIDIA. — RIIYINCIIOLOPHUS , 
g. n o u v . , p o u r le Tromb. phalangioïdes , Herrn.—TROMBIDIUM. 

— ERYTHRÄUS. 

I I . HYDHACHNEI. Pa lpe s a n c r e u r s . 

ATAX, F a b r . — HIPLODONTUS, g . nouv.—ARUENURUS, g . n o u v . , 

p o u r YHydr. aibator, e t c . — EYLAÏS. — LIMNOCHARES. — H Y -

DBACHNA. 

I I I . GAMASEI. P a l p e s fil iformes. 

DERMANYSSCS, g . n o u v . , pour VAcorusgallinœ,De G é e r . , e tc . 

— GAMASUS. — UROPODA. — PTEROPTUS , L . D u f o u r , pour l'A. 

Vesperlilionis (2 ) . — ARGAS. · 

I V . IXODEI. Pa lpe s valves. 

IXODES. 

V . ACAHEI. P a l p e s a d h é r e n t s . 

HYPOPUS, g . n o u v . , pour l'A. spinipes, H e r r n . —SARCOPTES. 

— ACARCS. 

V I . P a l p e s an t enn i fo rmes : EDELLEI. 

(1) Recherches sur l'ordre des Acariens, in Ann. sc. nat. 2 e série, 
t. I , éd. 2 (3 mémoires, dont il y a un tirage à part) 

(2) Type du genre Spinturnix de M. Heyden. 
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(i") Type du genre Citnaxa de M. Heydeu. 

EDELLA, , pou r le Scirus vulgaris, Herm.. — SCIRUS, p o u r l e 

Se. setirostris, H e r m . (1). 

V I I . OKIBITEI. Pa lpes fusiformes. 

OHIBATES. 

Sans s'être occupé directement de la classification 
méthodique des Acarides, M. Léon Dufour a , néan
moins, proposé quelques genres nouveaux, parmi 
lesquels nous citerons ceux de Cœculus , Tetrany-
chus et Pteroptus, dont il a déjà été question, ainsi 
que celui de Trichodactylus pour une espèce voisine 
des Tyroglyphus. 

Les seuls grands genres qui nous paraissent devoir 
êlre réellement acceptés parmi les Acariens dans 
l'état actuel de cette partie de l'entomologie sont : 

BDELLA , Latr. 

TROMBIDIIÎM , Fabricius. 

HYDRACHIÏA, MulL 

GAMASIIS , Latr. 

IXODES , Latr. 

TYROGLYPHÜS , Latr. 
OMBATES, Latr. 

On en fera certainement des familles quand ils se
ront décrits d'une manière plus complète , et lorsque 
leurs espèces auront été mieux classées. Leurs sous-
genres deviendront alors autant de genres, mais le 
nombre de ces derniers sera bien loin d'atteindre le 
chiffre auquel l'ont porté les auteurs modernes. 

Nous parlerons , dans un appendice, du genre 
Anoètes, Dujardin, que nous ne connaissons pas assez 
pour le classer, ainsi que de celui que nous nommons 
Simonea , et dans lequel prendra place l'Ac. folli-
culorum décrit avec tant de soin par M. Simon. 
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GENRE BDELLE. (Edélia) (1). 

Palpes antenniformcs ; mâchoires terminées en 
griffes ou en pinces ; bec en forme de tête allongée ; 
un corselet plus ou moins distinct de l'abdomen , qui 
estmulti-articulé ; yeux au nombre de deux à six ; ra
rement nuls. 

Les Bdelles , que M. Heyden regarde comme une 
section particulière dans l'ordre des Acarides , et que 
Duiiès élève au rang de famille sous le nom de Bdelles, 
ont une grande analogie extérieure avec les Pinces : 
ce sont de petits animaux à corps plus ou moins 
mou , assez agréablement coloré, vivant dans les 
lieux humides sous la mousse , quelquefois sur le 
sable des caves , etc. Leurs allures sont habituelle
ment assez lentes , mais dans quelques cas , leurs 
palpes jouissent d'une assez grande mobilité 5 ces sin
guliers animaux sont alors plus actifs, e t , comme les 
Pinces, ils peuvent marcher à reculons. Leurs palpes, 
que, l'on a indiqués comme variant, suivant les diffé
rentes espèces , dans le nombre de leurs articles com
posants?, nous semblent au contraire résulter de 
cinq articles dans tous les cas, et Dugès avait déjà 
émis la même opinion. On ne saurait donc caracté
riser, comme le faisait Hermann, les divers animaux 
de ce groupe , d'après le nombre de leurs articles pal-
paux, et c'est à tort, par conséquent, que M. Heyden a 
basé sur l'assertion d'Hermann la distinction de plu
sieurs genres de Bdelles. Pour M. Heyden , le Scirus 

(1) B - D K L L i , Latr . , Précis des caract. des Insectes, p . 180. — 
S c i a c s , H e r m a n n , Mèm. aptérol., p . 60. — H e y d e n , Isis , 1828. — 
Koch et Hahn , loco cit. — D u g è a , Ann. se. nat., a e sér ie , t. I. — 
P. Gerv. , ibid., t . X V , p. 1 . 
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coccineus, Hermann , Bd. rubra, Latr., auquel 
Hermann donne quatre articles, est le véritable 
genre BDELLA ; le Se. lalirostris , décrit comme ayant 
trois articles seulement, devient le genre CYTA et le 
Se. setirostris , qui n'en aurait que deux , celui de 
CIWAXA. Mais le Se. elaphus a présenté cinq articles à 
Dugès , aussi bien que le Coccineus , et le même au
teur donne pour caractère à la famille des Bdellés 
d'avoir toujours les palpes quinqué-articulés. C'est 
aussi ce que j'ai vu dans les espèces que j'ai étudiées , 
et l'on peut reconnaître , même par les figures d'Her-
mann, que les Se. lalirostris , vulgaris et longirostris 
sont aussi dans ce cas , l'article basilaire de leur 
palpe ayant été à peine indiqué par le dessinateur. 
Quant au Se. tenuirostris d'Hermann, il aurait éga
lement cinq articles, s i , comme le suppose Dugès , 
Hermann a pris le dernier pour une soie terminale. 

Dugès caractérise ainsi deux genres de Bdellés : 

BDELLA, D u g è s , loco cit., I , 2 1 . ~ - Pa lpe s c o u d é s , o b t u s , 

p o u r v u s à l eu r e x t r é m i t é de soies r o i d e s , l ongues ; m a n d i b u l e s 

en p i n c e s , à do ig t s t r è s -pe t i t s ; l èvre éga l an t les m a n d i b u l e s , 

t r i angu la i r e ; corps p a r t a g é en d e u x pa r u n sil lon t ransversa l ; 

q u a t r e y e u x ; cuisses é c a r t é e s ; l a rves h e x a p o d e s , d 'ai l leurs 

s emb lab l e s a u x a d u l t e s . 

1. S e . vulgaris, L le rm. — 2 . Bd. eœrulipes , D u g è s , e tc . 

SCIHDS , D u g è s , loco cií.,l, 2 1 . — P a l p e s c o u r b é s , falci-

formes à la po in te ; m a n d i b u l e s o n g u i c u l é e s ; lèvre c o u r t e ; corps 

non s e c t i o n n é ; d e u x y e u x ; u n e l ongue soie t r ansve r sa l e pa r t an t 

d e chaque c ô t é ; cu isses r a p p r o c h é e s ; l a r v e s ? 

1. Se. setirostris, l l e r m . — 2 . Se. elaphus, D u g . 

ΑΜΌΝΙΑ est u n t ro is ième g e n r e de M , K o c h . J e n ' en connais 

po in t la c a r a c t é r i s t i q u e , m a i s d 'après les espèces qu'il y place 

dans ses Deulschland Crustaceen, Myriap. und Arach., il m e 

s e m b l e q u e ce gen re n e diffère pas des - Bdella de Dugès . 

L e n o m b r e des y e u x e m p l o y é p a r ce de rn i e r na tu ra l i s t e 
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p o u r r a i t c o n d u i r e à la d i s t inc t ion de d e u x aut res coupes nouvel les 

c o m p r e n a n t c h a c u n e u n e e s p è c e , l ' une sans y e u x et l ' au t re 

p o u r v u e d e s ix d e ces o rganes : Se. obisium et hexophthalmus. 

Sec t ion l r * . Bdelles à six yeux. 

1. BDELLE HEXOPHTHALME. (Bdella hexophthalma.) 

(P l . 3 6 , fig. 7.) 

Corps e t p a t t e s j a u n e - o r a n g é ; le ros t re e t les ex t rémi tés des 

pa t t e s pa s san t a u r o u g e â t r e ; s ix y e u x d ' u n r o u g e c a r m i n ; u n e 

soie cour t e a u p r è s des d e u x d e r n i e r s ; pa t tes velues ; po in t de 

g r a n d e so ie l a t é r a l e . 

Scirus hexoph., P . G e r v a i s , Ann. sc. nat., 2° sé r i e , X V I , 

p . 6 , p l . 2 , fig. 1 ; id., Diet. sc. nat., Supp., I I , 80 . 

J ' a i t r o u v é c e t t e espèce dans les p r é s d e Gen t i l l y , à P a r i s . 

Sect ion 2°. Bdelles à quatre yeux. 

2 . BDELLE LONGICORNE. (Bdella longieornii.) 

C o u l e u r ê ca r l a t e ; bec p lus long que le corsele t . L o n g u e u r , 

4 l i gne . 

Aearus longicornis, L i n n . — G e o f f r o y , Environs de Paris, 

I I , 61S , p l . 2 0 , fig. 5. — Scirus vulgaris, H e r m . , Mëm. ap

teral., g . 6 1 , p l . 3 , fig. 9 , et p l . 9 , fig. 5 . — Bdella rubra, 

L a t r . , Gen. Crust, et Insect. 

D e diverses pa r t i e s d e l ' E u r o p e , e n F r a n c e , e n A l l e m a 

g n e , e t c . L i n n é r a p p o r t e , avec d o u t e , i l est v r a i , q u e cet te 

e spèce est parfois pa ra s i t e de l ' homme d o n t elle préférera i t la 

t ê t e , m a i s H e r m a n n avait déjà re je té ce t t e asser t ion . 

3 . BDELLE CERCLIPÈDE. (Bdella cœrulipes.') 

B e c assez cou r t e t g r o s ; m a n d i b u l e s é p a i s s e s , m o u s s e s ; corps 

rous sà t r e ; p i eds b l e u s . 

Scirus cœrul., D n g è s , Ann. sc. nat., 2° s é r i e , I I , pl . 7, f. 2 . 

— Amonia chloropus, K o c h , Deutschl. Crust., fasc. V , 

p l . 8 . 

DQ F r a n c e e t d ' A l l e m a g n e . 

4. BDELLE CHOISÉ. (Bdella cruciata.) 

Bec c o u r t , épais ; c o u l e u r j a u n e - o r a n g é , avec u n e sorte d ' é 

toi le à q u a t r e b r a n c h e s , p lu s c l a i r e , su r l ' abdomen ; u n e b a n d e 
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b r u n - n o i r e n t r e celui-ci e t le t ho rax ; une l ongue soie b i l a t é r a l e . 

Amonia crue, K o c h , loco cit., fase. V, pl . 7 . 

Cette espèce vit e n A l l e m a g n e . 

5 . BDELLE PARÉ. (Bdella vestita.) 

Bec p lus a l longé ; co rps d e cou leur p u r p u r i n e , avec d u noir 

sur les flancs ; p ieds passan t a u j a u n e . 

Bdella vestita, K o c h , loco cit., fase. I , p l . 2 3 . 

Vit en A l l e m a g n e . 

6 . BDELLB PORTE-BAT. ( Bdella dorsata.) -

Corps p e u v e l u , le d e r n i e r a r t i c l e des pa lpes su r tou t ; point 

de g r a n d e soie b i l a t é r a l e ; c o u l e u r r o u g e - r o s é , avec u n peu de 

noi r en m a r b r u r e d e c h a q u e côté d u dos ; y e u x r o u g e cerise , 

encad ré s dans le no i r ; p a l p e s , r o s t r e e t pa t tes de la cou leur d u 

corps ; dessous d e l ' a b d o m e n r o s e , p r é s e n t a n t en a r r i è r e des 

pa t t es u n po in t b i l a t é r a l no i r . Grosseur d ' u n pe t i t g ra in d e 

mi l l e t . 

P r i s à P a r i s . I l se t i en t dans les j a r d i n s s u r la t e r r e h u m i d e , 

ab r i t é pa r les p l an t e s h e r b a c é e s . 

7 . BDELLE MALIN. (Bdella sagax.) 

Bec a l longé ; corps j a u n â t r e , lavé d e r o u g e , avec d e u x t aches 

t ransversa les b r u n e s su r les épau le s , se réun i ssan t s u r le t h o r a x 

en m a n i è r e de fer à c h e v a l . 

Scirus sagax, K o c h , Veutschl. Crust., fase. I , p l . 22 . 

D ' A l l e m a g n e . 

8 . BDELLE LARGE BEC. ( Bdella latirostris.) 

Bec p l u s cou r t que le c o r s e l e t ; cou leu r é c a r l a t e . 

Scirus latirostris, U e r m . , Mém. aptérol., p . 6 2 , p l . 3 , 

Cg. 1 1 . 

D 'Alsace e t d ' A l l e m a g n e . 

Sect ion 3 e . Bdelles'à deux yeux. 

9. BDELLE SÉTIROSTRE. (Bdella setirostris.) 

Bec en a l ê n e ; a n t e n n e s p o u r v u e s d ' u n e soie t e rmina le (ou 

d ' u n d e r n i e r article set i forme ?) ; cou l eu r éca r la te . 

Scirus setirostris, H e r m . , Mém. aptérol., p . £ 2 , p l . 3 , 

p l . 3 , f. 12 et p l . 9 , f. T . 

Se t rouve en Alsace. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



1 0 . BDELLE ORNÉ. (Bdella ornata.) 

Corps de cou leu r de chai r , avec t ro is taches b r u n e s au b o r d 

pos t é r i eu r d u thorax ; t rois au t r e s d e c h a q u e côté dé l ' a b d o m e n ; 

le mi l ieu d e celui-ci occupé p a r u n e l igne b l a n c h e b o r d é e d e 

noir ; point d e g r a n d e soiç b i l a t é ra l e . 

Bdella ornata, K o c h , Deulschl. Crust., f a s c . ' I , p l . 2 4 . 

Espèce d ' A l l e m a g n e . 

1 1 . BDELLB CERF. (Bdella elaphus.) 

( P l . 3 6 , fig. 6 . ) 

Bec renflé à sa b a s e ; c o u l e u r r o u g e - c a r m i n , avec des reflets 

i r i s é s ; yeux n o i r â t r e s ; u n e l o n g u e soie b i l a t é ra l e . Taille p e t i t e . 

Scirus elaphus, D u g è s , Ann. se. nat., loco cit., p l . 8 , f. 3 8 . 

Du mid i de la F r a n c e . V i t sous les p i e r r e s dans les l ieux h u 

m i d e s . 

Sect ion 4 e . Bdelles sans yeux. 

12. BDELLE OBISIE. (Bdella obisium,.) 

Corps o rangé clair , p resque t r a n s p a r e n t ; u n e pe t i t e soie à la 

p lace des yeux pos té r ieurs ; une a u t r e pa i re de soies p lus pe t i tes 

e n c o r e a u - d e s s o u s d e la base du ros t re ; pa lpes s i m p l e s , e n c r o 

che t s t r è s - m o b i l e s ; tail le for t p e t i t e , su rpassan t à pe ine u n t i e r s 

d e m i l l i m è t r e . 

Scirus obisium, P . G e r v . , Ann. se. nat., 2 e s é r i e , X V , 6 , 

p l . 2 , f. 1 ; id., Dict. se. nat., Suppl., I I , 7 9 , Atlas suppl. 

pl. des Acariens. 

Trouvé à Par i s dans les g rav ie r s h u m i d e s d u sol des caves , 

avec d ' au t res pet i ts A c a r u s . 

Sec t ion 5 e . Molgus. 

Voic i tout ce q u e M . D u j a r d i n { Journ. l'Institut, 1842, 

p . 316 ) a di t e n c o r e sur s o n ' g e n r e Molgus : 

« D e u x A c a r i e n s , l 'un d e la M é d i t e r r a n é e , l ' au t re de l ' O 

céan , s u r les côtes d e B r e t a g n e , dev ron t const i tuer un gen re 

n o u v e a u (Molgus), voisin des B d e l l e s , et qu i nécess i te ra la 

r é fo rme d e l à famille des B d e l l é e s . » 

J e n e conna is poin t les a n i m a u x dont M. Dujard in a p a r l é 

sous ce n o m . 
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GENRE TROMBIDION. {Trombidium) (1). 

Palpes ravisseurs ou à dernier article obtus , le pé
nultième étant onguiculéetle second très-grand; pieds 
ambulatoires , c'est-à-dire onguiculés ; yeux ordinaire
ment latéro-antérieurs. 

Les nombreuses espèces d'Acariens crue les auteurs 
ont réunies sous ce nom semblent se rapprocher beau
coup des Faucheurs par plusieurs de leurs traits ca
ractéristiques ; leurs mœurs ont aussi beaucoup d'a
nalogie avec celles de ces a n i m a u x . Leur corps a plus 
de mollesse que celui des Gamases , des Tyroglypes et 
surtout des Oribates, aussi les conserve-t-on avec 
moins de facilité , et leur étude demande plus de pré
cautions. On en trouve souvent dans les lieux om
bragés parles plantes peu élevées, dans les prairies, 
par exemple ; mais il en est beaucoup aussi qui pré
fèrent les endroits plus ou moins desséchés , et ce sont 
en général ceux dont le corps est le plus velu. Leur cou
leur la plus fréquente est le rouge , et il en est, comme 
le Trombidion soyeux, etc., dont la nuanceest des plus 
vives. L'âge leur fait subir des modifications moins 
profondes qu'à la plupart des Hydrachnes, mais il 
peut avoir une grande influence sur leurs habitudes ; 
hexapodes (ainsi que tous les autres Acariens) pendant 
qu'ils sont jeunes , ils vivent fréquemment en para
sites pendant toute la durée de cette première période 
de leur existence, et c'est sur d'autres Insectes, sou-

I Ac*nns , partira, L i n i l . , D e G é e r , e t c . — H e r m a n n , Mëm. ap~ 
tèrol. — T K O M B . , S M A R I S , e t c . , Latr . , loro rit. — TROMRiDiDts , Leach , 
Trans,, Lina. soc, XI. -— TROMBIUIKI , D u g è s , Ami. se. nat., 1E sé i ie , 
I , p i5 et 11, et II , p. 5o. — TROMBIDIDB* , B.HtivciKH.OFiiiDKs et Et?-

r o r i D E S , Koch, Arachnidensysiems ; 1842* 
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vent même sur des espèces delà même classe qu'eux , 
c'est-à-dire sur des Arachnides (Aranéides et Phalan-
gides) , qu'on les trouve fixés. 

Dans un assez gros Trombidium de couleur fauve 
sale, à corps globuleux, couvert de petits poils 
courts et noirs, à deux yeux sessiles sur le tiers anté
rieur du corps , etc. , que j'ai recueilli dans la forêt de 
Châteauneuf , près de Dreux , j'ai reconnu très distinc
tement les deux orifices signalés par Tréviranus (1) 
sur la ligne médio-infère de la région abdominale. 
Un d'eux , l'antérieur, est allongé , vulviforme, c'est le 
génital; l'autre, plus petit et situé à une petite dis
tance du précédent, est circulaire ; c'est l'anal. Tré
viranus indique, après la seconde paire de pattes, 
une paire d'orifices latéraux pour les trachées. On n'a 
sur les autres particularités anatomiques des Trom-
bidions que des renseiguements fort incomplets. La 
classification de ces animaux a beaucoup plus occupé 
les observateurs. 

Fabricius est l'auteur du genre Trombidium ( 2 ) , gé
néralement accepté depuis lors , et fréquemment sub
divisé par les autres entomologistes. Le premier soin 
qu'ils eurent à prendre fut de le circonscrire tel qu'il 
devait l'être réellement, et c'est principalement à Her-
mann, dans son Mémoire aptérologique, que la science 
en est redevable. 

« Ce genre, établi par Fabricius, ne peut l'avoir été, 
à ce qu'il me semble, dit Hermann, que sur l'examen 
du Trombide soyeux ; car, pour le Trombide porte-
queue et le Trombide globuleux de cet auteur, ils of-

( 1 ) Vermischte Schriften, I, p . 4 x , p t . 5 , f . 28 

(2) Genera Insectorum , p . l 5 o . 
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fient des caractères tout à fait dilïérents de ceux qu'il 
attribue à c e genre, ces Insectes étant de véritables 
Hydrachnes. Le Trombide teinturier ne paraît pas 
avoir été examiné par lui. Quant au véritable Trom
bide aquatique ( 1 ) , son corps est si mollasse, que, 
hors de l'eau, il n'admet aucun traitement. » 

Le Mémoire aptérologique d'Hermann porte à 
trente-six l e nombre des espèces de Trombidions. Les 
recherches d e Dupés, et celles surtout de Koch, l'ont 
considérablement augmenté. Les sous-genres établis 
par Hermann sont dès lors devenus insuffisants, et 
on a établi à leur place plusieurs genres. Divers au
teurs ont élevé au rang de famille le genre Trombi-
dium de Fabricius et d'Hermann , et employé les noms 
de Irombidides (Leach, Suudevall) et Trombidiei 
(Dugès) ; mais nous devons d'abord rappeler comment 
Hermann caractérisait ses différents sous-genres. Le 
voici : 

TROMBIDES, Trombidia. 

I. A huit p ieds ( O c t o p o d a ) . 

1. V e u x in fé r i eu r s . 

1 ) P i eds an té r i eu r s p lus longs q u e les a u t r e s . 

Div. I : Tromb. tinctorium , holoserieeum , fuliginosum, 

bicolor , assimile , curlipes , Irigonum , pusiltum. 

2) P i eds a n t é r i e u r s e t pos tér ieurs p lus longs que les a u t r e s . 

Div. I I : Tromb. trimaculalum , murorum. 

2. Y e u x s u p é r i e u r s . 

1) P ieds an t é r i eu r s plus longs q u e les a u t r e s . 

Div. I I I : Tromb. miniatum , papillosum , squamosum, 

expalpe. 

2) P ieds a n t é r i e u r s t r è s - l o n g s . 

Div. I V : Tromb. longipes , macropus. 

3 ) P i e d s a n t é r i e u r s e t p o s t é r i e u r s p lus longs q u e les au t r e s . 

(1} H y d r a c h n e , type du genre Limnochares , Latreille. 

APTERES , TOME III. I I 
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l 6 a ACARIDF.S. 

(a) É g a u x . 

Biv. V : Tromb. quisquiliarum. 
(5) Les pos té r ieurs plus longs q u e les an t é r i eu r s . 

Viv. VT .· Tromb. phalangioïdes. 

4) P i eds an té r ieurs plus cour ts q u e les a u t r e s . 

Div. V I I : Tromb. aqualicum. 

5) Tous les p i e d s p r e s q u e é g a u x . 

Viv. V I I I : Tromb. parietinum, pyrrholeucum , corni-
gerum, bipuslulalum , telariurn, tiliarium, socium , celer, 
seminigrum. 

II. A six p i eds . 

Div. I X : Tromb. insectarum , latirostre, cornutum , 
aphidis, parasilicum, lièellnlœ, culicis , lapidum. 

Latreille, qui avait p r o p o s é d a n s son ouvrage inti
tulé : Précis des caractères génériques des Insectes, 
l'établissement d'un genre d i s t i n c t sous le n o m de 
SMARIS , pour YAcarus Sambuci de Scbrank (Tromb. 
expalpe, Herm.), et de celui d e L E P T c s pour Y A. Pha-
langii de Do Géer (Tromb. Insectorum, Herm.) qui 
est hexapode ( 1 ) , établit dans son Gênera le genre 
ERYTHR/EUS, dont le type est le Tromb. phalangioïdes, 
Herm. Le genre ASTOMA, Latreille, Précis, p. 1 7 7 , 
est dans l e m ê m e cas que celui de Leptus. II e n est 
de m ê m e de celui d ' O c Y P E T E , que Leach distingua plus 
tard (Traits, lin. soc, XI , 3 9 o ) . 

M . H e y d e n ajouta les su ivan ts : 

FESSOMA, pour le Tromb. papillosum, I l e r m . ; 

BELADSTICM, pou r le Tromb. marorum , I l e r m . ; 

AIMT.ITIS, pour le Tromb. comigerum, H e r m . 

et Dugès ceux de : 

J FTRANYCHHS , d ' après M - L . Dufour , Ann. se. nat., 1" sé r ie . 

RAI'HIGNATHCS , pou r le Tromb. Iiitpidum , H e r m . , etc. ; 

MEGAMKRIIS, pou r le Tromb. celer, U e r m . j 

RIIYNCHOLOPHUS , s y n o n y m e li'A'rythrœus, L a t r . ; ces Jiry-
thrœus c o m p r e n n e n t en t r e au t r e s le Tromb. corwigerum, 

( l Latreille rapporte à cause de c e l a , son genre Leptus à la famille 
des Microplhira V o j e z p l4?-) 
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p o u r leque l M. H e y d e n avai t déjà c r éé le g e n r e Anystis. 

Dans son troisième m é m o i r e sur les Acar iens , Dugès a modifié 

la d i s t r ibu t ion qu'i l avai t d ' abo rd adoptée pou r ses Trornbidiées , 

et il a résumé ses vues d a n s un tab leau q u e nous r e p r o d u i r o n s 

ici : 

(; piquantes , 

en p ince . 

oreviiaise!. < 

( i piquantes, 
longipalpee, mandibules/ 

| en pince. 

/mandibules piquantes^ 

Lon^itarses 

^ longirostres. 

brévïrostres. 

à corselet. . 

/ titra iiychlts. 

Pachygnathus. 

lia p hygu alhus. 

Megamerus. 

Smartdia. 

Rhyacholophus. 

Trambidium. 
v mandibules à-crochets 3 

\ à corps entier. Erytkrivus. 

La nouvel le coupe g é n é r i q u e don t nous avons ac tue l l emen t 

à pa r l e r est celle q u e M. K o c h a n o m m é e SCYPHIES et dans 

laquel le le Tromb. celer, H e r r n . , devra c e r t a i n e m e n t r e n t r e r . 

M . K o c i i v i e n t , p l u s r é c e m m e n t , d e p u b l i e r (1) u n 

s y n o p s i s d e s T r o m b i d i o n s , q u ' i l p a r t a g e e n p l u s i e u r s 

f a m i l l e s . En v o i c i le t a b l e a u : 

1 ° TRUMBIDIDES Trombidium, F a b r . (135 espèces) . 

Ithyncholophus , Dug . ( 1 8 espèces) . 

Smaridia, D u g . ( 5 e spèces ) . 

I iïrylhrœus, L a t r . ( 3 espèces) . 

JStigmœus, K o c h (6 espèces) . 

\Caligonus, Koch i7 e s p è c e s ) . 

I Raphignathus, D u g . ( 3 espèces) , 

j Actineda , K o c h ( 7 e spèces ) . 

Telrariychus , Duf. (10 espèces). 

[ Bryobia, Koch (4 espèces) . 

I Scyphius, K o c h (12 espèces). 

I Pentaleus , K o c h ¡12 espèces) . 

' 1 Linopodes . K o c h (12 espèces) . 

I Eupodes, Koch (28 espèces) . 

' Tydeus, Koch (13 espèces). 

2" RLLYNCHOLOPHIDES. 

3 ° El POHIBES. 

1 Ai aLhnuUitsy Siems , IJIj 3842. 
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( Telr any chus , Koch. 
\ Scyphius, Koch. 

£rythrcens , Heyd . 
Fessonia , Heyd. 
Smaridla y D u g . 

Jihyncholopujj D u g . 

Troyibidiitm , Latr. , e t c . 
Lcptus , Latr. 
Astumu, Latr . 
Ocypete , Leach. 
Erythrccui , Dug. , non Lair. 

Nous avons fait ajouter à nos figures de Trombidions 
celles que M . Koch a données de ses genres SCTPHIUS et 
LINOPODES. Les espèces qu'elles représentent sontnom^ 
mées par M. Koch : 

SCYPHIUS DI VERSICOLOR, Dcutschl. Ârachn., Crust, und My-
riap., Fasc. 1 7 , p l . 2 2 ; Arachnidensyst* , I I I , p l . 6 , fig. 3*2 

( copiée dans no i re a t l a s , p l . 3 6 , fig. 5 ) M 

LINOPODES RAVUS , Deutschl. Crust., fasc. 1 , p l . 1 7 ; Arach-
nidensyst.j p l . 7 , fig. 3 5 (copiée dans no t r e a t l a s , p l . 3 6 , fig. 6 ) . 

Nous t ra i t e rons de d iverses espèces connues d e T r o m b i d i o n s , 

en les g r o u p a n t en genres su ivant cet o r d r e : 

1. C H E Y L E T U 9 , L a t r . ( i ) . 

2. T E T R A J I Y C H U S , Duf. . . 

3 . PACHYC.TCATHLJS , Dug". 

4· M E C A V E H U S , D u g . 

5· S M A R I S , Latr 

6 . E R I Y T I M ^ n i , Latr. , 

7. B E I . A L S T I U M , Koch- . . 

8 . À M Y S T I S , H e y d . , 

1. CHEYLETUS , Latreille, Hist. nat. des Crust, 
et des L i s . , VIII , 5 4 . 

Mâchoires? formant deux espèces de bras épais di
rigés en avant et faJciformes à leur extrémité. 

Ce genre est imparfaitement connu , et par suite 
difficile a classer. Il nous a paru conduire aux Tetra-
nyques. On en cite deux espèces : 

[i n e t aussi d o u t e u x que ce g e n r e appart ienne à la famille des 
Tromhïdium. Lntreil le à qui oïl en doit la distinction , le r a p p r o c h e 
des Surcoptes, maki il est impossible de l ' imiter. Dugès n'en par le pas. 
M. Dujardin doit en publ ier u n e é t u d e . 
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CHBÏLÉTE KRUDIT. (Cheyletus eruditus.) 

Acarus eruditus, S c h r a n k , Enum. insect. Austriw, n ° 1 0 5 8 . 

—Cheyl. erud., L a t r . , Hist. nat. Crust, et Ins., V I I I , 5 4 . 

On le t rouve dans les l ivres et dans les musées . 

CHEYI.ÈTB RORné. (Cheyletus marginatus.) 

Ch. mar g., K o c h , Deutschl. Crust., Myriap. und Insect., 

copié pa r M . G u é r i n , Iconogr. Règ. anim., A r a c h n . , p l . 5 , 

f. 8. 

II. TETRANYCHUS, LéonDufour, Ann. sc. nat., 
V" série, xxv, 279; 1832. — Dugès, ibid., 2* série, I, 
p . 24, et I I , p . 55. 

Suçoir à deux acicules saDS soies , assez l o n g ; p a l 

pes à crochet fort court et épais; ces palpes gros, 
courts, conoïdes, appliqués sur une lèvre triangulaire 
et formant avec elle une sorte de téte obtuse et bifur-
quée ; deux yeux latero-antérieurs ; hanches insérées , 
de chaque côté, en deux groupes, un pour les deux anté
rieures, un pourlesdeux poslérieures; pattesdela paire 
antérieure les plus longues, et à cuisse (troisième ar
ticle) ofïrant des dimensions beaucoup supérieures à 
celles des autres articles , terminées par deux crochets 
fort petits et fort courbés, attachés a u septième ar
ticle, qui est de petite dimension; les crochets dé
passés par quatre soies roides, grosses, que M. Du-
four avait regardées comme des ongles allongés et 
presque droits. 

Tels sont les caractères que Dugès assigne aux Té-
tranyques. Les espèces de ce sous-genre commencent 
la série des vrais Trombidions. 

1. TROMBIUION TISSERAND. (Trombidium telarium.) 

A b d o m e n avancé a n t é r i e u r e m e n t e n cône ; j a u n â t r e ; u n e tache 

j a u n e foncé des d e u x côtés du dos. 

Tromb. telar., H e r m . , Mém. aptérol., p . 4 0 , p l . 2 , fig. 1 5 . 
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II se t r o u v e , s u i v a n t le r a p p o r t d e L i n n é , su r les p l an te s q u i 

n 'on t pas assez d ' a i r , c o m m e celles qu i sont enfermées dans les 

s e r r e s , e t il les e n d u i t d ' u n tissu d e files paral lè les qui les suf

f o q u e ; L i n n é ajoute qu ' en a u t o m m e op l 'observe f r équemment 

s u r la face in fé r ieure des feuilles de t i l leul . « P o u r m o i , d i t 

H e r m a n n , j e ne l'ai j ama i s observé s u r des p l an te s de se r r e s ou 

d ' o r a n g e r i e ; mais j e conna is q u e l q u ' u n a u q u e l il fait beaucoup 

d e tor t en étouffant les œi l le ts qu ' i l cu l t ive d e v a n t ses fenêtres 

d o n n a n t su r une pe t i te cou r , où ces p l an t e s n ' on t pas b e a u c o u p 

d 'a i r . Les feuilles sont r e t e n u e s dans u n e pos i t ion rou lée pa r des 

fils don t el les son t e n d u i t e s . M o n p è r e c e p e n d a n t a observé la 

m ê m e chose su r u n e t ige de dracocephalum virginianum 
plantée dans un p o t ; el le avai t j a u n i e t étai t l a n g u i s s a n t e ; son 

expos i t ion é ta i t assez a é r é e , s 

2. TBOMBIDION DU TiLLEUiL. (Trombidium liliarum.) 

A b d o m e n e l l i p t i q u e , à côtés i n é g a u x , d ' u n j a u n e pâle , t r a n s 

p a r e n t , ponc tué s u r les c ô t é s , tè te c o n i q u e . 

Tromb. til. , H e r m a n n , Mém. aptérol., p . 42 , p l . 2 , f. 1 2 . 

H a b i t e la face i n f é r i eu re des feuilles du t i l leul à g r a n d e s 

feuilles et de la rose t r émiô re (Altea rosea). 

T u r p i n e t Dugès ont é t u d i é d e p u i s H e r m a n n p è r e u n T é t r a -

n y q u e éga l emen t paras i te d u t i l leul e t qu ' i l s r a p p o r t e n t à la 

m ê m e espèce. Le m é m o i r e de T u r p i n fait par t ie de ceux des 

Savants étrangers (Acad . s e ) . 

D u g è s (Ann. se. nat., 2° s é r i e , I I . 106) fait aussi c o n n a î t r e 

l ' A c a r u s de la gale du saule b lanc , obse rvé à M o n t p e l l i e r . 

3 . TBOMBIDION SOCIAL. (Trombidium socium.) 

A b d o m e n ovale , tout pâle , t r a n s p a r e n t ; p i eds ga rn i s de soie ; 

té te é c h a n c r è e . 

Tromb. soc., H e r m . p è r e , Mém. aptérol., p . 4 3 , p l . 2 , 

f. 2 . 

L e M é m o i r e ap té ro log ique e s t , c o m m e on le sa i t , un ouvrage 

pos thume d e J e a n - F r é d é r i c H e r m a n n , annoté par son p è r e 

J e a n H e r m a n n et édité pa r Lou i s -F rédé r i c H a m m e r , g e n d r e de 

ce lu i -c i et son successeur dans la c h a i r e d 'his toire n a t u r e l l e d e 

S t r a s b o u r g . Aussi b e a u c o u p d ' incor rec t ions y son t - e l l e s r es tées 

qui a u r a i e n t c e r t a i n e m e n t d i s p a r u si l ' a u t e u r avai t r evu son œ u -
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vre lui m ê m e : c'est ainsi q u e la cour te descr ip t ion du Tr. social 

est a c c o m p a g n é e de la note suivante : 

« Je l'ai appe lé social p a r c e qu ' i l est en société avec le p r é c é 

d e n t ; m a i s , par la cons idéra t ion que celui-ci est p lus c o m m u n 

que l ' a u t r e , je préférera is de change r les noms et d ' appe l e r c e 
lu i -c i tiliarium e t l ' au t re socium » 

4 . THOMBIDION DES PIERRES. (Trombidium lapidum.) 

Pieds g r ê l e s , les a n t é r i e u r s t r è s - l o n g s ; bec et pa lpes peu 
sail lants ; cou leur d 'un b r u n n o i r â t r e nuancé d e r o u g e sale , 

que lquefo is p r e s q u e tou t d e ce t te d e r n i è r e c o u l e u r ; p lus ieurs 

r a n g s d e po in t s blancs su r le dos et su r les b o r d s ; trois yeux 

d ' un rouge vif de c h a q u e CM é ; mâles plus pet i ts que les femelles. 

Tromb. lapidum, H a m m e r , Mém. aplérol., p . 49 , pl 7, f. 7. 
— Tetranychus cristatus, Dug. , Ann. se. nat., 2 r s é r i e , I , 
p . 2 8 ' , e t I I , p. 5G. 

Se t rouve en d ivers po in t s d e la F r a n c e , souven t à la face su
p é r i e u r e ou in fé r ieure des p i e r r e s , d ' au t res fois sur des v é g é 

t a u x . Dans le M i d i , Dugès en a vu des familles au mil ieu du d u 

vet qui g a r n i t la face in fé r i eu re des feuilles de p r u n i e r s ; ils y 
sont r éun i s avec des œufs g l o b u l e u x et r angés comme e u x , e t 

des pe t i t s à six p a t t e s , rosés d 'abord et p e l l u c i d e s , puis r o u g e -

b r i q u e . A P a r i s on en t rouve , en a u t o m n e , sous les p ie r res des 
p r o m e n a d e s p u b l i q u e s . 

5 . TaOMBiDiON LINGEH. ( Trombidium linlearium.) 

R o u g e , à pieds plus c l a i r s ; de longs poils b lancs sur le dos et 
les p i eds . 

Tetranychus lintearius,L. Dufour . ) Ann. se. nat., l*e s é r i e , 

X X V , 281 , p l . 1 1 , fig. 4 e t 5 . 

V i t en socié té sur les a r b u s t e s , qu ' i l r evê t d ' une toile f i n e , 

b l a n c h â t r e , comparab le à celle des A r a i g n é e s . O h s c r v è à S t . - S e v c r . 

6. THOMBIDION PHUNICOLOB.. (Trombidium prunicolor.) 

U n peu plus grand q u e le Tr. tisserand ; co rps plus allongé , 

p lus ré t réci en a r r i è r e ; sa i l lant et conoïde en avant ; couleur 

d'un b r u n v io le t , u n i f o r m e ; p ieds pâ le s , un p e u moins g r a n d s 

et mo ins s e r r é s ; acicules p lus longues et se c o u r b a n t en b e c ; 

d e u x r angs de poils sur le d o s , y e u x no i r s . 

Tetr. prun., D u g è s , Ann. se. nat., 2 e Série , I , p . 2 7 , , p l . t , 
fig. 3 - 5 . 
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Trouvé en société aux mois de ju i l l e t e t d 'août sur les feuilles 

d u poir ier e t du p r u n i e r , clans le mid i de la F r a n c e . Ses oeufs 

sont r o n d s , j a u n â t r e s ; la femelle n ' en por te q u ' u n à la fo is ; les 

pe t i t s sont de cou leu r v e r d â l r c . 

7. TROMBIDION A QCEUE. (Trombidium caudatum.) 

F o r t p e t i t , m ê m e à l 'état adul te ; sa cou leu r est o rangée , avec 

les pat tes j a u n e p â l e , u n peu longues ; q u a t r e soies r o i d e s , 

c o u r t e s , éca r t ées lui fo rman t u n e sor te de q u e u e . 

Tetr. caudatus , D u g è s , Ann. se. nat., 2 a s é r i e , I , p . 2 9 . 

T r o u v é en famille dans le duve t de la face i n f é r i eu re des 

feuilles de l a u r i e r - t i n , avec des oeufs j a u n â t r e s et des larves 

hexapodes de cou leu r t r ès -pâ le . 

8. TROMBJDION GLABRE. (Trombidium glabrum.) 

Rouge ; d e u x y e u x b l a n c h â t r e s su r l ' avance a n t é r i e u r e d u 

t ronc ; tail le fort p e t i t e . 

Tromb. glabrum, D u g è s , Ann. se. nat., i*esérie, I , p . 39 . 

—Tetran. trombidinus, id. ibid , I I , p . 58 , pl . 8 , f. 6 1 - 6 5 . 

D u m i d i d e la F r a n c e , sous les p i e r r e s , dans les l i eux h u 

mides . 

9 . TROMBIDION TENUIPEDE. (Trombidium tenuipes.) 

Couleur fauve et n o i r â t r e ; point de r e b o r d a n g u l e u x , ni de 

corselet d is t inc t ; pa t t es grêles ; pa lpes d ro i t s , gros , cour t s , p eu 

visibles en d e s s u s . 

Tetran. tenuipes ( pa r e r r e u r termipède), D u g è s , Ann. se. 
nat., 2 · série , I I , p . 57 . 

10. TROMBIUION MAJEUR. (Trombidium major.) 

Assez s e m b l a b l e a u Tr. crété p o u r la forme , sans en avoir 

les r e b o r d s a n g u l e u x ; dos p l a t , s t r ié t r a n s v e r s a l e m e n t , é p a u l é , 

u n peu p ro longé en avan t et hérissé de q u e l q u e s soies en avan t 

et a u t o u r ; d e u x r a n g é e s long i tud ina le s de soies e n d e s s u s ; bec 

dir igé en d e s s o u s , d 'un b e a u r o u g e ainsi q u e les p a t t e s ; une 

tache au-dessous d u dos ; pa t t e s an t é r i eu r e s p lus longues que les 

au t res . 

Tetran. major, D u g è s , Ann. se. nat., 2 e s é r i e , I I , p . 5 7 , 

pl . 9 , f. 5 7 - 6 0 . 

O n en a d m e t d ' a u t r e s espèces de T é t r a n y q u e s . 

1 1 . TETRAN. CLMI , Koch , Deutschl. Crust. 

12. TETRAN. URTICJS , K o c h , loco cit. 
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1 3 . SCYPUIUS TERRICOLA, K o c h , lococit., fasc. 1 , p l . 1 5 . 

Cette espèce et la su ivante sont d u genre Scyphius de M . K o c h , 

le Tromb. celer s'en r a p p r o c h e beaucoup et les joint aux au t r e s 

T e t r a n y q u e s , en m ê m e t emps qu 'el les passent aux M é g a m è r e s 

de Dugès p a r d ivers ca r ac t è r e s . 

1 4 . SCYI'H. PHATENsis, K o c h , loco cit., f a sc . , p l . 1 4 . 

I I I . MÉGAMERUS , Dugès, Ann.sc.nat., 2 e série, 
I I , p . SO ( 1 ) . 

Palpes onguiculés, allongés, libres; corps étroit; 
hanches distantes ; pieds ambulatoires à cuisse très-
longue ; septième article des pieds court; larves sem
blables aux adultes, hexapodes. 

Ce sont les Trombidiens à pieds antérieurs très-
longs d'Hermann. L'Acarus motatarius, Linné, en 
ferait sans doute partie, si on le connaissait mieux. 
Plusieurs de ceux qu'y place Dugès sont fort voisins 
du Tromhidium celer et des Scyphius de M. Koch. 
Les Mégamères vivent à terre sur les lieux ombragés 
et un peu humides. Leurs mœurs ne diffèrent guère de 
celles de la plupart des Tetranyques, mais ils sont plus 
vifs que ne le sont, en général, ces derniers. 

15. ÏROMBIDU'M AGILE. (Trombidium celer.) 

Tail le pe t i t e ; a b d o m e n ob long ; côtés ré t réc is p o s t é r i e u r e 

m e n t ; a n u s garn i de hu i t poi ls ; p ieds pos té r i eurs g l ab res ; pa lpes 

é t endus ; couleur b r u n r o u g e â t r e . Sous le microscope l ' insecte 

pa ra î t d 'un ve r t b r u n et il a de la t r anspa rence : on lui voit 

a u s s i , mais avec difficulté , q u e l q u e s taches n é b u l e u s e s . 

Tromb. celer., H e r m . , Mém. aptérol., p . 4 4 , p l . 2 , f. 1 4 . — 
D u g è s , Ann. se. nal., 2° s é r i e , I , p . 80 . — Megamerus celer, 

id., ibid., I I , p . 5 3 . 

D ' A l s a c e ; i l m a r c h e avec u n e g r a n d e r ap id i t é . 

(l) M, Guérin a proposé, tout récemment, de nuraïqer lesMegamères 
T A C H Y B A T K S , Iconogr. du règne anim., Arachn., p. v5. 
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1 6 . TROMBIDION LONGIPÈDE. (Trombidium longipes.) 

Corps fori a l longé , u n p e u s i n u e u x su r les côtés , t r o n q u é en 

avan t ; pat tes an t é r i eu r e s six fois plus longues q u e le c o r p s , 

grê les , b l a n c h â t r e s , à cuisse fort longue ; q u a t r i è m e pa i r e de 

hanches écar tée des a u t r e s ; lèvre t r i a n g u l a i r e a l longée ; pa lpes 

grê les e t l ib res . Cou leur d 'un b r u n c h o c o l a t , b l a n c h â t r e sur les 

b o r d s . 

Tromb. longipes, H e r m . , Mém. aptérol. , p . 3 1 , p l . 1 , f. 8 . 
— D u g è s , Ann. se. nat., 2 E sér ie , I , p . 2 9 . 

D e d ive r s poin ts de la F r a n c e . Le corps d ' u n e femelle observé 

p a r Dugès r en fe rma i t une douzaine d ' œ u f s , d ' une cou leu r g r i 

s â t r e . 

1 7 . TROMBIDION MACROPE. (Trombidium macropus.) 

A b d o m e n ver t i n f é r i eu remen t e t s u p é r i e u r e m e n t ; côtés e t 

p ieds pâles ; p ieds an té r i eu r s t rès - longs e t m o u v a n t s . 

Tromb. macr., H e r m . , Mém. aptérol., p . 3 2 . 
D'Alsace . T r o u v é e n t r e les m o u s s e s , ainsi que le p r é c é d e n t . 

1 8 . TROMBIDION ENFLÉ. (Trombidium inflatus.) 

Corselet b ien s é p a r é ; a b d o m e n c o n v e x e , obovale ; cou leu r 

isabelle , à r e b o r d t r a n s p a r e n t , e t parfois avec une l igne m é d i o -

dorsa le en Y n u l o n g i t u d i n a l e , de cou leu r b l a n c h e ; quelquefois 

v e r t ; longues pa t t es an t é r i eu r e s m o l l e s , b l a n c h â t r e s ; d e u x p e 

tits yeux blancs su r les b o r d s du corse le t . 

Megamerus inflalus, D u g è s , Ann. scienc. nat., 2 " sér ie , I I , 
p . 5 1 . 

For t pe t i te espèce d u mid i de la F r a n c e . O n la t rouve o rd ina i 

r e m e n t en peup lades assez n o m b r e u s e s , que lquefo is i s o l é e ; 

l ' au t eu r c i té a vu des ind iv idus p lus gros e t d o n t le co rps égala i t 

la tê te d ' une pet i te ép ing le ; il les suppose femel les . 

1 9 . TROMBIDION OVALE. (Trombidium ovale.) 

Corselet p la t ou moins d é p r i m é , l imité p a r une l igne enfoncée 

qu i lui d o n n e la forme d 'un t r iangle à po in te pos tér ieure ; corps 

no i r , avec un m é l a n g e var iable d e rouge vif; pa t t es e t bec 

r o u g e s ; cuisses non renf lées ; yeux b l a n c s , sur les angles a n t é 

r i e u r s du corse le t . 

Megamerus ovalis , D u g è s , Ann. se. nat., 2 E série , I I , p . 5 2 , 
pl . 8 , f. 4 3 - 4 5 . 
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D u midi de la F r a n c e . I l a les pattes mo ins longues q u e les 

p récéden t s . La n o u r r i t u r e influe i c i , comme chez b e a u c o u p 

d ' au t res A c a r i d e s , sur la cou leur d u corps e t p r i nc ipa l emen t su r 

CELLE de l ' abdomen. C'EST ainsi que LES j eunes de cet te espèce 

sont tout à fait r ouges . 

20 . THOMBIDIONCHÂTAIN. [Trombidium castaneum.) 

Corselet dis t inct ; corps élargi en avant ; sept à Vuit soies à la 

par t ie pos t é r i eu re ; cou leu r b r u n e ; pa t tes r o u g e s ; yeux b l a n c s : 

p e u de poils sur le corps . 

Megamerus caslancus, D u g è s , Ann. se. nat., 2 n s é r i e , I I , p ,52 . 

De F r a n c e . Il est fort pet i t . On le t rouve souvent en société. 

21 TROMBIDION ROSE.^Trombid ium roseum.) 

D e la m ê m e forme que l e Tromb. celer; y e u x l a t é r o - a n t é -

r i e u r s d 'un gris a r d o i s é ; m e m b r e s robus t e s ; corps ve lu ; p lu

s ieurs de ses g r a n d s poils sont apla t is ; cou leu r rose sale ; intestin 

b r u n â t r e . L o n g u e u r d u corps s e u l , une d e m i - l i g n e . 

Megamerus roseus, DUGÈS, Ann. se. nat.t 2 e s é r i e , I , p . 5 3 . 

D u mid i de la F r a n c e . Assez r a r e e t o r d i n a i r e m e n t isolé, I l 

est t rès-agi le e t Carnivore. 

2 2 . TROMBIDION TROMPEUR. [Megamerus fallax.) 

Corps é largi en a v a n t , é p a u l é , apla t i , sans corselet b ien d i s 

t inct ; yeux rougeà t res ou b l a n c s , s a i l l an t s , p lacés a u - d e s s u s de 

l ' inser t ion de la d e u x i è m e pa t t e ou un peu plus en a r r i è r e ; corps 

n o i r , v e l o u t é , avec une tache b l a n c h e sur le dos , bec et pa t tes 

rouges . A peu p rès d e la tai l le du p r é c é d e n t . 

Megamerus fallax, D u g è s , Ann. se. nat., 2" s é r i e , I I , 

p . 5 3 . 

De F r a n c e . 

I V . P A C H Y G N A T H U S , D u g è s , Ann. se nat., 

2" s é r i e , I I , p . 5 4 . 

PALPES c o n i c j u e s , à p e i n e o n g u i c u l é s ; m a n d i b u l e s 

f o r t e s , EN p i n c e s ; c o r p s e n t i e r , r é t r é c i e n a v a n t , 

c u i s s e s DISTANTES , p i e d s m a r c h e u r s , LEUR s i x i è m e a r t i c l e 

LE p l u s l o n g , l e s e p t i è m e trf s - e n u r t J LES p i e d s a n t é 

r i e u r s LES p l u s l o n g s e t LES p l u s FORTS. 
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2 3 . TROMBIDION VELU. (Trombidium villosum.) 

Corps r en f l é , é p a u l é , ré t réc i en a v a n t , où il p o r t e d e u x gros 

y e u x sai l lants et b r u n â t r e s ; pa t t es c o n o ï d e s , épaisses et si peu 

l ongues q u e la p o s t é r i e u r e n e dépasse pas le b o u t d u ven t r e ; 

poils d u corps p la t s , c o u r b é s , cour t s , assez n o m b r e u x ; ceux 

des pat tes e t des pa lpes plus cour t s e t ro ides ; cou leur r o u s s â t r e . 

Pachygnathfi velu , Dugès , Ann. se. nat.t 2 6 s é r i e , I I , p . 54 , 

p l . 8 , fig. 5 2 - 5 4 . • 

De F r a n c e . I l est fort p e t i t , p o n c t i f o r m e . T r o u v é en assez 

g r a n d n o m b r e e n a u t o m n e , sous les p i e r r e s h u m i d e s , où il 

m a r c h e avec assez de lenteUr. 

V . R A P H I G N A . T U S , D u g è s , Ann. se. nat., 2 ° s é 

r i e , I , p . 1 5 e t 2 2 ; id., ibid.,11 , p . 5 5 . 

P a l p e s à p e i n e o n g u i c u l é s ; m â c h o i r e s r e m p l a c é e s 

p a r d e u x p e t i t e s p o i n t e s c o u r t e s , i n s é r é e s s u r u n r e n 

f l e m e n t c h a r n u , c a c h é e s p a r u n e l a r g e l è v r e ; c o r p s e n 

t i e r ; c u i s s e s c o n t i g u ë s ; p i e d s a m b u l a t o i r e s , c ' e s t - à - d i r e 

p e u a m i n c i s à l e u r e x t r é m i t é ; l e s a n t é r i e u r s l e s p l u s 

l o n g s ; l e u r d e r n i e r a r t i c l e l e p l u s l o n g d e t o u s . 

L e s j e u n e s s o n t h e x a p o d e s e t , d u r e s t e , f o r t s e m 

b l a b l e s a u x a d u l t e s . 

2 4 . TROMBIDION TRÈS-ROUGE. (Trombidium ruberrimum.) 

Corps o v a l e , un p e u a p l a t i , lisse et p r e s q u e sans po i l s , s e m 

b lan t se t e r m i n e r . e n avan t p a r u n e avance con ique , qu i n 'est 

a u t r e chose q u ' u n e lèvre t r i a n g u l a i r e , concave et logean t l ' ap 

pare i l m a x i l l a i r e ; u n pe t i t œil d ' u n r o u g e f o n c é , a r rond i d e 

c h a q u e côté de la rég ion an t é r i eu re d u c o r p s ; cou leu r g é n é r a l e 

d 'un beau r o u g e . Tai l le fort pe t i t e . 

Raphignathus ruberrimus, D u g è s , Ann. se. nat., 2 e sé r ie , 

I , p . 2 2 , p l . 1 , fig. 1, 2 . 

De F r a n c e . Ces T r o m b i d i o n s r e p r é s e n t e n t u n pe t i t po in t a l 

longé et d 'un b e a u r o u g e . L e u r m a r c h e est m é d i o c r e m e n t r a 

p i d e . O n l e s . t rouve souven t sous les p ie r res , ma i s il est p r o 

b a b l e qu ' i l s r e c h e r c h e n t aussi les végé taux , e t l eu r o rganisa t ion 

semble i n d i q u e r q u e c 'es t su r ceux-ci qu ' i ls p r e n n e n t l eu r n o u r -
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r i t u r e . L e u r s œ u f s , d i s séminés en quant i té cons idérable sur les 

p i e r r e s ab r i t ées du so le i l , les pa r sèmen t d ' u n e foule de po in t s 

blancs ; vus à la l o u p e , ils se m o n t r e n t sous la forme d 'une pe t i t e 

cupu le a r rond ie , c ré t acée , fermée par u n couvercle d e m ê m e 

n a t u r e , u n peu con ique et m a r q u é de c a n n e l u r e s rad iées , 

comme u n pa raso l . L e pe t i t en sor tan t n e dé tache pas e n t i è r e 

ment le couverc le . 

2 5 . TKOAIBIDIOJT HISPIOE. (Trombidium hispidum.) 

De la tail le et d e la forme du p r é c è d e n t , mais t r è s -ve lu . 

Corps garn i en a r r i è r e d e d e u x p a p i l l e s , ce qui semble ind iquer 

chez cet an ima l la p r o p r i é t é , q u ' o n t s u r t o u t les T é t r a n y q u e s , de 

p rodu i re des fils. 

Raphign. hispidus, Dugès , Afin. se. nat., 2 e sé r ie , H , p . 56 . 

De F r a n c e . 

VI. SMAíüS , Latreille, Précis des Car. des Ins., 
p. 180. — Smaridia, id., in Cuv., liègne anim., 
IV, 2 8 7 . — D u g è s , Ann. se. nat., 2 Bsérie , I , p. 34. 

Palpes grêles, insérés^sur une trompe protractile; 
mâchoires ensiformes; corps entier, rétréci en avant; 
cuisses fortes, distantes; les antérieures articulées à 
une éminence Cxe du corps; pieds palpateurs, les 
antérieurs les plus longs. 

26 . TROMBIMON DU SUREAU. ( Trombidium sambuci.) 

Acarus sambuci, Schrank , Ins. Austr., 1085. 

La t re i l l e , qu i le p r e n d p o u r type d e son gen re , lu i r é u n i t l ' e s 

pèce s u i v a n t e : 

TROMBIDION MACULÉ. ( Trombidium maculatum. ) 

A b d o m e n ré t réc i s u r les côtés , à p e u p rès pa ra l l é logra tnmique ; 

ve rmi l lon d a n s le j e u n e â g e , foncé dans les a d u l t e s ; qua t r e sé

r ies de fossettes long i tud ina le s s u r le d o s , s ix s u r chacune des 

deux l ignes i n t e rméd ia i r e s ; d e u x y e u x r o u g e s , s u p é r i e u r e m e n t , 

vers les côtés- de l ' abdomen ; poils d u corps c o u r t s , b l a n c s , n o n 

serrés ; tail le assez c o n s i d é r a b l e . 

Tromb. expalpe, H e r m . , Mém, aptérol., p . 3 0 , pl . 2 , f. 8 
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et p l . 9 , fig. L , s i , N. — Tromb. rnaculatum, H a m m e r , 

ibid , p . 3 1 . 

T r o u v é en A l s a c e , dans u n e f o r ê t , su r les feuilles èparses 

a u x pieds des a r b r e s . H a m m e r a p roposé d 'en change r le nom 

pa rce qu ' en effet les pa lpes ex i s ten t . 

2 7 . TROMBIDION ÉCAILLEUX. ( Trombidium squamatum. ) 

A b d o m e n de cou leu r vermi l lon foncé , p lus la rge à sa p a r t i e 

a n t é r i e u r e , à sillons t r a n s v e r s a u x ; corps c o u v e r t d 'écai l lés 

pap i l l i f o rmes , d i sco ïdes a l longées , pédoncu lée s . 

Tromb. squam., H e r m . , Mém. aptérol., p l . 2 , f. 7 . — 

H a m m e r , ibid., p . 29 . 

D 'Alsace . I l vit en t r e les m o u s s e s . 

2 8 . TROMBIDION PAFILLEUX. ( Trombidium papillosum.) 

A b d o m e n de couleur d e v e r m i l l o n , p lus l a rge a n t é r i e u r e 

m e n t , d é p r i m é ; papil les d u corps cy l indr iques , cour tes , a r r o n 

dies au s o m m e t . 

Tromb. papill., H e r m . , Mém. aptérol., p . 29 , pl . 2 , f. 6 . — 

D u g è s , Ann. se. nat., l r « s é r i e , 1 , p l . 1 , f. 1 3 - 1 6 . 

D'Al sace . I l vi t sur les t roncs d ' a r b r e s et e n t r e les mousses . 

Les p ieds d e cel te espèce sont ga rn i s d 'écai l lés fusiformes au 

l ieu de papil les c y l i n d r i q u e s ; les pa lpes e t le bec sont p r e sque 

tou jours re t i rés vers le c o r p s ; les papil les qui l ' en tou ren t ont 

p lu tô t la forme d 'écai l lés . 

2 9 . TROMBIDION VERMILLON. (Trombidium miniatum.) 

A b d o m e n r é t r é c i ; cou leur de vermi l lon p â l e ; corps ga rn i d e 

poi ls b lancs é p a r s , s i m p l e s , l o n g s , non b a r b u s ; p ieds a n t é 

r i e u r s plus foncés. 

Tromb. miniat., H e r m . , Mém. aptérol., p . 29 , p l . 1 , f. 7 e t 

pl. 3 , fig. P. 
D'Alsce . Il se t r o u v e , mais r a r e m e n t e n t r e les fatras des inon

dat ions ( H e r m . ) . 

3 0 . THOMBIUION oiiDCHicoLB. (Trombidium quisquiliarum.) 

A b d o m e n d é p r i m é , rouge ; poils b lancs t r è i - c o u r t s , c o m m e 

br isés en a r r i è r e ; yeux no i r s , à la h a u t e u r des pa t t e s de la s e 

conde p a i r e . 

Tromb. quisq., H e r m a n n , Mém. aptérol., p . 3 3 , p l . 1 , f. 9 . 
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D'Alsace . I l vi t d a n s les fatras amassés p a r les i nonda t ions . 

( H e r n i . ) 

3 1 . TBOMBIDION vTixEtjx. ( Trombidium villosum). 

Sail l ie a n t é r i e u r e du corps peu cons idé rab le ; pa lpes , p i eds 

e t corps couver t s de poils longs e t apla t is ; poils ro ides e t serrés 

en brosse sur les d e r n i e r s a r t ic les des pa t t es ; y e u x b r u n s , sur le 

d e v a n t du co rps . 

Smaridia villosa , D u g è s , A » , se. nat., 2 p s é r i e , I I , p . 59 . 

D u m i d i de la F r a n c e , t r ouvé en a u t o m n e . 

VII. E R Y T H R y E U S , Latreille, Gênera Crust. et 
fns.,\, 14-6.—RHYNCHOLOPHUS , Dugès, Ann. se. nat., 
2 E série , I , p. 3 0 . 

Palpes grands, libres; lèvre pénicillée; mandibules 
ensiformes, très-longues5 corps entier; cuisses très-
distantes; pieds palpatoires (c'est-à-dire renflés à leur 
extrémité) ; les postérieurs les plus longs. 

Il y a plusieurs modifications avec l'âge ; les larvesne 
sont pas connues, mais les nymphes sont immobiles. 

Malgré les différences évidentes entre cette caracté
ristique , empruntée des Rhynchcriophes d e Dugès , 
e t c e l l e q u e Latreille donne d e s Erythrées, nous 
avons cru devoir réunir ces deux genres, mais en f a i 
sant remarquer, ainsi qu'on le verra plus loin, que 
les Erythrées d e Dugès ne correspondent pas à ceux 
de l'auteur d u Gênera Crustaceorum et. Insectorum. 

D u g è s , qui p r e n d pou r type d e son g e n r e les Acarus ou Trom

bidium phalangio'ides d e De G é e r e t d ' I i e r m a n n , d i t . il est vrai , 

que leurs m a n d i b u l e s diffèrent beaucoup de cel les des E r y t h r é e s 

p a r m i lesquelles La t re i l l e les avai t placés ; ma i s il oublie que 

dans le Gênera, c 'est la seu le espèce d ' E r y t h r é e ci tée pa r cet e n 

tomologis te et par conséquen t le type de ce g roupe ; il a donc 

tor t de d o n n e r à ces T r o m b i d i e s p h a l a n g i o ï d e s , qu' i l r econna î t 

cons t i tuer d e u x e s p è c e s , u n n o u v e a u nom génér ique . Voici les 

carac tè res q u e L a t r e i l l e ass igna i t a u x E r y t h r é e s : 
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Pa lpes a l l o n g é e s , c o n i q u e s , l eu r d e r n i e r a r t i c le p o u r v u en 

dessus d ' u n append ice mobi le , subchél i forme ; les qua t r e p ieds 

an té r i eu r s n o n séparés des au t res pa r u n in terval le n o t a b l e , et 

n o n insé rés à u n e par t ie d i s t inc te de l ' abdomen . D e u x y e u x 

sessi les . 

3 1 . THOMBIDION' PIULANGIOIDE. ( Trombidium Phalangioïdes.) 

O v a l e , p r e sque g l o b u l e u x ; d ' u n rouge canne l le p lus clair le 

long du dos ; ga rn i de poils no i r s e t plats assez l o n g s , l é g è r e m e n t 

courbés ; q u a t r e y e u x r o u g e s , en d e u x g roupes l a t é ro -an tè -

r i e u r s ; d e u x soies r o i d e s s u r l 'avance ré t réc ie d u corps ; t rochan-

te r ( d e u x i è m e ar t ic le ) d e tou tes les pa t t es g r o s , de forme g lo

b u l e u s e . 

Acarus phalangioïdes, De G é e r , Mémoires , V I I , p l . 8 , f. 7 -

1 1 . — Ehyncholophus De Géer, D u g è s , Ann. se. n., 2= s é r i e , 

I , p . 3 0 . — E r y l h . phal., H a h n , Arachniden, I , p l 2 3 , 6 , f . 2 1 . 

De S u è d e et du nord de la F rance -

3 2 . TBOMBIDION D'HEHM.KSN. (Trombidium Hermann. ) 

P l u s pe t i t que le p r écéden t . Dugès , qu i l 'a obse rvé , le r e g a r d e 

c o m m e spéc i f iquement d i s t i n c t , mais sans en d o n n e r la d e s 

c r ip t i on . Voic i les p r inc ipaux ca rac tè res que lui assignai t I l e r -

m a n n : corps d é p r i m é , velu de poils n o i r s , ainsi q u e les pieds , 

p lu s la rge a n t é r i e u r e m e n t ; u n e b a n d e l o n g i t u d i n a l e rouge 

clair su r le dos , é largie à la pa r t i e a n t é r i e u r e , où est u n e papi l le 

e n t o u r é e de soies ; r o u g e â t r e ; de c h a q u e côté un œil r ougeà t r e , 

m a r g i n a l , e n t r e la p r e m i è r e e t la seconde pa i re d e p ieds ; cou

leur ronge d u corps p lus claire en dessous qu ' en dessus ; 

p ieds de la q u a t r i è m e pai re t rès longs . 

Tromb. phalangioïdes, H c r m . , Mém. opter., p . 3 3 [exclusâ 

synonymid ) , p l . 1 , f. 1 0 e t p l . 9 , fig. D , E . — Eyncholophus 

Hermanni, D u g è s , Ann. se. n., 2? sé i i e , I , p . 3 1 . 

T r o u v é en Alsace sur la t e r r e , en t r e les feuilles d e s s é c h é e s , 

dans les f o r ê t s , ainsi que sous la mousse des a r b r e s ; c'est dans 

les endro i t s des p ra i r i es d é n u é s d ' h e r b e , qu ' i l l'a recueil l i ; dans 

ces de rn ie r s l i eux les Trombid ions fuligineux n ' é t a i en t que sol i 

t a i r e s , et en g r a n d e socié té , au c o n t r a i r e , dans les p r e m i e r s . 

3 3 . TRO.WBIDION BICOLOH. [Trombidium bicolor.) 

Corselet r o u g e ainsi que les palpes et les p i e d s ; a b d o m e n 

oblong , noir b l e u â t r e , à poils b lancs , longs et s e r r é s ; yeux noirs 
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e t pédoncu les ; taille s ix fois p lus pe t i t e q u e dans les d e u x p r é 

céden ts . 

Tromb. bicolor, LTerm., Mém. aptérol., p . 2 3 , p l . 2 , f. 2 . 

On le t rouve dans les j a r d i n s , ma i s r a r e m e n t . 

34 . TROMBIDION RESSEMBLANT. (Trombidium assimile.) 

A b d o m e n p r e s q u e c a r r é , r o u g e f o n c é , à poils b l a n c s , c o u r t s , 

c p a r s ; u n doub le r a n g long i tud ina l de pet i tes fossettes dorsales ; 

u n e l igne p lu s pâ le au mi l i eu d u dos ; y e u x r e p r é s e n t a n t d e u x 

po in t s r o u g e s s p h é r i q u e s . G r a n d e u r e t po r t d u T Y . fuliginosum. 

Tromb. assim., H e r m . ,Mém. aptérol., p . 2 5 , p l . 2 , f. 3 . — 

Tle rm. p è r e , ibid. , p . 2 6 , note 1 . 

I l v i t e n t r e les m o u s s e s . 

3 5 . TROMBIDION TRIGONE. (Trombidium trigonum.) 

A b d o m e n de couleur éca r l a t e , s o y e u x , t r igone , po in tu pos

t é r i e u r e m e n t , à sil lons t r ansversaux et fossette t e rmina le ; poils 

d u corps s i m p l e s , sans b a r b e . Tai l le d u 'Tromb. soyeux. 

Tromb. trigonum , H e r m . , Mém. aptérol., p . 26 . — K o c h , 

Deutschl. Crust., Myriap. und Arachn., fasc. 6 , p l . 8. 

D 'Alsace e t d ' A l l e m a g n e . 

36 . TROMBIDION CURTIFÈDE. (Trombidium curlipes.) 

A b d o m e n p re sque c a r r é , d é p r i m é , a r r o n d i a n t é r i e u r e m e n t e t 

p o s t é r i e u r e m e n t , de cou l eu r de ve rmi l lon , à poils c y l i n d r i q u e s , 

non b a r b u s , g lobu l eux a u s o m m e t ; dos r idé de que lques légères 

fossettes ; p ieds an té r i eu r s p lus longs que les au t r e s : les p o s t é 

r i eu r s n ' a t t e ignan t p a s l ' ex t rémi té d u corps . De g r a n d e u r 

m o y e n n e . 

Tromb. curtip., H e r m . , Mém. aptérol., p . 26 , p l . 1 , f. 4 et 

p l . 3 f. 5. 
n e r m a n n i ' a t rouvé avec le T r o m b i d e soyeux, mais r a r e m e n t ; 

il est de m ê m e forme. 

37 . TROMBIDION TRIMACULÉ. (Trombidium trimaculatum. 

A b d o m e n d é p r i m é , a r r o n d i a n t é r i e u r e m e n t et p o s t é r i e u r e 

m e n t , r o u g e p lu s ou moins f o n c é ; d e u x taches b lanches à la 

base de l ' a b d o m e n et u n e à la poin te d u dos ; poi ls d u corps en 

lamel les fusiformes. 

Tromb. trim., H e r m . , Mém. aptérol., p. 2 7 , p l . 1 , f. 6 . 

APTÈRES , TOME 111. I 
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Il se trouve dans les fatras amassés par les inondations; Her-

mann lui assigne la taille d'un pou. 

3 8 . TROMBIDION DES MURS. (Trombidium murorum.) 

Abdomen déprimé, rouge , sans taches ; poils blancs, simples ; 
onglet terminal des palpes double. 

Trombid. muror., Herm., Mèm. pptérol., p. 28 , pl. 2 . f. 5 . 

Il vit sur les murs par troupes : c'est le type du genre B E -
LACSTJUM de M. Heyden. 

39 . TROMBIDION PETIT. (Trnmlridium pusittum.) 

Abdomen aminci latéralement à la partie postérieure , à sil
lons transversaux ; de couleur d'ècarlatc foneé ; dernier article 
des pattes antérieures plus gros que les autres. 

Tromb. pus., Herm., Mèm. aptérol. , pl. 2 , f. 4. — Ham-
mer, ibid., pl. 2 7 . 

La figure de cette espèce a été trouvée dans le portefeuille 
d'Hermann fils sans description ni renseignements aucuns. 

V i n . T R O M B I D I U M , L a t r . , Gênera, I , 1 6 4 . — 

ASTOMA, id., ibid., p . 1 6 2 (Atoma du Précis des Car. 
gén. des Ins., p . 1 7 7 . — LEFTUS , id., Précis , p . 1 7 7 . 

— LEPOSTOMUS, N i t z s c h , fi.de H e y d e n . —• OCYPETE , 

L e a c h , Trans. linn. soc, X I , 3 9 6 . —TROMBIDIUM et 

BELAUSTIUM, H e y d e n , Isis , 1 8 2 8 , p . 1 6 0 . — T I I O M -

BIDIUM , D u g è s , Ann, se. nat., 2 ' série , I , p . 3G. — 

TROMHIDIUM , K o c h , Deutschl. Mjriap., Crust. und 
Arachn. 

P a l p e s g r a n d s , l ibres ; mandibu les ongu icu lées ; 

« o r p s renflé por tant les quatre pattes postérieures et 

une éminence a n t é r i e u r e , é t r o i t e , mobi l e , sur la^ 

quel le sont les y e u x , les q u a t r e autres pattes et la 

b o u c h e ; pieds p a l p a t e u r s , les antér ieurs les p lus 

longs . 

L a r v e s h e x a p o d e s , p a r a s i t e s , très-dif férentes des 

adultes : on en a fa i t les genres Astoma, Lepostomus 

et Ocypete. 
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4 0 . TROMBIDION TEINTURIER. (Trombidium tinctoriwm.) 

A b d o m e n rouge , ob tus en a r r i è r e , t r è s -ve lu ; poi ls b a r b u s , 

effilés; j ambes des pieds a n t é r i e u r s pâles . Tai l le cons idé rab le . 

Acarus tinciorius, L i n n . , Syst. nat., 1 3 e é d . , 1 , p . 1 0 - 2 5 . —• 
Tromb. tinctor.. H e r m . , Mém. aptérol. . p . 2 0 , p l . 1 , fig. 1 . 

O n le d o n n e t an tô t comme de Guinée , t an tô t c o m m e d u Ben

gale . Le fait est que l 'Afr ique équa to r la le et l ' I n d e fournissent 

éga l emen t des T r o m b i d i é s s emblab le s à ce lu i dont on a par lé 

sous ce n o m , mais p a r m i lesquels u n e é t u d e plus approfondie 

fera sans aucun dou te r econna î t r e p lus ieurs espèces . 

4 1 . TBOMBIDICM v i sc iccLiTCM, H a h n , Arachniden, I , 2 1 , 

pl . 6 , fig. 1 7 . 

De Java . 

4 2 . TROMBIDION SOTEUT. (Trombidium holosericeum.) 

( P l . 3 6 , fig. 1.) 

A b d o m e n presque ca r r é , ré t réc i en a r r i è r e et un peu é c h a n -

c r é ; d ' un b e a u r o u g e , sat iné ; y e u x pédicules ; poils e t papi l les 

c y l i n d r i q u e s , a r rond i s a u sommet ou ob tus sur le des'sus du 

corps ; b a r b u s sur le ven t r e e t les pa t t e s . 

L i s t e r , DeAran., p . 1 0 0 , fig. 3 8 . — Tique rouge satinée 
terrestre, GeofT., Ins., I I , 6 2 4 . — Mite satinée terrestre, De 

G é e r , Mémoires, V I I , p l . 8 , fig. 1 2 - 1 3 . — A c a r u s holosericeus, 
L i n n . , Fauna suec. , e d . 2 , n° 1 9 7 9 . — Tromb. halos., 
H e r m . , Mém. aptérol., p . 2 1 , p l . 1 , fig. 2 , e t p l . 2 , fig.l. — 

H a h n , Arachn., I , 2 , p l . 6 , fig. 1 8 . 

Cet te A r a c h n i d e , qu i sort u n e des p r e m i è r e s a u p r i n t e m p s 

e t dès la fin d e l 'h iver est t r è s - a b o n d a n t e dans p lus ieurs par t i es 

de l ' E u r o p e , su r les m a r s , à t e r r e ou su r les a rb res . E l l e a é té 

é t u d i é e pa r b e a u c o u p d ' a u t e u r s , e t les p e r s o n n e s qui n e sont 

pas na tu ra l i s t es la connaissent auss i . L a vivacité d e sa te inte 

r o u g e , l 'aspect ve lou té d e sa r o b e , sa f réquence fixent f r équem

m e n t l 'a t tent ion des e n f a n t s , qu i lui d o n n e n t dans beaucoup 

d ' endroits des n o m s par t icu l ie rs . 

4 3 . TROMBIDION FULIGINEUX. ( Trombidium fuliginosum. ) 

D o s v o û t é ; corps plus al longé que dans l 'espèce p r é c é d e n t e , 

k rides moins m a r q u é e s ; cou leu r r o u g e moins vive; poils du 

corps e t des p ieds s e m b l a b l e s , ba rbus . 
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Albin , Spiders , p . 1, n° 1. — S c h r a n k , Ins. Austr., p . 518 . 

— Tromb. fulig. , l l e r m . , Mém. aptérol. , p . 23 , p l . 1, fîg. 3 . 

—- H a h n , Arachniden , 1 , 22 , p l . 6 , fig. 9. 

H c r m a n n di t qu 'on t rouve cet te espèce t r è s -cop ieusemen t e t 

en s o c i é t é , s u r t o u t a u p r i n t e m p s , dans les j a r d i n s , où dès les 

p r e m i e r s b e a u x j o u r s on la r encon t r e , p r inc ipa l emen t au b a s 

des m u r s exposés a u m i d i , cou ran t sur la t e r r e , e n t r e les feuilles 

s è c h e s , ou g r i m p a n t s u r le bas des t roncs d ' a rb res et des vignes 

appl iquées con t r e des murai l les o u a t t achées à des échalas . A m e 

sure que la saison a v a n c e , ces insectes d i spa ra i s sen t , et l ' a u t e u r 

n ' en a t rouvé alors q u e r a r e m e n t que lques indiv idus g r impan t su r 

les plantes , Dans les campagnes e t dans les forêts , il n ' a obse rve 

cet te espèce que r a r e m e n t et so l i t a i r e , c o u r a n t le long des a r 

b r e s , ou cachée e n t r e la mousse . 

L e T r o m b i d e soyeux , avec leque l on confond souvent le Fu-

liginosum , se t rouve au cont ra i re de p ré fé rence à la c a m p a g n e , 

suivant la r e m a r q u e du m ê m e a u t e u r ; il ne l ' a , d i t - i l , vu q u ' u n e 

ou deux fois dans des j a rd in s . C'est su r tou t sur les ta lus g r a v e 

leux de^ fortifications et de leurs fossés (à S t r a s b o u r g ) , su r des 

t aup in iè res ou d ' au t r e s q u ' o n doi t le c h e r c h e r . 

Quoi qu ' i l en s o i t , n o u s pensons que le nom de Tr. holoseri-

ceum ùc\ rai t a p p a r t e n i r à l 'espèce la plus c o m m u n e , et c 'est sans 

con t r ed i t cel le des j a r d i n s . L a tique rouge satinée de Geoffroy 

n ' es t pas a u t r e . 

44. TROMBIDION DU FAUCIIEUB. (Trombidium phalangii.) 

leune : h e x a p o d e , égalant à pe ine u n e g r a i n e de m o u t a r d e ; 

d 'un beau rouge o r a n g é , luisant , ovala i re ; p e u velu s u r le c o r p s , 

un peu p lus su r les m e m b r e s ; suço i r en forme d e tê te mob i l e , 

composé d 'une lèvre qu i para î t b i t ubu lée et f lanquée de deux 

gros palpes fus i fo rmes , s e r r é s su r elle e t d e m i - t r a n s p a r e n t s . 

Adulte : co rps r e n f l é , s u b t r i a n g u l a i r e , à angles t r è s - o b t u s , 

d 'aspect v e l o u t é , hér issé de poils l ame l l eux p a r a i s s a n t p l u m e u x 

à un t rès- for t g ro s s i s s emen t ; a v a n t - t r a i n , pa t tes et b e ç safra-

n è S j ^ d e m i - t r a n s p a r e n t s ; d e u x y e u x rouge foncé su r u n e es 

pèce d ' aur icu le . 

Tromb. phalangii, D u g è s , Ann. se. nat., 1™ s é r i e , I , p . 3 6 . 

D u g è s lui r appor t e ï Acarus phalangii, De Géer , Mémoires, V I I , 

117, p l . 7 , f. 5 , e l l e Tromb. irtsectorum, lïmm.,Mèm. aptérol., 
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p . 3 6 , p l . 1 , f. 16 ; Latrei l le les c roya i t do même espèce ainsi 

q u e le Pediculus coccineus, S c o p o l i , Entom. Carn., n° 1055 . 

C 'é ta i t , p o u r L a t r e i l l e , l 'espèce type d e son gen re LEPTCS, 

ains i caractér isé : 

Os rosira conico, porrecto; palpi brèves, subconici; corpus 

molle, plerumque ovale. 

Ce Trombid ion passe son p r e m i e r âge en pa ras i t e sur les fau

c h e u r s ; il t o u r m e n t e su r tou t les femelles e t se p lace p r i n c i p a l e 

m e n t d e r r i è r e l eurs h a n c h e s pos t é r i eu re s , là 'où n e p e u v e n t a t te in

d re les pa lpes b e a u c o u p p lus cour t s dans ce sexe que chez le 

m â l e . D u g è s a observé q u e , dé tachées s p o n t a n é m e n t d u corps de 

ce s A r a c h n i d e s , les larves m e u r e n t si el les t omben t dans l ' e a u , 

b i e n qu ' e l l e s n ' a i en t pas encore été noyées si on les y a laissées 

q u e l q u e s h e u r e s s e u l e m e n t . C'est l a t e r r e qu 'e l les che rchen t . 

L ' o b s e r v a t e u r cité les a vues se cache r p lus ou moins profondé

m e n t dans les in te rs t ices des plus pe t i t e s m o t t e s , devenir im

mobi les e t r e s t e r a insi p e n d a n t vingt j ou r s ; elles r ep ré sen t en t 

a lors u n e n y m p h e ovoïde , lisse , semblab le à u n pe t i t œuf d ' u n 

j a u n e r o u g e et d u q u e l sor t i ra le pe t i t T r o m b i d i o n octopode et 

écar la te décr i t plus hau t . 

On t rouve de ces paras i tes rouges et h e x a p o d e s , e t qui sont 

b i en aussi des la rves de T r o m b i d i o n s , su r des Aranè ide s e t su r 

des insectes ; c 'est c e dont nous n o u s s o m m e s assuré d e no t r e 

côté (1) ; c 'est aussi ce q u e De Géer , H e r m a n n et Dugès avaient 

vu. D u g è s en cite s u r des P u c e r o n s e t su r des T i p u l c s ; on en a 

fait p lus ieu r s espèces . 

45. TBOMBIDION Dr PDCKRON. (Trombidium aphidis.) 

A six p a t t e s , o v a l e , r o u g e ; pat tes an t é r i eu r e s en m a s s u e à 

l ' e x t r é m i t é (jeune). 

Trombidium aphidis , D e G é e r , Mémoires, V I I , 122, p l . 7 , 

f. 14 . — H e r m . , Mém. aptérol.,y. 4 8 . 

Nous avons t rouvé sur les P u c e r o n s d e la b a r d a n n e , à Gen-

t i l ly, p r è s P a r i s , des larves d ' une espèce cur ieuse de T r o m b i 

d ion à d e u x pa i res d 'yeux ( p l . 36 , f 2 , sous le n o m de Tr. au-

(\) J'ai trouvé de ces insectes sur des Faucheur» ; il» sont plus ou 
moins renflés, suivant la quantité de nourriture qu'ils ont prise- Tous 
sont alors hexapodes; leur couleur est rouge, et leurs yeux que 
Herrnann dit noirs, étaient routes comme le corps, mais d'une teinte 
un peu plus foncée. Leurs mouvements étaient assez faciles. 
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ranliaeum). E l l e s sont de t r è s -pe t i t e tail le . h e x a p o d e s , d is t inctes 

à l 'œil nu à cause de l eu r cou leu r rguge o rangé qui con t ras te 

avec la te in te noire de ces P u c e r o n s ' ; les pa lpes sont cour t s et 

a igus ; le corps a quelques poi ls fort r égu l i è r emen t disposés e n 

l ignes t r a n s v e r s a l e s ; les pat tes en ont de p lu s n o m b r e u x et 

p lus pe t i t s . J ' i g n o r e si ces T rombid ions sont de la même espèce 

q u e ceux de De G é e r . 

Vi t su r les P u c e r o n s . 

4 6 . TROMBIDION PARASITE. ( Trombidium parasiticum.) 

Six pa l tes ; ob long , rouge ; bec t r è s - c o u r t , sous la t ê t e ; pat tes 

cour tes ( jeune âge ) . 

Acarus parasiticus, De G é e r , Mémoires, V I I , 1 1 8 , p l . 7 , 

f. 7 . — Tromb. par., H e r m . , Mém. aptérol., p l . 4 8 . — A s t o m a 

parasiticum, L a t r . , Gênera Crust., I , 1 6 2 . 

I l vit s u r différents insectes. C'est le type d u g e n r e ΑΤΟΜΑ 
OU ASTOMA de Lal re i l le , dont les ca rac tè res son t : 

Os inferum, fere obsoletum, instrumentis cibariis palpis-

que haud conspicuis; corpus molle, ovale; pedes brevissimi. 

4 7 . TROMBIDION DE LA LIBELLULE. (Trombidium libellulœ.) 

Six p a t t e s ; g l o b u l e u x , r o u g e ; pat tes t r è s - cou r t e s ; u n e m a r q u e 

concave su r le dos (jeune âge ) . 

Trombidium libellulœ, De Géer , Mémoires, V I I , 1 1 9 , p l . 7 , 

f . 9 . 

Il se t rouve s u r les l ibel lu les . 

4 8 . TROMBIDION DD COUSIN. (Trombidium culicis.) 

Six p a t t e s ; g l o b u l e u x , r o u g e ; tè te a v a n c é e , enflée su r les 

côtés ; pieds longs ( jeune âge) . 

Ac. cul., De G é e r , Mémoires , V I I , p . 1 2 0 , p l . 7 , f. 1 2 . 

I l v i t sur les Cousins . 

4 9 . OCYPETB REBRA. 

Six p a t t e s ; corps r o u g e ; dos couver t d e poils l o n g s , r a r e s ; 

pat tes couver tes de poils c o u r t s , r o u x cendré ; yeux b r u n n o i r . 

L e a c h , Trans. linn.soc, X I , 396. 

Pa ras i t e des T ipu les . Leach di t que sur u n seul insecte il n 'y 

en avait pas moins de so ixan te . (C'est un j eune âge . ) 

5 0 . TROMBIDION ALLONGÉ. ( Trombidium elongatum.) 

Corps d 'un rouge c ramoi s i , v e l o u t é , long de 3/4 de l igne , 
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é t r o i t , en forme de l a n g u e t t e , a r rond i en a r r i è r e et e n a v a n t , 

ë c h a n c r é vers le m i l i e u , là où s ' insèrent les q u a t r e pa t t es p o s t é 

r i e u r e s ; les pa t tes an t é r i eu re s les plus longues , renflées au b o u t 

e t ongu icu l ée s ; les p o s t é r i e u r e s , quo ique p lus longues que les 

i n t e r m é d i a i r e s , son t loin d 'a t te indre le n iveau de l ' ex t rémi té du 
corps . 

Tromb. elong., D u g è s , Ann. se. nat., 2 e s é r i e , I , p . 3 9 . 

D u mid i de la F r a n c e ; t rouvé a u mo i s de j u i l l e t , sous les 

p i e r r e s d i s séminées dans les c h a m p s mois sonnés . Les poi ls d u 

co rps et des pa t tes a n t é r i e u r e s sont touffus , longs et plats , en 

forme d e spatule courbée e n a r r i è r e ; l eurs bords s e m b l e n t f r an 

gés à u n t r è s - fo r t g ro s s i s s emen t ; l ' a y a n t - t r a i n , c o m m e les 

pieds et le b e c , est d ' u n e cou leur pâ le ; il est g l ab re , g r ê l e , et 

p o r t e , su r d e u x é l éva t ions , des j e u x r a p p r o c h é s , r o n d s , s a i l 

l a n t s , b r u n r o u g e . Les pa lpes sont t rès -ve lus ; l eu r append ice 

est long et g rê le . 

5 1 . TROMBIDIUM PcjncECM, K o c h , Deutschl. Crttst., Myriap. 
und Arachn., fasc. 1 , p l . 1. 

D ' A l l e m a g n e . 

5 2 . THOMBIDIUM SYLVATICCM, K o c h , loco cit., fasc. 1 , p l . 2 . 

D ' A l l e m a g n e . 

5 3 . TROMBIDIUM FASCIATCM , Koch , loco cit., fasc. 6 , p l . 9. 
D ' A l l e m a g n e . 

5 4 . TROMBIDIUM CORDATDM , K o c h , loco cit., fasc. 6 , p l . 7 . 

D ' A l l e m a g n e . 

5 5 . TROMBIDIDM RHOMBICCM , K o c h , loco cit., fasc. 16 , p l . 2 . 
D ' A l l e m a g n e . 

56 . TROMBIDION MILIAIRK. ( Trombidium miliare. ) 

( P l . 3 6 , fig. 7 . ) 

Nous avons fait figurer sous ce n o m u n T r o m b i d i o n q u e nous 

croyons inéd i t e t s u r les ea rac tè res d u q u e l nous r ev iendrons 

u l t é r i e u r e m e n t . C'est u n e fort jolie espèce. 

Des e n v i r o n s d e P a r i s . 

57 . TROMBIDION CENDRÉ. (Trombidium cinereum.) 

Corps p resque quad r i l a t è r e , d é p r i m é , u n peu moins large en 
a r r i è r e , avancé en cône ob tus , m a c u l é de b r u n et de gris b l a n 

châ t re ; des poils peu s e r r é s , l o n g s , p la t s et en forme de spa tu le 

r ecou rbée sur le corps et les pat tes ; deux yeux rouges d e c h a q u e 
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co té de la r ég ion l a t é r o - a n t è r i e u r e , l ' a n t é r i e u r p lus pet i t et p l u s 

en dedans q u e l ' a u t r e ; griffes des pa t t es d ' u n beau r o u g e ; pa t t es 

for t l ongues . L o n g u e u r du c o r p s , 1 ligrie. 

Rhyncholophus cinéreas , D u g . , Ann. se. nat., 2° s é r i e , I , 

p . 3 1 , p l . 1, fig. 7 e t 7 bis. 

L e R h y n c h o l o p h e c e n d r é est fort c o m m u n pendanf. l 'é té a u x 

environs de M o n t p e l l i e r ; on le t rouve en pe t i tes sociétés à l ' om

bre e t au tou r des p i e r r e s dans les fossés h e r b e u x , le long des 

rou tes e t su r la l i s ière des champs- ou des p r a i r i e s . Les m é t a 

morphoses de ce t te espèce d 'Acár idos sont m u l t i p l e s , d u m o i n s 

il s 'en fait encore u n e ap rès que tou tes les pa t t es sont d é v e l o p 

pées . Dugès a t rouvé en effet, dans le c r e u x des m ê m e s p i e r r e s , 

des n y m p h e s i m m o b i l e s , velues c o m m e l ' adul te et assez g r a n d e s , 

aplat ies , l en t i cu l a i r e s , et qui po r t a i en t à l e u r ex t r émi t é les restes 

d ' une peau b ien reconnaissable à ses p o i l s , aux fourreaux d e ses 

h u i t pat tes et d e ses pa lpes . I l e n sor t des ind iv idus pe t i t s , ma i s 

ressemblan t pa r fa i t ement a u x adu l t e s . Ceux qu i n 'ont pas encore 

subi cet te m é t a m o r p h o s e , et qu 'on peut c ro i r e i m p u b è r e s , sont 

p lus a r r o n d i s , p lus renflés et d ' une cou leur r ougeâ t r e p lus u n i 

forme ; on les t rouve a u x m ê m e s endro i t s e t avec des d imens ions 

q u i var ien t depu i s cel le d 'une pe t i te tète de camion ju squ ' à u n e 

longueur de 3 /4 d e l i g n e . D u g è s n ' en a vu a u c u n à six p a t t e s ; ce 

n ' é ta ien t donc pas d e s la rves p r o p r e m e n t d i t e s . 

58. THOMBZDIOJÎ ROUGISSANT. ( Trombidium rubescens. ) 

Assez voisin d u p r é c é d e n t , mais d e cou leurs p lus vives ; le 

corps est d ' u n r o u g e o b s c u r ; les pa t t e s sont toutes rouges ; poils 

a igus e t non aplat is ; pa t t es u n p e u moins longues q u e dans le 

T. cinereum ; les a n t é r i e u r e s t ro is fois p lus épaisses que les 

a u t r e s . 

Rhyncholophus rub., D u g . , Ann. des se. nat., 2 e s é r i e , I , p . 3 1 . 

D u mid i de la F r a n c e . Ce q u i a é t é d i t des mé tamorphoses 

d u p r é c é d e n t s 'appl ique aussi à ce lu i -c i . 

M . Koch ajoute à la l i s te des Rhyncholophus d e Dugès u n 

n o m b r e assez cons idé rab le d 'espèces . 

59. THOMBIDION BOUGET. (Trumbidiunautumnale.) 

Dugès donne à l'Acarus autumnalis don t on fait aussi q u e l 

quefois u n e espèce de Leptus , les ca rac tè res suivants : A c a r u s 

e r r á t i l , à six p a t t e s , à corsele t l a rge et s u r m o n t é d e d e u x pe -
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t i ts y e u x , à ' c o r p s o b l o n g , v e l u , d 'un r o u g e sa le , po r t an t e n 

avant d e u x longs pa lpes , Dugès , Ann. se. nat.,2' série, I , p . 3 7 . 

D u nord de la F r a n c e , d ' A n g l e t e r r e , e tc . J ' a i t r o u v é , dans l a 

forêt d e S a i n t - G e r m a i n , u n F a u c h e u r sur leque l é ta i t u n j e u n e 

T r o m b i d i u m h e x a p o d e voisin de celui -c i 5 mais p e u t - ê t r e encore 

spécif iquement d i s t i nc t , sa couleur était rouge , ses y e u x é g a l e 

m e n t r o u g e s , m a i s d ' u n e t e in te différente e t p lacés à la h a u t e u r 

des pa t tes de la t ro is ième p a i r e ; les palpes b i en distincts é ta ien t 

assez longs . D é t a c h é d u F a u c h e u r , ce t insecte marcha i t avec fa

c i l i té . 

O n lit dans le Microscopin journal de feu M . Daniel C o o p e r , 

II, 258(1842) , l 'observat ion cur ieuse d e M . W h i t e , q u ' â B l a c k h e a t h 

e t aux env i rons les ca i l loux é ta ien t couver ts des œufs d ' A c a r u s , 

e t que ce sont ces m ê m e s corps que l 'on a décr i t s c o m m e des 

c r y p t o g a m e s sous le nom de Craterium pyriforme. 

P e n d a n t les p lu ies on les voyait sur le v ieux bois et s u r 

d ' au t r e s c o r p s , des tiges de p lan tes par e x e m p l e , et auss i sur les 

ca i l loux . O n en a observé de semblables a u x environs de P l y -

m o u t h , e tc . , et il faut les r e g a r d e r comme les œufs d e VAcarus 
autumnalis. 

IX. A N Y S T I S , Heyden , Isis , 1 6 0 . — EKYTHR^US , 

Dug. , Ann. se. nat., 2" série, I , p. 1 0 , non La-
treille , Gênera. / 

Palpes grands, libres , bi-onguiculés; mandibules 
onguiculées; corps entier, c'est-à-dire sans avant-
train; hanches contiguës ; pattes coureuses, c'est-à-
dire onguiculées, longues, à dernier article grêle, 
très-long; les postérieures les plus longues. Larves ? 

Dugès a r a p p o r t é au g e n r e Erythrœus tel qu ' i l l ' é t a b l i t , le 

Tromb. comigerum d ' H e r m a n n , mais en se d e m a n d a n t , il est 

v ra i , s'il ne vaudra i t pas m i e u x e n faire u n genre à pa r t , e t comme 

ce T r o m b i d i o n est la seule espèce q u e M. H e y d e n ai t c i t é , p a r m i 

les Anystis, le genre Anystisest donc , provisoi rement dn m o i n s , 

synonyme d e celui des E r y t h r é e s tels qu ' i ls ont été établ is pa r le 

savant zoologiste de Montpe l l i e r . Nous laissons à ceux qu i p o u r 

r o n t é tud ie r e n n a t u r e , p lus q u e nous n 'avons p u le f a i r e , les 
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T r o m b i d ï o n s , le soin de r é t ab l i r déf in i t ivement ce po in t d e 

synonymie . 

6 0 . TBOIHBIDION DES PAROIS. (Trombidium parietinum.) 

P r e s q u e ovale ; cou leur de ve rmi l lon ; pa lpes à u n seul ong le t 

m u c r o n é i n f é r i e u r e m e n t ; pat tes d e c o u l e u r sale . 

Tromb. par., H e r r n , Mém. aptérol., p . 37 , p l . 1 , f. 12. 

On le t rouve vagabond en t re les p i e r r e s et les mousses assez f ré

q u e m m e n t , ou c o u r a n t très-vite sur les r ayons des b i b l i o t h è q u e s . 

L ' au t eu r cité r a p p o r t e à la m ê m e espèce la pe t i t e a r a c h n i d e 

rouge don t l î oe se l f a i t m e n t i o n à l ' expl ica t ion d e la p l anche 2 4 , 

t. I I I , § 1 e r de son o u v r a g e . 

6 1 . TROMHIDION RCRICOLE. (Trombidiumruricolum.) 

Corps d é p r i m é , à peu p r è s o v a l e , m a i s é c h a n c r é super f i c i e l 

l e m e n t sur les c ô t é s , e t un p e u plus la rge en a r r i è r e q u ' e n avan t ; 

que lques poils ra res disséminés à sa surface ; y e u x au n o m b r e 

d e d e u x , noirs aux angles an té r i eu r s ob tus d u corps ; couleur 

rouge de ca rmin souvent très-vif, quelquefois no i r â t r e su r le 

mi l ieu d u c o r p s , plus claire le long d u dos et en avant ; pa t t es et 

pa lpes incolores , sauf une tache de c a r m i n vif sur les art icles u n 

peu é loignés d u corps . Tail le fort pe t i t e . 

Jirythrœus ruricola, D u g è s , Ann. se. nat., 2"»e série,!, 

p . 4 0 , p l . l , f . 2 2 - 2 5 . 

Espèce c o m m u n e sous les p ie r res le long des chemins e t des 

endro i t s u n peu secs , a u x envi rons d e Mon tpe l l i e r ; le p lus sou

vent elle vit isolée e t d o n n e la chasse aux A c a r i d e s p lus pe t i t s . 

C o m m e dans les T rombid ions dont il va ê t r e q u e s t i o n , la coursa 

est t rès - rap ide . 

62 . THOMBIDION ISABELLE. ( Trombidium flavum. ) 

Corps p lus raccourc i q u e dans le T r . ru r ico le ; dos hérissé de 

poils r a r e s , longs et fo r t s ; pat tes p lus fortes et p lus longues , à 

poils abondan t s e t c o u c h é s ; d e u x y e u x r o n d s , d 'un rouge b r u n , 

l a t é ro -an té r i eu r s ; cou leur fauve; pa t tes p lus pâles. 

Erythrœus flavus, D u g è s , Ann. se. nat., 2™ série, I , p . 42 , 

p l . 1 , f. 28 . 

Trouvé dans le mid i e t dans le n o r d d e la F r a n c e . 

6 3 . TROMBIDIOS IGMPKDE. ( Trombidium ignipes. ) 

Corps s u b t é t r a g o n e , d é p r i m é , u n peu p lus la rge en a r r i è r e , 
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G. TROMBIDION. 187 

m a r b r é d e b r u n gris e t j a u n e rougeà t r e ; p a l p e s , bec e t p a t t e s 

o rangés ; q u a t r e yeux , en d e u x groupes l a t é ro - an t é r i eu r s ; poils 

r a r e s et r ed ressés . 

Erythrœus ignipes, D u g è s , Ann. se. nat., 2« s é r i e , I , p . 4 3 . 

p l . 1 , f. 2 7 . 

D u m i d i de la F r a n c e . ' 

64 . TROMBIDION COUREUR. ( Trombidium cursorium. ) 

M; P l . 3 6 , f . s . ) 

De cou leur rosée ; corps g lobu leux indivis , de la grosseur 

d ' une tête" d 'ép ingle m o y e n n e ; une pa i re d 'yeux de couleur de 

b r i q u e e n t r e les t ro is ième et seconde pa i res de pa t tes ; celles-ci 

ambu la to i r e s assez l o n g u e s , m é d i o c r e m e n t velues ; ta rse des 

q u a t r i è m e s p lus long que les au t res ; que lques longs poi ls sur le 

c o r p s ; ex t rémi té des pa lpes , maxi l les e t bout des pa t tes d 'une 

te in te p lu s i n t e n s e ; maxi l les cons idé rab les . 

De P a n s , dans les j a r d i n s . 11 cour t avec rap id i té su r les 

feuilles , dans les p lan t s de f ra i ses , e t c . 

6 5 . ERYTHRJEUS IGNIPES , Koch , Deutschl. Crust., Myriap. 
und Arachn., fasc. 1 6 , p l . 2 4 . 

66. TROMBIDION CORNIGERUM. (Trombidium cornigerum) 

«Abdomen dép r imé , p lus l a rge à la pa r t i e pos té r ieure , r o u g e , 

avec deux l ignes no i râ t r e s su r le dos ; poils b lancs ; hanches r a p 

p rochées ; poi ls des pat tes couchés . 

Tromb. cornigerum, H e r m . , Mêm. aptërol., p . 3 8 , pl. 2 , 
f. 9 . — D u g è s , Ann. se. nat., 2= s é r i e , I , p . 4 4 , et I I , 5 9 . 

D u n o r d et d u mid i de la F r a n c e . C'est l 'espèce type du genre 

Anystis de M. I l e y d e n ; et c o m m e ses caractères d i f fè ren t , sous 

que lques p o i n t s , de ceux des au t res É r y t h r é e s d e D u g è s , il faudra 

donne r à ces d e r n i e r s u n nouveau nom sous -géné r ique . Dugès en 

a observé les j e u n e s , et il suppose qu' i ls ne sont pas paras i tes : 

ceux qu'il a t rouvés é ta ien t h e x a p o d e s e t de cou leur rouge orangé. 

P a r m i les j eunes T r . c o r n i g ô r e s , c e u x dont les pat tes étaient 

déjà au n o m b r e de hu i t ava ien t quelquefois les deux p o s t é 

r i e u r e s t r è s -g rê les et t r è s - c o u r t e s , c o m m e si elles n 'eussent point 

enco re acquis tout l eu r d é v e l o p p e m e n t ; la t rois ième pai re é ta i t 

m ê m e aussi p ropor t ionne l l emen t mo indre que dans un âge p lus 

avancé . U n de ces j e u n e s à h u i t p a t t e s , conservé plusieurs j ou r s 

pa r D u g è s , a filé u n réseau lâche d e soie t rès-f ine à laquelle 
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il s'est suspendu; ses pattes se sont alors roidies et dirigées en 
avant : l'animalcule, devenu immobile, a passé à l'état de 
nymphe. 

GENRE HYDRACHNE. (ffydrachna.) 

Le genre des Hydrachnes de Muller (1) a été consi
déré comme une famille depuis assez longtemps. 
Dugès , qui en fait sa famille des Hydrachnées {JIj-
drachnei), lui donne pour caractères : 

Palpes ancreurs ou à pointe aiguë et épineuse, & 
troisième ou quatrième article ordinairement le plus 
grand; corps non divisé; hanches larges ; pieds ordi
nairement en rames, onguiculés et ciliés, croissant 
du premier au quatrième ; yeux supéro-antérieurs. 
Vie aquatique, au moins dans l'âge adulte. 

Hydrachnes ; c'est-à-dire Araignées d'eau ; Mul
ler, dans le travail spécial qu'il leur a consacré, 
nomme ainsi un genre d'animaux très-nombreux en 
espèces, et qui comprend les Acariens aquatiques, 
dont De Géer avait déjà fait une section sous la dé
nomination deMites aquatiques. Latreille , Lamarck, 
Sundevall et Dugès ont fait depuis lors une famille 
distincte de ces petits animaux. 

L'organisation des Hydrachnes a été surtout étudiée 
par Dugès , mais elle est encore incomplètement con
nue. Tréviranus lui a aussi consacré quelques lignes , 
dans son ouvrage déjà cité. 

( l ) M I T E I , SECTlan T Ï I , ou M1TB5 A C U A T J Q U B » , De Géer, Mèm., vu. — 
H T D R A C H I Y A , O . F. Mùller, Hydrachnes quœ in aquis Danice palus-
tribus detexit, descripsit, pingi et tahulis œneïs incidi curavit; in-/}, 
Lipsîse , 1 7 8 1 . — A T A X , Fabricius,— H Y D H A C H N S L I ^ B , fam., Latreille , 
Gênera crusl. et 1ns. , etc., p. i5S . — H Y D R A C H I I A , Herra. , Mèm. 
aptèrol., p. 52. — A n A S T O M E S , fam., Larak-, Auim. sans vert. 2° 
édit., p. S 4 . — A C A R I E N S , 3 e

 L É G I O H , Heyden , Isis, 1828, p. 1 6 0 . — H Y D R A -

« H n i D i s , Sundevall, Consp. Arachnid., 1833. — H Y D K A C K K B I ,fam. 
ïlugè» , Ann. se. nat., 2 e lérie, I , p. 16 et i44- — Soch , loco cit. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



La génération est ovipare, et avant la ponte, on 
voit très-bien les œufs dans l'intérieur du corps des 
femelles. La ponte s'opère différemment, suivant les 
espèces, mais dans un grand nombre, il y a autour 
des œufs une substance transparente semblable à la 
masse aibumineuse qui entoure ceux de beaucoup de 
Mollusq ues. 

On voit très-bien sur les poils de ces petits animaux 
la différence de ces organes avec les bulbes de même 
nom qui sont caractéristiques des animaux supérieurs. 
Ce sont ici des prolongements spiniformes ou piliformes 
de la peau , et non point des organes qui s'implante
raient dans son tissu. Nous avons figuré cette disposi
tion , sur une Hydrachne des conques, dans le Nouvel 
Atlas du Dictionnaire des sciences naturelles. 

Les mœurs des Hydrachnes ont donné lieu à quel
ques remarques curieuses; beaucoup d'espèces vivent 
librement au sein des eaux , et s'y nourrissent d'ani
malcules ou de débris de végétaux. Beaucoup égale
ment sont parasites dans leur premier âge ; quelques-
unes vivent pendant toute leur vie d'une manière plus 
ou moins analogue, mais cependant sans être fixées. 
On trouve , entre les lames branchiales des Anodon-
tes , principalement de l'A. cygnea, plusieurs es
pèces d'Hydrachnes. M. Baer a, depuis longtemps, 
figuré l'une d'elles (1); les oscules des spongilles 
donnent également entrée dans l'intérieur de ces 
singulières productions à des Hydrachnes, que leurs 
longues pattes et leurs autres caractères semblent 
rapprocher des Diplodontes. La grande majorité des 
Hydrachnes connues est d'eau douce et vit en Europe. 

( i ) H Y D R ^ e i i n A « O N C H A H O V , Nova act. nat. curios., X I I I , part, a, 

p. 5go, p l . a g , fif. 17 - ig . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



(1) H T D R A C H N J I F O R M O S A , Dana et WJielpley, American journ. of arts 
and sciences , t. X X X , p. 354 ' av. p l . , fig. I ' 8 , ï836. ( Des environs 
de N e w - H a v e n ) . 

H Y D R I C H R A prMrOKHis, iid. ibid., pl. 3o,fig.5. (De La même local i té .} 
( l ) PonTlRlCHHi. FDHCTULJLTUM , P l l i l ipp i , Ann. and Mag. of nat, 

hist., V I , g 8 , pl . 4 , % 4"^ ; l84l- l^e la baie de Naples.) 
Corps subg-lobuleux ; deux y e u x écartés ; mandibu les nul les ou très-

petites ( d e u x palpes Allongés, 5-ai-ticulés ; quatrième article le plus 
long", l e c inquième c o u r t , aigu ; cuisses d'un même côté r a p p r o c h é e s ; 
cel les de la paire antérieure se touchant sur la ligne m é d i a n e ; d e u x 
o n g l e s aigus à chaque patte ; Tulve en tourée d'un cercle dur , p o n c t u é . 

i3] Insectum a p t e r o n , c a p i t e , thorace abdomineque OQÏtis ; pedes 
oclo-, palpi duoart i cuht i ; ocul i d u o , q u a t u o r , iez, 

On en a également fait connaître en Amérique ( 1 ) , et 
les autres parties du monde en possèdent aussi. II y 
en a même dans les eaux de la mer, mais on n'en a 
encore décrit qu'une espèce (2)·. 

La description des animaux de ce genre a occupé 
plusieurs naturalistes, parmi lesquels nous devons 
principalement citer De Géer, Muller, Dugès et 
M. Koch. Aussi , grâce aux travaux de ces observa
teurs et à ceux de quelques autres , comme Férussac et 
M. deThéis , qui se sont occupés moins complètement 
du sujet, connaît-on un grand nombre d'espèces d'Hy-
drachnes. Toutes , il est vrai, n'ont pas été caractéri
sées avec un soin égal. 

De Géer parle de six espèces de ce groupe. 
Othon Fréd. Muller a publié séparément, avec 

une courte introduction , le Mémoire sur un nouveau 
genre d'Insectes aquatiques qu'il avait antérieure
ment adressé à l'Académie des sciences de Paris. Après 
avoir procédé à la définition de ce genre (3), il carac
térise quarante-huit espèces qu'il y rapporte et qui 
sont réparties ainsi qu'il suit : 
a) Oculis binis. 
* Caudatae : 
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//. globator, tubulator, buccinator, cuspidator, pustulator 
albator, maculator, tricuspidator, emarginator, sinuator, 
Integrator, papillatar. 

" Furcatse : 

//. crassipes , grossipes, clavicornis, spinipes, longicornis, 
vemalis ,lunipes,trifurcalis, orbikularis, stellarli, ovalis. 

*** Posticae pilosae , nec p r i o r u m . 

H. elliptica, orbiculata, lugubris, truncatella. 
**** G l a b r œ , nec p r i o r u m : 

ff. despiciens , geographica, impressa, extendens, cruentata , 
lunaris, liliacea, ovata, torris, strigata, nodata, ob
soleta , complanata, musculus, talipes , versicolor. 

B) Oculis q u a t u o r : 

H. cajcarea, fuscata, undulata, maculata. 
V) Ocul is sex : 

ff. umbrata. 

180i . Le mémoire aptérologique d'Hermann ajoute 

quelques Faits à ceux de De Géer et de Müller, mais la 

répartition méthodique des espèces y est moins bien 

traitée que dans Muller. Celui-ci avait étudié en Da

nemark ; Hermann, résidant à Strasbourg, retrouva 

dans cette localité les espèces suivantes décrites dans 

l'ouvrage de son prédécesseur : 

H. maculator, spinipes, lunipes, versicolor, maculata (va
riété à dos rouge ) , extendens. 

et il y ajouta six espèces c o m m e nouvel les : 

//. hislrionica, longipalpis , globulut, erythrophthalma , lu-
tescens, fucata. 

De Férussac ( 1 ) , M. de Théis (2 ) et Dugès ajoutè

rent quelques espèces de la France centrale et mé

ridionale , et M. Koch donna bientôt après ce der

nier l'indication de beaucoup d'espèces d'Allema

gne , mais era en exagérant probablement le nombre. 

( i ) Ann. Mus. Paris , V I I , a i6 ; 1606. 
(a) Ann. ic. nat., 1 « série , X V I I , 5 7 ; l63a. 
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( i; M. Haldeman vient d'étudier aussi plusieurs de cel les qui v ivent 

dans l e s nombreuses espèces d'Unio de l 'Amérique septentrionale , et il 

en parle dans le Zoalogical contributions pour 1 8 4 2 , sous le n o m g é n é 

rique d'UcïIO^ICOLA. 

(2) M. Lucas n o u s a. dit en avoir r e c u e i l l i , maïs en pet i t n o m b r e , en 

Barbar ie . 

(3) Pour M . Phi l ippi , l 'Hydrachne de la Méditerranée est aussi l e 

type d'un genre n o u v e a u cous le n o m de POKTAKACHUA . (Voyez p . 1 9 0 . ) 

On n'avait donc signalé que des Hydrachnes d'Eu
rope, quand MM. Dana et Whelpley en décrivirent 
deux espèces de l'Amérique septentrionale (1), et il 
n'est pas douteux qu'on n'en trouve dans d'autres par
ties du monde (2). Toutes ces Hydrachnes sont flu
viátiles , mais il y a aussi des espèces marines dans ce 
groupe, et M. Philippi en a décrit une de la Médi
terranée (3). 

Nous avons dit plus haut que la méthodologie des 
Hydrachnes était peu avancée à l'époque de Muller et 
de De Géer ; les auteurs plus récents , bien qu'ils ne 
l'aient pas formulée d'une manière suffisante , ont cru 
devoir ériger en genres à part toutes les coupes nou
velles qu'ils ont faites parmi les animaux. 

Dès l'an V ( 1 7 9 7 ) , Latreille, dans son Précis des ca
ractères des Insectes, partageait les Hydrachnes de 
Muller en trois genres : 

LIMXOCHARES (Acarus aquaticus). — HYDRACHNE 

( H. cruenta). — EYLAÏS (If. extendens). (Voyez 
p. 1 4 5 . ) 

Fabricius avait proposé le mot ATAX pour désigner 
les Mites aquatiques appelées avant lui HYDRACHNA par 
Muller ; Dugès , q u i , le premier, ajouta de nouveaux 
genres à ceux de Latreille, usa de ces deux dénomina
tions en en restreignant la valeur, et par la création 
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( i ) Ubersicht des Ara-chnidensystemt , 2 e f j s c ; 1843. 

APTERES, TOME III. l 3 

de deux autres genres, porta le nombre de ceux des 
Hydrachnides à six , savoir : 

ATAX , DiPiODONTus , ARRENURUS , E Y L A Ï S , LlMNO-

C H A R E S , H Y D F I A C H N A . 

Bien que deux seulement de ses dénominations 
soient nouvelles , Dugès crée trois genres nouveaux : 
Atax, Diplodontus et Arrenurus; il emploie dans 
le même sens , à peu près , que Latreille le mot 
Hydrachna, e t , suivant un système d'économie, au
quel, dans beaucoup d'autres cas, ni lui ni son cé
lèbre prédécesseur n'ont été fidèles , il change la signi
fication des mots Atax (Fabricius) et Hydrachna 
( Muller) en restreignant leur valeur, a u lieu de créer 
de nouvelles dénominations, ce qui eût peut-être été 
préférable , les divers genres de la famille qui n o u s oc
cupe n ' e n étant pas moins, dans la manière de voir de 
Muller e t de Fabricius , des Hydrachna ou des Atax , 
puisque ces deux mots font double emploi. Mais , un 
défaut plus grave du travail de Dugès , défaut dont les 
ouvrages de Latreille et de la plupart des grands zoo
logistes du commencement d e ce siècle ne sont pas 
exempts, est d'avoir négligé d e classer la majeure par
tie des espèces précédemment connues , et de n'avoir 
pas soumis, par c e moyen, l a nouvelle classification 
à une épreuve p l u s décisive. C'est ce que le lecteur r e 
grettera , c o m m e n o u s , en voyant combien d'incerti
tudes c e t t e manière de faire laisse d a n s l a science, et 
l'histoire des Hydrachnes en offrira, c o m m e celle de 
tant d'autres genres, des exemples fréquents. 

M. Koch vient a u s s i de publier, d a n s s o n Système 
des Arachnides (1), u n e méthode de classification pour 
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1° H Y G N C B À T I D E S . 

les Hydrachnes. Les Acariens y sont partagés en plu
sieurs familles, et l'auteur indique l'ordre suivant le
quel les genres et même les espèces lui paraissent de
voir être rangés. En voici le tableau : 

rjitaxt D u g . ( a i espèces . ) 
' Ntsœa f Koch. ( 28 esp. ) 
Fiona j Koch. ( 5 esp. J 
Hygrobates, Koch. ( î a esp . ) 
Hydrochoreûtes, Koch. ( 8 esp . ) 

I Arreuurus, Dug-. ( 4 ° e s p . ) 
Atractides , Koch. [ 6 e s p . ) 
Acerîus, Koch . [ I 3 e s p . ) 
Dtplodontus, D u g . ( 5 esp.) 
Marica , Koch. ( 7 esp . J 

I /Limup.sia , K o c h . ( 20 esp . ) 
I \ Hydrachna y Muîl . ( 3 esp . ) 
\ 2 ° HYDRACHNIDES. . \ Hydryphantes , K o c h . (5 esp . ) 

F llydrodroma, K o c h . ( 4 esp. ) 
\JSylais j Latr . ( 5 e s p . ) 

Î
Limnockares, Latr . ( 1 e s p . ) 
7 H R « , K o c h ( 1 esp ) 
Smarts, i .atr. ( 3 esp . J 
AIJLUS , K o c h . ( 2 esp. ) 

Nous avons reproduit dans notre Atlas les figures 
de deux espèces, types d'autant de genres dans la mé
thode de MM. Koch; les genres Arrenurus , Dug. ; 
et Alycus, Koch. Ces espèces sont : 

ARRERTJRCS TEBULATOR; Hyd. tub., M u l l . , sp . 2 9 , p l . 2 , fig. 7 ; 

Arr. tub., K o c h , Deulschl. Crust., Myr. und Ins., fasc. 2 1 , 

p l . 19 e t 2 0 . Id. , Arachnidensyst., I L p l . 2 , fig. 8 , cf. — ( Co

pié dans n o t r e A t l a s , p l . 3 8 , fig. 3.) 

ALYCCS ROSEUS , K o c h , Deutschl. Crust., fasc.[37, p l . 1 9 ; id., 

Arachnidensyst., p . 3 8 , p l . 4 , fig. 2 2 . — ( Copié dans n o t r e 

A t l a s , p l . 3 8 , fig. 4.) 

I. A T A X , D u g è s , Ann. se. nat., 2 e série, I, p. 14-5. 

Ce nom a été employé par Fabricius, mais Dugès 
s'en est servi dans un sens plus restreint. Les Ataces 
de ce dernier naturaliste ont pour caractère : 
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G. HTDRAGHNJl. 

Un corps ovoïde, assez ferme, hsse ; une fente g é 
nitale bordée de deux, plaques, sur chacune des
quelles se montrent trois tubercules transparents , 
lisses, arrondis, assez gros, en forme de stemmates ; 
les hanches antérieures , en partie contiguës sur la 
ligne médiane, serrant les lèvres entre elles et for
mant aussi ensemble un groupe unique ; les deux 
groupes de hanches postérieures écartées ; la qua
trième hanche extrêmement large, contiguë à toute 
la longueur de la troisième ; des palpes dont le qua
trième article est fort long, atténué , un peu excavé 
vers le bout pour recevoir le cinquième dans une ex
trême llexion; ce cinquième, en forme de doigt 
pointu ; des mandibules formées d'un corps épais , 
creux, coupé en bec de plume à son extrémité posté
rieure, tronqué au bout antérieur, sur lequel s'arti
cule et se fléchit vers le haut un grand et fort crochet 
ou ongle peu courbé et fendu ou creusé en canal pour 
loger en partie et soutenir cette mandibule; enfin, 
une lèvre en cuilleron bifide en avant. 

1. HYDHACHNE ABLEQUIN. (Hydrachna histrionica.) 

Corps ovale lisse , r o u g e foncé , p lus pâle en avant des y e u x ; 

u n e t a c h e no i r e en c a r r é d e r r i è r e e u x ; dos m a r q u é de s t r i e s 

l ong i tud ina l e s c o n v e r g e n t e s ; c inq t aches no i res en dessous à 

la pa r t i e a n t é r i e u r e ; p i e d s e t pa lpes n o i r v e r d â t r e . 

Hydr. histrionica, H e r m . , Além. aptérol., p . 5 5 , f. 2 . — 

Atace arlequin , D u g è s , loco cit., p . 146, p l . 1 0 , f. 1 3 - 1 7 . 

Les taches no i r e s qu i r e l èven t a g r é a b l e m e n t le dos d e cet te e s 

pèce ainsi que les taches foncées d e b e a u c o u p d ' au t r e s H y d r a c h -

nes sont d u e s , a insi q u e le r e m a r q u e D u g è s , à la cou leu r des 

viscères aperçus confusément à t ravers la p e a u , aussi leur d i spo

sition a n a t o m i q u e r e n d - e l l e r a i s o n de la d ispos i t ion de ces t a 

c h e s . D e u x gros caecum l a t é r a u x , ondulés ou plissés et repl iés 

m ê m e en dessous t p rodu i sen t les t aches l a t é r a l e s ; leur in te rva l le 

laisse le long d u dos une b a n d e p l u s claire ; ils na issent des d e u x 
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côtés d ' u n e cavité t r a n s v e r s a l e , e t c 'est a u x in t e rva l l e s p lus ou 

moins d i s t inc t s qu i séparen t ce t te bande des la té ra les que sont 

d u e s les b r a n c h e s de l 'Y q u ' o n r e m a r q u e s u r t an t d 'espèces fi

gurées p a r M u l l e r et p a r M . K o c h ; enfin de ce t te b a n d e t ransverse 

p a r t e n t aussi en avan t t rois c œ c u m c o u r t s ; l e s pe t i t s espaces qu i 

les s é p a r e n t cons t i t uen t des l ignes long i tud ina les p lus c la i res e t 

q u i , chez cet te e s p è c e , pa s sen t a u n i v e a u des y e u x . C e u x - c i 

sont r o n d s , formés d 'un p o i n t n o i r e n t o u r é d e r o u g e , s i tués e n 

avant su r le po in t déc l ive du d o s ; ils son t p e u sai l lants e t d e r 

r i è r e e u x l 'on en aperço i t d e u x a u t r e s p lus pe t i t s e t tou t à fait 

sous la p e a u q u i , en g é n é r a l , es t for t l i s s e . D e p lu s i eu r s points 

d u d o s , ce t te p e a u laisse sor t i r u n e m a t i è r e v i s q u e u s e q u i se r é 

du i t en filaments soyeux e n t r e les do ig t s si l 'on t i en t l ' an imal à 

l ' a i r l i b r e . L a q u a t r i è m e pa i r e d e p a t t e s de l 'Atace a r l equ in n ' a 

pas de griffe e t elle est t e r m i n é e e n p o i n t e o b t u s e . Sous le 

d e u x i è m e a r t i c l e des pa lpes qui sont g r a n d s et m ê m e p lus r o 

bus tes q u e la j a m b e a n t é r i e u r e , on voi t u n e saillie d 'où la p r e s 

sion fait sor t i r u n e papi l le con ique , d o n t l 'usage est i n c o n n u , 

mais qu i n ' a a u c u n r a p p o r t avec les o r g a n e s g é n i t a u x des A r a i 

gnées : l ' a ccoup lemen t s ' opé ran t jci ven t r e à ven t r e c o m m e chez 

les Dip lodontes . 

Les œufs son t déposés e n couches t r a n s p a r e n t e s d 'aspec t g o m -

m e u x . 

Les larves , q u i e n s o r t e n t ap la t ies e n forme de g ra ine de 

c o u r g e o u d ' a m a n d e et a q u a t i q u e s c o m m e les a d u l t e s , sont 

p o u r v u e s de d e u x g ros y e u x r o n d s , l a t é r o - a n t é r i e u r s e t p e u éca r 

t é s , e t d ' u n g ros suçoir c o n t e n a n t des m a n d i b u l e s à c roche t 

c o m m e cel les d e l ' adul te et d o n t les p a l p e s son t enflés e t t e r 

m i n é s p a r u n c i n q u i è m e ar t ic le en fo rme d e longue griffe r e 

c o u r b é e . 

M . K o c h cons idè re ce t t e espèce c o m m e 177. vernalis, Mull. 

s p . 4 8 , p l . 5 , f. 1. (Voyez c i -dessous , n° 9.) 

2 . HvDBAcnsK JAUNÂTRE. (Hydrachna lutescens.) 

Ovale ; j a u n e pâle avec c i n q taches b r u n e s su r le dos et les 

p i e d s b l e u â t r e s . T r o i s des c i n q t aches sont s u r la par t ie an t é 

r i e u r e et d e u x s u r la pos t é r i eu re ; la m o y e n n e des an t é r i eu re s 

es t s i tuée e n t r e les y e u x et r é t r éc i e dans son m i l i e u ; les 

l a té ra les son t ob l iques e t p lus l a rges d u côté e x t é r i e u r ; les deux 

t aches p o s t é r i e u r e s sont d u doub le p lus longues , l ong i tud ina le s 
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e t réfléchies à l eu r s ex t r émi t é s a n t é r i e u r e et pos té r i eu re vers le 

d e h o r s , à c o u r h u r é a n t é r i e u r e p lu s g r a n d e . 

Ilytlr. lulescens, H e r m . , Mém. aptérol , p . 57 , p l . 6 , f. 7 . 

Se t r o u v e , avec la p r é c é d e n t e , dans les fossés l i m o n e u x , les 

é t angs , e tc . 

3. HYDRACUNE HCNIQUE. {Ilydrachna runica.) 

A b d o m e n o v a l e , r o u g e vif, p a r s e m é de taches e t de s t r ies 

n o i r e s ; six pe t i t s t r o u s au tou r de la fente vu lva i re ; pa t t e s rou-

geâ t res ; y e u x pet i ts au n o m b r e d e d e u x p a i r e s . 

Ilydr. runica , D e Théis , Ann. se. nat., p l . 1 , f. 2 ; 1832. 

P r i s e a u x env i rons de Laon ( d é p a r t e m e n t de l ' A i s n e ) , par 

M . d e T h é i s , avec Vit. chrysis (de Théis) et les Ilydr. ex-
tendens , undulata, abstergens ( M u l l . ) , tuistrionicci et lulescens 
( H e r m . ) . 

D ' a p r è s M . D u g è s , il faut auss i r a p p o r t e r a u g e n r e Alax les 

espèces de Muller don t le dos est m a r q u é d ' u n e b a n d e fourchue 

en avan t . Ces e s p è c e s , au n o m b r e de qu inze , sont carac tér isées 

a insi qu ' i l su i t pa r le cé lèbre zoologis te d a n o i s . 

4. HvDRACUNA CRASSIPES. 

A l b a , obova ta . disco n i g r o , furca r u f e s c e n t e , ano p a p i l l o s o , 

p e d i b u s ant ic is crass is . 

M u l l . , Zool. dan. prodrom , 2 2 5 4 . — Ilydrachnœ , p . 41 , 

p l , 4 , f. 1 -2 . 

5 . HYDRACHNA GROSSIPES. 
A l b a , s u b q u a d r a t a , macu l i s t r i b u s , furca ru f a , ped ibus ant ic is 

c rass i s . 

M u l l . , Zool. dan. prodr. 2255 . — Id., Ilydrachnœ , " p . 5 3 , 

p l . 4 , f. 3 . -— Acarus aquaticus niger, Geoff., Ins., I I , 
p . 6 2 5 , p l . 2 0 , f. 7 . 

6. HYDRACHNA CLAVICORNIS. 
R u f a , o b o v a t a , furca flava; pa lp i s c lavat is , p e d i b u s p a l l i d i s . 

M u l l . , Zool. dan. prodr., 2 2 5 6 . — Hydrachnœ, p . 44 . 

7. HYDRACHNA SPINIPES. 
F t a v o - v i r e n s , ova l i s , o c t o - p u n c t a t a , furca r u f a , pedibu* 

spinos is . 

M u l l . , Zool. dan. prodr., 2 2 5 7 . — Id., Hydrachna, p . 5 4 . 

8. HYDRACHNA LONGICOHNIS. 
Alba s u b q u a d r a t r a , macu l i s q u i n q u e o b s c u r i s , furca r u f a , 

palpis longis . 
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M u l i . , Zool. dan. prodr. , ' 2 2 5 8 . — là., Hydrachnœ, p . 4 7 , 

p l . 4 , f . 4 . 

9 . HYDRACHNA VEHNALIS. 

V i r c s e e n s , o v a l i s , disco sa tu ra to , furca rufa . 

M u l i . , Zool. dan. prodr., 2259. — Id., Hydrachnœ, p . 4 8 , 

p l . 5 , f . 4 . 

1 0 . HYDHACHNA LCNIPES. 

A l b a , o v a l i s , m a c u l a l a , furca c a n d i d a , p e d u m pos t icorum 

ar t i cu lo q u a r t o l una to . 

M u l i . , Zool. dan. prodr., 2 2 6 0 . — Hydrachnœ, p . 49 , 

p l . 5 , f. 5 - 6 . 

H e r m a n n en s ignale , a u x envi rons de S t r a s b o u r g , u n e var ié té 

ou espèce dis t incte à p ieds n o n l u n u l e s . Mém. aptérol., p . 5 8 . 

1 1 . HYDRACHNA TRIFCRCALIS. 

Alb ida , o v a l i s , dorso f u s c o , furca t r i p l i ca t a , a r g e n t e a . 

M u l i . , Zool. dan. prodr. 2 2 6 1 . — Idi, Hydrachnœ, p . 50 , 

p l . 5 , f. 2 

12 . HYDRACHNA ORHICCLARIS. 

H . lu tea , d e p r e s s a , o r b i c u l a r i s , macu l i s d u a b u s n igr i s , furca 

rufa . 

Mul i . , Zool. dan. prodr., 2 2 6 3 . — Id., Hydrachnœ, p . 51 , 

p l . 5 , f. 3 -4 . 

1 3 . HYDRACHNA STELLARIS. 

Caerulea , globosa , dorso c ine reo , furca s t e l l a r i . 

M u l i . , Zool. dan. prodr., p . 5 2 . — Id., Hydrachnœ , p . 5 2 , 

p l . 6 , f. 3 . — Arrenurus stellaris, K o c h , Deutschland Crust., 

Myriap. und Arach., f a s e , 1 3 , p l . 2 4 . 

1 4 . HYDRACHNA OVALIS. 

V i r e n s , ovala , c o m p r e s s a , s u p r a p l an iu scu l a , suh ius c a n n a t a , 

fusco-lutea ; pa lp is inferís . 

M u l i . , Zool. dan. prodr., 2264 . — Id. , Hydrachnœ , p . 5 3 , 

p l . 1 0 , f. 3 - 4 . 

M . K o c h d o n n e d e u x espèces d u m ê m e gen re : 

1 5 . ATAX FDRCDLA. 

Oval i s , f o r n i c a t u s , Dav ido-pe l lucens , macul i s oliváceo fuscis , 

so lum furca nava a n g u s t a se junc t i s ; pa lpis per t ibusque glaucis . 

Atax furc., K o c h , Deutschland Crust., Myriap., fase. X I , 

p l . 18 çf e t 19 ? . 

16 . ATAX FRENIGER. 
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G. HYDRACHNE- i g g 

S u b g l o b o s u s , v i r i d i s , d o r s o flavo ; macu l a s e m i c i r c u l a r i i n -

t e r oculos , f r ena t aque pos t i ee deflexa n i g r a . 

Aiax fren., K o c h , Deutschland Crust., f a s c , I I , p l . 2 0 . 

II." DIPLODOHTUS, Dugès , Ann. se. nat., 2* série , I , 
p. 148 , 1834. 

Les espèces rapportées à ce genre par Dugès sont 
au nombre de trois , e t , d'après lu i , toutes nouvelles. 
Elles sont caractérisées par : 

Des mandibules oflrant en opposition au crochet 
mobile une dent aiguë, droite et immobile, puis des 
palpes dont le quatrième article se termine par une 
pointe égalant le cinquième enlongueur ; par des han
ches peu larges, en quatre groupes séparés, dont les 
postérieurs oflrent entre la troisième et la quatrième 
hanche une demi-divergence en dehors ; enfin , par 
une plaque génitale bivalve , granulée et en forme de 
cœur, dont la pointe serait tournée en avant. 

1 7 . HYDBACHINE FILIPÈDE. (Hydrachna filipes.) 

Ce d ip lodon te est pe t i t ( 1 m i l l i m è t r e a u p l u s ) , e l l ip t ique d é 

p r i m é , e n forme d e g â t e a u , d ' u n r o u g e c la i r , m a r b r é parfois 

de b r u n foncé , t aches d u e s a u x organes digestifs. Les y e u x sont 

au n o m b r e d e q u a t r e tout à fait a u b o r d a n t é r i e u r e t m ê m e u n 

peu l a t é r a l e m e n t , d e m a n i è r e qu 'on les voit même m i e u x en 

dessous q u ' e n dessus ; la p e a u est f inement g r a n u l é e , s a n s 

p o i l s . 

Dipl. filip., D u g è s , loco cit. 
Cette espèce se r a p p r o c h e j u s q u ' à u n c e r t a i n po in t de Vffy-

drachna maculalade M u l l e r , et de VH.umbrata d u m ê m e a u 

t e u r ; ma i s il d o n n e à la p r e m i è r e d e t r è s -g ros pa lpes e t à la 

d e u x i è m e six y e u x , ce qui n e se t r o u v e pas i c i . 

1 8 . HYDHACHNB ME.NTEUSE. ( Hydrachna mendax.) 

Y e u x m é d i o c r e m e n t é c a r t é s , a n t é r i e u r s et m a r g i n a u x asse ï 

g r a n d s , n o i r â t r e s au cen t re , r ouges a u t o u r , réniformes ou p lu tô t 

composés c h a c u n de d e u x s t e m m a t e s ; pat tes p lus grosses que 
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dans le D. filipes, c i l iées e t ongu icu lées ; p l aques gén i ta les 

é t ro i tes en avan t e t a l longées , d e u x ra ies long i tud ina les c la i res , 

en avan t d u co rps . 

Dipl. mendax, D u g è s , loco cit. 

U n p e u p lu s g r a n d q u e le p r é c é d e n t , r e s semble a u p r e m i e r 

aspect à l'Eylais extendens. I l s 'en d i s t ingue a i sément par le 

m o u v e m e n t d e ses p i e d s , l ' é ca r t emen t d e ses y e u x , sa cou leu r 

p lus f o n c é e , sa f o r m e p lu s e l l i p t i q u e , e t c . Son corps est q u e l 

quefois obscurc i p a r u n sable n o i r â t r e q u i n e forme pas de t a 

ches p r o p r e m e n t d i t e s ; ses pieds r o u g e s le d i s t i n g u e n t a insi q u e 

le D. filipes d e VHydrachna macúlala d ' H e r m a n n q u i les a 

b l e u â t r e s ; ses p l a q u e s vulvaircs e m p ê c h e r a i e n t d e le confondre 

avec VII. rúnica d e M . de T h é i s ; ses œufs son t d i sposés en 

c roûtes rosées . 

1 9 . HYDHACHNE SCAPULAIHK. (Hydrachna scapularis.) 

Les p lus g r a n d e s femelles d e ce t te espèce ont j u s q u ' à u n e l i 

gne et d e m i e de l o n g u e u r et toutes son t en dessous d ' u n r o u g e 

v i o l a c é ; en dessus el les on t la moi t ié a n t é r i e u r e tou te n o i r e e t 

à pe ine s e m é e de q u e l q u e s poin ts rouges ; la pos t é r i eu re d 'un 

r o u g e ¿ c a r í a t e , m a i s p a r t a g é e p a r u n e b a n d e noi re l ong i tud i 

na le , ce q u i lu i d o n n e un p e u l 'aspect d 'un insecte c o l é o p -

t è r e , d ' u n e C h r y s o m è l e , p a r e x e m p l e ; les y e u x son t pet i ts 

q u o i q u e sai l lants , t r è s - è c a r t é s , posés s u r les ang les a r r o n d i s d e 

l ' e x t r é m i t é a n t é r i e u r e d u co rps , n o i r â t r e s e t r e n i f o r m e s , pa rce 

qu ' i l s r é s u l t e n t c h a c u n d e d e u x s t e m m a t e s soudés . L e corps d u 

mâ le est p lus a p l a t i , p lu s a l l o n g é , ses c o u l e u r s s o n t p lu s t r a n 

c h é e s e t p lu s vives ; ses pa t t e s sont p r o p o r t i o n n e l l e m e n t p lus 

grosses et p lus l ongues ; mais a u total sa femelle est toujours 

b e a u c o u p p lu s g r a n d e l u i , souven t t r ip le e t m ê m e q u a d r u p l e en 

d i a m è t r e . 

Dipl.scap. , D u g è s , loco cit., I , p . 150. 

L e s H y d r a c h n e s de ce t t e espèce s o n t e o m m u n e s aux envi rons de 

M o n t p e l l i e r . E l l e s a i m e n t la société de l e u r s s e m b l a b l e s , e t s o n t 

souvent p e l o t o n n é e s q u a t r e ou c i n q e n s e m b l e . C'est aussi en s o 

cié té qu 'e l les a i m e n t à s ' avancer s u r le b o r d humide du vase q u i 

les r e n f e r m e . L ' a c c o u p l e m e n t s 'opère v e n t r e à v e n t r e . Il est p ro 

l o n g é et souvent r épé t é . L e s d e u x ind iv idus se t i ennen t et se 

r o u l e n t é t r o i t e m e n t e m b r a s s é s , e t si on les s épa re on voi t u n e 

h u m e u r b l a n c h e e t v i squeuse é p a n c h é e au tour des o rganes de la 
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g é n é r a t i o n . La sociabil i té des Dip lodontes scapula i res se m a n i 

feste encore dans l 'acte de la p o n t e ; c 'est sur les t iges e t les feuil les 

des végé taux g labres c o n t e n u s dans l 'eau que les femelles v o n t 

p o n d r e leurs œ u f s ; elles les d isposent en u n e croûte d ' u n seu l l i t , 

et les pe t i t s œ u f s , e x t r ê m e m e n t a b o n d a n t s , r o u g e s , o v o ï d e s , 

posés ve r t i ca l emen t côte à côte , sont endu i t s e t r e c o u v e r t s d ' u n e 

couche de m a t i è r e m u q u e u s e b i en tô t c o n d e n s é e , mais b l a n 

châ t r e , o p a q u e et n o n t r a n s p a r e n t e c o m m e celle des Ataces . 

Q u a n d u n e c r o û t e est ainsi c o m m e n c é e , il est r a r e qu 'e l le n e soit 

pas é t e n d u e e t con t inuée p a r d ' au t res f emel l e s , de so r t e q u e des 

mi l l ie rs d 'œufs se t r o u v e n t a insi r éun i s et p e u v e n t revê t i r e x a c 

t e m e n t toute la surface d ' u n e feui l le , u n long b o u t d e l i g e , e tc . 

A p r è s d e u x semaines ( a u mois de j u i n ) , de pe t i t e s l a r v e s , fort 

différentes d e l ' a d u l t e , so r ten t d e ces œufs ; elles r e s semblen t â u n 

p o i n t p r e s q u e i m p e r c e p t i b l e , d ' u n r o u g e fort vif. A u mic roscope , 

el les se m o n t r e n t hér i ssées d e longs p o i l s : l eu r corps o v a l e , 

t r o n q u é eu a v a n t , po r t e q u a t r e y e u x méd ioc res en d e u x g roupes 

l a t é r o - a n t é r i e u r s , et six pat tes longues e t g r o s s e s , dont le s ep 

t i ème ar t ic le est fort m i n c e , ma i s ga rn i de d e u x griffes t r è s -

g r a n d e s . Deux p a i r e s son t d i r igées en a v a n t , u n e e n a r r i è r e ; 

l eu r s inse r t ions sont peu d is tan tes . L e suçoir est v o l u m i n e u x , 

mob i l e sur le t r o n c , a u devan t d u q u e l i l s ' i n s è r e , a rmé a u bou t 

d e deux soies grosses e t c o u r t e s , flanqué de d e u x gros p a l p e s , 

a u x q u e l s j ' a i r e c o n n u ( d i t D u g è s , l ' au teur d e ces dé ta i l s ) u n 

c roche t et un append ice v e l u , v ra i p a l p e r av i s seu r comme celui 

des T r o m b i d i é s , et s e m b l a n t déjà i n d i q u e r des m œ u r s c o m p a r a 

b les à cel les des É r y t h r é e s e t des T r o m b i d i o n s . D a n s le ' suçoi r , 

le m ê m e a u t e u r c r u t apercevo i r d e u x lames repl iées en a r r i è r e 

c o m m e le se ra ien t les ongles m a u d i b u l a i r e s de l ' adu l t e ; d ' a u t r e s 

fois il lu i a p a r u q u ' o n t rouvai t les d e u x m a n d i b u l e s semblab les à 

celles des T r o m b i d i o n s ; dé ta i l s difficiles à cons ta ter , vu l ' e x t r ê m e 

pet i tesse des obje ts . 

Dugès d o n n e les ra i sons suivantes à l ' appu i de son op in ion 

que ces pet i ts a n i m a u x é p r o u v e n t p lu s i eu r s m é t a m o r p h o s e s : 

« lo J ' a i t rouvé dans l 'eau u n t rès-pet i t individu tout r o u g e , à 

hu i t p a t t e s , offrant du res te tous les ca rac tè res de forme généra le 

e t d 'o rganisa t ion pa r t i cu l i è r e p r o p r e a u Dip lodonte scapu la i r e . 

2> J ' a i r e n c o n t r é b ien souven t en t r e les pe t i tes tiges r app rochées 

des C h a r a , des n y m p h e s tou jours b i en p lu s fortes que le pe t i t i n 

d i v i d u , r o u g c à t r e s , parfois m a r b r é e s de n o i r , po r t an t f r é q u e m -
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ment des restes de pattes, et quelquefois leurs huit fourreaux. De 
ces nymphes sort un Diplodonte scapulaire de la taille, à peu 
près , qu'ont les mâles adultes, et il n'en diffère que par les cou
leurs : le noir au lieu d'être rassemblé sur des régions particu
lières et circonscrites , semble disséminé en nues fuligineuses 
sur le fond rouge du corps. J'avais d'abord pris ces individus 
pour ceux d'une espèce différente ; mais frappé de leur ressem
blance quant à l'organisation , je les ai conservés vivants et j ' a i 
vu la couleur se dessiner bientôt d'une manière plus nette en 
même temps que le corps prenait de plus grandes dimensions.. 
EnOn j'ai vu l'accouplement s'opérer entre des individus à 
teintes mélangées et à couleurs nettes. » 

III. ARREJNURUS , Dugès , Ann. se. nat. , 2 e série , 
I , p. 151. 

Ce sous-genre comprend les Hydrachnes cjueMuller 
rangeait dans sa première section , celles où le mâle 
a le corps terminé par une sorte de queue : Hydruch-
nœ caudatœ. La femelle est tronquée en arrière, mais 
le mâle oflre , au contraire , un prolongement rétréci 
du côté du tronc , terminé par deux angles pointus et 
par un rebord sinueux dans leur intervalle. Au milieu 
de ce bord est suspendu un appendice pistiliforme 
perforé à son extrémité ; d'après les observations de 
Muller et de Dugès , c'est, sans doute , le pénis. Deux 
points crochus occupent le dessus de ce prolongement. 
Dans l'un et l'autre sexe, le dos oflre une eJlipse régu
lière qui semble circonscrire une portion de peau 
molle, plus mobile que le reste. Presque tout, effecti
vement, est dur, crustacé, chagriné, épineux. Les 
yeux, au nombre de deux , noirâtres , écartés , situés 
sur la partie la plus avancée du corps , semblent ca
chés sous celte peau, dont la demi-transparence les 
laisse apercevoir ; elle permet aussi de reconnaître 
assez bien la distribution des cœcums intestinaux qui 
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forment des marbrures brunes sur la couleur domi
nante du corps, La bouche est en dessous, formée 
d'une lèvre petite , et qui paraît à Dugès percée d'un 
trou rond comme celle des Rvlaïdes. 

U n e des s ingu la r i t é s des A r r é n u r e s , c'est l ' h a b i t u d e de re je ter en 

dessus et en avan t l eu r s pa t tes pos t é r i eu res . Tou tes sont, du res te , 

ci l iées et o n g u i c u l é e s , c o m m e chez les g e n r e s vo i s ins ; mais leur 

s ep t i ème ar t ic le e s t p lus long que le s ix ième : le mâle les a toutes 

p lus fortes que l a femelle ; les pos té r ieures se font encore r e m a r 

q u e r chez lui p a r la l o n g u e u r du c i n q u i è m e ar t ic le q u i est a rmé 

d ' u n e é p i n e ; les h a n c h e s , s u r t o u t les p o s t é r i e u r e s , sont d 'une 

l a r g e u r cons idé rab le ; e l les sont r a p p r o c h é e s p r e s q u e s u r l a ligne 

m é d i a n e , les a n t é r i e u r e s se touchent dans la moit ié d e leur lon

g u e u r ; d e r r i è r e le mi l i eu de celles d e la q u a t r i è m e p a i r e , o n d i s 

t i ngue un s t igmate ; en t r e el les on voit chez la femelle u n espace 

e l l ip t ique t r a n s v e r s a l e m e n t , bivalve e t à p e a u mol le : c 'est l a 

v u l v e ; une. saillie u b l o n g u c et c o u v e r t e de p o i n t e s pe l luc ides en 

p a r t o b l i q u e m e n t d e c h a q u e côté ; le m â l e n ' a q u e d e u x saillies ; 

e l les sont p lus pe t i tes e t a r r o n d i e s . 

Ces do t a i l s , é g a l e m e n t e m p r u n t é s à D u g è s , sont p r i s d e s / ? , eus-

jiidator, albalor e t viridis, p r i n c i p a l e m e n t d e ce d e r n i e r . Auss i 

son t - i l s loin d e s ' app l ique r à tou tes les espèces , s u r t o u t pour ce 

qui es t de l a forme du p r o l o n g e m e n t c a u d a l . De Géer n e con 

naissa i t qu 'une , e spèce d ' H y d r a c h n e à q u e u e ; Sch ranck en avai t 

s ignalé u n e a u t r e espèce ; Mul l e r en a déc r i t d ix nouvel les ; D u 

gès e n a s eu l emen t a jouté u n e ; mais M. K o c h en d o n n e b e a u 

coup p lus . Voici les c a r ac t è r e s q u e chacun de ces a u t e u r s 

l eu r a s s igne . 

2 0 . HYORACHIHA GLOBATOR. 

V i r e s c e n s , g l o b o s a , oculis r t i b r i s ; c a u d a cy l indr ica basi c o -
arc la ta ; femina t r ip lo major , ab sque caudal. 

Hydr. glub., M u l l . , Zool.danprod., 2242 ; id., Hydrachnœ, 
p . 2 7 , p l . i , f. 1-5. — Arr. globator, K o c h , Deutschl. Crust., 
fasc. 1 3 , p l . 22 tf e t 2 3 $> . 

" 2 1 . ï lYnRACnNA TL'BULATOR. 

(Pl. 3 8 , fig. 3.) 

L n t e s c c n s , g lobosa , disco macu la lo ; c auda cyl indr ica a;qual i . 

Hydr. tub., M u l l . , Zool. dan. rrodr., 2243 . — Id., Hy-

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



drachnœ, p . 2 9 , p l . 2 , f. 6 . — Arr. tubul., K o c h , loco cit. 

fase. 1 2 , p l . 19 a> et 2 0 j . 

D ' ap rè s M . K o c h , Y Hydrachna lugubris,Mu\\.,Hydr.,\>.ò\, 

p l . 7 , f. 5 , est le sexe femelle d e ce t t e e spèce . 

//. lugubris s u b f u s c a , globosa , s t r ig i s n ig r i s p e d i b u s v i r i d i -

b u s . ( M u l i . , p . 25. ) 

2 2 . HYDRACHNA BUCCISATOR. 

R u b r a , o b o v a t a , post ice n i g r a ; c auda c y l i n d r i c a , bas i c o a r c -

t a t a , ( lava. 

Acarus caudatus, De Gcer , Mémoires, V I I , 1 3 9 , p l . 9 , 

f. 1-2. — I/ydr. bucc., M u l i . , Zool. dan. prodr., 2 2 4 4 ; id. , 

Hydrachnœ, p . 3 0 , p l . 3 , f. 1 . — Arr. caudatus, K o c h , 

loco cit., fase. 2 , p l . 2 4 . — Arr. buccin., id., ibid.. f a se . , 13 , 

p l . 7 çf e t 8 S . 

2 3 . HYDRACHNA CCSPIDATOB. 

F u s c a , a p i c e t r u n c a t a , post ice m u c r o n a t a , cauda dep res sa , 

b i d e n t a t a . 

Hydr. cusp., M u l i . , Zool. dan. prodr., 2 2 4 5 . — Id., Ily

drachnœ, p . 3 1 , p l . 2 , f. 4 . 

M . K o c h , fase. 12, p l . 1 8 , cons idè re c e t t e H y d r a c h n e comme 

é tan t la femelle de Y H. maculator, e t fascicule 13 , p l . 1 1 , il fi

g u r e u n e a u t r e H y d r a c h n e qu ' i l n o m m e Arrenurus tricuspi-

dator. 

2 4 . HYDRACHNA PCSTCLATOR. 

R u b r a , pus tu la ta ; c auda depressa , angu l i s ob tus i s . 

Hydr. pust., M u l i . , Zool. dan. prodr. , 2246 . — Id., Ily

drachnœ, p . 3 2 , p l . 3 , f. 3. — Arr. pust., K o c h , loco cit., 

fase. 2 , p l . 2 1 . 

2 5 . HYDRACHNA ALBATOH. 

Grisea , r o t u n d a t a , disco a lbo ; cauda depressa t r iden ta ta . 

Acarus fluviatilis, S t r o e m , Acla JVidr.— Hydr. obscura, 

M u l i . , Zool. dan. prodr., 22'<7. — A c a r u s , Schrank , Beilr. 

zur. naturg. p . 6 , p l . 1 , f. 5 , 6 , 7 e t 10. — Hydr. alb., M u l i . , 

Hydr., p . 3 3 , p l . 2 , f. 1 - 2 . — Hydr. testudo, F e r r u s s , Ann. 

Mus.,Paris, V I I , p . 2 0 7 . — Arr. alb., K o c h , loco cit., fase. 12 , 

p l . 15 çf, 16 $ . 
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C. HYDRACflNE. 2 o 5 

2 G . HYDRACHÎU HACVJLATOR. 

C i n e r e a , r o t u n d a t a , m a c u l a l a , post ice m u c r o n a t a , c a u d a d e 

pressa I n d e n t a l a . 

Hydr. mac., M u l i . , Hydrachnœ, p . 3 4 , p l . 3 , ^ . 3 . — A r r . 

mac, K o c h , loco cit., f a s e , 1 2 , p l . 1 7 cf, 1 8 2 . ( L ' / J T . cuspida-

tor, M u l i . , se lon M . K o c h . ) 

2 7 . HYDRACHNA TRICOSPIDATOR. 

R u b r a , dorso g i b b e r e t r i p l i c i , c auda depressa , t r i d e n t a t a . 

//. tricusp., M u l i . , Zool. dan. prodr., 2 2 4 9 . — I d . , Hy

drachnœ , p . 3 5 , p l . 3 , f. 2 . 

2 8 . HYDRACHNA EMARGINATOH. 

R u b r a , do r so g ibbo , c a u d a d e p r e s s a , e m a r g i n a t a . 

Hydr. emarg., M u l i . , Hydrachnœ, p . 3 6 , p l . 3 , f. 4 . — 

Arr. emarg., K o c h , loco cit., fase. 1 3 , p l . 9 cf e t 1 0 9 . 

2 9 . HYDRACHNA SINDATOR. 

G r i s e a , do r so an t ice flavescente , post ice t r icuspidato ; c auda 

depressa s inua ta . 

Hydr. sin., M u l i . , Hydrachnœ, p . 3 7 , p l . 2 , f. 5 . — A r r . sin., 

K o c h , loco cit., fase. 1 2 , p l . 2 1 . 

3 0 . HYDRACHNA INTEGRATOR. 

Vir ïd i s immacu la t a , c auda depressa i n t e g r a . 

Hydr, integr., M u l i . , Hydrachnœ, p . 3 8 , p l . 2 , f. 7 . — 

Arr.integr., K o c h , loco cit., fase. 1 3 , p l . 1 2 . 

3 1 . HYDRACHNA PAPILLATOR. 

P u r p u r e a , r o t u n d a t a , pap i l l a u t r i n q u e caudal i ; p e d i b u s 

n igr i s . 

Hydr. pap., M u l i . , Zool. dan. pr., 2 2 5 3 . — Id., Hy

drachnœ, p . 3 9 , p l . 3 , f. 6. 

3 2 . ÀRRENDRUS VIRIDIS. 

( P l . 3 8 , fig. 2 . ) 

V e r t b l e u â t r e , p r o l o n g e m e n t r é t r éc i d u m â l e t e r m i n é p a r 

d e u x angles po in tu s e t p a r u n b o r d s i n u e u x dans l e u r in t e r 

va l le . 

Arr. viridi», Dugès , loco cit., p . 1 5 5 , p l . 1 0 , f. 1 8 - 2 3 . 

La figure 19 est copiée dans n o t r e a t l a s . 

3 3 . ARRENLRCS RDBIGINOSUS, K o c h , loco cit. , fase. 2 , p l . 2 3 , 
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ACARIDES. 

3 4 . ARRENURUSHUBIGINOSCS, K o c h , loco cit., fasc. 2, p l . 2 3 . 

3 5 . ARRENURUS PUNCTATQR , K o c h , loco cit., fasc. 1 2 , p l . 10 . 

3 6 . ARRENURUS FDRCATUR, Koch , loco cit., fasc. 1 2 , p l . 11 cf 

et 12 ? . 

3 7 . ARRENURUS DECORATOR , K o c h , loco cit., fasc. 1 2 , pl. 1 3 . 

3 8 . ARRENURUS ANNULATOH, Koch , loco cit., fasc. 12 , pl . IU. 

39. ARRENURUS CALCARATOR, K o c h , loco cit., fasc. 1 2 , 

p l . 22 cf e t 23 2 . 

4 0 . ARRENURUS VARIEGATOH , K o c h , loco cit., fasc. 1 2 , p l . 2 i . 

4 1 . ARRENURUS HYALINATOR, K o c h , loco cit., fasc . 1 3 , pl. 1 . 

4 2 . ARRENURUS FHONDATOR, K o c h , loco cit., fasc. 13 , p l . 2 . 

4 3 . ARRENURUS OBLITEHATOR , K o c h , loco cit., fasc. 1 3 , p l . 3 . 

4 4 . AHREMIRUS ARCUATOR , K o c h , loco cit., fasc. 1 3 , p l . 4 . 

4 5 . ARRENURUS ANGULATOR, K o c b , loco cit., fasc. , 13 , p l . 6. 

4 6 . AHRENURUS SAGULATOR , K o c h , loco cit., fasc. 1 3 , pl. 5 . 

47 . ARRENURUS CHLOHOPHOCATOR, K o c h , loco cit., fasc. 1 3 , 

p l . 1 3 . 

4 8 . ARRENURUS DIMIDIATOR , K o c h , loco cit. , fasc. 1 3 , p l . 18 . 

4 9 . ARRENURUS JACCLATOR, K o c h , loco cit., fasc. 1 3 , pl . 19 çf 

e t 2 0 2 . 

50 . ARRENURUS TENUSTATOR , K o c h , loco cit., fasc. 13 , pl. 2 1 . 

5 1 . ARRENURUS LOBATOH, K o c h , loco cit. , fasc. 14, p l . 1 . 

52 . ARRENURUS HUTAXOR, loco cit., fasc. 1 4 , p l . 2 e t p l . 3 

(var ié té ) . 

5 3 . ARRENURUS PSITTACCATOR, Koch , loco cit., fasc. 1 4 , p l . 4 . 

5 4 . ARRENURUS RUTILATOR, K o c h , loco cit., fasc. 14 , pl. G. 

5 5 . ARRENURUS FEHRUGATOR, K o c h , loco cit., fasc. 14 , p l . 5 . 

A ce t te liste déjà n o m h r e u s e il faudrai t a jouter , selon M . K o c h , 

p l u s i e u r s e spèces de M u l l e r , que c e l u i - c i n e c lasse c e p e n d a n t 

pas avec ses Hydrachnae caudatae. — Tel les sont : 

O u t r e l'UrDiiAcnNA STELLARIS, d o n t n o u s a v o n s pa r l é à 

p r o p o s d e s Ataces , sp . , 13 ; 

5 6 . HYDRACHNA TRUNCATELLA. 

G r i s e a , o b l o n g a , post ice t r u n c a t a , punc t i s l ineolisque o b s -

cur i s . 

Hydr. trunc, M u l l . , loco cit. — Arr. truncatellus, K o c h , 

loco cit., fasc. 1 3 , p l . 1 5 . 

- 57 . HYDRACHNA ELMPTICA. 

Caerulea , r o t u n d a t a , macu l i s p u n c t i s q u e fulvis. 
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Hydr. ellipt., M u l l . , Hydrachnœ, p . 5 4 , p l . 7, f. 1 - 2 . — 

Arren. ellipticus, K o c h , loco cit., fasc. 1 3 , p l . 1 4 . 

5 8 . HYDRACHNA VERSICOLOR. 

S u b q u a d r a t a , m a c u l i s a l b i s , caeruleis fusc i sque . 

Hydr. versicolor, M u l l . , Hydrachnœ, p . 7 7 , p l . 6 , f. 6 . 

— Arrentirus versicolor, K o c h , loco cit., fasc. 1 3 , p l . 1 6 cf 

e t 17 ? . 

IV. E Ï L A I S , D u g è s , Ann.sc. nat., 2 e s é r i e , 1 , 1 5 6 . 

P a l p e s c o u r t s , c l a v i f o i i n e s ; q u a t r i è m e a r t i c l e l e 

p l u s l o n g ; l e c i n q u i è m e o b t u s , u n p e u r e n f l é , é p i 

n e u x ; m a n d i b u l e s o n g u i c u l é e s ; b e c c o u r t ; b o u c h e 

r o n d e ; c o r p s d é p r i m é ; y e u x e n d e u x p a i r e s r a p p r o 

c h é e s , c e q u i l e s f a i t p a r a î t r e c o m m e b i l o b é s ; h a n 

c h e s é t r o i t e s ; l a q u a t r i è m e é c a r t é e d e l a t r o i s i è m e ; 

l a r v e s h e x a p o d e s , a q u a t i q u e s , d i f f é r e n t e s d e l ' a 

d u l t e . 

D u g è s qui carac tér i se a insi le g e n r e Ey la ï s n ' e n a observé q u ' u n e 

seu le espèce : VHydrachna extendens d e M u l l e r , don t il r a p 

p roche toutefois Y H. chrysis de M. de T h é i s . M . Koch a décr i t 

depu is lors q u e l q u e s espèces nouvel les d u m ê m e g e n r e . 

5 9 . EYLAÏS ÉTENOECSE. (Eylais extendens.) 

Corps r o u g e sans po i l s n i t a c h e s , m o n t r a n t s e u l e m e n t u n peu 

du b r u n des in tes t ins . 

Hydr. extendens, Mull"., Zool. dan. prodr., 2272 . — I d . , 

Hydrachnœ, p 7 2 , p l . 9 , f. 4 . — Eyl. ext., D u g è s , loco cit. — 

Eyl. ext., K o c h , Deutschl., fasc. 1 , 4 , p l . 2 2 . 

Mul le r avai t t r è s - b i e n vu les yeux d e cet te e s p è c e , y e u x don t 

la disposi t ion cons t i tue u n des ca rac tè res du g e n r e Eyla ïs . Voici 

c o m m e n t il s ' exp r ime à l eu r é g a r d : 

Ocu l i qua tuo r , aegre c o n s p i c u i , s u n l en im p u n c t a elevata r u -

b r a , d u o par ia i ta inv icem a p p r o x i m a t a , ut cer to t a n t u m si tu 

ope lent i s v idean lu r d i s t inc ta ; hœc q u o q u e hoc s ingulare h a b e n t 

u t non ad la tus r e m o t a , u t in congene r ibus , sed in med io a n -

tico s i ta s i n t , id est t r ip lo long ius a m a r g i n e latéral i abdomin i s 

q u a m in te r se d i s tan t ia . 
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D a n s ce t te espèce les œufs son t déposés en conche rougeâf re 

et e n d u i t s d ' u n e ma t i è re t r a n s p a r e n t e , à la surface des c o r p s s u b 

m e r g é s . Les pe t i tes larves hexapodes qu i en so r t en t ont le corps 

r o u g e â t r e , pe l luc ide a l l o n g é , les y e u x a u n o m b r e d e q u a t r e , e t 

d ' après D u g è s , t r è s -éca r tés ; l eu r b o u c h e es t formée d 'un suço i r 

q u i a l 'aspect d ' u n doub le t ube c r e u x et s u p p o r t e d e u x p a l p e s . 

6 0 . EYLAIS CONFINIS, K o c h , loco cit., fasc. 1 4 , p l . 1 8 . 

6 1 . EYLAIS ATOMABIA, K o c h , loco cit., fasc. 1 4 , p l . 1 9 . 

V. LIMNOCH ARES, Latr., Précis des car. gén. 
des Ins., 1 8 1 . — Id., Gen. Crust. et Ins., I , 1 6 0 . 
— D u g . . , Ann. se. nat.t 2 E s é r i e , I , p . 1 5 9 . 

P a l p e s f a i b l e s , f i l i f o r m e s , à c i n q u i è m e a r t i c l e o n -

g u i f o r m e , p e t i t ; m a n d i b u l e s ? b e c c y l i n d r i q u e , a l 

l o n g é ; c o r p s m o u ; y e u x r a p p r o c h é s ; h a n c h e s c a c h é e s 

s o u s l a p e a u ; l e s a n t é r i e u r e s p l u s f o r t e s q u e l e s p o s 

t é r i e u r e s ; p i e d s a m b u l a t o i r e s ; l a r v e s t e r r e s t r e s , p a 

r a s i t e s , d i f f é r a n t d e s a d u l t e s . 

L 'espèce assez a n c i e n n e m e n t connue q u i se r t d e t y p e à c e 

g e n r e es t e n c o r e la seule qu ' i l r e n f e r m e . 

6 2 . HYDRACHNE SATINÉ. (IJydrachnaholosericea.) 

R œ s . , Insect., I I I , p l . 2 5 . — A c a r u s aqualicus, L i n n é , 

Fauna suec, e d . 2 , sp . 1 9 7 8 . — T i q u e rouge satinée aquatique, 

Geoff . , Insectes, I I , 6 2 5 . — Mite satinée aquatique, De G é e r , 

Mém., V I I , p . 1 4 9 , p l . 9 , f . 1 5 - 1 7 . — Limn. holosericea, 

La t r e i l l e , Genera Crust. et Ins., I , p . 1 6 0 . — L i m n . aquatique, 

D u g è s , loco cit., p . 1 5 9 , p l . 1 1 , f. 3 5 - 4 0 . — Limn. holos., 

K o c h , Deutschl., fasc, 1 2 R pi , 2 4 . 

L e s H y d r a c h n e s de cet te e spèce ont é t é r a p p o r t é e s p a r F a b r i -

cius a u g e n r e des Trombidium, e t , en effet, b i en qu 'e l les so i en t 

a q u a t i q u e s , elles diffèrent pa r l e u r s h a b i t u d e s des A c a r i d e s q u i 

v ivent dans les m ê m e s c i r cons t ances . Les L imnocha re s n e n a g e n t 

pas ; ils m a r c h e n t a u fond d e l ' e au , à la surface du s o l , c o m m e 

s'ils é t a i en t à sec . D e G é e r , qu i a conservé vivants d e u x d e 

ces i n s e c t e s , l e u r a YU p o n d r e des œufs que la femelle a d é 

posés au fond d u vase sous la forme d 'une c r o û t e b l a n c h â t r e , 

mê l ée de r o u g e . Il en a vu sor t i r des Aca r ides r o u g e s à six pa t t e s 
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a l l o n g é e s , à corps ovale , à tète en forme de m u s e a u e t g a r n i e de 
d e u x pa lpes qu ' i l appel le d e u x a u t r e s pa t tes plus c o u r t e s . Ces pe

tites la rves coura ien t s u r l 'eau ou nagea ien t à volonté au mi l ieu d u 

l i q u i d e . Dugès ajoute à ces détails que c'est sur le Gerris lacus-
tris, h è m i p t è r e fort c o m m u n à la surface des eaux t r a n q u i l l e s , 

q u e la larve de L i m n o c h a r e va c h e r c h e r sa subs i s tance ; c 'est 

ainsi qu ' i l l 'a t r ouvée vers la fin de jui l le t fixée s u r p lus i eu r s 

p o i n t s , ma i s le p lus souven t p r è s d e la t è t e . Ces l a r v e s , t r è s -pe 

t i tes e t d 'un r o u g e vif, o n t u n g ros suçoir mob i l e en forme 

d e tê te , p o r t a n t d e u x g ros p a l p e s ; les six pa t t es sont v e l u e s , 

t e rminées p a r d e u x gr i f fes; les h a n c h e s sont g r o u p é e s ve rs la 

p a r t i e a n t é r i e u r e du c o r p s , la pa r t i e p o s t é r i e u r e s 'é largit et s ' é -

t e n d d a v a n t a g e ; il y a d e u x yeux no i r s l a t é ro -an té r i eu r s ; en somme 

cette larve ressemble b e a u c o u p à celle du Trombidium phalan-
gii. P a r v e n u e à la g r o s s e u r d ' u n e tê te de c a m i o n , c h a q u e larve 

se d é t a c h e e t t o m b e dans l ' eau, y m a r c h e c o m m e a u p a r a v a n t , 

b i en que ses p ieds so ien t devenus p lus cour t s r e l a t i v e m e n t à l ' am

p l e u r d u c o r p s , s 'enfonce dans q u e l q u e anf ruc tuos i té de p i e r r e 

s u b m e r g é e , dev ien t une n y m p h e i m m o b i l e , et, au bou t d e 15 
j o u r s , laisse é c l o r e u n fort pe t i t L i m n o c h a r e d ' u n r o u g e éc la

t a n t , à h u i t pa t t es et avec t o u t e s les formes a p p a r e n t e s de l'a
d u l t e . 

VI. HYDRACHNA , Dugès , Ann. se. nat., 2 E série , 
t, I, p. 1 6 1 . — HYDHACHNA (partim ) , Muller, loco 
cit. —• ACHLYSIA , Audouin , Mém. Soc. hist. nat. 
Paris , t. I , p. 9 8 ; 1 8 2 1 . 

Palpes assez longs , à troisième article , le plus 
long , le quatrième et le cinquième disposés de ma
nière à former ensemble une pince ; mandibules ensi
formes 5 bec long , à peine plus petit que les palpes ; 
corps arrondi; yeux écartés; vulve cachée par un 
écusson. 

Larves aquatiques, fort différentes des adultes , 
types du genre Achlysie. 

Lat re i l le laissai t p a r m i ses vrais Ifydrachna les espèces su i 

v a n t e s : 

API È R E S , TOME l i t . '4 
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H. geographica, Mi i l l . , et / / . cruenta, M u l l . 

Ce sont aussi les seules q u e D u g è s y r a p p o r t e , ma ï s M . Koch 

e n a depu i s lors cité p lus ieurs a u t r e s , e t il est b i e n d é m o n t r é , 

depu is les obse rva t ions de M . B u r m e i s t e r e t d e Duges¡ , q u e le 

g e n r e Achlysia de M . A u d o u i n n e repose q u e s u r d e s larves 

d ' H y d r a c h n e s . 

6 3 . HYDBACHNE SANGLANT. (Hydrachna cruenta.) 

( P l . 3 8 , fig.l.) 

S u b - o v o ï d e , d ' u n r o u g e v i n e u x , t i r a n t parfois s u r le b r u n -

m a r r o n ; y e u x e n d e u x p a i r e s , m é d i o c r e m e n t é c a r t é s , r e n i f o r 

m e s , r o u g e foncé. Soumise à u n fort g ro s s i s s emen t la peau 

m o n t r e l ' aspect d u G a l u c h a t . L a femel le a c q u i e r t j u s q u ' à d e u x 

l ignes e t u n q u a r t d e d i a m è t r e . 

Acarus aquaticus globosus, D e G é e r , Mém., V I I , p l . 9 , 

f. 10 -11 .—H. cruenta, M u l l . , Hydrachnœ, p . 6 3 , p l . 9 , f. 1 . — 

H. globulus, H e r m a n n , Mëm. aptérol., p . 5 6 , p l . V I , f. 1 0 . — 

Hydr. globulus, D u g è s , loco cit., I , p . 1 6 2 , p l . 1 1 , f. 4 1 - 5 6 . — 

H. cruenta , K o c h , Deutschl. crust., Myr., fase. X I V , p l . 16 . 

L a pon te des Hydr. cruenta c o m m e n c e vers le mois d e m a i , e t 

la femelle m e u r t peu de temps a p r è s . Son ven t re est a lors d e v e n u 

flasque et r i d é . L e s œufs de ce t te espèce n e sont pas couve r t s 

d ' u n e enve loppe p r o t e c t r i c e , c 'est dans le c e n t r e des t iges s p o n 

g ieuses des po t amogé tons que les femelles les p l acen t , a p r è s avoir 

p e r c é à l ' a ide de l eu r bec un t r o u r o n d s e m b l a b l e à ce lu i q u e 

l 'on ferai t avec u n e ép ing l e . Ces œufs sont a ins i rassemblés p a r 

cen ta ines ; l eu r l o n g u e u r est d ' u n h u i t i è m e de l igne à peu p rè s 

e t l eu r cou l eu r d 'un r o u g e b r u n . I l faut b e a u c o u p de t e m p s , 

p lu s de six s e m a i n e s , p o u r q u e l eur eclosión ai t l i eu . Lorsqu ' e l l e 

s ' opè re les t iges d e p o t a m o g e t ó n s o n t m o r t e s e t l es p e t i t s s 'en 

é c h a p p e n t sans p e i n e . 

I l s o n t s ix pa t t e s fort r a p p r o c h é e s , e t l eu r b e c r e p r é s e n t e u n e 

grosse tête m o b i l e d e h a u t en b a s , s u b p c n t a g o n a l e , t e rminée p a r 

u n e b o u c h e é t ro i t e et b o r d é e d e d e u x g ros pa lpes d e m i - t r a n s p a 

r e n t s , dont le q u a t r i è m e ar t ic le est eu griffe e t le c inqu ième r e m 

placé pa r d e u x c roche t s p l u s pe t i t s et a r t i cu lés su r la base d a 

ce lu i -c i . 

D u g è s , à q u i l 'on doi t ces dé ta i l s , ignorai t combien d e t e m p s ces 

pe t i t e s h y d r a c h n e s v iven t l i b r e m e n t dans l ' eau . A lo r s elles n ' en 

p e u v e n t sort i r e t c'est là d 'a i l leurs qu ' e l l e sdo iven t t rouve r l eu r s u b -
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G. HYDn/tCHNE. 2 I 1 

s is tance ; ma i s à u n e cer ta ine époque ellesse fixent à divers insec tes , 

e t les modificat ions qu 'e l les é p r o u v e n t lu i on t fait d i r e qu ' e l l e s 

passa ient à l 'état d e n y m p h e . Ains i fixées su r le corps de q u e l q u e 

i n s e c t e a q u a t i q u e , elles p e u v e n t ê t re e m p o r t é e s à l 'a i r sans d a n g e r . 

Des la fin de l 'été e t d u r a n t l ' a u t o m n e on e n t rouve déjà de fixées 

su r les corps ou les m e m b r e s , s u r les filets c a u d i f o r m e s , su r les 

é ly t res d e la n è p e ou s u r d ' au t res pa r t i e s co rnées qu 'e l les p e r 

forent d ' u n t r o u fort é t r o i t , m a i s b i en reconna i ssab le à l ' a ide 

d ' u n e forte l oupe . E l l e s a t t a q u e n t auss i les r a n â t r e s e t diverses 

espèces d e d y t i s q u e s , l ' h y d r o p h y l e , e tc . ; s u r les c o l é o p t è r e s , 

elles p r é f è r en t les pa r t i e s m e m b r a n e u s e s . L e s n è p e s , les r a 

n â t r e s , e t c . , sont souvent cha rgées de ces paras i tes que la p l u 

p a r t des o b s e r v a t e u r s on t p r i s p o u r des œuf s . S w a m m e r d a m 

les n o m m e des l e n t e s ; ma i s il a cons ta té qu ' i l en sor ta i t u n e p e 

tite h y d r a c h n e (Biblia natures, t a b . I I , fig. 4- g et fig. 5). D e G é c r 

e t R œ s e l ont fait la m ê m e o b s e r v a t i o n . M . A u d o u i n a r ega rdé 

ces pe t i t s corps o rgan i sé s c o m m e des A c a r i d e s d 'une famille 

p a r t i c u l i è r e , e t il e n fait u n n o u v e a u g e n r e sous le n o m 

d'Achlysia, a d o p t é p a r p l u s i e u r s a u t e u r s e t e n t r e au t r e s pa r L a -

t re i l le , e t p a r M. le c o m t e de M a n n e r h e i m : ce lu i -c i a m ê m e 

déc r i t u n e seconde e spèce d 'Ach lys ie . 

Les observa t ions de M . B u r m e i s t e r , pub l i ées dans l'Iris , et 

cel les de D u g è s (1) o n t levé tous les dou tes q u ' o n p o u r r a i t avoir 

s u r l ' iden t i t é îles Ach lys i e s e t des H y d r a c h n e s . 

M a l g r é l ' a l longement cons idé rab le d u corps des Achlys ies ou 

des n y m p h e s d ' H y d r a c h n e s , l eu r suçoi r , l 'ècusson qui leur forme 

u n e espèce de c é p h a l o t h o r a x , e t l eurs pa t t e s n e g rand i ssen t pa s . 

Souven t m ê m e les pa lpes ont d i s p a r u en p a r t i e ou en t o t a l i t é , e t 

l ' espace m e m b r a n e u x q u i se r t d e jonc t ion en t r e le co rps e t le 

suçoi r s 'est a l longé en forme d f reou . C'est q u e dès q u e le corps 

c o m m e n c e à s ' a l l onge r , les pa lpes e t les pat tes se r e t i r e n t en d e 

dans , suivent le co rps dans l 'espèce d e sac que forme e n a r r i è r e 

la p e a u d i s t e n d u e , e t a b a n d o n n e n t a insi l eu r four reau , que les 

v io lences ex t é r i eu r e s peuvent^ r o m p r e a i s é m e n t . L a " a r v e est 

ainsi passée à l ' é ta t de n y m p h e don t n o u s avons p a r l é . Son œso

p h a g e c e p e n d a n t n ' a pas cessé de t r ave r se r le suçoir enfoncé dans 

les t é g u m e n t s d e l ' Insecte n o u r r i s s e u r , e t u n p ro longemen t 

( l ) Ann. se. nat,t i r * série , II , 4y8. 
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m e m b r a n e u x en forme d ' en tonno i r q u i a péné t ré peu à peu j u s 

q u e dans les cha i r s m ê m e s de c e l u i - c i , y re t ien t si fo r tement le 

suçoir , qu ' i l y res te encore a t t a c h é avec u n e por t ion des e n v e 

l o p p e s , lo r sque l ' H y d r a c h n e a b r i sé ces d e r n i è r e s . 

A p r è s ce t te o p é r a t i o n , l ' an imal n 'es t pas e n t i è r e m e n t p a r f a i t ; 

il a enco re u n e m u e et u n pe t i t c h a n g e m e n t à sub i r . A u l i eu 

d ' u n e p l a q u e c o r d i f o r m e , ses o rganes g é n i t a u x n ' o n t q u ' u n e d é 

press ion eu fente superf iciel le ; sur les cô t é s , à q u e l q u e d i s t a n c e , 

sont d e u x p l a q u e s ovales g r e n u e s . 

A p r è s avoir vécu ainsi q u e l q u e s s e m a i n e s , et p r i s u n no tab le 

a c c r o i s s e m e n t , ces i n d i v i d u s , i m p u b è r e s ou p r é s u m é s tels , vont 

se fixer à l 'aisselle d ' u n e feuille d e p o t a m o g e t ó n . I ls enfoncen t 

l eu r b e c dans la t ige et y a e c r o c h e n l l eu r s pa lpes ; a lors ils d e 

v i e n n e n t i m m o b i l e s ; l eu r s p i eds , leur b e c et ses d é p e n d a n c e s 

se r e t i r en t e n c o r e u n e fois sous la peau d u corps e t a b a n d o n 

n e n t l eu r s four reaux cu tanés ; ces p a r t i e s é p r o u v e n t e n c o r e u n e 

fois la m ê m e é l a b o r a t i o n , c ' e s t - à - d i r e que , d ' abord épaisses , in

f o r m e s , cou r t e s et pu lpeuses , e l les s ' a l longen t , s ' aminc issen t e t 

se durc i s sen t p e u à p e u , e t la dépou i l l e qui m o n t r e les a n c i e n n e s 

m a n d i b u l e s , q u i , sans d o u t e , é t a i en t tout à fait c o r n é e s , se r e 

p r o d u i t en to t a l i t é . 

64 . HYDRACHNE GÉOGRAPHIQUE. (Hydrachna geographica.) 

S p h é r i q u e , n o i r e , avec q u a t r e taches e t des po in t s d e cou leur 

j a u n e ; u n e t a c h e r o u g e â t r e à la pa r t i e m è d i o - i n l è r e ; pa lpes 

r o u g e s , a i g u s ; p a t t e s p lu s cou r t e s q u e le c o r p s , n o i r e s , t e r m i 

n é e s de r o u g e . 

H. geogr., M u l l e r , Hydr., p . 59, p l . 8 , f. 3 - 5 . — Id., Zool. 
dan. prodr., 2270. — K o c h , loco cit., fase. X I V , p l . 1 3 . 

Q u a n d on v ien t à t ouche r ce t I n s e c t e , il fait le m o r t p o u r 

q u e l q u e s ins t an t s . Ses m o u v e m e n t s sou t r ap ides , mais il a ime 

à r e s t e r à la m ê m e place e n d o r m i , c o u r b a n t en dedans six de 

ses p a t t e s , e t p ro je tan t e n avan t son bec en t r e ses pa lpes . I l 

p e u t pas se r ainsi plus d e douze h e u r e s , se con ten t an t d ' ag i t e r 

f rèqi ier iunent ses d e u x pa t t e s de d e r r i è r e . Mul le r r a p p o r t e à ce t t e 

espèce l 'Hydrachne figurée p a r l l o e s e l , t. 2 , p l . 2 4 , quo iqu ' e l l e 

p r é s e n t e q u e l q u e s d i f fé rences , e t Dugès lui r é u n i t aussi i'Acarus 
aqualicus ruber de De Gèe r . 

6 5 . HYDRACHNA PUNICEA, K o c h , loco cit., f a s e , X I V , p l . 1 7 . 

6 6 . HYDRACHNA IMPRESSA, KQCII , loco cit., f a s e , X I V , p l . 14 . 

67. HYDRACHNA «LOBOSA , K o c h , loco cit., f a s e , X I V , pl . 15. 
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G E KHE GAMASE. (Gamasus) ( 1 ) . 

Le genre Gamasus de Lntreille , qui sert de type 
aux Ganiasei de Dugès , comprend aussi , en l'élevant 
à la dignité de famille , les Uropoda et Argas, du 
premier de ces naturalistes , le Spinturnix de M. Hey-
den ou Pleropus, L. Dufour, et les Smaridia, Du-
méril, non Latr., nommés Dermanyssus par le pro
fesseur de Montpellier. Nous y rapportons de même le 
genre Melicharcs de M. Héring. Plusieurs des genres de 
M. Heyden sont aussi dans ce cas , mais il est difficile 
d'en spécifier le nombre , ce naturaliste ne les ayant 
pasdécrits et n'ayant pas même indiqué les espèces sur 
lesquelles ils reposent. Les Acarides, assez nombreux, 
qui se rapportent aux Gamases sont en général para
sites. On en trouve sur les mammifères , 1< s oiseaux, les 
Reptiles terrestres et les insectes qui habitent dans les 
mêmes circonstances. Plusieurs vivent à terre et se 
tiennent dans les lieux humides ou ombragés , courant 
à la surface du sol ou sur les plantes avec beaucoup 
de rapidité. Parasites des animaux , ils ne restent pas 
le plus souvent immobiles et fixes sur un point dé
terminé du corps , mais ils changent de place , et par
courent la surface de leur victime avec facilité. Ils ne 
s'enflent pas autant que le font les Ixodes. 

Ils sont caractérisés par leurs palpes libres , fili
formes , c'est-à-dire à articles à peu près égaux eu 
épaisseur, variant assez peu en longueur ; leurs man
dibules médiocres en pinces didactyles non denticu-
lées , plus ou moins avancées ; leurs pieds de grandeur 

( ï ) A c i h u s , partim, De G ë e r , L inn. , e tc . — P J R A S I T D G , Latr. , Mag. 
encycl. — C A B P A Ï S , A R G A S , id., Précis , p . i 8 ^ . — G A . M A . S D * , e t c . , id., 
Genera Ins., I , i4? · — G A M A B I D E Ï , Leach , e tc . — G A M A J S I , D u g è s , 

Aun. se. tint., 2 e s é r i e , I I , l 8 . 
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2 I 4 ACÀBIDES. 

variable, mais à peu près égaux dans chaque espèce , 
à dernier article terminé par deux grilles et une ca
roncule vésiculiforme ou bien par une membrane lo
bée. On ne leur a pas encore trouvé d'yeux. 

Le plus connu des Acarides de ce groupe est celui 
que les auteurs du siècle précédent nommaient Aca
rus fucorum ou coleoptratorum , et dont Latreille , 
cité par M. Walckenaer, Faune parisienne, I I , 423 , 
faisait déjà un genre à part sous le nom de CARPAIS , 
en assignant à ce genre les caractères suivants : 

Palpes saillants, courbés, terminés en pointe, sans crochet, 
de cinq articles; mandibules longues, en pinces ; lèvre inférieure 
de deux pièces pointues , accompagnée de deux crochets ; corps 
ovale , déprimé , un peu coriace sur le dos , pâle , sans distinc
tion d'anneaux ; pattes propres pour marcher, les antérieures et 
les postérieures plus longues ; une pelote mobile , munie de 
crochets au bout des tarses. 

Toutefois, la dénomination de Qamasus a prévalu , 
et c'est même la seule que Latreille emploie dans ses 
ouvrages postérieurs à la Faune parisienne ; aussi 
pourrait-on restituer le nom de Carpais aux Gamases 
proprement dits de Dugès. Hermann ne distinguait 
pas les animaux de cette famille d'avec les Acarus. 

Outre les sous-genres que nous avons cités plus 
haut , il faut rapporter au même groupe ceux que La
treille appelle Siro et Macrocheles. Ce dernier, qu'il 
range parmi les Faucheurs, repose sur Y Acarus mar-
gi/ialus, dont il fait aussi et plus justement une es
pèce de Gamase. Quant au genre Siro, c'est Y A. 
crassipes d'Hermann qui en est le type, et cet Acarus 
est aussi un vrai Gamase. 

L'ordre qu'il nous a paru convenable de suivre dans 
fénumération des animaux de ce genre est le sui
vant : 
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S G/imaïui, Latr . 
Siro, id. 
Macrochçles , id. 

a. U B O P D D A , L a t r . 

Î
Smaridia, Dnm. non Latr. 
Melichares , Bering, 
Caris , Latr . 

4- SPINTDHPTIX s Heyden. Pteroptus, L. Duf. 

5. A R G A S , Latr1. 

6 . H O L O T H Y B D S , G e r v . 

I. CARPAIS , Latr., Précis des car. gén. des Ins., 
p. 184·-, 1796·, Walck. , Faune parisienne, II , 
p. 423. •— Parasitus , Latr. , Magaz. encyclop. 
— Gamasus , sect. II,t7£. , Gen. Ins., I , 147.— 
D u g è s , loco cit., p. 19. 

Mâchoiresdidactyles plus ou moins allongées; corps 
entier, suh -ova le , plus ou moins aplati , coriace, à 
partie dorsale divisée en deux plaques : tels sont les 
principaux caractères des Gamases que Latreille a 
d'abord nommés Garpaïs , en prenant pour type de ce 
genre Y A car us fueorum ou coleoptratorum de De 
Géer. Les espèces de ce petit groupe sont souvent pa^ 
rasites des Insectes; souvent aussi on les trouve cou
rant librement et avec beaucoup d'agilité à la surface 
du sol ; oû en a aussi indiqué sur quelques animaux 
d'une autre classe que les Insectes. Leurs pattes delà 
première paire sont plus ou moins longues T suivant 
les espèces, que celles de la seconde; ce qui pour
rait servir de caractère pour leur disposition sériale 5 
celles de la deuxième paire sont souvent épaissies f ce 
qui paraît être distinctif des mâles. 

Une espèce de ce g e n r e , que n o u s avons fait r ep résen te r dans 
l 'At las s u p p l é m e n t a i r e du D ic t ionna i re des sciences n a t u r e l l e s , 

sous le nom de Gamase c o m m u n , est une des plus c o m m u n e s à 
P a r i s . Nous l'avons vue saisir avec ses mâchoi re* d idac ty les un 
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pet i t M y r i a p o d e du g e n r e S c o l o p e n d r e l l e , e t l ' empor te r r a p i d e 

m e n t c o m m e u n e F o u r m i le ferai t de son bu t in . U n ind iv idu de 

ce t te espèce d e G a m a s e , que n o u s avions p longé dans l ' e a u , é ta i t 

encore vivant et fort b ien p o r t a n t , après y ê t re res té s u b m e r g é 

p e n d a n t s ix j o u r s consécu t i f s . 

1. GAMASE DES COLÉOPTÈRES. (G. coleoptratorum.) 

Acarus Coleoptratorum, L i n n . , Syst.nat., 13 · , id., I , p . 1 0 2 6 . 

— Mite des Coléopt., Geoff., Ilist. Ins., I I , 623 . — Ac. fuco-

rum, De G é e r , Mém., V I I , 112 , p l . 6, f. 1 5 . — D u g è s , loco cit. 

O n le t rouve dans les e x c r é m e n t s des bes t i aux et s u r le corps 

d 'un g r a n d n o m b r e d ' I n s e c t e s , p r i n c i p a l e m e n t s u r ce lu i des Co

l éop tè re s . 

2 . GAMASE BORDÉ. ( Gamasus marginatus.) 

Acarus marginatus , H c r m . , Mem. apterol., p . 76 , p l . 6 , 

fig. 6 . 

Cet te Mi te , d i t H e r m a n n , v i t sur les cadavres . E l l e a é té 

t rouvée sur le co rps ca l leux , p r è s la g l a n d e p inéa le du ce rveau 

d 'un soldat g r i è v e m e n t b lessé et m o r t à l 'hôpi tal mi l i t a i re . 

D u g è s assure avoi r obse rvé la m ê m e espèce d e G a m a s e sur u n e 

m o u c h e d o n t el le suçait le c o u . 

H e r m a n n , qui avai t , au sujet du pa ras i t i sme de cer ta ins A c a r u s , 

des op in ions q u i n 'on t pas toutes été confirmées p a r les p r o g r è s 

de la s c i e n c e , f a i t , à p ropos de I'Acarus marginatus, la d i g r e s 

sion su ivante : 

« L e 18 t h e r m i d o r d e l 'an I I , le pe in t r e qu i a dess iné l 'espèce 

p r é c é d e n t e , assista à u n e dissect ion du ce rveau faite p a r le c h i 

r u r g i e n B r a s d o r , à l 'hôpi tal m i l i t a i r e de S t r a s b o u r g . Le sujet 

avai t u n e forte f rac ture an c râne ; mais la d u r e - m è r e n 'ava i t reçu 

a u c u n e a t t e in t e . L o r s q u e les d e u x h é m i s p h è r e s d u ce rveau f u 

r e n t é c a r t é s , e t la p i e - m è r e ô tée , le p e i n t r e vit cour i r sur le 

corps cal leux la Mi te don t j e v iens d e d o n n e r la descr ip t ion : i l 

la saisit avec des p ince t t es , l ' enve loppa dans d u pap ie r , et m e 

l ' appo r t a . 

v O n d i r a , p e u t - ê t r e , que cet te Mi te s'est p r o b a b l e m e n t i n t r o 

du i t e d u dehors ; mais les M i t e s ne c h e r c h e n t pas pare i ls endro i t s : 

le c r â n e avai t é té o u v e r t a u p a r a v a n t ; la p l a n c h e su r l aque l l e 

le c a d a v r e avai t é té p o s é , a ins i q u e le l o c a l , é ta ien t b ien p r o 

p r e s . 
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G. GAMASE. 2 I J 

» D ' a i l l e u r s , d 'a i i l res observat ions p rouven t q u e des Mites e t 

des Insec tes pare i l s on t é té t rouvés dans des endro i t s e x t r a o r d i 

na i res . On connaî t les Mi tes t rouvées dans la conjonctive de l ' œ i l , 

q u ' u n e femme de P a r i s ava i t l 'habi tude de r e t i r e r , avec u n e a i 

gui l le d ' a r g e n t , a u x pe r sonnes de son q u a r t i e r , qui en é ta ien t 

affectées. Le fait est r a p p o r t é dans une le t t re d u ch i ru rg i en d u 

ro i L e j e u n e , i n s é r é e dans le T r a i t é d e Gu i l l emeau sur les ma

ladies des y e u x , r épé t é pa r Mouffe t , Theatr. Ins., p . 267 , et 

par G e n d r o n , Maladie des yeux , t . I I , p . 91 , qu i raconte 

aussi à ce t te occasion q u e le c h i r u r g i e n P e t i t l ' a assuré avoir 

observé le m ê m e cas . Les Cirons o u Comédones sont c o n n u s , 

e t quo ique p lu s i eu r s médec ins n ' a i e n t pas vou lu les adme t t r e 

comme In sec t e s , m a i s les a ien t r e g a r d é s c o m m e des poils ou 

des por t ions d e gra isse épa iss ie , il se p o u r r a i t fort b i e n qu' i ls 

eussen t le sort des H y d a t i d e s , e t qu ' i l s fussent r econnus enfin 

p o u r ê t r e des a n i m a u x . Les Cr inons , r e v e n d i q u é s p a r C h a b e r t , 

différents p e u t - ê t r e des C o m é d o n e s , m e le font c ro i re : du moins 

les f igures d e ces d e r n i e r s , données pa r les a u t e u r s , ne sont 

pas des A s c a r i d e s . Les Mites de la g a l e , d o n t l ' ex is tence est mise 

hors de dou t e depuis les obse rva t ions d e W i c k m a n n [Eliologiede 

la gale , H a n o v r e , 1786) , on t été t rouvées jusqu ' i c i ai l leurs que 

dans les pus tu l e s d e la gale ? N ' e s t - i l pas possible q u e cer ta ins 

I n s e c t e s soient congenila, e t p r o p r e s à ce r t a ins a n i m a u x et à 
cer ta ines par t i es i n t é r i e u r e s des a n i m a u x , c o m m e les v e r s ? E s t -

il dé ra i sonnab le de c ro i r e que , tou t c o m m e cer ta ins Insec tes , 

tels que les P o u x , ne s au ra i en t v iv re que s u r ce r ta ins a n i m a u x , 

il en est d ' au t res qu i n e s a u r a i e n t subsis ter q u e dans l ' in té r ieur 

de cer ta ines p a r t i e s , ou q u e , p e u t - ê t r e , l eu r s œufs ou l e u r s 

germes ne p e u v e n t se déve lopper q u e q u a n d ils ont été por tés à 
ces e n d r o i t s ? Ne savons -nous pas q u e les H y d a t i d e s ne s ' a t t a 

c h e n t qu ' à ce r t a ines pa r t i e s , les u n e s à l ' écorce du ce rveau , les 

au t res au p l exus c h o r o ï d e , d ' au t res a u m é s e n t è r e ? Les angui l l es 

d e Eoffredi aura ien t -e l l e s p lus de facil i té de passe r le long des 

t u y a u x du c h a u m e q u e les g e r m e s des Insec tes p a r les p lus pe 

ti ts va i s seaux? Ne savons^nous pas d ' a i l l eurs que des substances 

b r u t e s e t gross ières , des ép ingles et d ' au t r e s corps se sont m o n 

t r é s , et sont sortis d u corps h u m a i n à u n end ro i t fort éloigné d e 

la place où ils é ta ient en t r é s , e t q u ' o n a de la pe ine à concevoir 

c o m m e n t ils y sont pa rvenus ? C o m m e n t expl iquera- t -on les a u 

tres ma lad ie s péd icu la i r e s , r a r e s à la v é r i t é , mais toujours b ien 
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constatées ? D 'où v i ennen t les mi l l ions d e P o u x q u i se m o n t r e n t 

dès le t ro i s i ème jou r dans la Plica polonica, c o m m e le r a p 

p o r t e le t rès-exact d e s c r i p t e u r d e ce t t e m a l a d i e , Lafon la ine , 

dans ses Traités de chirurgie et de médecine , i m p r i m é s à B r e s -

l a u et à L e i p s i c , en 1792 ? I l est à savoir au r e s t e si ce sont d e s 

P o u x et des Mites ; ca r o r d i n a i r e m e n t les p r a t i c i e n s , e t souvent 

les me i l l eu r s , on t p e u d e conna i ssance des I n s e c t e s et de l 'h is toi re 

na tu re l l e en g é n é r a l , et confonden t les choses qu i ne sont q u e 

semblables . C'est a insi q u e p e n d a n t l ong t emps les Mi tes e t les 

P o u x ava ien t é té confondus , m ê m e pa r des n a t u r a l i s t e s de p r o 

fession. 

» J u s t a m o n d n ' ava i t p e u t - ê t r e pas si to r t d e suppose r que le 

v i rus cancé reux p o u r r a i t b i en ven i r des Mites d o n t les g e r m e s , 

nécessa i rement beaucoup p lu s pe t i t s q u ' e l l e s - m ê m e s , s ' i n t r o d u i 

ra ient par les va isseaux l y m p h a t i q u e s . V o y e z son Tra i t é on Can

cer-ous disorder, L o n d r e s , 1780 . D e p u i s L i n n é , [personne n'a 

décr i t la Mi te re je tée avec la m a t i è r e d y s s e n t é r i q u e ; e t q u o i q u e 

ce g r a n d a u t e u r dise qu ' i l n'a t r o u v é e n t r e la Mi te de la far ine , 

de la gale , d e la ph th i s ie e t de l ' h èmi t r i t é e , d ' a u t r e différence 

q u e cel le du l i e u , on p e u t c e p e n d a n t b ien a d m e t t r e q u e ces e s 

pèces n e son t pas les m ê m e s , c o m m e il est a v é r é a u j o u r d ' h u i 

q u e celle de la gale est b i en dif férente , quo ique L i n n é d i s e 

qu ' i l y a à peine t rouvé de la différence. 

» Ce n ' es t pas , a u res te , la p r e m i è r e fois q u e des Insec tes 

on t été t rouvés dans le ce rveau . Ne l ius G e m m a , d a n s son Cos-

mocritica , p . 2 4 1 , r a p p o r t e q u e le c r âne d ' u n e femme a y a n t 

é té o u v e r t , il y a é té t rouvé quan t i t é de ve rmicu le s e t d e P u 

na i ses ; c 'est ainsi qu ' i l les appe l le : c ' é ta ien t sans dou t e d ' au t res 

I n s e c t e s . O n en t rouve ra p r o b a b l e m e n t p lu s i eu r s c a s , si on veut 

se d o n n e r la pe ine de consu l te r les o b s e r v a t e u r s . 11 est à pré

s u m e r q u e ce r t a ins Insec tes n e se t r ouven t souvent qu ' i solés dans 

le corps h u m a i n , et n ' y son t pas observés pa r cet te r a i s o n , ma i s 

qu ' i ls c a u s e n t , dans ce r t a ine s c i r c o n s t a n c e s , de g rands r avages 

e t des ma lad ies don t on n e dev ine p a s l 'or igine ; de la m a 

n i è r e que d ' au t r e s Insec tes yivent su r des p lan tes p e n d a n t p l u 

s ieurs années sans causer u n d o m m a g e a p p a r e n t , m a i s dev ien 

n e n t un t r è s -g rand fléau p o u r la cu l t iva teur , l o r sque cer ta ine» 

causes favorisent l eu r mu l t i p l i ca t i on . 

» E n l 'an 1787 , l e 28 mar s , m o n col lègue L a u t h , professeur 

d ' a n a t o m i e , me fit voir un pet i t Insec te t rouvé su r la g lande pi-
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lui taire d ' u n m a n i a q u e décédé à l 'hôpi ta l . T o u t le m o n d e le p r i t 

p o u r u n M o r p i o n ; m a i s j e le r econnus pou r u n e nouvel le espèce 

d e Mite , qu i ressembla i t assez , p a r la taille e t la cou leu r , à u n e 

espèce (Acarut cellaris) q u e j e r e t r o u v e t r è s - s o u v e n t , p a r m i la 

t e r r e h u m i d e , dans les coins de m a cave . » 

3 . GAMASE DBS CATES. ( Gamasus cellaris.) 

Acarus cellaris, Harm.,Mem. apterol., p . 86 . 

4 . GAMASE TESTUDINAIRE. ( Gamasus testudinarius.) ' 

Acarus test., D e r m . , Mem. apterol., p. 80 , p l . 9 , f. 1. — 

Gam. test-, D u g c s , loco cit. 

5. GAMASE CRASSIPÈDB. [Gamasus crassipes.) 

Acarus crass., ïïerm., Mem. apterol., p . 8 1 , p l . 3 , f. 6 , e t 

p l . 9 , f. Q - R . 

fi. GAMASE DES CADAVRES. (Gamasus cadaverinus.) 

Acarus cad., H e r m . , Mem. apterol., p . 79 . 

7 . GAMASE PACHYPÈDE. (Gamasus pachypes.) 

Acarus pach., H e r m . , $fem. apterol., f. 7 4 . Peu t - ê t r e l'A-

carus crassipes, Sch ranck , Observ., p l . V I . 

8 . GAMASE TËTRAGONOIDE. (Gamasus tetragonoideus.) 

9. GAMASE LAGBNAIRE. (Gamasus lagenarius.) 

10. GAMASE ARRONDI. (Gamasus orbicularis.) 

Celui-ci se r a p p r o c h e des U r o p o d e s . C ' e s t , a insi que les d e u x 

espèces p r é c é d e n t e s , et le G. curtus , u n an imal décri t pa r Dugès 

(loco cit.). 

1 1 . GAMASE DU cosses . (Gamasus cossi.) 

Pou de la chenille du bois de saule , L y o n e t , Mém. poslh., in 

Mém. Mus., X V I I I , 2 7 7 , p l . 14 , f. 1 1 - 4 2 . — Gam. cossi, D u g . , 

Ann. sc. nat., 2 ' sé r ie , loco cit. 

12 . GAMASE NOIR. (Gamasus monachus. ) 

K o c h , Deustchl. Crust., Myriap. und Arachn., (asc. 2 , 

pl. 8 . 

1 3 . GAMASE NOIR. (Gamasus ater.) 

K o c h , Deutschl. Crust., Myriap. und Arachn., fasc. 2 , 

p l . 7 . 
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1 4 . GAMA.SE DE SAVIGNY. (Gamasus Savignyi.) 

( P l . 3 1 , fig.i.) 

Savigny , Egypte, Arachn., p l . 9 , f. 4 . ( Copiée dans n o i r e 

A t l a s , p l . 3 1 , f. i.)— Gam.Sav., Aud.,.ibid., E x p l i c . 

1 5 . GAMASE GÉANT. (Gamasus giganteus.) 

D u g è s , loco cit. 

Cet te espèce a é té recuei l l ie a u B r é s i l su r le Copris mimas. 

1 6 . GAMASE DES PASSALES. (Gamasus passalis.) 

GuériD, Iconogr. Règne anim. Arachn. , p l . 5 , f. 4 . 

II. UROPODA, Latr., Gênera Crust. et Ins.,I, p.147. 

Palpes et rostre infères; bouclier dorsal d'une seule 
pièce élargie, ordinairement circulaire; pieds sub
égaux , souvent un pédoncule anal caduc. 

1 7 . UHOPODE VÉGÉTANT. ( Uropoda vegetans.) 

(Pl. 3 4 , fig. 6 . ) 

Acarus vegetans, De G é e r , Mémoires, V I I , p . 1 2 3 , p l . 7 , 

f. 1 5 - 1 9 . — Urop. veg., D u g . , Ann. se. nat., 2 ' s é r i e , t. I I , 

p . 2 0 , p l . 8 , f. 3 3 - 3 6 . 

De G é e r et L a t r e i l l e , d 'après l u i , ass ignent p o u r ca rac t è re à 

cette espèce un fil ou s u p p o r t a l ' anus . De G é e r avai t b i en r e c o n n u 

que ce fil est c a d u c e t q u e l ' an ima] peu t s 'en d é b a r r a s s e r ; mais 

i l eut t o r t de c r o i r e , ainsi que son successeur , q u e c'est là u n e 

sorte d e t r o m p e , u n canal pa r lequel l ' an ima l p r e n d la n o u r r i 

t u r e , soit de l ' insec te m ê m e sur lequel il vi t p a r a s i t e , soit de 

q u e l q u ' u n de ses s e m b l a b l e s s u r lesquels ses p é d o n c u l e s sont p a r 

fois imp lan t é s de m a n i è r e à ce qu ' i l r ésu l te a lors d e la r é u n i o n 

de ces pe t i t s a n i m a u x une sorte de g r a p p e suspendue à l'un des 

m e m b r e s o u à l ' a b d o m e n d 'un Co léop tè re . 

a. J'ai t r o u v é , d i t D u g è s , l 'Uropode végétant fixé par son p é d i 

cule su r p l u s i e u r s Coléoptères fouisseurs , et j e l 'ai t rouvé l ib re 

sous des p i e r r e s , d u r a n t la mauva i se saison. Le pédicule est u n 

fi lament co rné , r o i d e , élast ique q u a n d il est s e c , m o u , l lexible 

dans l ' e a u , ma i s sans s'y d i s s o u d r e ; on n 'y voit ni c a v i t é s , n i 

fibres, n i r ien de v r a i m e n t organisé : fixé fo r t emen t su r les t é g u 

ments d u Coléoptère p a r un e m p â t e m e n t , il en offre un a u t r e au 
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b o u t o p p o s é , e t c e l u i - c i r e couv re exac tement u n e o u v e r t u r e 

t r ansversa le o b l o n g u e , s i tuée au-dessous du bo rd pos t é r i eu r d u 

c o r p s , e t qu i pa ra î t ê t r e l ' anus comme chez les Gamases . Ce n e 

sera i t donc pas là u n e ma t i è re soyeuse , filée p a r des o rganes 

s p é c i a u x , comme le p e n s e n t que lques n a t u r a l i s t e s , ma i s des 

e x c r é m e n t s v i squeux et desséchés dont l ' an imal peu t se déba r 

rasse r p a r u n e nouve l le exc ré t ion . C'est effect ivement de son 

t ô t é m ê m e qu ' i l se d é t a c h e d u pédicule qu i res te a d h é r e n t au 

Colèoptère . » 

1 8 . UROponE ? CASSIDE. (Uropodacassidea.) 

C h â t a i n , à bouc l ie r t r a n s p a r e n t , d i sco ïde e t d é p r i m é ; p ieds 

d e la p a i r e an t é r i eu re an t enn i fo rmes sè t igè res . 

Notaspis cassideus, H e r m . , Mém. aptérol., p . 9 3 , p l . 6, f, 2 . 

11 se t rouve f r é q u e m m e n t dans les mousses . ( H e r m a n n . ) 

19. UROPODE MONNAIE. ( Uropodà moneta. ) 

( P l . 3 4 , fig.5.) 

Corps discoïde d é p r i m é ; append ices b u c c a u x dépassant u n p e u 

le b o r d a n t é r i e u r ; pa t t e s d e devan t non sè t igères . 

Ce t te espèce a é té t rouvée paras i te d 'un P a l y d e s m u s d u M e x i 

que , figuré p a r M . L u c a s dans le Dictionnaire universel d e 

M . Ch. Dorb igny sous le nom de Polydesmus mexicanus. E l l e 

n e n o u s a pas p résen té de s u p p o r t ana l . C'est auss i le cas de l ' e s 

pèce p r é c é d e n t e . 

2 0 . ACAHUS ACARORCM. 

S c h r a n c k , Ins. Austriœ, p . 524 . L i n n . G m e L , 2 9 3 4 ; q u e 

nous ci tons ici sans affirmer qu ' i l soi t r ée l l emen t du s o u s - g e n r e 

Hypopus. I l est h é m i s p h é r i q u e , pâ le , g l a b r e , à p ieds é g a u x . 

On le t rouve en q u a n t i t é su r VAcarus crassipes a d u l t e . 

2 1 . UROPODE NAVETTE. ( Uropoda navicula.) 

A p l a t i ; e n nave t te o v a l a i r e , r é t r é c i e et u n p e u appoin t ie en 

a r r i è r e ; t r o n q u é en a v a n t ; pa r t i es bucca les e t pa t tes c o u r t e s ; 

q u e l q u e s soies cour tes a u p o u r t o u r d u d i sque ; couleur fauve 

c la i re . L o n g u e u r , 0 , 0 0 1 . 

T r o u v é su r u n écureui l ( Sciurus vulgaris ) t ué dans la forêt 

de Fon ta ineb leau par M . E m o i . Rousseau . 
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III. D E R M A N Y S S U S , D n g è s , ^ « . se. nat., 2" s é 

r i e , I , p. 19. •— Smaridia, D u m . , Consid. gén., 

p. 34 (non Latr . ) . 

C i n q u i è m e article des pa lpes le plus p e t i t ; lèvre 

a i g u ë ; mandibu les du mâle en p i n c e s , à onglet fort 

l o n g ; cel les de la femel le ensi formes ; corps mou ; pieds 

antérieurs les p lus l o n g s ; hanches rapprochées . Larves 

hexapodes , à pe ine différentes des adul tes . 

2 2 . DEBMANYSSE COBIACE. ( Dermanyssus coriaceus. ) 

Corps s u b v i l l e u x , à peau cor iace e t sans l ignes cou rbes 

comparab les à celle de la p u l p e des doigts , ova la i rc , u n p e u é largi 

en a r r i è r e et subéchanc ré à son b o r d p o s t é r i e u r ; un pe t i t point 

de couleur b r u n e de c h a q u e côté d u dos à la h a u t e u r d e la p r e 

m i è r e pa i r e d e pa t t e s ; cou l eu r géné ra l e fauve ; m â c h o i r e s e n 

stylets p lus longs que les palpes , e t t rès- fac i lement ex tens ib les 

p a r le c o m p r e s s e u r . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Derm. cor., P . G e r v . , Ann. soc. enlom. de France, X I , 

p . XLVI. 

V i t sur l a N o c t u l e ( Vespertitio noclula ) . Cet te espèce se r a p 

p r o c h e d e s Carpaïs p a r la d u r e t é de ses t é g u m e n t s . 

L a t a u p e m ' e n a donné u n e assez s e m b l a b l e , ma i s p lus velue 

su r le corps et les p a t t e s , e t u n p e u p lus for te . U n a u t r e p a r a 

site d u m ê m e an imal est p lus a l longé . 

2 3 . DEBMANYSSB DE MUBIN. (Dermanyssus vesperlilionis.) 

Dermanyssus vespert., D u g è s , loc. cit., LT, p l . 7 , fig. 5 . — 

Mite de la chauve-sour is ? Geof f roy , Insectes. 

2 4 . DEBHANYSSE DE LA PIPISTRELLE. (Dermanyssus pipistrellœ.) 

( P l . 3 4 , fig. 2 . ) 

F a u v e , avec u n p e u de b r u n r o u g e à t r e au-dessus des viscères 

d iges t i f s ; pa lpes a c u m i n é s ; corps m o u , po r t an t que lques poi ls 

d e m é d i o c r e longueur , c eux des pa r t i e s marg ina les pos t é r i eu re s 

p lus longs . 

P . G e r v . , Ann. se. nat., 2° s é r i e , X V , 7 , p l . 2 , fig. 3 . 

V i t su r la Chauve-sour is p ip i s t r e l l e . 
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2 5 . DERMANYSSE BB L'ÉMÉRILLON. (Dermanyssus œsalonis.) 

Pou d'une sorte d'Émérillon , L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I , 

2 7 9 , p l . 1 3 , fig. 1 2 . 

2 6 . DERIHANYSSH DES PETITS OISEAUX. (Dermanyssus avium.) 

( P l . 3 4 , fig. 3 . ) 

Smaridie des petits oiseaux , D u m é r i l , Diet. sc. nat., atlas, 

Entomol. ; id. , Consid. gén. sur les Ins., p l . 5 2 , fig. 1 . — 

D u g è s , loc. cit., I I , p . 1 9 , p l . 7 , fig. 1 - 4 ( cop iée d ' après no t re 

At las ) . 

C o m m u n e dans le c r e u x des pe t i t s bâ tons d e s u r e a u , e t c . , 

dont on se ser t pou r faire p e r c h e r dans l e u r s cages les pet i ts 

o iseaux c h a n t e u r s . 

2 7 . DERMANYSSE DE L'HIRONDELLE. (Dermanyssus hirundinis.) 

Ac. hirund., H e r m . , Mém. apterol., p . 8 3 , p l . i , Dg. 1 3 . 

« E l l e vit dans le n id de l ' h i ronde l l e de c h e m i n é e avec la*Puj-

naise des l i t s , e t ce t te P u c e g rê l e qu i ne fait pas d e g rands s a u t s , 

e t avec l ' h ippobosque des m o u l o n s . ( H e r m a n n . ) » 

2 8 . DERMANYSSE DE LA POULE. (Dermanyssus gallinœ.) 

Pulex gai., H e d i , Ins. , p l . 1 1 . — Ac. gallinœ, De Géer , 

Mém. Ins., V I I , p . 1 1 1 , p l . 6 , fig. 1 3 - 1 4 . 

2 9 . DERMANYSSE DCT DINDON. (Dermanyssus Gallopavonis.) 

Corps m o u , sans p ièces c lypéacées qui s épa ren t le t ho rax d e 

l ' a b d o m e n , m a r q u é d e s t r ies t ransversa les comparab l e s à celles 

de la pa r t i e pu lpa i r e des doigts de l ' h o m m e ; de pe t i tes i m p r e s - -

s ions c i r c u l a i r e s , n o m b r e u s e s e t s e r rées su r le d o s ; corps e t 

pat tes peu ve lus . 

Vi t dans les p l u m e s d u d i n d o n d o m e s t i q u e et se n o u r r i t de 

sang . 

3 0 . DERMANYSSE DU NATRIX. (Dermanyssus natricis.) 

Dermanysse D u g è s , loc. cit., I I , p . 2 3 . 
S u r le Coluber natrix ( l a Cou leuv re à co l l i e r ) . 

Dugès n ' a pas fait conna î t r e cet te e s p è c e , e t u n e au t r e dont 

il pa r le en m ê m e t e m p s , d ' u n e m a n i è r e suff isante , aussi s o m 

mes-nous incer ta in si un D e r m a n y s s e q u i a t t aque depuis q u e l 

que t e m p s les grands se rpen t s d e s genres P y t h o n et Boa de la 

m é n a g e r i e d u M u s é u m ( G e r v . , Ann. soc. entom.,Xl, p . XLVI) , 
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224 AGARIDES. 

doit leur ê t r e r a p p o r t é . Ce lu i -c i a le corps assez v e l u , les pa t t e s 

pâ les et le t ronc m a r q u é e n dessus et en dessous d ' u n e tache 

b l anche sur u n f o n d b r u n - n o i r . L e b l anc forme en dessus u n e f igure 

à peu p rès l y r i f o r m e , e t en dessous une p l a q u e a r r o n d i e , é chan -

crée en avant . Ces taches c h a n g e n t incessamment d e forme p a r 

la cont rac t ion de l ' e s tomac . L a p l a q u e t h o r a c h i q u e est var iée d e 

cou l eu r b l o u d e . 

Ce D e r m a n y s s e vit dans les cages des se rpen t s p y t h o n s et dans 

les couve r tu re s don t on enve loppe ces a n i m a u x ; il se fixe f r é 

q u e m m e n t sous l eu r s éca i l l e s , e t a lors son corps s'enfle et p r e n d , 

à cause du sang dont il est r e m p l i , u n e cou l eu r t r è s - foncée . O n 

n ' a r e m a r q u é la présence de ces paras i t es , au jourd 'hu i fort i n 

commodes et t r è s - n o m b r e u x , q u e depu i s l ' a r r i vée à la m é n a 

ger ie de q u e l q u e s couleuvres à coll ier , p r i ses dans les env i rons 

de Pa r i s , et d 'un Coluber hippocrepis de B a r b a r i e . Nous e n avons 

fait r e p r é s e n t e r dans n o t r e A t l a s ( p l . 3 4 , fig. 4 ) u n adu l t e p e u 

gonflé , le j e u n e âge h e x a p o d e e t l 'œuf. 

Metaxa ( 1 ) avait déjà s ignalé d e u x A c a r i d e s pa ras i t e s de s e r 

p e n t s des env i rons d e R o m e \ l ' u n a que lques r appor t s avec les 

D e r m a n y s s e s , et l ' a u t r e pa ra i t p lus voisin des Spinlurnix o u 

Pteroptes. 

3 1 . DEHMANYSSB DE L'ORIBATE. (Dermanyssus oribatis.) 

D u g è s , loc. cit., I I , p . 2 4 . 

Assez c o m m u n d a n s les n ids d e Voribates eastaneus. 

3 2 . DERMANYSSE DU LIMAÇON. (Dermanyssus helicis.) 

Pou du limaçon, L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I , 2 8 0 , p l . 1 3 , 

fig. 1 3 . 

E s t - c e l'A. limacum, Schranck ,Bcytrag. z. nalurg., p . 1 3 ; 

e t celui d o n t p a r l e R è a u m u r ( Acad. se, 1 7 1 0 ) comme p a r a 

site d e l ' H é l i x p o m a t i a ? 

3 3 . DERMANYSSE DE LA PIVOINE. 

Pou de pivoine, L y o n e t , loco cit., p . 2 7 5 , p l . 1 3 , fig. 1 1 . 

3 4 . DERMANYSSE DU LISERON. (Dermanyssus convolvuli.) 

Derm. convolv., D u g è s , loce cit., I I , p . 2 5 . 

( i ) Monografia de Serpenti di Monta, in-jf0, p. ^Q, pl. 1 , fig. ? - 8 . 
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3 5 . DERMANTSSE DE BOHT. (Dermanyssus Boryi.) 

E s p è c e dou teuse . Les d e u x pa t tes a n t é r i e u r e s lés p lus longues , 

pa lp i fo rmes ; corps r en f l é , g a r n i de poils à son p o u r t o u r ; u n e 

t ache noire , t i ran t s u r le r o u g e à son c e n t r e . E g a l e en grosseur 

la moi t ié d 'un g ra in d e t a b a c . 

Sorte d'Acaride , B o r y d e S a i n t - V i n c e n t , Afin, des se. rxat., 

\ ' s é r i e , X V I I I , p . 1 2 5 , p l . t , fig. 6 . 

Cet A c a r i d e a , sans c o n t r e d i t , des affinités avec les Smar id i e s 

ou D e r m a n y s s e s , e t il l i e ces insectes à celui que M . I l e r i n g a 

décr i t c o m m e un g e n r e à p a r t sous le n o m d e Melicharis. 

Voic i ce que M . B o r y di t à son é g a r d d a n s son M é m o i r e su r un 

nouveau gen re d 'Acar id iens sor t i d u corps d ' u n e femme : 

« C n e d a m e d 'une q u a r a n t a i n e d ' a n n é e s v in t d e m a n d e r à l 'op

t ic ien u n e loupe p o u r e x a m i n e r d e pe t i t s a n i m a u x q u i so r t a i en t , 

d i s a i t - e l l e , d u co rps d e l ' une de ses amies . F r a p p é de cette sin

gu la r i t é e t e n t r a n t e n e x p l i c a t i o n s , il p r i a la p e r s o n n e qu i s'a

dressai t à lu i de lui fourn i r de ces a n i m a u x , e t i l se hâ ta d e m e 

les a p p o r t e r . I l r é su l t a des q u e s t i o n s faites à la d a m e qu 'e l le 

é ta i t e l l e - m ê m e la m a l a d e , q u i , p a r u n sen t imen t de mauva i se 

h o n t e , n ' ava i t p a s d ' abo rd v o u l u d i r e ce qu i e n é ta i t . Cette p e r 

sonne a été d u r a n t q u i n z e ans fort souffrante e t t ra i t ée pou r d i 

verses m a l a d i e s sans é p r o u v e r le m o i n d r e s o u l a g e m e n t par l'effet 

des r e m è d e s qu i lu i f u ren t a d m i n i s t r é s ; el le é ta i t enfin m e n a c é e 

d ' hyd rop i s i e et se m i t , en désespo i r de cause , d a n s l o i n t a i n s 

d 'un doc t eu r qu 'e l le n e m ' a pas n o m m é et qu ' e l l e assure lui avoir 

r e n d u l a s an té . Sans appro fond i r ce qu i en e s t , elle en avai t d u 

m o i n s l ' appa rence lo r sque nous e û m e s occasion de la voi r , mais 

elle m o u r u t q u i n z e j o u r s a p r è s assez r ep lè t e : son te int avai t de 

l ' é c l a t ; ma i s à m e s u r e qu ' e l l e pa ra i s sa i t se r é t ab l i r , el le é p r o u 

vait de légères d é m a n g e a i s o n s sur toutes les par t ies d u corps ; ces 

démangea i sons devenues de p lus en p lus fortes on t fini p a r ê t r e 

i n s u p p o r t a b l e s , et h i e n t ô t à pe ine la m a l a d e avai t -e l le frotté ou 

g ra t t é la pa r t i e souffrante p o u r y po r t e r q u e l q u e s o u l a g e m e n t , 

qu ' i l en sortai t de t rès -pe t i t s a n i m a u x b r u n â t r e s qu i coura i en t 

par mi l l i e rs e t avec r a p i d i t é d a n s tous les s e n s ; on a r e m a r q u é 

q u e ces a n i m a u x s e m b l a i e n t , ap rès l e u r évas ion , se p la i re d a n s 

d u l inge d e coton. La ma lade s 'enveloppai t c o n s é q u e m m e n t de 

to i l e ; e t , selon qu ' i l faisait c h a u d , I l fallait la c h a n g e r de t rois 

APTÈRES, TOME 171 l5 
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à six fois p a r j o u r , t an t le n o m b r e des pe t i t e s bé tes qu i s o r t a i e n t 

d 'el le devena i t cons idé rab le . 

« Ces ê t res s ingul iers ne r e c h e r c h a i e n t pas les au t r e s p e r 

s o n n e s , e t le m a r i d e la m a l a d e , qu i n 'avai t jamais a b a n d o n n é 

te lit c o n j u g a l , p r é t e n d a i t q u e ceux qu i parfois s 'étaient éga ré s 

su r son corps y m o u r a i e n t p r o m p t e m e n t . Quoi qu ' i l en so i t , 

c eux q u ' o n a r e n f e r m é s dans u n e pe t i t e boi te q u i contenai t u n 

m o r c e a u d e pe rca le sur l e q u e l on les voya i t cou r i r , ont vécu 

q u a r a n t e - h u i t ou c i n q u a n t e h e u r e s ; la p l u p a r t é ta ien t à pe ine 

pe rcep t ib l e s à l 'œil n u ; les p lus gros équ iva l a i en t à pe ine à la 

m o i t i é d u v o l u m e d ' u n g r a i n de t a b a c . » 

A p ropos de l 'Acarus décr i t p a r M . B o r y , n o u s devons pa r l e r 

de celui q u i a é té t rouvé pa r M. G e o r g e Buslç dans u n e p u s t u l e 

d u p ied sur u n m a t e l o t , e t don t il est q u e s t i o n , avec f i g u r e , 

dans le Microscopic Journal d e Danie l Couper (1) . D i sons d 'a

b o r d q u e , d ' a p r è s la figure citée , cet A c a r u s s e m b l e avois iner 

les D e r m a n y s s e s e t les Glyciphages et qu ' i l es t b i e n ce r t a inemen t 

d i s t i n c t de ce lu i de la g a l e , t r è s - p r o b a b l e m e n t aussi de celui d e 

M . Bory . 

Le m a l a d e , q u i é ta i t u n n è g r e , fut a d m i s p e n d a n t l ' au tomne 

d e 1 8 i l , au Seaman's hôpital ship, p o u r de l a rges u lcè res d ' u n 

ca r ac t è r e tou t pa r t i cu l i e r affectant la p l an t e du p ied ; i l p a r a i s 

sait devoir ce t te affection à des soul iers qu ' i l avai t eus d ' u n a u t r e 

n è g r e d o n t les p i eds é ta ien t é g a t e m e n f ma lades e t qu i les avait 

por tés u n j o u r ou deux . L e m a l a d e soigné par M . Busk étai t 

o r i g i n a i r e et vena i t d i r e c t e m e n t des Indes occ identa les et d 'une 

loca l i t é où ce t t e m a l a d i e n ' es t pas c o n n u e ; m a i s l ' au t re étai t de 

S i e r r a - L e o n e , ce qu ' i l i m p o r t e d e n o t e r , ca r dans de l ' eau r a p 

p o r t é e de la r i v i è r e de S i n o é , su r la côte d ' A f r i q u e , par le 

D . S t r a n g e r , on a t rouvé u n i nd iv idu c o m p l e t et des débris 

d ' A c a r u s en t o u t s e m b l a b l e à ce lui don t i l est ici ques t ion et 

p e u t - ê t r e i den t ique avec lu i . A u s s i M . Busk p e n s e que c'est dans 

ce pays q u e l 'affection avai t é té con t rac tée . 

A ces dé ta i l s , fort i ncomple t s c o m m e on le vo i t , eu égard à l ' in

té rê t d u fa i t , l ' éd i t eu r d u Microscopic Journal, feu Dan ie l 

Cooper , a joute que M . M u r r a y , ch i ru rg i en aide major , lu i a d i t 

q u ' à S i e r r a - L e o n e on c o n n a î t u n e maladie pus tu l euse spéc ia le 

a u p a y s , et q u ' o n l 'appel le craw-craw ; que c 'est u n e sorte d e 

(1) T. II, p . 65 , pl . 3 , i'.g. 7 ; 18^2. 
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gale qui s'ulcère et qui est très-difficile à guérir, et que peut-être 

l'insecte observé par M . Busk en est la cause, comme le Sar

copte est celle de la gale ordinaire. 
m 

36 . DERMANYSSE AGILE. (Dermanyssus agilis.) 

Mr.lichares agilis, Hering, Nova act. nat. curios., X V I I I , 
620, pl. 4 5 , f. 1 8 - 1 9 . 

C'est aussi à propos des Dermanysses que nous parlerons du 

genre Caris. 

I V . C A R I S , L a l r . , Gen. Crust. et Ins., 1 , 1 6 1 . 

E t a b l i sur un paras i te de la P ip i s tre l l e , Vespertilio 
pipislrellus , et q u e l 'auteur plaçait p a r m i ses 3/i-
crophthira ou M i t e s h e x a p o d e s ( v o y e z p . l i i ) . 

37. CARIS DE CHAUVE-SOCRIS. (Caris Fespertilionis.) 

( Pl. 3 4 , f. 4.) 

Carios Vesp. , La lr . , Préc. des car. gén. des Ins., p. 1 7 7 ; 

1 7 9 7 ; id., Caris Vesp., Gen. Crust. et Ins., 1 , 1 6 1 . — A r g a s 

pipistrellœ, Audouin, Ann. se. nat. , X X V , 412 , pl. 14, f. 1 . 

Cet insecte, qui n'est pas écaillcUx comme le dit Latreille , vit 

sur le corps de chauve-souris pipistrelle , fixé au derme par son 

rostre et caché sous les poils rie l'animal. J'en ai trouvée sur une 

pipistrelle qui avait aussi des Dermanyssus pipistrellœ ; on n'en 

connaît pas encore à l'état parfait. Latreille dit avoir observé 

les individus qu'il a étudiés sur une chauve-souris noctule. 

V . C E L E R I P E S , M o n l a g u , Trans. linn. soc., I X , 

1 6 G ; 1 8 0 8 . — S P I N T U R K I X , H e y d e n , Isis, 1 8 2 8 . — 

PTEROPTUS, L . D u f o u r , Ann. se. nat., l i e s é r i e , 

X X V I , p . 9 8 . 

F r i s c h , Ins. d'Allemagne , fasc . V I I , p l . 1 2 , f. 7 , 

a le p r e m i e r s ignalé un Insecte de ce g e n r e . L i n n é , 

dans son I'auna suecica, et Snopol i , dans son Entomo-
logia carniolica , donnent l 'un et l 'autre l 'animal qu' i l s 

décr ivent sous le n o m d'Acarus vespertilionis, c o m m e 

étant de m ê m e espèce q u e celui de F r i s c h . B a k e r , dans 
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son Employement for themicroscope, p. 406, pl. 15 , 
fig. e-g , donne aussi des détails sur un Acaride de 

même sorte,, mais ces auteurs , non plus que Geoffroy, 

Hist. des Ins. des environs de Paris , I I , p. 627, ne 
disent pas sur quelle Chauve-Souris vivaient leurs 

animaux. Les ohservateurs suivants nous donnent à cet 

égard des renseignements plus positifs ; voici sur 

quelles Chauves-Souris leurs Spinturnix ouPtéroptes 

ont été recueillis , et quels noms ils leur donnent : 

38. PTÉROPTE DES CHAUVES-SOURIS. ( Pteroptus vespertilionis.) 

\° Du Vespertïlïo murinus: 

Pleroplus vespertilionis, L . D u f o u r , Ann. se. nat., X V I , 

9 8 , e t X X V , p l . 9 , f. 6-7 . — Pteropt. vespert., N i t z s c h , 

Weqmann's archiv., I , 326 ; 1837 . 

La figure 1 de no t r e p l . 34 est éga l emen t faite d ' ap rès l ' e spèce 

d u M u r i n . 

2 ' D u Vesperlïlio noclula : 

Acarus vespertilionis, r i e r m . , Mém. aptêrol., p . 8 4 , p l . 1 , 

f. 1 4 , e t p l . 1 9 , f. g-i; 1804. — Pleroplus acuminatus, K o c h 

Deulschl. Crust., fasc. I V , p l . 2 1 . — Pleroplus abominabilis, 
id., loco cit., p l . 2 2 . 

3° D u Vespertilio serolinus : 
J ' a i vu des P t é r o p t e s s u r cet te C h a u v e - S o u r i s ; m a i s j e ne les 

aï po in t comparés avec c e u x du M u r i n . 

4. D u Vesperlïlio barbastellus • 

Pteroptus punctalus , S u n d e v a l l , Conspectus arachnidum, 
p . 3 7 ; 1 8 3 3 . 

5° D u Phinolophus uni-hastatus : 

P t é r o p t e de la C h a u v e - S o u r i s , A u d o u i n , Ann. se. n a t . , X X V . 

G" Du Rhinolophus bi-hastatus. 
J e n ' a i pas n o n p lus é t ab l i les ca rac tè res de ceux que j ' a i p r i s 

su r ce R h i n o l o p h e , le pe t i t F e r - à - c h e v a l d e nos envi rons ; m a i s 

il est p robab le q u ' u n e m ê m e espèce de P t é rop t e vit sur p lus ieur s 

espèces de Chauves -Sour i s . 

M . L é o n Dufour a décr i t p lu s r é c e m m e n t d e u x A c a r i d e s p a 

rasi tes des insec tes e t qu ' i l cons idère comme du m ê m e g e n r e 

q u e les a n i m a u x p r é c é d e n t s , ce sont : 
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3 9 . PTEROPTCS SCIABJB , L . Dufour , Ann. se. nat.,1' sé r ie , X I , 

2 7 6 . (P r i s s u r des Se ia res n o u v e l l e m e n t nés chez l ' au teur e t 

p r o v e n a n t de larves n o u r r i e s avec des c h a m p i g n o n s . ) 

Ova la i r e o b j o n g , r o u x pâle , velu , avec d e u x sillons e n d e s 

sus ; p ieds ve lus , à d e u x soies t e rmina les . L o n g . ^ d e l i gne . 

4 0 . PTEROPTOS LIMOS1N.E, L . Duf . , loco cit., p . 2 7 5 , p l . 8 , 

f. 1-2. (Paras i te du Limosina lugulris.) 
Ovala i re ob long , g l a b r e , roussâ t r e p â l e , à pieds ve lus , po r t an t 

u n e d o u b l e soie à l e u r e x t r é m i t é . L o n g . ^ d e l i g n e . 

I l faudra p r o b a b l e m e n t r a p p r o c h e r des S p i n t u r n i x ou Pte-
roptus , q u a n d elle s e ra m i e u x c o n n u e , l ' espèce paras i te des 

se rpen t s des e n v i r o n s d e R o m e , e t q u i a été figurée d 'une m a 

n iè re t rop incomplè t e p a r M e t a x a (1). 

VI. A R G A S , L a t r . , Précis des caract. gén. des Ins., 
p . 1 7 8 . — RHYNCHOPRIOIÏ , H e r m . , Mém. aplérol. 
p . 6 9 . 

M â c h o i r e s e u s u ç o i r e , n o n e n g a î n é e s p a r l e s p a l p e s 

e t c a c h é e s a i n s i q u e c e u x - c i a u - d e s s o u s d ' u n e a v a n c e 

d e l a p a r t i e a n t é r i e u r e d u c o r p s ; d e s s o u s d u c o r p s 

g r a n u l e u x , n o n ' é c a i l l e u x e t d ' u n e s e u l e p i è c e ; p a t t e s 

b i - o n g u i c u l é e s , n o n v é s i c u l i f è r e s . 

Ces a n i m a u x , d o n t M . Savigny a é tud ié avec le p lu s g r a n d 

soin les ca rac tè res e x t é r i e u r s , sont f r é q u e m m e n t paras i tes : d e u x 

d ' en t r e e u x v ivent s u r des o i seaux ; u n a u t r e , d e v e n u c é l è b r e 

sous le n o m ù'Argas persicus, fait souvent é p r o u v e r à l ' h o m m e 

des dou leu r s t r è s -v io l en t e s . 

L'Argas persicus, a u sujet d u q u e l M . F i s c h e r de W a l d h c i m 

a r éd igé un m é m o i r e p u b l i é sous le t i t r e su ivan t : De l 'Argas 

d e P e r s e (Malleh de Mianeh), décr i t p a r les v o y a g e u r s sous 

le n o m de P u n a i s e v e n i m e u s e d e M i a n a ( i n - 4 ° , A c a d . de Mos

cou , 1 8 2 3 ) , a d o n n é l i eu à b e a u c o u p d ' exagé ra t ions de la p a r t 

d e s voyageurs . 

D u p r é (2) , ci té pa r M . F i s c h e r , s ' expr ime ainsi au sujet de ces 

( l) Afonografia de Serpenti di Jioma , in-4 , P- 47 , pl- ï , 9-10. 
( 2 ) foyage en Perse fait dans les années 1807, 1808 et 1809; t. II, 

3 ^ 4 i Paris, 1809. 
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Insec tes : « Il y a aussi u n e espèce de T e i g n e , n o m m é e dans l e 

pays Malleh, qu i est fort à c r a i n d r e , parce que l ' h o m m e qu i e n 

est p iqué t o m b e dans u n e consompt ion q u i le fait dépé r i r à v u e 

d'oeil, su r tou t s'il ne se s o u m e t pas sans res t r ic t ion au r é g i m e 

dicté pa r l ' expér i ence ; c 'est de s 'abs teni r de v iande ou de bo i s 

sons acides ou fe rmentées . Le sucre est r e g a r d é comme u n g r a n d 

spécifique con t re la p i q û r e de ce t I n sec t e , que l 'on ne t rouve pas 

dans les maisons n o u v e l l e m e n t cons t ru i t e s , et que la clar té de la 

lurrfière é l o i g n e , d i t -on , des a p p a r t e m e n t s . » 

M a u r i c e K o t a c b u e (1J , é g a l e m e n t cité p a r M . F i s c h e r , e n 

p a r l e en ces t e r m e s : « L ' Insec te d a n g e r e u x q u e l 'on appel le la 

P u n a i s e d t M i a n a m é r i t e r a i t l es r e c h e r c h e s d ' u n n a t u r a l i s t e 

exe rce . I l est un p e u p lu s g r a n d q u e la Puna i se d ' E u r o p e , d 'un 

gris t i r an t su r le n o i r , e t p a r s e m é s u r le dos d ' u n e m u l t i t u d e d e 

points r o u g e s . I l se cache d a n s les m u r a i l l e s , et f r équen te de 

p ré fé rence les v ie i l les . C'est là q n e les P u n a i s e s se t r o u v e n t eu 

g rande a b o n d a n c e et que l eu r p i q û r e est la plus d a n g e r e u s e . 

J a m a i s el les ne se m o n t r e n t en p le in j o u r ; elles c r a i g n e n t aussi 

la l u m i è r e : c e p e n d a n t la c lar té des l ampes et des bougies ne les 

m e t pas tou jours en. fui te . E l les infes tent M i a n a depu i s u n t emps 

i m m é m o r i a l e t se r é p a n d e n t j u s q u e dans les e n v i r o n s , où elles 

sont un peu m o i n s dange reuse s . E n h i v e r , e l les r e s t en t i m m o b i l e s 

dans les t rous de mura i l l e s , e t , s emblab le s à tous les a n i m a u x 

v e n i m e u x , c 'es t d a n s les g r a n d e s c h a l e u r s d e l 'été que leur ven in 

a le p lus d ' ac t iv i t é . Ce qu ' i l y a de p lus m e r v e i l l e u x , m ê m e 

unique à l ' éga rd d e ces P u n a i s e s , c 'est qu ' e l l e s n ' a t t a q u e n t pas 

les n a t u r e l s , ou d u m o i n s la p i q û r e qu 'e l les l eu r font n 'a po in t 

de sui tes p lus graves q u e cel le des Puna i s e s d ' E u r o p e , m a i s , e n 

r e v a n c h e t elles font u n e g u e r r e c rue l l e aux é t r a n g e r s qu i on t le 

m a l h e u r de passer u n e nu i t à M i a n a , e t souvent el les d o n n e n t la 

m o r t en m o i n s de v i n g t - q u a t r e h e u r e s . J ' e n ai e n t e n d u r acon te r 

deux exemples : 

» L e s Angla is de T a u r i s m ' o n t u n a n i m e m e n t déclaré qu ' i ls ont 

p e r d u , à Miana , u n d e leurs d o m e s t i q u e s qu i fut a t t e in t pa r ces 

t e r r ib les Insec te s . I l ép rouva b i en tô t dans tout son corps u n e 

cha l eu r v io l en te , t omba d a n s u n e espèce d e dé l i r e et exp i ra enfin 

au mi l i eu d ' épouvan tab l e s convu l s ions . 

l ) Voyage en Perse °a La suite, de Y ambassade russe , en 1S17, V i l i , 
l80. P i r i s , l i ' irj 
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» J'ai r e ç u d ' au t r e s in fo rmat ions non moins d ignes d e foi d u 

colonel b a r o n W r è d e , qui a se rv i longtemps avec d i s t inc t ion e n 

Grus in i e , e t q u i , il y a q u e l q u e s a n n é e s , a é té envoyé e n P e r s e 

c o m m e a m b a s s a d e u r . Lor squ ' i l passa à Miana , la saison é ta i t fort 

avancée ; ne c royan t rien avoir à c r a i n d r e des P u n a i s e s , il y res ta 

la n u i t , mais avec la p r é c a u t i o n de ten i r u n e bougie a l l u m é e . 

I l n ' ép rouva a u c u n m a l . U n cosaque de son escor te e u t le l e n d e 

m a i n ma t in u n e t ache no i r e au p i e d , t int des p ropos dé l i ran t s et 

tomba enfin dans u n accès de fu reur . Les h a b i t a n t s consei l lèrent 

u n remède, us i té en pa re i l cas ; ce fut d ' é c o r c h e r u n bœuf et d ' en

velopper le p ied d u m a l a d e d a n s la p e a u encore c h a u d e . On e u t 

r e c o u r s à ce t e x p é d i e n t , m a i s cela ne servi t de r i e n , e t le pauvre 

cosaque m o u r u t dans u n e d o u l o u r e u s e agon ie . O n assure que ce 

m o y e n réuss i t o r d i n a i r e m e n t , ma i s il faut que le m a l a d e res te 

p e n d a n t q u a r a n t e j o u r s sans p r e n d r e a u t r e chose que. de l 'eau 

suc rée e t du m i e l . C o m m e je l 'ai déjà d i t , les n a t u r e l s de Miana 

p r e n n e n t sans d a n g e r ces P u n a i s e s dans leurs m a i n s . Quel 

b o n h e u r q u e ces formidables Insec t e s ne se me t t en t point dans 

les h a b i t s ! ca r i ls se s e ra i en t b ien tô t p ropagés dans toute la 

P e r s e . » 

4 1 . ARGAS RÉFLÉCHI. (Argas reflexus. ) 

M a r q u é su r tout le corps d e s i l lons t o r t u e u x e t de fossettes ; 

cou l eu r j a u n â t r e o u violacée q u a n d il s 'est r e p u . 

Ixodes marginatus , F a b r . , Entom. syst., I V , 427 . — Arg. 

refl., L a t r . , Ilist. Crust. et Ins., V I I I , 5 3 , — Id., Gen. Crust. 

et Ins., I , 5 5 , p l . B , fig. 3 . — Rhynchoprion columbœ , H e r -

m a n n , Mèm. aptérol., p . 6 9 , p l . 4 , fig. 1 0 - 1 1 . 

V i t paras i te des p i g e o n s , d o n t il suce le s ang . On en voi t sou

vent e n quan t i t é e x t r a o r d i n a i r e sur le corps de ces o iseaux , 

p r i n c i p a l e m e n t su r celui des j e u n e s . Lorsqu ' i l est gonflé il est 

m o u , et les c œ c u m s de son e s tomac n e sont p lus d is t inc ts . H e r -

m a n n a conservé v i v a n t , p e n d a n t h u i t mois , u n A r g a s d e cet te 

e s p è c e , placé dans u n v e r r e e t q u i fut pr ivé de n o u r r i t u r e p e n 

d a n t tout ce t e m p s , sans r e n d r e d ' e x c r é m e n t s e t sans qu 'on s ' a 

pe rçû t d e la m o i n d r e d i m i n u t i o n de son corps ou d u plus pe t i t 

dépé r i s semen t . La t re i l l e di t avoir t rouvé XArg. reflexus e r r a n t 

dans les hab i ta t ions . C'est u n e espèce de g rande tai l le. 

42 . ARGAS TROGCLOÏDB. (Argas troguîoides.) 

Corps fauve j a u n â t r e , e l l ip t ique , d é p r i m é a u - d e s s u s ; appa re i l 
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m a n d i b u l a i r c p r e s q u e a n t é r i e u r ; p a t t e s cour tes . Tai l le du S a r 

cop te de r b o m m e . 

Ce pe t i t Insec te , q u e nous avons t rouvé à P a r i s dans un j a r d i n , 

vi t à la surface du sol dans les end ro i t s o m b r a g é s p a r les feuil les 

sessiles des v é g é t a u x . 

4 3 . ABGAS DE SAVIGNY. (Argas Savignyi.) 

( P l . 3 1 , fig. 2 . ) 

Savigny, Egypte, Arachn., p l . I X , fig. 5 ( copiées dans notre 

Atlas , p l . 3 1 ) . — Arg. Sav., A u d . , ibid., E x p l i c . 

4 4 . ARGAS DE FISCHEB. (Argas Fischeri. ) 

( P l . 3 3 , fig. 4 . ) 

Savig . , Egypte, Arachn., p l . I X , fig. 6 (copiées dans n o t r e 

Atlas, p l . 3 3 , fig. 4 . ) — A r g . Fisch., A u d . E x p l i c . 

4 5 . ABGAS D'HERMANN. (Argas Hermanni.) 

( P l . 3 3 , fig. 5 0 

S a v i g . , loc. cit., fig. 7 ( cop iées d a n s n o t r e Atlas, p l . 3 3 , 

fig. 5 ) . — Arg. Herrn., A u d . , E x p l i c . 

4 6 . ARGAS DE PERSE. (Argas persicus.) 

Corps ovala i re a l longé , p lus r é t r é c i en avan t q u e celui de la 

P u n a i s e des l i t s , avec l aque l le on l'a comparé ; tout le dos ga rn i 

d e pet i ts g ra ins b l a n c h â t r e s , c o m m e c h a g r i n é s ; le b o r d t rès -peu 

o u r l é , u n p e u é c h a n c r é b i l a t é r a l e m e n t en avant ; cou l eu r d ' u n 

r o u g e s angu in c la i r , p a r s e m é s u r le dos d e po in t s élevés b lancs ; 

p a t t e s pâles (F i s che r ) . 

Arg. pers., F i s che r , Notice sur VArgas de Perse, p . 1 4 , 

fig. 8 - 1 1 d e la p l . u n i q u e . 

C'est la P u n a i s e ven imeuse de M i a n a des v o y a g e u r s , e t don t 

on a tant exagéré les a c c i d e n t s . M . A u d o u i n r a p p o r t a i t à VArgas 

persicus l 'espèce r e p r é s e n t é e par M . Savigny (Egypte , p l . I X , 

f. 6 ) , e t q u e nous avons r e p r o d u i t e d ' ap rès lu i . (P l . 3 3 , f. 6 . ) 

4 7 . ARGAS DE MAURICE. ( Argas maurilianus.) 

Arg. maur., G u è r i n , Iconogr., Ar ach., p l . 6 , f. 3 . 
Vit su r les poules , à l 'île Maur ice , et o r r a s i u n n e , d a n s quel

ques basses -cours , des pe r t e s cons idérab les . 

Nota. D u g è s , loco cit., cons idère c o m m e un j e u n e A r g a s l 'A-

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



c a r u s de la figure 13 de M- S a v i g n y , p r i s par M. A u d o u i n p o u r 

u n I x o d e , e t n o m m é p a r ce d e r n i e r Ixodes Forskalii. 

VI. HOLOTHYRLÎS , P. Gerv.; Ann. soc. entom., 
X I , p. X L V I ; 1812. 

Bouclier supérieur d'une seule pièce , clypéiforme, 
ainsi que le tégument inférieur qui s'enchâsse sous 
une sorte de bourrelet de son pourtour ; orifice abdo
minal près du bord postérieur, bivalve; palpes éten
dus , de quatre articles, Iè quatrième un peu plus 
fort que les autres ; pattes longues , de six articles , à 
onglet très-faible ; point d'yeux. 

4 8 . HOLOTHYRE COCCINELLE. (Ifolothyrus coccinella.) 

( P l . 3 4 , flg.7.) 

P r e s q u e aussi g r a n d q u e le Coccinella septempunctata, p lus 

l a r g e en a r r i è r e q u ' e n avan t où le b o r d d u bouc l ie r est u n p e u 

c h a p e r o n n é au-dessus des pa lpes qui le d é b o r d e n t ; pa t t e s p lus 

g r a n d e s que le c o r p s , ce lu i -c i à p e u p r è s l isse , peu l u i s a n t ; que l 

ques poi ls t rès -cour t s e t p e u s e r r é s su r les p a t t e s , p r i n c i p a l e m e n t 

aux tarses ; pa t t es sub-gèn icu lécs ; dessus d u corps t rès-convexe ; 

dessous à p e i n e c o n v e x e , m a r g i n é p a r u n r e b o r d d u bouc l i e r 

s u p é r i e u r . L o n g , du c o r p s , 0 , 0 0 5 ; de la p a t t e p o s t é r i e u r e , 

0 , 0 0 8 ; d e l ' an t é r i eu re , 0 ,006. 

Hol. cocc, P . G e r v . , loco cit. 

D e l'île de F r a n c e . 

J'ai vu p lu s i eu r s exempla i r e s d e cet I n s e c t e , d e u x e n t r e au t r e s 

dans u n e collection q u i avai t a p p a r t e n u à Lat re i l le ; l ' un d ' eux 

é ta i t m a r q u é c o m m e genre nouveau , mais sans n o m et sans in 

dicat ion de pays. Les LTolothyres l ient é v i d e m m e n t l e s Gamases 

a u x Or iba te s . O u t r e l ' ouve r tu re bivalve de la pa r t i e p o s t é r i e u r e 

d e l ' a b d o m e n , on leur voi t p r è s des deux pa t tes pos té r ieures une 

p a r t i e éclaircic b i en p lus l a r g e , m a i s d o n t n o u s ignorons l 'usage. 

D e p u i s la publ ica t ion de ce gen re j ' a i vu dans la collection d u 

M u s é u m q u e l q u e s Jlolothyrus coccinella, indiqués comme o r i 

g ina i res de l 'île de F r a n c e . I ls y po r t en t un n o m spécifique inédi t 

q u i est différent de celui q u e j ' a i e m p l o y é , mais d o n t m a l h e u 

r e u s e m e n t je n 'a i pas eu connaissance assez tôt . 
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a34 AGARIDES. 

GENRE IXODE. (Txodes) (1). 

Les Ixorles sont tous des Acaritles parasites. Au 
moyen des crochets dont leurs appendices buccaux 
sont armes, ils se fixent au corps des autres animaux , 
et principalement des mammifères , en sucent le sang 
et ne tardent pas à se gonfler outre mesure, leur ab
domen prenant alors l'apparence d'une boule , dont le 
volume est souvent décuple de celui qu'il avait d'a
bord. L'homme n'est pas exempt de leurs attaques, et 
fréquemment ils se fixent sur les voyageurs ouïes chas
seurs ; il suffit même, dans bien des cas , d'une petite 
promenade au bois pendant la belle saison , et les 
dames alors , à cause de la nature de leurs chaussures, 
y sont plus sujettes , les hommes étant mieux ga
rantis par les bottes et les pantalons. Les chiens 
en, ont plus souvent encore , et du temps des Grecs, les 
Acarus qui se fixent ainsi à la penu de ces animaux 
recevaient déjà un nom particulier. Aristote en parle 
sous la dénomination de xovopaiçTrii; > dont Hermano a 
fait le nom générique Gynorhœstes , signifiant qui 
tourmente ou vexe les chiens. 

La disposition valviforme ou canaliculée des palpes ; 
les crochets de leurs maxilles; la présence d'un bou
clier gastrique et celle de deux yeux près le bord ab
dominal de ce bouclier sont les principaux caractères 
du genre qui va nous occuper. 

La manière dont ces animaux , vulgairement appelés Tiques 

( l ) A c i n u s , partim , De Geer , Linne , e tc . — I X O D E S , Latreil le , Precis 
des caract. das I/isectes , p . 180. — C V N O H H ^ S T E S , Herra. , Mem. 
apli'.rol., p . 6 3 . — I x o m n E S , L e a c h , S u n d e v a l l , etc . — I X O D E S , G. Fis 

cher , Notice sur L'Argas dePerse, in-4°, M o s c o u , i 8 2 3 . — I X O D E I , D u g . , 

A.im. sc. nat.3

 - j c faerie , I I . 
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ou Ricins , font l e u r s pe t i t s a é té long temps dou teuse . H e r m a n n ^ 

qu i pa ra î t les r e g a r d e r c o m m e o v o v i v i p a r e s , r a p p o r t e , d ' a p r è s 

De G éer , u n fait s ingul ie r observé s u r l ' e s p è c e du ch i en . C ' é t a i e n t , 

d i t - i l , d e pe t i t s ind iv idus no i r s de ce t t e espèce qu ' i l a t rouvés 

a t t a c h é s , dans u n e pos i t ion r e n v e r s é e , a u ven t r e d ' a u t r e s i n 

d i v i d u s , p lus g r a n d s , e n t r e les d e u x p ieds p o s t é r i e u r s , a J ' a i 

é g a l e m e n t , a joute H e r m a n n , obse rvé ce p h é n o m è n e sur ce t te 

T i q u e , a ins i q u e su r le Cynorhœste é g y p t i e n , et j ' y ai vu d i s 

t i n c t e m e n t l ' i n s e r t i on de la t r o m p e dans l'orifice du t u b e r c u l e 

d u v e n t r e ; j e conserve m ê m e des ind iv idus dans lesque ls ce t te 

u n i o n subs is te depu i s l a m o r t . L ' i d é e d e De Gée r est que ce 

p o u r r a i t b i e n ê t r e u n a c c o u p l e m e n t à la m a n i è r e des Ara ignées . 

L a chose es t p o s s i b l e , à la v é r i t é ; c e p e n d a n t ces pa r t i e s sont 

beaucoup p lus d u r e s q u e dans les A r a i g n é e s , e t n e s emblen t 

pas con ten i r des o rganes m o u s et pap i l l eux p r o p r e s à u n e p a 

re i l le fonct ion. » 

L a t r e i l l e , dans le Règne animal de Cuvier , r a p p o r t e que les 

I x o d e s p o n d e n t u n e q u a n t i t é p rod ig ieuse d ' œ u f s , e t que ceux-c i 

sont expu l sés p a r la b o u c h e , ce qu ' i l t ient de M. Chab r i e r . 

L ' ana log ie seule a u r a i t p u d é m o n t r e r l ' i n v r a i s e m b l a n c e de cet te 

opin ion ; m a i s M . L u c a s (1) a eu l 'occasion d 'en r econna î t r e par 

l ' obse rva t ion m ê m e t o u t e la fausse té . L 'ov iduc te des Ixodes 

s 'ouvre p r è s de la b o u c h e , et c 'est p a r lui e t n o n p a r cel le-ci 

que les œufs sont p o n d u s . Dugès avai t aussi cons ta té la vé r i t ab le 

n a t u r e de cet or if ice. 

L ' imper fec t ion de nos conna i s sances a u sujet des Ixodes n e 

nous p e r m e t pas de d o n n e r l ' o rd re sér ia i n a t u r e l des e spèces 

connues d a n s ce g r o u p e , et c o m m e l 'on sait que c h a c u n e d 'e l les 

peu t se r e t r o u v e r pa ra s i t e d ' a n i m a u x d e p lus ieurs sor tes , on 

conçoit aussi qu ' e l l e s n e peuven t ê t r e r i g o u r e u s e m e n t é n u m é r è e s 

en suivant la classification des a n i m a u x sur lesquels on les a 

t rouvées fixées. Nous avons des I x o d e s pris s u r des m a m m i 

fères , su r des o i seaux et su r des r ep t i l e s c h é l o n i e n s , sau r i ens et 

oph id i ens , d 'espèces t e r r e s t r e* . S o u v e n t aussi on en t rouve qui 

e r r e n t l i b r e m e n t s u r les v é g é t a u x , et q u a n d on fauche avec u n 

filet dans u n c h a m p ou dans u n b o i s , on en p r e n d h a b i t u e l l e 

m e n t . La t re i l l e a d o n n é aux a n i m a u x de ce g e n r e le n o m sous 

l eque l nous en p a r l e r o n s , et H e r m a n n les a p p e l a i t Cynorhœtes , 

( i Afin, soc cnlom. de France, i83G, p . 6 3 o 
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d é n o m i n a t i o n que D u g è s r é c l a m a i t à l 'avance p o u r l ' une des 

coupes qu ' i l f audra , sans d o u t e , é t a b l i r p lus t a rd p a r m î l e s I x o d e s . 

P l u s i e u r s a n n é e s avan t que l e s avan t professeur de Montpe l l i e r 

e x p r i m â t ce dés i r , q u i , su ivan t nous , es t c o n t r a i r e a u x règles de 

la n o m e n c l a t u r e , M . R i s s o , q u i a d o p t e le g e n r e l x o d e , avai t d é 

c r i t , sous le n o m d e Cynorhœstes Ilermanni, u n A c a r u s p a r t i c u 

l ie r qu ' i l carac tér i se d ' u n e m a n i è r e b e a u c o u p t r o p a b r é g é e (1) . 

Les I x o d e s sont au n o m b r e des A c a r i d e s les p lus a n c i e n n e -

n e m e n t c o n n u s , e t il en est déjà ques t ion d a n s A r i s t o t e . I ls s o n t , 

en effet , de tail le assez cons idé rab l e , e t c o m m e ils sont fort i n 

c o m m o d e s , soit pou r les a n i m a u x , soit p o u r l ' h o m m e , on a d û 

les r e m a r q u e r à toutes les é p o q u e s ; m a i s p e u t - ê t r e que d a n s ces 

d e r n i è r e s années on e n a t rop mul t ip l i é les e spèces . O n e n cite 

a c t u e l l e m e n t d e toutes les p a r t i e s d u m o n d e . 

1. I X O D E BICLN. (Ixodes ricinus.) 

Corps ovale ; g lobuleux , q u a n d l ' insecte s 'est r e p u ; d ' u n noi r 

violacé d é t e r m i n é pa r le sang don t il es t gonflé ; pa t t e s e t a p p e n 

dices d e cou leu r b r u n e . 

Ricinus caninus, R a y , Ins., p. 10. — Tique des chiens, 

GeofT., Ins., I I , 6 2 1 . — A c a r u s ricinus, L i n n . , Syst. nat., 

éd . 1 2 , p . 1 0 2 3 . — Ac. ricinoïdes, De G é e r , Mém., V I I , 9 8 , 

p l . 5,f. 1 6 - 1 9 . — C y n o r h œ s t e s reduvius, H e r r n . , Mém. aptérol., 

p . 6 6 . 

C ' e s t la T i q u e d e s c h i e n s , o u , p o u r m i e u x d i r e , u n e des e s 

pèces auxque l l e s les c h i e n s , et p a r t i c u l i è r e m e n t ceux qu 'on e m 

ploie à la c h a s s e , sont exposés . H e r m a n n , q u i accuse De G é e r 

d ' avoi r t ransposé les n o m s des Acarus reduvius et ricinus et la 

synonymie qu ' i l en d o n n e , ca rac té r i se a insi YIxodes ricinus : 

D ' u n b r u n v io le t ; c r éne lé à la pa r t i e p o s t é r i e u r e ; u n e ai re 

b l a n c h e à la base d u c o r p s ; c inq t aches r ayonnan te s et des poin ts 

b r u n s ; an t ennes (palpes) e t b e c d e la l o n g u e u r du corsele t . 

( i ) Voici le texte de M. Risso : Europe rnèrid., v , i 8 3 . 

CïnoRHjESTKS , I l e r m . Corps ov i forme , renflé ; corse let ovale , pe t i t , 

cor iace , d u r ; rostre fort c o u r t , Jbilobé, à lobes o v a l e s ; palpes c o 

niques , à peine a p p a r e n t e s ; pieds t rè s - cour t s ; o n g l e s con iques . 

C. HermaiLiii, Risso ; corps de cou leur de p l o m b ; d o r s e l e t , rostre 

et pattes d'un r o u g e i n t e n s e ; l o n g . o , O I 2 ; séj . sous les p ierres . A p p . 

hiver , p r i n t e m p s . 
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2. IXODE BËDUVE. (Ixodes reduvius.) 

Corps r o u g e pâle t i ran t su r le j a u n e ; tête e t p a t t e s n o i r e s ; 

éensson d 'un no i r lu isant . 3 l ignes 4 de l a r g e u r a u m a x i m u m , 

s u r 2 γ d e l o n g u e u r . 
Acarus reduvius, De G é e r , Mémoires, V I I , 1 0 1 , p l . 6 , 

f. 1-7 . — Ac. ricinus, H e r m . , Mém. aptérol., p . 6 5 . 

S u r les m o u t o n s , u e r m a n n d i t que ce t te espèce se t rouve aussi 

sur les c h i e n s , l es m a r t e s e t les c e r f s , e t voici c o m m e n t il la ca

rac té r i se : 

D ' u n r o u g e j a u n â t r e , u n e tache n o i r e à la base du corps ; le 

b o r d de l ' abdomen t r è s - e n t i e r ; les a n t e n n e s (palpes) p lu s grosses 

au m i l i e u . 

D e Gée r d o n n e c o m m e pa ras i t e des ch i ens e t des bœufs u n e 

va r i é t é d ' A c a r u s r e d u v e à co rps gris ardoisé , dont n o u s n 'avons 

pas à p a r l e r i c i , D u g è s la r a p p o r t a n t à son Ixodes plumbeus, 

d o n t i l s e r a ques t ion p lus loin sous le n o m d ' / . Dugesii. 

Le savant entomologis te suédois r acon te , a u sujet de I 'AcaruS 

r e d u v e , des pa r t i cu l a r i t é s q u e nous c royons devoir r ep rodu i r e : 

α J'ai fait su r ces Mites u n e observa t ion des p lus c u r i e u s e s , 
c 'est q u ' e n dessous d u v e n t r e de p lu s i eu r s d ' en t r e elles se t r o u 
vai t a t t achée u n e a u t r e Mi te tou te no i re et b e a u c o u p plus p e t i t e , 

n ' a y a n t que la g r a n d e u r d ' u n e g r a i n e de n a v e t , et qu i leur e m 

brassa i t le v e n t r e avec ses p a t t e s , se t e n a n t là dans u n profond 

r epos . Cet te pe t i te M i t e est ovale e t ap la t ie e n dessus c o m m e e n 

d e s s o u s , c o u v e r t e d ' u n e p e a u t ou t écai l leuse e t un p e u chagr i 

née , e t sa cou leu r est no i re e t lu i san te ; ma i s son corps est b o r d é 

des d e u x côtés e t p a r d e r r i è r e d ' u n e m a r g e r e l e v é e , t r a n s p a 

r e n t e , d ' un b r u n t r è s - c l a i r . L e s h u i t p a t t e s sont fort l o n 

g u e s , e t les d e u x a n t é r i e u r e s , b e a u c o u p p lus grosses q u e les 

a u t r e s , sont aussi p lus l ongues , d e m ê m e q u e les deux p o s t é 

r i eu re s , et elles sont toutes t e rminées pa r u n e pet i te vessie ou 

m e m b r a n e accompagnée d e c roche t s comme dans la g r a n d e 

M i t e . L a tê te ressemble abso lument à cel le de cet te de rn i è re , 

a y a n t en devan t u n e t r o m p e assez grosse , ga rn ie d e dente lures 

e t accompagnée des d e u x côtés p a r de pet i ts b r a s l a r g e s , apla

tis e t mobi les , qu i couvren t la t r o m p e q u a n d elle est dans l ' in

a c t i o n , mais qui s ' écar tent vers les côtés q u a n d la Mite veut faire 

usage d e sa t r o m p e . Cette t r o m p e e t ces b r a s sont plus gros que 

ceux d e la g r a n d e M i t e , p ropo r t i on g a r d é e , et les b ras sont 
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a t t achés à la tête p a r u n e a r t i cu la t ion mob i l e . O n voit donc q u e 

cet te pe t i t e M i t e écai l leuse a beaucoup de conformi té avec la 

g r a n d e , à l aque l le elle s ' a t t ache , en excep tan t seu lement la g r a n 

d e u r et la figure du corps qu i est pa r fa i t ement ovale . 

y> J ' a i toujours r e m a r q u é q u e cet te p e t i t e M i t e s e t ien t c o n s t a m 

m e n t a t t a c h é e a u v e n t r e d e la g r a n d e , dans une posi t ion r e n v e r 

sée e x a c t e m e n t e n t r e les deux pa t tes p o s t é r i e u r e s , et j ama i s p lus 

h a u t n i p lus b a s , la tê te se t r ouvan t tou jours dans l ' endro i t o ù 

nous avons fait r e m a r q u e r u n e pe t i t e pa r t i e r e levée , et d o n t 

j ' i g n o r e l 'usage . J ' a i v u , à n ' e n pouvo i r d o u t e r , q u e la pe t i t e 

Mi te avait sa tète enfoncée dans ce t te é m i n e n c e , o ù , p a r c o n s é 

q u e n t , il doi t se t r o u v e r u n e o u v e r t u r e , que j ' a i m ê m e cru voi r , 

en y a p e r c e v a n t u n e pe t i t e fente t ransversa le , e t q u e ses b r a s en 

masse é ta ien t a lors cons idé r ab l emen t éca r t é s ve rs les côtés , et 

app l iqués s u r la peau d e la g r a n d e Mi t e . J ' a i obse rvé qu 'e l le 

ga rda i t ce t t e posi t ion p l u s i e u r s j o u r s d e su i t e sans b o u g e r de 

p l a c e , e t toujours dans u n par fa i t r e p o s , la g r a n d e M i t e se 

p r o m e n a n t p a r t o u t cha rgée de la p e t i t e , qu i n e l ' abandonna i t 

pas . 

» Mais p o u r q u o i , e t dans que l l e i n t e n t i o n la pe t i t e M i t e se 

t i e n t - e l l e a ins i a t t achée à la g r a n d e ? Serai t -e l le u n e e n n e m i e 

occupée à la suce r , ou b i en se ra i t - ce un a c c o u p l e m e n t ? Dans la 

p r e m i è r e supposi t ion , il m e semble que la Mi te a t t aquée d o n n e 

ra i t q u e l q u e s igne d ' i ncommodi t é et s 'affaiblirait p e u à p e u 

j u s q u ' à ex t inc t ion de sa v i e , ce don t j e n e m e suis po in t a p e r ç u ; 

au con t ra i r e , e l le m e p a r u t se p o r t e r b ien p lus ieurs j o u r s de 

su i te , m ê m e ap rès q u e la pe t i t e M i t e l ' eu t a b a n d o n n é e . D ' a i l 

l e u r s , si elle y é ta i t dans l ' i n t en t i on d e suce r son h ô t e , p o u r 

q u o i a u r a i t - e l l e tou jours sa tè te app l iquée s u r l ' é m i n e n c e du 

v e n t r e don t j ' a i p a r l é , e t sa t r o m p e i n t rodu i t e dans l ' ouve r tu re 

de cet te m ê m e é m i n e n c e et n o n a i l l e u r s ? S i tel le est la cause qu i 

l ' a t t ache à l a g r a n d e M i t e , el le pou r r a i t aussi faci lement l ' a t taquer 

p a r tout a u t r e end ro i t de son c o r p s , ce q u e je n e lui ai j a m a i s vu 

faire. J ' a i donc tout l ieu de c ro i r e que l ' un ion in t ime de ces 

Mi tes est u n vra i a c c o u p l e m e n t , en q u e l q u e sorte s emb lab l e à 

celui des A r a i g n é e s , d o n t la femelle a é g a l e m e n t la p a r t i e d u 

sexe placée en dessous d u v e n t r e , e t que la pe t i te Mi te est le 

mâle d e la g r a n d e , s u r t o u t c o m m e elles se r e s semblen t d 'a i l 

l e u r s dans la conformat ion de l e u r s pr incipales p a r t i e s , e x c e p t é 

que le m â l e supposé es t cons idé rab lement p lus p e t i t , et q u e son 
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corps est p l u s e x a c t e m e n t ovale e t couve r t d ' u n e p e a n éca i l -

l e u s e , c o m m e nous l ' avons déjà di t . P a r m i les A r a i g n é e s , le 

m i l e est de m ê m e toujours b e a u c o u p plus pe t i t que la f e 

m e l l e . 

» Dans la supposi t ion assez p robab le que l ' un ion de ces Mi te s 

est l eu r vér i table a c c o u p l e m e n t , il faut donc r e g a r d e r la p a r t i e 

re levée du ven t r e de la g r a n d e Mi le ou de la femelle , et qu i est 

toujours p lacée à la h a u t e u r des pa t t es p o s t é r i e u r e s , p o u r cel le 

qui carac tér ise son s e x e , p u i s q u e c 'est ce t te é m i n e n c e que le 

màlc r e c h e r c h e p o u r s'y acc roche r , en y i n t r o d u i s a n t sa t r o m p e 

et a p p l i q u a n t en m ô m e t e m p s ses d e u x b r a s h o r i z o n t a l e m e n t s u r 

le v e n t r e . Mais c 'est toujours u n a c c o u p l e m e n t des p lu s s i n g u 

l iers , e t dont la vraie o p é r a t i o n est difficile à d é m ê l e r ; i l r e ssemble 

b e a u c o u p à celui des A r a i g n é e s , e t p e u t - ê t r e q u e ce sont les 

b ras q u i c o n t r i b u e n t à la f é c o n d a t i o n , tout c o m m e dans ces d e r 

n ie r s I n s e c t e s . » 

H e r m a n n , q u i a obse rvé te m ê m e fai t , ainsi q u e nous l 'a

vons d i t p lus h a u t , a j o u t e , à ce q u e n o u s avons déjà ex t r a i t d e 

son o u v r a g e , les réf lexions su ivan tes , qui n e sont guè re p lus 

conc luan tes : 

« Si ce n ' é t a i t pas toujours le m ê m e endro i t où le pe t i t In sec te se 

fixe, et si ce n 'é ta i t l a cons idéra t ion qu ' i l n ' y en a c o n s t a m m e n t 

qu 'un seul et tou jours un p lus pe t i t , ce q u i s emble en effet a n n o n 

cer le sexe mascul in , on p o u r r a i t se d e m a n d e r si ces Insec tes n e 

s ' e n t r e m a n g e n t pas c o m m e d ' au t r e s le font . Fues l i (ou u n a u t r e 

au teur ) a é levé la quest ion p la i san te de savoir si les pe t i t s Scorpions 

a t tachés à l eu r m è r e n ' e n t i r en t p a s pa r h a s a r d q u e l q u e n o u r r i t u r e 

en s u ç a n t , c o m m e a u t a n t de m a m e l l e s , les den t s d u p e i g n e q u e 

ces Insectes po r t en t a u v e n t r e . S'il avait e u conna i ssance d u fait 

dont n o u s p a r l o n s , il a u r a i t p u soupçonne r plus r a i s o n n a b l e 

m e n t , à ce q u e j e pense , q u e la t ique m è r e a l la i te son pe t i t . 

ËLaiL-ce p e u t - ê t r e u n pa re i l Insec te , a t taché a u ven t re d ' u n 

au t r e p lus g r a n d , qui a é té r e m a r q u é p a r u n e p e r s o n n e fort 

a d o n n é e à la c h a s s e , e t qu i lui a fait a s su re r à m o n p è r e que les 

t iques des ch iens sont v i v i p a r e s ? » 

3. IXODK PEINT. (Ixodes piclus.) 

Dos b l a n c , c réne lé pa r d e r r i è r e ; taches e t pieds b r u n s ; bec 

et pa lpes de la l o n g u e u r d u corse le t . 
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Cynorhœstes pictus, I T e r m . , Me'm. aptérol., p . 6 7 , non De 

Cooper , Micr. fourn., I I , p . 3 1 . — Ix. reticulatus, L a t r . ? -

n e r a , 1 , 1 5 7 . 

I l vi t sur les cerfs et se t r o u v e aussi vagabond e n t r e les 

m o u s s e s . D a n i e l C o o p e r , dans le t . I I , p . 3 1 , de son Microsco-

pic Journal, d o n n e , p a r e r r e u r , sous le n o m i'I. pictus, des 

I x o d e s recueilb 's s u r u a Boa constrietor. 

4. I X O D E PLOMBÉ. (Ixodesplumbeus.) 

Écusson co rd i fo rme u n p e u r u g u e u x ; r o s t r e et p a l p e s , ainsi 

que les p a t t e s , f e r r u g i n e u x pâ le ; a b d o m e n d e cou leu r p l o m b é e . 

L o n g u e u r d u c o r p s , 3 l i g n e s . 

Ix. plumb., L e a c h , Linn. trans., X I , 3 9 6 , non D u g è s , Ann, 

se. nat., 2° s é r i e . 

D ' A n g l e t e r r e . V i t dans le n id e t s u r le corps d e l ' h i ronde l l e d e 

r ivage (Hirundo riparia). 

5 . IXODE HEXAGONE. (Ixodes hexagonus.) 

Écusson h e x a g o n e , f e r r u g i n e u x p â l e , a ins i que les pa t tes e t 

les pa lpes ; h a n c h e s e t ar t ic les t e r m i n a u x p l u s pâles ; a b d o m e n 

b lanc t e s t a c é o u p l o m b é pâ le . L o n g , du c o r p s , 5 l ignes . 

Ix. hexag.j L e a c h . , Linn. trans., X I , 3 9 7 . 

D ' A n g l e t e r r e . V i t s u r le hé r i s son (Erinaceus europeus). 

6. IXODE GBAND-BODCLIER. (Ixodes megathyreus.) 

Écusson obovale , g r a n d , b r u n , l a r g e m e n t p o n c t u é , é c h a n c r é 

en a v a n t , m a r q u é b i l a t é r a l e m e n t de d e u x pet i tes l ignes dépassan t 

l a moi t i é d e sa l o n g u e u r , b r u n , ainsi que les pa lpes et les p a t t e s ; 

p i eds b r u n s , pâles à l eu r e x t r é m i t é a ins i q u ' a u x j o i n t u r e s . Long , 

d u c o r p s , 3 l ignes au p l u s . 

Ix. meg., L e a c h , Linn. trans., X I , 398 . — R i s s o , Europe 

mérid., V , 182. 

D ' A n g l e t e r r e . V i t su r les ch iens e t su r le hér i sson (Erinaceus 

europeus). On l'y t r o u v e f r é q u e m m e n t en société avec le p r é c é 

d e n t , e t il n ' en est p e u t - ê t r e q u e le m â l e . M . Risso le cite p a r m i 

les a n i m a u x des env i rons d e >"ice. 

7 . I I O D E D'AUTOMNE. (Ixodes aiitumnalis.) 

Boucl ie r o v a l a i r e , s u b - h e x a g o n e , b r u n f e r r u g i n e u x ; pa lpes 
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f e r r u g i n e u x , b o r d é s d e brun f e r r u g i n e u x ; p ieds f e r r u g i n e u x , 

pâles à l eu r s a r t i cu la t ions ; a b d o m e n p lombé , m a r q u é d e t ro i s 

l ignes p lu s obscures ; ta rses p â l e s . 

Ix. aut., L e a c h , Linn. trans., X I , 3 9 8 . 

D ' A n g l e t e r r e . Vi t su r les Chiens, p r i n c i p a l e m e n t sur les p o i n -

ters ; en a u t o m n e il est plus rare. 

8. I X O D E D E L A M É S A N G E . (Ixodcspari.) 

Écusson a l longé , s u b - h e x a g o n e , b r u n ; ros t re b r u n f e r r u g i 

n e u x , à palpes b r u n s ; p i eds b r u n s à a r t i cu la t ions plus c l a i r e s , 

b l a n c h â t r e s . 

Ix. pari, L e a c h , Linn. trans., X I , 3 9 9 . 

D ' A n g l e t e r r e . Se t r o u v e au p r i n t e m p s sur la Mésange g r a n d e 

c h a r b o n n i è r e (Parus major). 

9 . IXODB MARBEÉ. (Ixodes marmoratus.) 

Corps ovale , d é p r i m é , d ' u n noi r v e r d â t r e , m ê l é et m a r b r é d e 

gr is su r le d o s , avec des p o i n t s noir v io l â t r e ; ven t r e d 'un rougn 

sanguin ; r o s t r e b o r d é de g r i s ; p i eds r o u g e s . L o n g . , 0, '005. 

Ix. marm., R isso , Europe mérid., V , 1 8 3 . 

D e s env i rons de Nice. O n le t rouve sous les p i e r res au p r i n 

t e m p s . 

10 . I X O D E BIPONCTUE. (Ixodes bipunctatus.) 

Diffère d e l ' espèce p r é c é d e n t e p a r son corse le t t r a n s p a r e n t , 

v e r d â t r e , m a r q u é de d e u x po in t s e n d e v a n t , e t sculpté d ' u n 

g r a n d n o m b r e de pe t i t s p o i n t s ; le d o s , le ven t re e t les pieds 

son t d ' u n r o u g e vif ; le r o s t r e est v e r d â t r e , point i l lé de rouge . 

L o n g u e u r , 0 ,006 . 

Ix. bipunct., R i s s o , Europe mérid., V , 1 8 3 . 

Des env i rons de N i c e . O n le t rouve sous les cai l loux , en h i v e r 

e t au p r i n t e m p s . 

1 1 . IXODE PORTE-CHASE. (Ixodes trabealus.) 

Tète m a r q u é e en dessus d e d e u x pet i ts e n f o n c e m e n t s ; écus-

son ovala i re ; on y voit u n sillon d e m i - c i r c u l a i r e qu i dessine les 

l imi tes d 'un pe t i t espace r e l e v é , sous l eque l est placée la t ê t e , et 

d 'où pa r t en t d e u x a u t r e s pe t i tes l ignes long i tud ina le s a t t e ignant 

le mi l ieu de l 'écusson ; t ê te , p ièces b u c c a l e s , écusson et pa t t es 

n o i r s ; abdomen b r u n r o u g e â t r e , b o r d é l a t é r a l e m e n t d 'une ligne 

u n peu p lus c la i re . L o n g . , 1 l igne . 

APTF.RFS, TOME in. iG 
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Ix. trabeatus, A u d . , Ann. se. mut., 1 R E sér ie , X X V , 2 0 , 

p l . 1 4 , f. 3 . 

A été t rouvé aux envi rons d e P a r i s , dans les b o i s , su r des g r a 

m i n é e s . 

1 2 . IXODE Du HÉHISSON. (Ixodes erinacei.) 

Tête i r r é g u l i è r e m e n t q u a d r i l a t è r e ; pa lpes aplat is , é largis à 

l eu r m i l i e u , éca r t é s l a t é r a l e m e n t ; écusson en lo?ange , t ronqué à 

son bo rd a n t é r i e u r ; a b d o m e n ova la i re a l longé . Cou leur b r u n e . 

L o n g u e u r , 1 l igne ^. 

Ix. erin., A u d o u i n , Ann. se. nat., 1" s é r i e , X X V , 2 0 , 

p l . 1 4 , f. 4 . 

11 a é té t r o u v é su r le H é r i s s o n , a u x e n v i r o n s d e P a r i s . Quand 

son corps est r e p u , il est r e n f l é , g l o b u l e u x , ova l e , les p a r 

t ies a n t é r i e u r e s é t a n t , c o m m e chez les au t r e s espèces , p lus 

aminc ies q u e les p o s t é r i e u r e s . 

1 3 . IXODE DE DUGÈS. {Ixodes Dugesii.) 

De forme o v a l e , q u a n d il est r e p u , u n p e u a p l a t i , c o m p a r a b l e 

à une pe t i te f è v e ; surface l isse , l u i s a n t e , d 'un gris p l o m b é , sans 

aucune tache n i m a r b r u r e ; il dev ien t r o u g e b r u n d a n s l ' a lcool . 

A j e u n , il r e s semble à u n e g ra ine f lé t r ie , pl issée l ong i tud ina l e -

m e n t , mais sans c a n n e l u r e s u r les b o r d s ; écusson pentagona l ; 

hanches u n peu é l a r g i e s , b r u n e s , ainsi q u e le r e s t e des pa t t e s . 

Ix. plumbeus, D u g è s , Ann. se. nat., . 2 E sér ie , I I , p l . 7 , 

f. 7 - 1 2 , non L e a c h , loco cit. 

D u g è s r a p p o r t e à c e t I x o d e la Mite r e d u v e , var ié té g r i se , de De 

G é e r , Mémoires, V I I , 1 0 1 . Il l 'a t rouvé sur des C h i e n s , dans le 

m i d i de la F r a n c e . L e n o m dont il s 'est servi a y a n t déjà été e m 

ployé pa r L e a c h , pou r u n e espèce d u m ô m e gen re , nous avons 

d û le c h a n g e r . D u g è s donne d e son Ixode p l o m b é u n e longue 

d e s c r i p t i o n , ma i s dans laquel le les ca rac tè res d u g e n r e sont 

examinés p l u t ô t q u e ceux de l 'espèce e l l e - m ê m e . 

1 4 . IXODE MARGINAL. (Ixodes marginalis.) 

K o c h , die Arachniden , I I , 6 3 , p l . 6 6 , f. 1 5 3 . 

1 5 . IXODE DFS SABIES. (Ixodes arenirola.) 

Corps r o u x ; p ieds r o u x pâle , fasciés de b l anc . 

Ix. aren., E i c h w a l d , Zool. specialis, I I , 6 3 , p l . 2, fig. 1 8 ; 

1 8 3 0 . 
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G . 1 X 0 D E . 2<Í3 

Vit sur le sable , dans les îles e t sur les côtes d e la m e r Cas 

p i e n n e . I l a t t aque l ' espèce h u m a i n e e t se glisse sous les vête

m e n t s j u s q u ' a u x par t ies les plus secrè tes . On le t rouve aussi d a n s 

la Podol ie mé r id iona l e . 

1 6 . IXODE PALLIPÈDE. (Ixodes pallipes.) 

E n t i è r e m e n t d 'un j a u n e p â l e , t i r a n t u n peu s u r l e r o u g e â t r e , 

o rné de l ignes long i tud ina les r o u g e à t r e s , foncées p o s t é r i e u r e 

m e n t ; côtés de la p a r t i e p o s t é r i e u r e d e l ' a b d o m e n m o n t r a n t de 

peti tes taches d ' u n j a u n e t r è s - p à l e ; p l a q u e t h o r a c i q u e de cou 

leur r o n g e , t i r an t u n p e u su r le no i r â t r e , c h a g r i n é e ; tête e t 

pa lpes de m ê m e cou l eu r ; les pa lpes hér issés l a t é r a l e m e n t d e n o i l s 

t r è s - c o u r t s ; a b d o m e n j a u n e , pâ le en d e s s o u s , t e in té d e r o u 

geâ t r e a u m i l i e u ; pa t tes d 'un r o u g e foncé , anne l éc s de j a u n e 

pâ le . L o n g , d u corps , 0 ,019 . 

Ixod.pallip., Lucas , in W e b b e t B e r t h e l o t , Ilist- des Cana

ries , Arachn., p . 4 7 , p l . 7 , fig. 9 . 

Trouvé aux îles Canar ies , pa r M M . W e b b e t Bc r the lo t . 

1 7 . IXODE CEINTURÉ. (Ixodes cinctus.) 

Dessus d u corps l é g è r e m e n t chag r iné , e n t i è r e m e n t d 'un rouge 

foncé , avec q u e l q u e s l ignes long i tud ina les n o i r â t r e s ; u n e b o r 

d u r e j a u n e p â l e ; tê te e t pa lpes r o u g e s , u n p e u plus c la i rs que 

le c o r p s ; mâchoi res j a u n e t r è s - c l a i r ; dessous d u corps j a u 

n â t r e s a l e , avec que lques taches d ' u n r o u g e f o n c é , don t d e u x 

t rès g r a n d e s s i tuées près de la par t ie p o s t é r i e u r e , e t différant des 

au t res en ce qu 'e l les n e sont pas a r r o n d i e s ; pa t tes peu a l l o n g é e s , 

r o b u s t e s , j a u n e c l a i r , te in tées de r o u g e â t r e aux a r t i cu la t ions . 

L o n g u e u r d u c o r p s , 0 ,007 . 

Ixod. cinct., L u c a s , loco cit., p . 4 7 , p l . 7 , fig. 1 2 . 

T r o u v é a u x îles C a n a r i e s , p a r M M . W e b b e t Be r the lo t . 

1 8 . IXODE A TROIS LHiNKs. (Ixodes trilinealus.) 

Corps p lus l a rge en a v a n t , r o u g e no i r â t r e , t r è s - f inemen t strié ; 

t ro is l ignes longi tudina les en d e s s u s , de cou leur c e n d r é e c l a i r e ; 

les deux la té ra les p a r t e n t d e l à q u a t r i è m e pa i r e de pa t t e s et vont 

j u s q u ' a u bo rd pos t é r i eu r ; la m è d k m e par t du mi l ieu du corps ; 

p laque t h o r a c h i q u e d 'un noir r o u g e â t r e , plus foncée que le c o r p s , 

f i n e m e n t c lngr i i i ee ; pat tes a l l o n g é e s , g r ê l e s . 

Ix. trilïneatus , L u c a s , loco cit., p . 4 8 , p l . 7 , fig. 1 1 . 

T r o u v é a u x îles C a n a r i e s , p a r M M . W e b b et Be r the lo t . 
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19. IXODK CENDRÉ. (Ixodes cenereolus.) 

Corps t rès - f inement s t r ié dans le sens t r a v e r s a i , de cou leur 

c e n d r é e c l a i r e , avec q u e l q u e s t aches j a u n â t r e s ; p l aque t h o r a -

cique r o u g e foncé , avec q u e l q u e s l ignes longi tudinales p lus 

c l a i r e s , t r è s - p e t i t e , c h a g r i n é e , ayan t de c h a q u e côté à sa 

p a r t i e a n t é r i e u r e u n pe t i t s i l lon l o n g i t u d i n a l , l égè rement s i 

nueux , qui n e se c o n t i n u e p a s j u s q u ' à la pa r t i e p o s t é r i e u r e ; 

palpes et pa t tes rouge p e u f o n c é ; cel les-ci t r è s - c o u r t e s . L o n 

g u e u r d u c o r p s , 0 ,014 . 

Ixotl. ciner., L u c a s , loco cit. , p . 4 8 , p i . 7 , fig. 1 0 . * 

Trouvé a u x îles C a n a r i e s , p a r M M . W e b b e t Bcr the lo t . 

2 0 . IXODK DES CHAMKAIJX. (Ixodes carnelinus.) 

Corps a l l o n g é , d 'un rouge b r u n ; p i eds Courts et d is tants e n t r e 

e u x . La seconde pa i re des pieds a u n e ar t i cu la t ion t rès- renf lée . 

Ix. cam., G. F i scher , Notice sur VArgas de Perse, p . 1 3 , 

p l . u n i q u e , fig. 1 et 2 . 

C ' e s t u n e e s p è c e , d i t l ' au t eu r c i t é , q u i p a r a î t b i e n dis t incte , 

e t p a r la g r a n d e u r , c a r el le est tout aussi g r a n d e que lTxode d u 

U h i n o c é r o s , e t p a r l ' e m p l a c e m e n t e t la forme des p ieds . On la 

t rouve su r les C h a m e a u x dans les s t e p p e s . 

2 1 . IXODE ÉGYPTIEN- {Ixodes œgyptius.) 

D ' u n noi r b r u n â t r e ; les côtés d e l ' a b d o m e n , qui est c réne lé 

p o s t é r i e u r e m e n t , ga rn i s de po in t s i m p r i m é s ; le bord du 

corps et les a r t icu la t ions des pieds b lancs ; les pa lpes grossis au 

s o m m e t . 

Acarus œgypl., L i n n . , Syst. nat., éd i t . 1 2 , sp . 2 . — Cyno-

rhœstes œgypl. , H e r m . , Mém. aptërol., p . (36, p l . 4 , 9 et L ; 

P l . 6 , l ig. 1 3 . 

V i t en E g y p t e et en B a r b a r i e . On le t rouve souvent su r les 

Tor tues t e r r e s t r e s . C'est à la peau t e n d r e du cou et des a ines qu' i l 

a d h è r e d e p ré fé rence . 

2 2 . IXODE DE SAVIGNY. (Ixodes Savignyi.) 

( P l . 3 2 , f. 1 . ) 

L T x o d e égyptien , tel d u m o i n s q u e le définit H e r m a n n , et ce 

lui q u e nous avons r a p p o r t é à la descr ip t ion de ce na tu ra l i s t e , 

diffèrent s a n s a u c u n dou te de lTxode é g y p t i e n , Ixodes trgyplius 
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rie M. A u d o u i n , établ i s u r les figures pub l iées p a r M . Savigny 

dans l 'ouvrage d 'Egyp te ( p l . 9 ^ fig. 1 0 ) , e t r e p r o d u i t dans 

n o t r e A t l a sous ce n o m . Celu i -c i p r e n d r a p o u r nous le n o m 

A'Ixodes Savignyi. 

2 3 , IXODE DE FABHICIUS. (ïxodes Fabricii.) 

( P l . 3 3 , fig. 2 . ) 

M. Sav igny a pub l i é la figure d ' u n a u t r e I x o d e ( p l . 9^ fig. 13 ) 

auquel M . A u d o u i n d o n n e la d é n o m i n a t i o n c i -dessus . Nous avons 

r e p r o d u i t ce t t e f igure dans n o t r e A t l a s . 

2 4 . IXODE DE L I N N É . [ïxodes Linnei.) 

( P l . 3 3 , fig. 1 . ) 

Cet te espèce est dans le m ê m e cas que la p r é c é d e n t e . M. S a 

v i g n y e n a pubHé la figure dans; son magni f ique At l a s (P l . 9 , 

fig. 1 2 ) , et c'est la copie d e sou ana lyse q u e nous avons r ep rodu i t e . 

L e n o m d ' ï x o d e s Linnei est de M . A u d o u i n , ibid., Exp l i ca t ion . 

2 5 . IXODE DE LEACH. (ïxodes Leachii.) 

(Pl . 3 3 , fig. 3 . ) 

M ê m e r e m a r q u e que p o u r les p r é c é d e n t s . 

Ixode , S a v i g n y , loco cit., p l . 9 , fig. 9 ( c o p e e dans 

no t r e A t l a s ) . — ïxodes Leachii, A u d . , ibid., Exp l i ca t i on . 

2 6 . IXODE ÉLÉGANT. (ïxodes elegans.) 

Noir l u i s a n t , avec le b o r d e x t e r n e j a u n e ; u n e tache rouge 

o b l o n g u e , b o r d é e d e j a u n e su r l e d o s , e t , en a r r i è r e de ce l l e -c i , 

u n e a u t r e t ache d e la m ê m e c o u l e u r , t r ansve r se e t q u a d r i l o b è e . 

Pa t tes d 'un b r u n r o u g e â t r e , anne lées d e j a u n e . L o n g . , 0 , 0 0 5 . 

Ixod. eleg., G u é r i n , Iconogr. du règne anim., A r a c h n . , 

p l . 6 , f. i ; id., E x p l i c . p . 1 5 . 

O n le reçoi t assez souvent d u Sénéga l , il. G u é r i n le d o n n e 

auss i c o m m e d ' E g y p t e . 

2 7 . IXODE DES BOIS. (ïxodes sylvaticus.) 

T é t e e t t ho rax d 'un j a u n e pâ le u n p e u b l a n c h â t r e , c e l u i - c i 

m a r q u é en dessous de d e u x raies o n d é e s , l ong i t ud ina l e s , no i res ; 

u n e ra ie s emblab le d e c h a q u e côté ; e n t r e ces de rn iè res et les 

p r e m i è r e s on voit de c h a q u e côté u n e pe t i t e tache n o i r e , e t le 

fond j a u n e d e ce t t e p a r t i e es t p a r s e m é d e po in t s noirs ; a b d o -
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(i) L y o n e t , Mcm. Mus. Paris , XVIII , 285, tiyurc sur H fie Tique 

em o p é t n r e les niRines parties (pl. i^, (ïg- 3 ) . 

m o n e n t i è r e m e n t rie couleur r o u s s e , tant en dessus q u ' e n d e s 

sous ; pa t tes d 'un b r u n obscur . V o l u m e d 'un pet i t pois . 

Acarus sylealicus, De Géer , Mémoires, V I I , 1 6 2 , p l . 3 S , f . 7 . 

Trouvé au cap de B o n n e - E s p é r a n c e , p a r S p a r m a n n , qui l'a 

pfis sur u n e T o r t u e te r res t re ; il vit sur les a rb re s et les bu i s sons 

et il se fixe , q u a n d il eu t rouve l ' o c c a s i o n , sur le corps des 

h o m m e s et des a n i m a u x . 

2 8 . IXODE DU RHINOCÉROS. (Ixodes rhinocerolis.) 

Corps b r u n - m a r r o n o r n é en de s sus d e taches p lus ou moins 

g r a n d e s , n u a n c é e s d 'un j a u n e fauve avec u u g r a n d n o m b r e 

de points b r u n s ; les p lus g r a n d e s de ces t aches se voient a u m i 

lieu du d o s , e t le bo rd pos t é r i eu r d u dos est m a r q u é de dix ta

ches de ce t t e m ê m e cou leu r d isposées en demi -ce rc l e ; pattes 

b r u n e s . V o l u m e d 'un pois o r d i n a i r e . 

Acarus rhinocerotis, De G è e r , Mémoires, V I I , 160 , pl . 2 8 , 

f. 5-6 . 

11 a été pr is au cap de H o n n c - E s p é r a n c e , sur des R h i n o c é r o s , 

pa r S p a r m a n n ; ce c é l è b r e voyageur en a t r o u v é sur trois i n d i 

v idus ; ils se t ena ien t o r d i n a i r e m e n t aux env i rons dos par t ies 

géni ta les de ces a n i m a u x , la peau é t an t p lus molle à ci t endro i t 

que p a r t o u t a i l l eu rs . Quand ils sont r e p u s e t gonl lès l eu r corps 

devient q u a t r e fois p lus gros q u ' a u p a r a v a n t e t en même t emps 

il s 'al longe un p e u . 

2 9 . IxonR DU W A I X K E N A E H . (Ixodes Walckenaerii.) 

(P l . 3 4 , fig. 1.) 

Corps r o u x - g r e n a t , n n p e u p lu s pâle en d e s s o u s , passant au 

r o u x - c a n n e l l e ainsi q u e les pa t t e s , q u i sont a l longées et fauves à 

l eu r s a r t icu la t ions ; a b d o m e n r idé en d e s s o u s ; point de taches 

su r le d o s ; dcn l i cu le s des m â c h o i r e s m é d i o c r e s ; pa lpes un peu 

velus m o n t r a n t u n pore t e r m i n a l à l eur d e r n i e r a r t i c l e ; ouver 

t u r e géni ta le au n i v e a u de la d e u x i è m e pa i r e de pat tes ; h a n c h e s 

d e la p r e m i è r e pa i re b i sp inu lèes à l eur bord pos t é r i eu r ; cel les 

des a u t r e s s i m p l e m e n t échancrées ; s t igmates dans une i m p r e s 

sion en fosselle s u b r é n i f o r m e à l 'a issel le d e chaque pa t t e pos 

t é r i eu re (1). L o n g u e u r du c o r p s , 0 , 0 0 5 ; de la pat te p o s t é 

r i e u r e , 0 ,006 
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Ixoà. Walck., G e r v . , Ann. soc. entom., X I , p . XLVII . 

Cel te e s p è c e , don t les h a n c h e s an t é r i eu r e s r e s s e m b l e n t à ce l les 

de VIxode de Savigny, a été prise su r u n R h i n o c é r o s d o n t nous 

ignorons le nom spôciflcjue ; n o u s l 'avons déd iée à M. d e W a l c k e -

n a e r , d e qui nous t enons l ' un ique exempla i r e q u e nous en ayons 

observé . 

3 0 . IXODE N I G U A . (ïxodes americanus.) 

De Gée r r é u n i t sous ce n o m des I x o i e s d e S u r i n a m et de P e n -

sylvanie ; c eux d o n t o n t pa r l é K a l m (Act. Acad. sc.Sueciœ, 1 7 5 4 ) 

e t U I l o a (Voyage en Amérique) lu i pa ra i s sen t aussi de la m ê m e 

espèce ; ma i s il est p r o b a b l e q u e p l u s i e u r s ï x o d e s , spécifique

m e n t d i s t i n c t s , sont ici confondus sous une m ê m e d é n o m i n a t i o n . 

La Pique ou Nigua, Acarus americanus d e D e Géer et de 

L i n n é , est r a p p o r t é e a u g e n r e BhyncJwprion (Argas, La t r . J 

p a r H e r m a n n , qu i l 'appel le Eh. americanus ; mais c'est 

p lu tô t u n I x o d e , si l 'on e x a m i n e les figures de D e Géer , pl . 3 7 , 

f. 9 - 1 3 . 

Ce t te espèce e t cel les qu 'on a confondues avec el le sont cé lèbres 

pa r l ' h a b i t u d e qu 'e l les on t d ' a t t a q u e r souven t l ' h o m m e et les a n i 

m a u x , ce qu i se voit é g a l e m e n t pou r les ï x o d e s de nos pays . Nous 

e m p r u n t o n s ce qui sui t à De Géer : « Selon le r a p p o r t d e M. K a l m , 

ce qu i m ' a été aussi confirmé pa r M . Acré l iu s , ces Mites a m é r i 

caines se t r o u v e n t p e n d a n t t ou t l 'été d a n s les bois où elles se t ien

n e n t sur les buissons e t les p lan tes qui y c r o i s s e n t , mais plus p a r 

t i cu l i è r emen t sur les feuilles sèches t ombées l ' année p récéden te 

et d o n t le te r ra in est j o n c h é ; el les y sont en si g r a n d e a b o n 

dance q u e dès q u ' o n s 'avise de s 'asseoir par t e r r e ou su r que lque 

t ronc d ' a r b r e a b a t t u , on e n a b ien tô t les hab i t s et m ê m e le corps 

tout couver ts ; car el les g r i m p e n t d ' a b o r d , q u o i q u e d 'un pas l e n t , 

sur les h a b i t s , c h e r c h a n t q u e l q u e endro i t n u du corps p o u r s'y 

fixer dans l ' ins tant en in t rodu i san t leur t r o m p e dans la peau . 

C e u x qu i m a r c h e n t p ieds nus dans les bois e n ont b ien tô t les 

pieds e t les j a m b e s p l e ines . E l les n e s ' a t t achent p a s seu lement 

a u x h o m m e s , ma i s encore aux a n i m a u x , c o m m e les chevaux e t 

les bê tes à c o r n e s , qu 'e l les font p é r i r souvent en se fixant en 

t rop g r a n d n o m b r e sur l eu r corps d o n t el les sucent le s a n g ; 

mais elles ne se t i ennen t j ama i s dans les p ra i r i e s , dans les c h a m p s 

c u l t i v é s , n i dans les a u t r e s p l a i n e s , v ivant toujours dans les 

l ieux où cro issen t des a r h r e s E l les pe rcen t la peau si s u b t i l e -
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( 1 ) Zeitschrift fur Physiologie, IV, p. J85, pl. L5-L6; L83'2. 

(2) Nova act. nat. curios., XIII , part. 1, p 236, pl. 67. 

m e n t que les p e r s o n n e s a t t aquées ne sen ten t pas d ' a b o r d l eur 

p i q û r e e t n e s 'en ape rço iven t q u e q u a n d elles se sont in t rodu i t e s 

si a v a n t d a n s les cha i r s q u e la m o i t i é d e leur corps s'y t r o u v e 

engagée ; c 'est a lors qu 'on sen t d ' a b o r d une forte démangea i son 

et puis u n e d o u l e u r assez vive à l ' end ro i t p i q u é où s'élève u n e 

e n d u r e assez d u r e d e la grosseur d 'un pois et m ê m e plus g r a n d e . 

C'est a lors qu ' i l es t très-difficile d e s 'en défaire ; car en voulant 

r e t i r e r la Mi te e l le se r o m p t p lu tô t q u e de l âche r p r i s e , de façon 

q u e pour lors la tê te e t la t r o m p e r e s t e n t d a n s la p l a i e , ce qu i 

p r o d u i t b i e n t ô t u n e inf lammation e t ensu i t e u n e s u p p u r a t i o n 

q u i r e n d t rès - souven t la p la i e p ro fonde e t t r è s - d a n g e r e u s e , y 

causant en m ê m e t e m p s u n e d é m a n g e a i s o n i n s u p p o r t a b l e . C'est 

donc en scarifiant la cha i r tou t a u t o u r qu ' i l faut t âche r d 'ô te r la 

M i t e tou t en t i è r e de l ' endro i t où elle s 'est l o g é e , ou b i e n se 

servi r d ' u n e pe t i te p ince l t e p o u r la t i r e r d e h o r s , c o m m e M. K a l m 

di t l 'avoir fait avec succès ; ma i s el le se t i en t si fo r t ement c r a m 

p o n n é e , q u e d a n s cet te opé ra t ion on en lève souvent en m ê m e 

t e m p s u n e p o r t i o n de la peau . Cet a u t e u r raconte avoir vu des 

c h e v a u x qu i avaient le dessous d u v e n t r e et les au t res endro i t s d u 

corps si couve r t s d e ces m i t e s , q u ' à p e i n e pouva i t -on i n t r o d u i r e 

e n t r e e l les la po in te d 'un c o u t e a u ; e l les s 'é ta ient p ro fondémen t 

enfoncées dan§ la c h a i r d e l ' an imal q u i , enfin , con t inue l l emen t 

sucé p a r ce t t e m a u d i t e e n g e a n c e , y succomba et se t rouva si af-

f a i h l i q n ' i l m o u r u t d a n s d e g r a n d e s d o u l e u r s . » 

Divers a u t e u r s on t p a r l é depuis l o r s d e ces I x o d e s a m é r i 

c a i n s ; m a i s les e spèces r e s t e n t e n c o r e à d i s t i ngue r c o n v e n a b l e 

m e n t . 

G. R . T r é v i r a n u s a d o n n é la desc r ip t ion a n a t o m i q u e d 'un 

I x o d e d u Brési l qu ' i l cons idè re c o m m e le Nigua (Acarus amc-

ricanus) (1). 

M . J . M u l l e r a p u b l i é auss i d e s déta i ls s u r u n e espèce qu ' i l 

n o m m e / . ophiophiluœ. 

3 1 . IXODE D E BIBROIY. (Ixodes Bibronii.) 

T h o r a x assez g r a n d , p e u s é p a r é de l ' abdomen ; dessus du corps 

a g r é a b l e m e n t var ié d e r o u x s a n g u i n en m a r b r u r e s et en pe t i t s 
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po in t s sur un fond b l o n d c h â t a i n ; un assez g r a n d n o m b r e de p e 

t i ts pores sur le dos ; d o u z e pe t i tes impress ions l i néa i r e s , eou r t e s 

a u r e b o r d abdomina l pos té r i eu r ; les m a r b r u r e s sont a insi d i spo

sées : u n e l igne ondée s u r c h a q u e b r a n c h e d e l ' impress ion l y r i -

forme du tho rax ; u n e , e n fer à c h e v a l , a u b o r d a b d o m i n a l de 

celui-ci ; trois au t res perpendicu la i res a u r e b o r d pos t é r i eu r de 

l ' a b d o m e n , les d e u x la té ra les p lu s p e t i t e s ; t ê t e e t appendices 

( pat tes e t pa lpes ) var iés de reflets ve rdâ t r e s ; dessous d e l ' abdo 

m e n châ ta in f a u v e ; d e u x ép ines au b o r d pos t é r i eu r des hanches 

de la p r e m i è r e p a i r e d e p a t t e s ; cel les des h a n c h e s d e la seconde 

pa i re u n p e u m o i n d r e s ; cel les d e la t r o i s i ème p r e s q u e n u l l e s , e t 

celles de la q u a t r i è m e sa i l l an t e s , l ' ex t e rne é t a n t la plus forte e t 

c o n i q u e . Corps à p e u p r è s c i r c u l a i r e , l ong de 0 , 0 0 4 ; pat tes m é 

d i o c r e s . 

Ixod. Bïbr., P . G e r v . , Ann. soc. Entorn., X I , p . x L V i n , 

Trouvé v i v a n t , en 1 8 4 3 , su r des Se rpen t s boas nouve l l emen t 

r eçus à la m é n a g e r i e d u M u s é u m et or ig ina i res de l 'Amér ique 

m é r i d i o n a l e . Les j e u n e s sont p lus c la i r s . D e s s é c h é s , ces Insec tes 

p r e n n e n t u n e te inte géné ra l e p lus j a u n e . 

32. IXODK COXAL. (Ixodes coxalis.) 

Corps e n d i sque o v a l a i r e , r o u x - c a n n e l l e , a insi q u e les pâ l ies 

e t les p a l p e s , m a r b r é en dessus de j a u n e l â c h e m e n t r é t i c u l é ; 

q u a t o r z e impres s ions l i néa i r e s au r e b o r d a b d o m i n a l pos té r i eu r ; 

pa t t es assez c o u r t e s , fo r tes , à h a n c h e s a p l a t i e s , croissant d e la 

p r e m i è r e à la d e r n i è r e qu i est d i sco ïde ; d e s pores n o m b r e u x su r 

le dessus d u co rps . L o n g u e u r , 0 , 0 0 5 . 

Ixod. cox., G e r v . , Ann. soc. Entom., X I , p . XLVII. 

Do la N o u v e l l e - H o l l a n d e . T rouvé s u r u n S c i n q u e aus t r a l a s i en 

p r o v e n a n t d e s col lect ions d e P é r o n et L e s u e u r . 

3 3 . IXODE GRÊLÉ. (Ixodes variolalus.) 

S u b - a r r o n d i , sauf e n a r r i è r e où il est é c o u r t è ; dessus d u 

corps m a r q u é d e p e t i t e s impress ions pnne t i fo rmes inégales , 

c o m m e grê lé ; h a n c h e renforcée d ' une espèce de tubercu le d e n -

t i forme à son b o r d p o s t é r i e u r . Cou leur d 'écai l lé plus ou moins 

v a r i é e ; les impress ions ponc t i formes e t que lques m a r b r u r e s d e 

cou leu r d 'o r ; pa t t e s fauves ; dessous d u corps châ ta in . L o n g u e u r 

d u c o r p s , 0 ,012 ; l a r g e u r , 0 , 0 0 3 . 
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ACAH1DES. 

Nous en avons t rouvé u n c e r t a i n n o m b r e sur l ' é p i d e r m e d ' u n 

g r a n d S a u r i e n d u B r é s i l , de la col lect ion d u Muséum. 

M. 11. D e n n y vient tout n o u v e l l e m e n t de déc r i r e p lus ieurs e s 

pèces du m ê m e g e n r e : 

34. Ix. BIMACILATCS , D e n n y , Ann. and rnag. of nat. hist., 

T . X I I , p . 3 1 2 , p l . 1 7 , fig 1 ; 1 8 4 3 . (Trouvé sur l ' H i p p o p o t a m e 

de l 'Afr ique aus t ra le pa r M . Mcl ly . ) 

3 5 . Ix HirpopoTAMENsis , D e n n y , ib., p . 3 1 3 , pl . 1 7 , fig. 2 . 

( É g a l e m e n t paras i te de l ' H i p p o p o t a m e et d ù à M . Melly. ) 

36. Ix- RHINOCEKINUS , D e n n y , ibid., p . 3 1 3 , p l . 1 7 , fig 3 . 

( P a r a s i t e d u Rhinoceros bicornis de la S u d - A f r i q u e p a r 

M. Mel ly . ) 

37. I x . HYDROSALRI , D e n n y , ibid., p . 314 , p l . 17, fig. 4 . ( De 

Y Hydrosaurus Gouldii'i de la Nouve l l e -Hol lande , par M . Gou ld . ) 

I l faut e n c o r e c i te r p a r m i les Ixodes , ma i s c o m m e espèces 

p r e s q u e toutes a revoi r : 

3 8 . Pediculus tigridis, R e d i , p l . 24 . — S e b a , Thes., I I , p l . 84 , 

f. 3 . 

39 . Acarus elephantinus, F a b r . , Spec. Ins., Il, 4 8 4 ; L i n n . 

Gmel , 2 9 2 1 ( I n d e ) . 

4 0 . Ac. indus, F a b r . , Spec, ins., I I , 486 ( A m é r i q u e aus t ra le 

e t I n d e , s u i v a n t Fabr ic ius ) . 

4 1 . Ac. sanguisugus, L i n n . G m e l . , p . 2926 ; Jalehuca de M a r 

g rave ( A m é r i q u e ) . 

.'<2. Ac. marginatus, S u l z e r , Ins., éd . 2 , p l . 2 9 , f. 7 . H e r 

m a n n le r a p p o r t e à YIx. pic lus , décr i t p lus h a u t sous le n° 3 . 

4 3 . Ac. grossus , Pa l las , Spicil. zool., fasc. I X , p . 43 , p l . 3 , 

fig. 2 ( A m é r i q u e m é r i d i o n a l e ) . 

4 4 . Ac. aureolatus , id., Spicil. zool., f a s c , I X , p . 41 ; L inn . 

G m e l . , p . 2925 ( A m é r i q u e ) . 

45 . Ac. undatus , F a b r . , Spec, ins., I I , p . 485 ; Lion Gnu I., 

p . 2925 ( N o u v e l l e - H o l l a n d e ) . 

46. Ac. iguanœ, id., ibid., p . 4 8 6 ; L i n n . G m e l . , p . 2925 

( A m é r i q u e ) . 

M. Ac. cayennensis , id., Mantissa Ins., H , 372 (deCayenne) . 

h%.Ac. lineatus, id., Spec. Ins., I I , 48G ( A m é r i q u e ) . 

49 . Ac. hispanui, id., Mantissa Ins , I I , p . 371 (de Barbar ie ) . 

M. Ac. hirudo, id., Spec. Ins., I I , 'i85 ( d e N o r w é g c ; su r 

l ' h o m m e et les a n i m a u x ) . 

Ajoutez aussi les Ixodes t rouvés p a r : 
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( i ) De vuiTcç, d o s , ítxTri?, b o u c l i e r . 

Lyone t , Mém. Mus., X V I I I , p . 2 8 5 , p l . 14 (sur la Fou ine ) . 

R o b i n e a u - D e s v o i d y , Acad. se. Paris ( s u r le B l a i r e a u ) ; 

C'est à la suite d e s Ixodes que nous placerons pro
visoirement le genre m a l connu q u e M . Desvoidy 
nomme Cryptoslome. 

CRYPTOSTOMA , Robineau Desvoidy , Ann. des 

se. d'obsarv. , I I I , 122; 1830. 

Ainsi caractérisé par l'auteur cité : 
Corps n p l a l i , circulaire, coriace; yeux situés dans 

le bord antérieur du corps ; bouche inférieure munie 
de deux palpes adossés et courbés en crochet vers le 
sommet, et munie d e très-petites lames qu'on ne peut 
distinguer n e t t e m e n L ; h u i L pattes , d o n t l e s d e u x an
térieures plus allongées font l'office de palpes, et où 
le premier article d e s tarses est plus gros : ces deux 
pattes e t l e s suivantes dirigées en a v a n t et l e s deux 
postérieures en arrière. 

5 1 . CRYPTOSTOMK TARSAL. ( Cryploslomn tarsale.) 

T r è s - p e t i t ; roux pâle en dessus , r o u s s à t r e en dessous ; pe l lu

c ide s u r les côtés ; pa lpes et p ieds p e l l u c i d e s ; p r e m i e r a r t i c le 

des p i e d s a n t é r i e u r s renf lé . 

Cryp. tars., B o b . Desvo idy , loca cit. 

T r o u v é pa ras i t e sur un M u l o t (Mus campestris.) 

G E N R E O R 1 B A T E . (OribaUi.) 

L e s Acarides de ce genre sont surtout caractérisés 
p a r la dureté de leur enveloppe extérieure , que sa con
s i s t a n c e a f a i t comparer à une cuirasse ; aussi Her
mann les appelait-il Notaspis (1) , et i l comparait , 
a i n s i que l'avaient f a i t avant lui Geollioy et L i n n é , 

m a i s également à tort , cette espèce d'écaillé ou d'é-
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( i ) Latreil le , Hist. nat. des Crust, et des Insectes , V I I , 4°°· 

cusson aux étuis réunis de plusieurs Insectes Coléop
tères. La dénomination à'Oribata , publiée antérieu
rement^) à celle qu'avait adoptée Hermann , a dù être 
préférée. Les Orihates , à cause de leur nature co
riace , résistent mieux aux circonstances extérieures 
que les autres Acariens, et on les rencontre souvent 
dans les lieux arides. 

On n'en connaissait avant Hermann que deux ou 
trois espèces , mais dans le mémoire de ce savant apté-
rologiste, douze sont déjà signalées avec soin, et ce 
nombre a été à peu près doublé depuis lors ; aussi ver
rons-nous que plusieurs coupes génériques ont été 
indiquées dans les Oribates. 

Les parties de la bouche de ces animaux sont assez 
difficiles à reconnaître, et tous les auteurs n'ont pas 
également bien observé leurs palpes. L'appareil buc
cal , d'après la remarque de Dugès , se compose néan
moins des mêmes parties que chez les autres Acarides , 
savoir : I o une lèvre large, triangulaire, obtuse, un 
peu festonnée à son angle antérieur, qui avoisine le 
bord du museau ; 2° deux palpes attachés sur les 
côtés de sa base, fusiformes, à cinq articles , dont le 
premier très-petit, le deuxième gros, renflé , faisant 
en longueur presque la moitié de tout le palpe ; les au
tres s'atténuant progressivement, mais le dernier un 
peu olivaire et plus allongé que les précédents; ils 
sont tous velus, en dehors seulement; 3° deux man
dibules (maxilles ) en pinces didactyles , à mors den
telés , crochues, cachées parla lèvre. 

La forme du corps est très-variable ; son bouclier 
dorso-abdominal est quelquefois unique, d'autres fois 
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G. OR1BATF ?.53 

c o u p é t r a n s v e r s a l e m e n t , d e , m a n i è r e à s i m u l e r u n 

t h o r a x . S o u v e n t i l e s t s é p a r é d e l a p l a q u e v e n t r a l e 

p a r u n r e b o r d ; c e l l e - c i p r é s e n t e l e s o u v e r t u r e s g é n i 

t a l e e t a n a l e . O n n ' a p a s e n c o r e b i e n i n d i q u é l a p o s i t i o n 

clés s t i g m a t e s . L a c a r a p a c e e s t s o u v e n t a i l é e b i l a t é r a l e 

m e n t , e t p l u s o u m o i n s a i g u i l l o n n é e d e p e t i t e s é p i n e s 

o u d e p o i l s t r è s - f o r t s , c e q u i p e u t d o n n e r à l a p h y s i o 

n o m i e d e s O r i b a t c s q u e l q u e c h o s e d e s i n g u l i e r . L e s 

y e u x m a n q u e n t l e p l u s s o u v e n t , o u b i e n i l e s t t r è s -

d i f f i c i l e d e l e s a p e r c e v o i r , e t l e s p a t t e s , p l u s o u m o i n s 

l o n g u e s , o n t u n , d e u x o u t r o i s o n g l e s . I l e r m a n n a 

e m p l o y é c e d e r n i e r c a r a c t è r e p o u r p a r t a g e r s e s N o -

t a s p i s e n t r o i s s e c t i o n s , s u i v a n t q u ' e l l e s o n t , e n e f f e t , 

u n , d e u x o u t r o i s d e c e s o r g a n e s . 

M . Heyr len a s ignalé c o m m e type de ses genres p lus ieurs des 

espèces de ce n a t u r a l i s t e , et M . Koch a d é n o m m é aussi p lus ieurs 

coupes spéciales ; ni l u i , n i d ' au t res n ' on t e m p l o y é dans d e u x 

sens différents , ainsi que le voudra i t D u g è s , les mois Oribata 

et Notaspis , b ien qu ' i l s fassent d o u b l e e m p l o i . 

F e u M . L a n g l e , a t t aché pendan t q u e l q u e t emps au labora to i re 

d 'en tomologie du M u s é u m , sous le professora t d e M. A u d o u i n , 

avai t c o m m e n c é u n e m o n o g r a p h i e des O r i b a t c s des env i rons de 

P a r i s ; mais ce t ravai l n ' a po in t encore é té pub l i é . A d m e t t a n t 

avec Dugès q u e ces Insec tes cons t i t uen t une famille , ce j e u n e au

t eu r les pa r t agea i t en t rois g e n r e s , m a i s que nous ne pouvons in

d ique r , a u c u n d ' eux n ' ayan t é té p u b l i é . Que lques -uns des Acá

ridos qu ' i l avait recue i l l i s sont ac tue l l emen t en no t r e possess ions . 

M . D u j a r d i n (1) a fait conna î t r e deux espèces a q u a t i q u e s d ' O -

r iba tes : l ' une d'elles est fluviatile , elle a c t e t rouvée à F o n t a i n e 

b l e a u sur YJfypnum inundatum, c 'est I ' O r i b a t e s d e m e r s a de 

M . Du ja rd in (2). Ce na tura l i s te lu i accorde u n œi l m é d i a n su r la 

n u q u e , ca rac tè re qui t end ra i t à l ' é loigner des Or iba tes connus . 

( l ) Journ. l'Inslituc, 1 8 4 2 , p . 31 G. 
( 2 ; Scl iranck avait déjà décrit un Acarus vivant dans l'eau donce : 

A. C O N F E R V ^ , Sc l i ranck , Ins. Auslr., p . 5 l l ; L inr . Gmnl-, p . j g 3 ' 2 , 

(se l ient sous l'eau , rampe sur les f i laments des conferves , al m e u r t à 

l 'air) . 
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a 5 4 A C A M D E S . 

L ' a u t r e espèce de M . D u j a r d i n est m a r i n e ; il l'a t rouvée à L n -

r i e n t . C'est son 0. marina. 

O n pour r a i t é tab l i r ainsi qu ' i l sui t la subdivision des Or iba tes : 

I V ' O T H R C B , Koch. 

BEI.BA , Heyden . . . . Amceust Koch. 

f Liodes, I ïeyd. 
TT i l Pclops ,. Koch. 

' J 1 Ordiates, Koch. 
( Zetex , Koch. 

H o p I . O P H O R Â , Koch. 

S H . M B A I V O , H e y d . 

Nous y j o i n d r o n s le gen re Cœculus. 

I. N O T H R U S , Kocb, Deutschl. Crust. , Mjriap. 
und Ins. 

Corps allongé, irrégulièrement quadrilatère, garni 
de filaments épineux, plus ou moins considérables; 
pattes médiocres , épaisses. 

1 . ORIBATE HORRIBLE. (Oribaia horrida.) 

O b l o n g , r u d e , a b d o m e n garn i par d e r r i è r e de d e u x dents et 

de q u a t r e c roche ts ; c o u l e u r d e c e n d r e r e m b r u n i e , m a t et sans 

aucun b r i l l a n t ; doig ts b iongu icu lès . 

ISotasp. horridus, H e r m a n n p è r e , m l l e r m . , Mèm. aplérol., 

p . 9 0 , p l . 6 , f. 3 . 

T rouvé dans les mousses aux environs d e S t r a s b o u r g . Il peu t 

a l longer et r accourc i r les d e u x d e n t s obtuses e t éca r t ées qu i ter

m i n e n t son c o r p s ; l es d e u x c roche t s qui suivent ces d e n t s sont 

é g a l e m e n t m o b i l e s , et p e u v e n t ê t r e ou écar tés ou app l iqués cont re 

les c o r p s , t and i s que d e u x a u t r e s , p lus cour t s e t placés p lus en 

a v a n t , r e s t en t tou jours à la m ê m e p lace . 

2 . NOTBRUS EciiiisATis , Koch , loc. cil., fasc. 2 , p l . 17. 

D ' A l l e m a g n e . 

3 . NOTIIRLS S P I M G E R , Koch , loc. cil., fasc. 2 , p l . 18 . 

D ' A l l e m a g n e . 

4. ORIBATE PARESSEUX. [Oribata segnis.) 

D é p r i m é ; a b d o m e n en pa ra l l é log ramme , émoussé par d e r r i è r e , 

et à d e u x c o r n e s ; corsele t t r igone , ga rn i de ba lanc ie r s . 

Notaspis ? segnis , H e r m . , Mèm. aplérol., p . 9 4 , p l . 4 . f. 8 . 
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D ' A l s a c e . Il vit e n t r e les m o u s s e s . Sa d é m a r c h e est t r è s -

l en t e . O n le t rouve dans p lus i eu r s au t res par t i es de la F r a n c e , 

dans la mousse et sur des t e r r a i n s assez a r ides . 

5 . OHIBATE CHÂTAIN. (Oribata castanea.) 

A b d o m e n p r e s q u e g l o b u l e u x , s imple ; tè te cour t e , conique ; 

f émurs en m a s s u e ; cou leur châ ta in l u i s a n t , que lquefo i s u n peu 

no i râ t r e . 

Not. castaneus, H e r m a n n p è r e , Mém. aptérol., p . 8 9 , p l . 7, 

f. 4 . — D u g è s , Ann. se. nat., 2 ' sé r ie , I I , 4 8 . 

De p l u s i e u r s pa r t i e s de la F r a n c e . 

D u g è s a t rouvé à la surface de q u e l q u e s grosses p i e r r e s , dans 

des c r e u x capables de con ten i r u n p o i s , les n ids de l ' O . châ t a in ; 

ils é t a i en t p l u s ou moins e x a c t e m e n t fermés p a r une c roû te 

m i n c e de m a t i è r e p a p y r a c é e d 'un gr is sa le . L à é t a i en t aussi r a s 

semblés u n e q u a r a n t a i n e d ' i nd iv idus adul tes , dont les p lus g rands 

n ' ava i en t toutefois q u ' u n e demi - l i gne d e l ongueu r ; il s'y t rouva i t 

aussi b e a u c o u p de p e a u x b l a n c h â t r e s et de pe t i t s don t la p l u p a r t , 

n ' a y a n t q u ' u n q u a r t de d imens ion d e l ' a d u l t e , en avaient pour

tant toutes les formes ; ils é taient s e u l e m e n t u n peu aplat is ; l eurs 

y e u x é t a i en t d 'un gr is b l e u â t r e . D ' a u t r e s , p lus pet i ts encore e t 

u n peu p lus a p l a t i s , n ' ava ien t que six pa t t es , e t ces pa t tes é t a i en t 

moins éga l emen t renflées que cel les d e l ' adu l te , m a i s , du res te , 

ongu icu lées de la m ê m e m a n i è r e . Les d e u x pa i res a n t é r i e u r e s 

s ' a t tacha ien t é g a l e m e n t sous le corse le t , qui por ta i t d e u x gros 

yeux . 

U n e espèce d e D e r m a n y s s e est pa ras i t e de ces Or iba te s . 

M . R o b i n e a u D e s v o i d y a c o m m u n i q u é à la Société en tomolo -

g ique de F r a n c e la desc r ip t ion t r è s - i n c o m p l è t e d 'un I n s e c t e 

t rouvé pa r lu i dans le d é p a r t e m e n t de l ' Y o n n e , et d o n t il fait un 

n o u v e a u g e n r e de C o l é o p t è r e s , sous le n o m de XENILLUS C L Y -

PEATOR, Ann. Soc. entom. de France, V I I I , 4 5 5 ; 1839. D ' a 

p rè s M . A u d o u i n , ibid., p . 4 7 2 , Dugès réun issa i t cet I n sec t e à 

VOribata castanea; c 'est é g a l e m e n t avec les Aca r ides que 

M . D e m a r y , c h a r g é pa r la Socié té d e lui faire u n r appor t sur le 

Xenillus, p lace cet Insec te ; ma i s le t ravai l d e cet entomologis te 

(ibid., p . 4 6 3 ) , quoique fort é t e n d u , ne décide pas d u tout la 

ques t ion . Le spéc imen type d e ce gen re é ta i t d 'a i l leurs en assez 

m a u v a i s é t a t de conservat ion. 
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ACAIUDES. 

II. RELIîA, Heydcn, Tsis, loco cit.— D A M / M S , 

Koch, loco cit. 

Abdomen séparé du thorax , arrondi, comme bul-
leux ; pattes longues , géniculées. 

M . H e y d e n p r e n a i t p o u r t y p e de son gen re Belba le i V o -

iaspis corynopus, H e r m . , qui est u n Damœus p o u r M . K o c h ; 

n o u s avons donc d û é t e n d r e la p r e m i è r e de ces dénomina t ions à 

tou tes les espèces qu i p r é s e n t e n t à p e u p rès les m ê m e s ca rac tè res . 

6 . ORIBÀTK PIEDS E S MASSUE. (Oribata corynopus.) 

P i e d s de la l ongueu r d u corps ; les ar t ic les en massue , l isses ; 

le d e r n i e r en forme de p i n c e ; co rps p r e s q u e s p h e r i q u e , à d e m i 

po in tu p o s t é r i e u r e m e n t , no i r l u i s a n t ; corsele t d i s t inc t . 

J\ot. coryn., H e r m a n n , Mém. aptérol., p . 8 9 , p l . 4 , f. 2 . . — 

D u g è s , Ann. se. nat., 2 e s é r i e , I I , 4 8 . 

D ' A l s a c e . I l vit e n t r e les mousses . Celui q u ' a obse rvé D u g è s 

es t de la F r a n c e mér id iona l e . 

7 . OBIBATE GROS-GEXOUX. ( Oribata genieulata.) 

Corps s p h e r i q u e , noir lu i san t ; u n e sér ie c i rcu la i re d e soies 

no i r e s su r le dos ; corselet d is t inc t ; p ieds p lus longs que le co rps , 

à ar t ic les en m a s s u e , garn i s d e soies ; a b d o m e n s inué d e s d e u x 

côtés à la p a r t i e a n t é r i e u r e , u n e apophyse l a t é r a l e d u corsele t à 

d e u x c o r n e s . 

Acarus geniculatus, L i n n . , Fauna suec., éd . 2 , n° 1 9 7 7 . — 

T i q u e no i r e et lisse des p i e r r e s , Geoff., Ins., I I , 626 . — Acar. 

corticalis, De Géer , Mém., V I I , 1 3 1 , p l . 8 , f. 1 - 5 . — Not. clav., 

I l e r m . , Mém. aptérol., p . 8 8 , p l . 4 , f . 7 . — P . Gerv . , Dict. 

se. nat., suppl., Atlas. 

M . S i m o n , dans son M é m o i r e s u r X Acarus folliculorum , 

ci te u n travai l d e M . H a r t i n g su r les m é t a m o r p h o s e s d e l ' O r i -

bata genieulata (Fortsl. und forstnalurwissenschaft. Conver-

versations lexicon d e G. L . e t T h . H a r t i n g , B e r l i n : 1 8 3 4 , 

p . 7 3 7 ) . 

8 . ORIBATE TATOU. (Oribata dasypus.) 

Gros c o m m e un grain d e m o u l a r d e ; d 'un b r u n châta in t r è s -

l isse , a r rond i , mais un p e u c o m p r i m é e t plus large en a r r i è r e 
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API r RI S , I0VIF. III. ' 7 

q u ' e n avan t . Pa t t e s cour tes r e l a t i vemen t au vo lume d u corps , c o -

n o ï d c s , t e rminées pa r u n seul c roche t fort g r a n d e t I r è s - c o u r b é ; 

le s ix i ème ar t ic le est assez l a r g e , les au t res sont fort c o u r t s , non 

c lav i fo rmes , les dern ie rs é t an t ga rn i s de longues soies qu i font 

de chaque pat te u n e sor te de p inceau . 

Oribaies dasypus, D u g è s , Ann. se. nat., 2 e s é r i e , I , p . 4 7 . 

Cet te a s p è c e , q u e l ' a u t e u r a décr i te sans la f igurer et sans 

ind ique r d e que l l e a u t r e el le doit ê t r e r a p p r o c h é e dans la s é r i e , 

n 'es t placée ici que p r o v i s o i r e m e n t . Les palpes r e s s e m b l e n t , à ce 

qu ' i l p a r a î t , à ceux de VO. castanea , m a i s l e u r d e u x i è m e a r 

ticle est p lus c o u r t e t p l u s m i n c e ; i ls sont hé r i s sés de q u e l q u e s 

soies. L ' O r i b a t e t a t o u v i en t des A r d e n n e s . 

9. ORIRATE A OREILLE. (Oribata aurita.) 

DAMJJUS ADRITCS , K o c h , loco cit., fasc. 2 , p l . 1 1 . 

III. GALUMNA , Heyden, /sis , loco cit. — Nec non 
L I O D E S , id., ibid. — P E L O P S , Koch, loc. cit., nec 

non O B I B A T E S et Z E T E S , id., ibid. 

Abdomen subglobuleux , déprimé ; les bords de la 
partie pseudo-thoracique en angle saillant ou ali-
forme ; pattes de médiocre longueur. 

L a d e u x i è m e sect ion des Or iba t e s de Lat re i l l e (Gênera, I , 

149) r é p o n d à ce g r o u p e , e t nous é t endons à tou tes les espèces 

qu i s'y r a p p o r t e n t le n o m de Galumna, que M . H e y d e n i m p o 

sait à u n gen re d o n t le Nolaspis alatus , H e r m . , est le type . 

N o u s y j o i nd rons le Notaspis theleproctus ou le g e n r e Liodes, 

H e y d e n , e t les espèces dés ignées pa r M . K o c h sous l es d é n o 

mina t ions g é n é r i q u e s à'Oribates , Pelops et Zetes. 

10. ORIBATE THÉLÉPHOCTR. (Oribata theleprocta.) 

Corps o r b i c u l a i r e , n u , de cou leu r cendré n o i r ; u n corselet 

dis t inct ; a b d o m e n dép r imé , a l longé en u n e papi l le pa r de r r i è r e ; 

des r ides semi -c i r cu la i r e s en dessus . 

Not. theleproctus, H e r m . , Mém. aptérol., 91 , pl 7 , f. 5 . 

D 'Alsace . Il vit en t re les mousses . C'est, a insi q u e nous l 'avons 

déjà d i t , le type d u genre Liodes, H e y d e n ; il est fort voisin d e 

Helba. * 
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1 1 . O R I B Í T E ACROME. (Oribata acramios.) 

Corps b r i l l a n t ; u n e série c i r cu la i r e de poils blancs l inéaires 

d ro i t s sur le dos e t an bord p o s t é r i e u r ; abdomen no i r â t r e , t u 

b e r c u l e ; deux poils blancs spatu les au mi l ieu du bord a n t é r i e u r ; 

ailes la té ra les t r i g o n e s , t r o n q u é e s à la pa r t i e a n t é r i e u r e . 

Notasp. acr., H e r m . , Mém. aptérol., p . 9 1 , p l . 4 , f. 1 . 

D'Alsace . Se t rouve e n t r e les mousses . 

1 2 . O B I B A T B HUMERAL. ( Oribala humeralis.} 

A b d o m e n p r e s q u e g l o b u l e u x , d ' un châ t a in n o i r â t r e , t r è s -

l i s s e , l u i s an t ; les ai les la té ra les t r i g o n e s , t r o n q u é e s a n t é r i e u r e 

m e n t . 

Not. hum., H e r m . , Mém. aptérol., p . 9 2 , p l . 4 , f. 5 . — 

Mile à rebord? De Gèer , Mém., V I I , 1 3 3 , p l . 8 , f i g . 6 . 

D ' A l s a c e . Il vit e n t r e les mousses . 

1 3 . OBIBATE AILÉ. (Oribata alata.) 

A b d o m e n p re sque g lobu leux , c h â t a i n - n o i r â t r e , t rès- l isse , lu i 

sant ; ailes la téra les o b l o n g u e s , dé tachées a n t é r i e u r e m e n t et pos 

t é r i e u r e m e n t . 

iVot. alatus , H e r m . , Mém. aptérol., p . 9 2 , p l . 4 , f. 6 . 

D'Alsace . Il se t rouve en t r e les mousses . 

Ce t te e s p è c e , suivant l 'observat ion d ' H e r m a n n , pa ra î t ê t re la 

m ê m e que VAcarus aquaticus marginatus de De Gèer , ou du 

m o i n s t rès-vois ine de ce d e r n i e r . M u l l e r , dans la descr ip t ion de 

son Trombidium aqualicum , fait r e m a r q u e r avec raison que 

cet te M i t e , t rouvée par De Gèe r à la surface des m a r a i s , et ne 

p l o n g e a n t j amais dans l 'eau comme les H y d r a c h n e s , doi t être 

plutôt r a n g é e p a r m i les espèces t e r r e s t r e s . La t re i l l e (Genera, I , 

148 ) lui r a p p o r t e aussi VAcarus coleoptratus , L i n n . , Fauna 

suec, é d . 2 , n" 1 9 7 3 . L ' O . alata est celui que M. H e y d e n cite 

c o m m e t y p e de son genre Galumna. 

1 4 . ORIBATE TÉGEOCHAKE. (Oribata tegeocrana.) 

Corps o v a l e - o b l o n g , d 'un roux foncé , tubercule , non lu isant ; 

le boucl ie r de la tète d é t a c h é , t r i a n g u l a i r e , avec u n e pe t i t e 

écai l le l a té ra le t r a n s p a r e n t e , échaucré au sommet et g a r n i de 

d e u x so ie s ; q u a t r e soies b l anches au bord an t é r i eu r de l ' ab 

d o m e n . 
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Not. tegeocranus, H e r m . , Mêm., aplërol., p . 9 3 , p l . 4 , 
f. 3 - 4 . 

D'Alsace . Jl vit en t r e les mousses . 

1 5 . PELOPS OCCUUATUS , K o c h , loco cit., fasc. 2 , p l . 1 5 . 

1 6 . PELOPS CAI.CARATUS , loco cit., fasc. 2 , p l . 1 3 . 

1 7 . PELOPS TARDUS., K o c h , loco cit. , fasc. 2 , p l . 1 6 . 

1 8 . ZETES DORSALIS , K o c h , loco cit., fasc. 2 p l . 1 4 . 

IV. HOPLOPHORA, Koch, Deutschland Crust., 

Mjriap. und Arachnid. 

Corps et habitus extérieur r i e s précédents ; point 
d'appendices a l i f ' o r m e s au pseudo-thorax. 

1 9 . HOPI-OPHOBA DECUMANA, K o c h , loco cit., fasc. 2 , p l . 9 . 
2 0 . ÎIOPI.OPHORA STRICULATA , Koch , loco cit., fasc. 2 , p l . 1 0 . 

2 1 . ORIBATA LUISANT. ( Oribata nitens.) 

( P l . 3 5 , fig. 7 . ) 

Nous avons laissé à ce t te espèce le n o m que lui avai t imposé 

M. l .angle dans son t ravai l inéd i t su r l c s Or iba tes . El le est des e n 

virons de P a r i s . 

2 2 . ORIBATA DEUX-POILS. ( Oribata bipillis.) 

Corps g lobu leux , châta in , b r i l l an t ; tête a c u m i n é e , à q u a t r e 

poils t endus en a v a n t , d e u x e x t é r i e u r s g r o s , e t d e u x i n t é 

r i eu r s plus m i n c e s ; d e u x au t res poils écar tés s u r l ' ex t r émi té d u 

c o r p s , et u n a u t r e fort su r les côtés des cuisses de la t ro is ième 

pa i re . 

Notaspisbip., H e r m . p è r e , Mém. aptérol., p . 9 5 . 
D'Alsace . T rouvé sur u n e subs tance a t tachée Contre l ' écorce 

d 'un a r b r e , et qui a p a r u à l ' au t eu r ê t re la i i en te desséchée de 

que lque l imaçon. Cet te espèce est de celles don t il est le moins 

facile de décider les affinités, aussi la p l açons -nous i c i , sans af

firmer qu 'e l le doive y res te r . 

V. SILLIBANO , Heyden, Isis, loco cit. 

Bouclier unique déprimé , recouvrant tout le corps ; 
palpes courts; pieds antérieurs plus longs que les au 
très, antenniformes. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



litio ACARlUt-.S. 

2"). OKIBATE CASSIDK. (Orihata cauidea.) 

Corps pa r f a i t emen t o r b i c u l a i r e , p r e s q u e en forme de l e n t i l l e ; 

à bouc l i e r d i s c o ï d e , élevé au m i l i e u , d é p r i m é et p lane au b o r d , 

couvran t l ' abdomen comme dans les Cass ides , et t r a n s p a r e n t 

c o m m e du ver re ; corps châ ta in ; pa t t e s de la p r e m i è r e a l longées . 

Notaspis cassideus, H e r m . , Mém. aplérol., p . 9 3 , p l . 6 , fig . 2 . 

E s p è c e d 'Alsace . 

VI- GOEGULUS, L. Duf., Ann. se. nat., 1^ sé
rie, X X V , 289. 

C'est à la fin des Oribates que nous placerons pro
visoirement ce genre, sans affirmer cependant qu'il 
leur appartienne. 

2 4 . COECCLUS ÉCHimpÈDE. (Cœculus echinipes.) 

( P l . 3 8 , fig. 5.) 

L. Duf., loro cit., p l . 9 , fig. 1 - 3 ( c o p . dans no t re Atlas). — 
I.jicas, Hisl. nat. Crust., Arachn. et Myr.,p. 463 . 

Du r o y a u m e d e V a l e n c e , en E s p a g n e . 

G E N R E T Y R O G L Y P H E . {Tyroglyphus.) 

Nous laissons provisoirement sous ce nom les 
Sarcoptes et les Tyroglyphes de Latreille , quoiqu'on 
puisse, dès à présent, en faire deux genr.es distincts. 
La disposition de la houebe en rostre est leur carac
tère commun. Ils comprennent les genres ou sous-

Î
Acants , Latr . 

ffypopus , Uugùs . 

2 . T R I C H O D À C T Ï LUS , L . Du four. 

3 . PSOROPTES , P . Gerv . 

4 ' SiRCOFT£8j Latr. 

( ] ) A C A R D S , partim, De Géer, Li i in . , e tc . — XYTROGLYPHUS , L a t r . , 

Précis car. Ins. ( syn. CI 'ACARUS, id.9 Gênera Çru$t.% I, p . i 5 o J , nec non 
S A R C O P T E S , ici., Genam, p . l 5 i . — A C A R K I , D u g . , Ann. se. nat.f 

2 e »érie , I , p . uo 7 et I I , p . 4 ·̂ 
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I . TYROGLYPHUS , L a t r . , Précis des car. gén. des 
Ins., p . 1 8 7 . — W a l c k . , Faune paris., I T , 4 2 2 . 
— Acarus , id., Genera Crust, et Ins., I , 1 5 0 ; 
D u g è s , Ann. sc. nat., 2 e s é r i e , I , p . 4 0 · 

C o r p s é t r a n g l é e n t r e l a d e u x i è m e e t l a t r o i s i è m e 

p a i r e d e p a t t e s p a r u n e r a i n u r e t r a n s v e r s a l e q u i s e m b l e 

l e p a r t a g e r e n t h o r a x e t e n a b d o m e n ; p a t t e s s u b 

é g a l e s e n t i è r e s , v é s i c u l a i r e s . 

M . D u j a r d i n [Journ. l'Institut, 1842 , p . 316) c i te uue espèce 

d ' A c a r i e n n o n n a g e u r , vivant dans l 'eau de la m e r , qui se r a p p r o 

che ra i t des Acarus p r o p r e m e n t dits d e Lal re i l le (1). 

1. TVROGLTPUE DOMESTIQUE. (Tyroylyphus siro.) 

( P l . 3 5 , fig. i.) 

Ciron d u f r o m a g e , Geoffroy, Hist, des Ins., I I , p . 6 2 2 . — Ac. 

siro , L i n n . G m e l . , p . 2928 . — Ac. domesticus, D e G é e r , Mèm., 

V I I , 37, p l . 5 , f. 1-8. — Acarus scabiei, Gales , Thèse inauy. 

F a c u l t é de m é d e c i n e de Pa r i s , 1 8 1 2 , av. fig. ( Copiée Diet. sc. 

nat., Allas, et Diet. sc. mêd., X V I I , p l . 2.) — L y o n e t , Mèm. 

Mus., X V I I I , p . 2 8 2 , p l . 1 4 , fig. 1 3 . — Ac. dom., D u g . , 

Ann. sc. nat.,2' série , 1 1 , p . 4 0 , p l . 7 , f. 1 3 - 1 8 . — Ac. siro, 

H e r i n g , Nova act. nal. curios., X V I I I , 6 1 5 , p i . 4 4 , f. 1 2 - 1 3 . 

L a tè te d e ces A c a r i d e s est d i s t inc te d u corse le t e t s u s c e p t i 

b le de m o u v e m e n t s p r o p r e s d ' aba i s semen t e t d 'é lévat ion . J'y ai 

b ien vu la lèvre et les palpes s tyl i formes don t par le D u g è s , m a i s 

ce n ' es t q u e pa r l ' é c r a s e m e n t , c e u x - c i é tan t d ' h a b i t u d e accolés 

à la l èv re . Lo r squ 'on écrase ces Aca res , c'est par la p a r t i e a n t é 

r i e u r e qu ' i ls se v i d e n t , e t la m a t i è r e qui s ' échappe d e l eu r co rps , 

a l ' apparence de g lobules n a g e a n t dans un l i q u i d e t r a n s p a r e n t . 

E n avant de l eu r bec , en d e h o r s des maxi l les chèl i fères , sont 

d e u x pet i tes soies , le r u d i m e n t de celles des H y p o p u s . Le corps 

p o r t e que lques soies s imples , su r tou t en a r r i è r e , où elles son t 

p lu s l o n g u e s . Les pat tes sont m é d i o c r e s , mais complè tes ; l e u r s 

[ l Fnhricius indique déjà de» Acarus marins : Acarus rosterce , 

Species, I I , ^91 ; Linn. G m e l . , '¿929 (des Fucus sur les côtes de 

IN'orwège , et Ac. fricurum, id. ibid. j^y3 ; Linn. Gracl-, "3fj31. 
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h a n c h e s a u x p a i r e s a n t é r i e u r e s dont u n e a u t r e d i rec t ion q u e 

cel les des pos té r i eu res ; c e l l e s - c i , d i r igées en a r r i è r e , sont sur 

la seconde pa r t i e du tho racogas t r e ; les au t r e s , d i r igées en avant , 

sont sur la p r e m i è r e . C'est au sillon t ransversa l qu i sépare le 

corps en d e u x par t i es que Lat re i l l e a p r o b a b l e m e n t voulu faire 

al lusion en e m p l o y a n t a n c i e n n e m e n t le n o m génér ique de Ty-

rogJyphus. Quo iqu ' i l l 'ait depuis lors a b a n d o n n é , nous avons 

c ru devoir n o u s en servi r . La cuisse de c h a q u e pa t t e p résen te 

un poil é p i n e u x , de c o u l e u r r o s é e , ainsi que la pa t t e e l l e -même ; 

le corps est t r a n s p a r e n t ou b lanc l u i s a n t , ovala i re , r a c c o u r c i . L a 

forme g é n é r a l e rappe l le assez bien celles de q u e l q u e s pe t i t s Co

léoptères , et c o m m e il n'a que t rois pai res de pa t t es dans le j e u n e 

âge , l ' ana logie est a lo rs p lus f rappan te e n c o r e . 

Ces pet i ts a n i m a u x sont e x t r ê m e m e n t n o m b r e u x su r le fro

mage un peu fa i t , et toute la v e r m o u l u r e q u ' o n r e m a r q u e à sa 

surface est c o m p o s é e de leurs associat ions mêlées à des fèces e t 

à l eurs œufs . Ils s 'accouplent par l ' ex t r émi t é pos té r i eure et se 

t i e n n e n t alors dans une pos i t ion r e n v e r s é e . 

L y o n e t avai t depu i s l ong temps constaté* que p e n d a n t la belle 

saison ces a n i m a u x sont v iv ipares . 

2 . TYHOGLYPHE ALLONGÉ. (Tyroglyphus longior.) 

( P l . 3 5 , fig. 5 . ) 

Seconde espèce de Mile, L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I , 283 , 

pl . 1 4 , fig. 7 - 8 . 

Nous avons t r o u v é ce t te espèce vivant avec la p r é c é d e n t e sur la 

c roû te des f romages n o m m é s f romages de G r u y è r e et de H o l l a n d e . 

3 . TYROGLYPHK BICAUDE. (Tyroglyphus bicaudatus.) 

Subal longé ; par t ie t h o r a c i q u e pe t i t e ; de cou leu r rosé pale 

avec les ép ines basi la i res des pa t t es fauves ; a b d o m e n des adul tes 

p r o l o n g é e n d e u x t ube rcu l e s péd i fo rmessé t igè re s por tan t chacune 

un s t igmate i n t é r i e u r e m e n t près son e x t r é m i t é ; ce qui lu i donne 

que lque ana log ie avec les Psoroptes. 

T r o u v é pa r M y r i a d e s dans les p lumes et s u r l ' é p i d e r m e d 'une 

A u t r u c h e d 'Afr ique , m o r t e à la m é n a g e r i e du M u s é u m en 1843. 

4 . TYHOOLYPHE DE LA FARINE. (Acarus farinœ.) 

Ac. far., De G é e r , AVm. , ^ I l , 9 7 , pl . 15 , fig. 1 5 . 

11 faut p e u t ê t re a jouter à ce g e n r e les espèces suivantes qui 

sont peu c o n n u e s : 
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5 . ACARUS DESTRDCTOR , S c h r a n k , Fnum. Ins. Austriœ, s p . 

1057. — Mite , L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I , p . 284 , p l . 12 , 

fig. 1 0 - 1 2 . 

6. ACARUS LACTIS , F a b r . , Spec. ins.t I I , 490 . 

Vit sur la c r è m e conservée long temps dans des vases , ou d a n s 

ceux-ci , lorsqu' i ls sont t enus s a l emen t . 

7 . ACARUS DïSEivTERiJS, N y a n d e r , Amenil. Acad., V , p . 97 ; 

L inn . G m e l . , p . 2929 , partim. 

Nyande r appela i t la dyssen te r i e u n e gale de l ' in tes t in (Epide-

mica scabies intestinorum) ; il r a p p o r t e q u e des A c a r e s , s em

blables à VA. exulcerans , on t é té constatés dans les déject ions. 

L'A. dysenteriœ de Ginel in vi t dans les vieux t o n n e a u x . 

8. ACARUS PASSERINUS, D e G ê e r , V I I . — A c . chelopus, H e r m . , 

Mém. opter l., p . 82 , p l . 4 , f, 7 . ( J u n i o r . ) 

9. ACARUS PASSULARCM, I l e r i n g , N o v a act. nul. curios.,XVII, 

p . 6 1 8 , p l . 4 5 , f. 14 -15 . A d e u x soies b u c c a l e s , à peu près 

c o m m e dans les I I j p o p u s ; il vit su r les figues sèches . M . Du-

ja rd in figure sous ce n o m (1) la téte d ' u n A c a r u s q u i n ' a pas ce 

c a r a c t è r e . D ' ap rè s ce n a t u r a l i s t e , l ' insecte qu ' i l a é tudié a les 

m a n d i b u l e s étroi les formées de d e u x doigts aminc i s e t den tés en 

d e d a n s , e t le m e n t o n , qui est d 'une s t r u c t u r e assez c o m p l i q u é e , 

m o n t r e encore les t races des pa lpes et des maxi l l e s . 

D 'au t res Acar iens voisins des Tyrog lyphcs ont les poils p l u m e u x : 

10 . ACARUS PLUMIGER , Koch , Deutschl. Crust., Myriap. und 

Ins., fasc. 5 , p l . 15 . 

1 1 . ACARUS DBSTRUCTQR ,Schrank,iTrtwff». Ins. Austriœ, 1057 ; 

Mite, L y o n e t , Mém. Mus., Paris, X V I I I , 2 8 4 , p l . 1 2 , fig. 

10 12 . 

D ' a u t r e s e s p è c e s , q u e n o u s c i t e r o n s pour l a p l u p a r t , 

ont donné lieu à l ' é t a b l i s s e m e n t d e s genres Qlycipha-

gus , Mjobia e t Jïfpopus. 

a) G L Y C I P H A G U S (2) , Hering, Nova acla nat. curios-, 

XV11I, 6 1 9 . 

Corps mou , non d i v i s é e n deux parties par une 

( l Obscn'. au mie: ose, p . l ^ y , T'I. J / i fig- l o c o p i t ' e dans n o l n ' 

Allas, pl. 3 5 , iig 1). 

•<) T J u k u c , d i iux, axy-A , ï o u r m a n d . 
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l i g n e t r a n s v e r s a l e ; p a t t e s e n t i è r e s à t a r s e s vésiculi-
f è r e s . 

12 . GLYCIPHAGE DES PRUNES. (Glyciphagus prunorum.) B e 

r i n g , loco cit., p l . 4 5 , f. 1 6 - 1 7 . 

13 . GLYCIPHAGE DES CHEVAUX. [ Glyciphagus hippopodos.) 

Corps aussi long que l a r g e , fo r tement appo in t i en a v a n t , 

j a u n e b l a n c h â t r e , e n t i è r e m e n t couve r t de poi ls c o u r t s , formant 

une s o r t e d e ve louté ; ouver tu re b u c c a l e un peu infér ieure , 

m u n i e d e deux poi ls cour t s ; u n e pe t i t e sai l l ie a u b o u t de l ' a b 

d o m e n e n t r e q u a t r e soies assez l ongues et en forme de pe t i t e s 

p l u m e s . 

Sarcoptes hipp., H e r i n g , Nova act. nat. curios., X V I I I , 

6 0 7 , p l . 4 4 , f. 1 . (Copiée Dict. se. nat., Atlas suppl., e t Ann. 

se. nat., 2 e série , X V , p l . 2 , f. 4 . ) 

Ce pe t i t A c a r u s , cons idéré c o m m e u n Sarcop te pa r M . H e 

r i n g , à cause de son g e n r e de v i v r e , a é té t rouvé p a r ce n a t u r a 

liste dans les c roû te s u lcé reuses des p i e d s des Chevaux . 

Les vé tér ina i res s igna len t ( 1 ) , sous les onglons des Moutons 

affectés d u c r a p a u d , un Aca re d ' espèce p a r t i c u l i è r e , ma i s d o n t 

les na tu ra l i s t e s n ' on t po in t fait la d e s c r i p t i o n . 

1 4 . GLYCIPHAGE COUREUR. (Glyciphagus cursor.) 

Gl. curs., P . G e r v a i s , Ann. se. nat., 2 e s é r i e , X V , 1 8 , 

p l . 2 , f. 5 . 

1 5 . SARCOPTES PALUMRINUS , K o c k , Deutschl. Crust., Myriap. 

uni Arachn., fasc. , 5 , p l . 12 (du P i g e o n . ) 

Nous c i t e rons p r o v i s o i r e m e n t à la suite de ce g en re (outre l'A. 

horridus, T u r p i n , Compt. rend. Ac. se, V , 6 6 8 ) , les espèces 

d o n t voici les n o m s : 

16. ACABUS AVicu.AKDM, D e Géer , Mém., V I I , 106, p l . 6 , f i g . 9 . 

— Pondu Coq de bruyère? L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I . 2 8 1 , 

p l . 1 5 , f. 1 6 . 

17 . ACAKUS M A R I L ^ , P . G e r v a i s , Dict. se. nat., Suppl., I , 

4 5 . (Du Cana rd m i l o u i n a n , Anas marila.) 

I l est p lus difficile e n c o r e , pour ne pas d i re i m p o s s i b l e , d 'as

s i g n e r une place a u x d e u x Ci rons dont les noms suivent : 

(i*1 Grot^nîer, Zool. vètèr., p. q33 
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18. ACARDS FAVORUM , H e r m . , Mém. aptèrol., p . 8 6 . 

1 9 . ACARUS FCNGI , H e r m . , Mém., aptérol., p . 8 6 . 

b) M Y O W A , H e y d e n , Isis. 

C o r p s a l l o n g é , m u l t i l o b é ; p a t t e s e n t i è r e s , l e s p o s 

t é r i e u r e s p l u s f o r t e s . 

Ce genre a p o u r t y p e : 

2 0 . PEDICULUS MUSCULINUS , S c h r a n c k , p . 5 0 1 , p l . 1 , f. 5; S a r 

coptes musculinus, K o c h , Deulschl. Crust., Myriap. und 

Arachniden, fasc. 5 , p l . 1 3 . 

c) H Y P O P U S , D u g è s , Ann. se. nat., 2 E s é r i e , I I , p . 3 7 . 

L . D u f o u r , ibid., X I , 2 7 9 . 

C o r p s e l l i p s o ï d e a p l a t i , c o r i a c e ; p a l p e s n u l s , l è v r e 

o b l o n g u e , p r o l o n g é e e n r o s t r e e t a r m é e d e d e u x l o n 

g u e s s o i e s r o i d e s ; p i e d s c o u r t s , à h a n c h e s m u t i q u e s , 

i n o n g u i c u l é e s , t e r m i n é s p a r u n e c a r o n c u l e v é s i c u -

l a i r e . 

2 1 . A . SPINIT . , H e r m . , Mém. aptérol., p . 8 5 , p l . 6 , f. 5 . 

— Hyp. spinit., D u g è s , loco cit., p . 3 7 . 

T r o u v é e p a r H e r m a n u su r le ventre e t les pa t t e s de la Tri~ 

chie ermite, e t pa r Dugès su r un Hisler. 

2 2 . M I T E DES MOUCHES. (A. muscarum.) 

A. musc., De Géer , Mém., V I I , 1 1 4 , p l . 7 , f. 1 - 2 . 
Espèce r a p p o r t é e , ma i s avec d o u t e , pa r D u g è s , au genre 

H y p o p u s . Ses pattes pos té r ieures t r è s - l o n g u e s et filiformes s e m 

blent b i en é lo ignées . 

2 3 . H Y P . FKRONIARUM. 

( P l . 3 5 ] , % 9 - ) 

L . Dufour, Ann. se. nat., 2 E s é r i e , X I , 2 7 8 , p l . 4 , f. 4 - 6 (cop. 

dans no t r e Atlas) . 

Se t ient en t r o u p e se r rée sous la t ê t e , le corselet et l ' abdomen 

des F é r o n i e s e t ressemble , à cause d e sa pe t i tesse , à des graiHS 
d e pouss i è re , 

2 4 . H Y P O P U S SAPROMYZARUM. 

L . Bufou r , Ann. se. nat., 2 " s é r i e , X I , 2 7 8 , p l . 8 , f. 7 . 
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25. A . OVALE. (A. ovalis.) 

P l u s ou m o i n s o v a l a i r e ; à p l a q u e céphalo thorac ique s c u t i 

f o r m e ; tarse d e la pa t t e a n t é r i e u r e p o u r v u en avant de d e u x 

soies inégales , dont l ' une égale la mo i t i é de sa l o n g u e u r . 

J ' a i t rouvé cet insec te en g r a n d n o m b r e su r les append ices 

buccaux de cer ta ins Lithobius forcipatus pr is à P a r i s . La 

t r anspa rence de son corps p e r m e t de voir son sys tème n e r v e u x 

qui m ' a paru former un cordon longi tudina l à la face in fé r ieure , 

et fourni t b i l a t é r a l emen t deux pai res de nerfs a scendan t s pou r 

les q u a t r e pa t t es a n t é r i e u r e s et d e u x au t res descendan t s pour 

les p o s t é r i e u r e s . 

II .TR1CIIODACTYLUS, L.Dufour, Ann. te. nat., 
2< série , X I , 27G. 

Rostre court, garni de petites soies; pattes de la 
quatrième paire plus courtes que les autres, et gar
nies d'une très-longue soie. 

2 6 . TRICHODACTYLE DE L'OSMIE. (Trichodaclylus osmiœ.) 

( P l . 3 4 , fig. 10 . ) 

G l a b r e , avec deux soies marg ina le s de c h a q u e côté ; roux pâle ; 

pa t tes e t région pos t é r i eu re d u corps p lus foncées. Ì de l i g n e . 

Trich. o . sm. ,L . Dut' . , Ann. so. nat., loco cit., p l . 8 , f. 3 (cop . 

dans no t r e A t l a s ) . 

Trouvé en g r a n d e quan t i t é su r le corselet et p r inc ipa lemen t 

sur le m é s o l h o r a x de YOsmia bicornis J>, e t de YOsmia fron-
ticornis h , dans le d é p a r t e m e n t des Landes . M . J . Bigot , qui s 'oc

cupe avec a r d e u r d e l'étude des I n s e c t e s , m'a r e m i s des Acar ides 

de ce t t e espèce t rouvés par lui s a r le Xylocopa violaceum , 
près P a r i s . 

III. P S O R O P T E S . P . Gerv., Ann. se. nat., 
2 e série , X V , p. 0. 

Corps mou , déprimé, épineux en dessous, au col
lier et à la base des pattes ; une des deux paires de 
pattes postérieures ou toutes les deux complètes et Ca-
ronculées ; l'une ou l'autre, ou toutes les deux , lon
guement sétigères ; espèces parasites des mammifères. 
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2 7 . PSOBOFTE DU CHEVAL. (Psoroptes equi.) 

( P l . 3 5 , fig. 3 . ) 

Acarus equi, S a i n t - D i d i e r , Soc. linn. Paris, I I , 2 5 0 . — 
R a s p a i l , Chimie organique, 1 ' · éd . , p . 5 0 9 , p l . 1 0 , fig. 7 - 9 ; 
2 E é d . , I I , fil 1 , p l . 1 5 , fig. 8 - 1 0 . — Sarcoptes equi, Her ' ing , 

Nov. act. n. cur., X V I I I , 5 8 5 , p l . 4 3 , fig. 1 - 2 . — Sarc. equi, 

H é r i n g , Novaaeta nat. cur., V111, 5 8 5 , pl . 4 3 , fig. 1 - 2 . — Ps. 

equi, G c r v . , Ann. se. nat., 2 E sé r ie , X V , p . 9 . — Acarus exul-

cerans, D u j a r d i n , Observateur au microscope, p . 1 4 7 , pl . 1 6 , 
et p l . 1 7 , fig. 1 - 9 . 

I l vit en g r a n d n o m b r e dans les c roûtes écai l leuses formées de 

pel l icules agg lu t inées qui r ecouvren t la peau des Chevaux aux 

endro i t s a t te in t s de la ga le . On le voit a i s émen t à la vue s imple . 

« La tète , d i t M. Du ja rd in , ou plutôt la b o u c h e de l 'Acarus 

d u Cheva l , ca r ce p r o l o n g e m e n t a n t é r i e u r ne cont ien t pas au t re 

chose q u e les o r g a n t s de la m a n d u c a t i o n , se compose en dessus 

d ' u n e pai re de m a n d i b u l e s effilées et t e rminées p a r deux dents ; 

e l les r e p r é s e n t e n t é v i d e m m e n t les m a n d i b u l e s en p inces qu 'on 

voit chez les au t res A c a r u s , en supposan t q u e les d e u x doigts de 

la pince on t fini par se soude r . 

» E n dessus la tête p r é s e n t e u n e large p l aque faisant l'office 

d ' u n m e n t o n e t d 'une lèvre in fé r ieure , e t qui est fo rmée par la 

soudure de d e u x pièces m e m b r a n e u s e s r e p r é s e n t a n t les m â 

cho i r e s ou m a x i l l e s , c o m m e on le voit d a n s l 'Aca rus du fromage 

avec les pa lpes maxi l l a i res soudés au b o r d , et q u e l 'on voit c l a i 

r e m e n t formés d e t rois a r t i c les . 

» A u mi l i eu de la face vent ra le se voit l 'or igine des organes 

g é n i t a u x , qui p e u t se c o m p a r e r avec ce q u e l 'on voit dans les 

Ixodes et les au t res A c a r i e n s . P r è s du b o r d de la face ven t r a l e , se 

voient aussi d e u x pièces formées de p lus ieu r s cercles c o r n é s , 

concen t r i ques , et d o n t le plus i n t é r i e u r est formé de globules ( 1 ) . 
La position et l 'aspect de ces p ièces r a p p e l l e n t assez b i en les v e n 

touses de cer ta ins H e l m i n t h e s ( O c t o s t o m e s , P o l y s t o m e s , e t c . ) . 

E n f i n , à l ' ex t rémi té d u corps se t r o u v e n t d e u x p ro longements 

des lobes c h a r n u s , s y m é t r i q u e m e n t p l a c é s , eL t e r m i n é s pa r un 

faisceau de soies ro ides . E n t r e ces l o b e s , dans l 'axe m ê m e du 

c o r p s , se voit une pe t i t e é c h a n c r u r e où l 'on p o u r r a i t suppose r 

u n orifice. » 

I l n 'es t pas c e r l a i n q u e par A. exulcerans on ait toujours voulu 

( l ) Sans doute les st igmates . 
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i n d i q u e r spéc ia lement l 'Aca r ide d e la gale du Cheva l . Gmelin dit 

à l 'égard de l ' an imal de ce n o m : Habitat in ulceribus scabie 

ferina laboranlium; an sat distinclus ab A. scabiei? Nyander 

d o n n e cependan t à VA. exulcerans p lu s i eu r s des ca rac tè res des 

P s o r o p t e s (Amœn. acad., V , 9 6 ) . 

IV. SARCOPTES ,partim , Latreille , Genera Crusl. 
et Ins. , 1 , 151 ; 1806. 

Corps mou , armé de crochets au collier et à la base 
des pattes ; les deux paires de pattes postérieures ru-
dimentaires, longuement sétigères ; les deux paires 
antérieures seulement vésiculigères. Espèces parasites 
de la gale de l'homme et des mammifères. 

1. SARCOPTE DE L'HOMME. (Sarcoptes scabiei.) 

( P l . 3 5 , fig. 1.) 
Blanc ; ponc t i fo rme ; corps m a r q u é e n dessus de str ies en a re 

d e ce rc l e à son p o u r t o u r e n dessus e t d e pe t i t s m a m e l o n s à son 

m i l i e u ; coll ier p o u r v u d ' u n p r o l o n g e m e n t pos té ro- infère sp in i 

forme ; soie mèd io - l a t é r a l e m é d i o c r e ; a b d o m e n t e r m i n é p a r 

d e u x g randes so ies , a y a n t e x t é r i e u r e m e n t a u p r è s d 'elles d e u x 

p a i r e s d e soies p lus p e t i t e s , s u h - é g a l e s ; ép ine basi la i re des 

pa t t es pos t é r i eu res s i m p l e . 

Acarusscabiei, D e G é e r , Mém. pour VHist. des Ins., V I I , 

p . 9 4 , p l . 5 , fig. 12 -15 . —• Sarcoptes scab., La t r . , Genera, I , 

p. 152 . — F o u r n i e r , Dict. se. méd., X V I I , p . 76 et 2 5 1 . — 

R a s p a i ! , Ann. se. d'obs., I I , 446 , e t I I I , 2 9 8 , 1830 ; id., 

Lancette française, 1 5 a o û t 1831 ; i d . , Mém. comp. sur VHist. 

nat. de l'Insecte de la gale ; i n - 8 ° ; P a r i s , 1 8 3 4 ; id., Chimie 

organique , p r e m i è r e éd i t . , 1 , 5 1 1 , 1833 , et d e u x i è m e édi t . , I I , 

5 9 8 , p l . 15 . — D u g è s , Ann. se. nat., 2e s é r i e , I I I , 2 4 5 , p l . 

1 1 . — L e r o i et V a n d e n h e c k e , Rech. miscros, sur VAc. scab., ou 

Insecte de la gale de l'homme, in -8" , 1835 (Ex t r . des Mém. soc. 

se. de Seine-et-Oise) avec 4 p l . — P . G e r v . , Ann. se. nat., 

2 · s é r i e , X V , 9 , p l . 2 , f. 8 . 

V i t dans la gale h u m a i n e , d o n t il est l ' o r ig ine . 

Quo ique la ga le h u m a i n e , par ses s y m p t ô m e s , diffère , sous 

q u e l q u e s r a p p o r t s , de cel le des a n i m a u x mammifères , chez l e s 

quels on l'a é t u d i é e , el le e s t , aussi b ien que chez ces d e r n i e r s , 

causée pa r un Aca r ide s . Cet te notion , dès long temps popu la i re 
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(îans le midi de l 'Eu rope , n ' es t cependan t acquise à la science 

cel le de quelques médec ins , du m o i n s , que depuis u n pe t i t 

n o m b r e d ' a n n é e s , et c o m m e c'est , pour a insi d i r e , u n sujet 

e n c o r e à l ' o rdre du j o u r , nous n 'avons pas c r a in t d ' ê l re b lâmé 

en r appo r t an t ici l ' h i s to r ique des discussions auxquel les a donné 

l i e u , à différentes é p o q u e s , le Ciron de la ga l e . 

Quoique les a n c i e n s , e t p a r t i c u l i è r e m e n t Ar i s to t e , a ien t connu 

des A c a r i d e s , pu i squ ' i l s font m e n t i o n de ceux qu i se déve

loppen t su r le v ieux f r o m a g e , ils n ' o n t point v u celui de 

la gale h u m a i n e . C'est dans un a u t e u r a r abe d u douz ième s ièc le , 

Abou Merroan Abdel Maleck ben Zohar3 p lus connu sous le 

nom d'Abenzoar, q u e se t rouve le p r e m i e r indice d e cet te ob

servat ion . L ' o u v r a g e de ce médec in a p o u r t i t re : Taïsir Elme-

douat oua Eltadbir, ce qu i signifie : Interpretatio et testificalio 

medicationis et regiminis. O n y li t u n passage s ignalé a u x é ru-

dits p a r M o u f e t , na tu ra l i s t e anglais du se iz ième siècle , et dont 

voici la t r aduc t ion : 

« Il y a u n e chose c o n n u e sous le n o m de soab , qui laboure 

» le corps à l ' e x t é r i e u r ; elle exis te dans la p e a u , et lorsque 

» celle-ci s 'écorche à que lque endro i t , il en sor t un an imal ex-

» t r ê tnemen t p e t i t , et qui é chappe p re sque a u x sens . » 

A c e s r e n s e i g n e m e n t s , A b e n z o a r ajoute un système de t r a i t e 

m e n t qu i consiste en u n e t isane de semences de c a r t h a m e et 

d ' o r t i e s , et en onct ions ou lotions ex t é r i eu re s avec de l 'huile 

d ' a m a n d e s amères e t u n e décoct ion de feuilles de pers ica i re . 

Le Sarcop te était donc connu des A r a b e s à cet te époque , et 

comme la gale est plus f réquente dans les pays m é r i d i o n a u x , 

ce fait n ' a r ien de s u r p r e n a n t ; c 'est p o u r cet te raison sans dou te 

que l 'auteur italien d 'une t r aduc t ion d 'Abenzoa r , publiée , p o u r 

la p remiè re fois, à Venise , en 149-î , r emplaça pos i t ivement le 

mot arabe soab, qu i veut d i r e lentes, pa r celui de pedicelli 

parvunculi. E n I t a l i e , en e f fe t , et dans beaucoup d ' au t r e s p a y s , 

la connaissance du Sarcopte est vu lga i re depuis un t e m p s i m m é 

moria l , ainsi que de la m a n i è r e de se déba r r a s se r de ce paras i te 

i ncommode . Mais a l o r s , comme a u j o u r d ' h u i , les savants diffé

r a i e n t d 'opinions sur des faits qui ne font pas le m o i n d r e dou te 

p o u r l ' empir i sme popula i re . A v i c e n n e professai t encore sur l 'é-

t iologie de la gale l 'opinion de G a l i e n , qui devait longtemps 

suffire aux médec ins de l 'Europe occidenta le . 

Moufe t , ainsi que nous l 'avons d i t , ne lu t p a s , sans en sentir 
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( î ) ïnsectorum slve minimorum atiimulium theutrum , p . 2 6 6 . L u n 

d i ™ , 

la va leu r , les écr i t s d ' A b e n z o a r et de que lques a u t e u r s mér id io 

n a u x s u r la gale , et dahs son Théâtre des Insectes (1) resté 

t r e n t e ans i n é d i t , il s ' expr ime ainsi : 

« Syro an ima lcu lum est o m n i u m m i n u t i s s i m u m , solens i n -

» nasci caseo et cera; invctera t i s e t cut i i t em humana : . . . Sy ron i -

» bus nul la forma expressa praeter q u à m globi : vix oculis cap i -

•o t u r ; m a g n i t u d o t am pusi l la , u t non a tomis constare i p s u m , 

» sed u i i u i n ex a tomis E p i c u r u s d i x e r i t . . . I t a sub cute. h a b i t a t , 

» est actis c u m c u l i s , p r u r i t u m m a x i m u m loco i n g e n e r e t , p r ec i -

» p u é m a n i b u s vcl aliis pa r t i bus et igni a d m a t i s . . . I Ios pecul ia -

» r i t e r vu lgus aciculà ex t r ah i t ; s e d , c ù m non s imul tollattir 

» c a u s a , c o r u m f o m e s , pe r sévé râ t affectio. I t a q u e prœs ta t u n -

» guen to vel fotu eos occ idere , q u o simul to l l a tu r p r u r i l u s ille 

» infcs t i ss imus. » 

Dès 1 5 5 7 , Scal iger , dans son ouvrage c o n t r e Cardan , s ' expr i 

mai t ainsi : 

« E n é c r i v a n t sur l 'Aca rus d 'Ar i s to te , vous l 'avez j u s t e m e n t 

» comparé avec le Garantira. L e s P a d o u a n s le riummeiit Pedi-

y> cello, les T u r i n i e n s Sciro, e t les Gascons , Brigans : sa forme 

» est g lobu leuse : i l est si p e t i t , qu 'on peu t à pe ine l ' apercevoi r , 

» et que l 'on p e u t d i re de lui qu ' i l n 'es t pas composé d ' a tomes , 

» mais que c'est l ' a tome d ' É p i c u r e . 11 se loge sous l ' é p i d é m i e , 

)i en sor te qu ' i l b r û l e pa r des sillons qu ' i l se c reuse . E x t r a i t avec 

» u n e aiguil le et p lacé su r l 'ongle , il se m e t peu à peu en m o u -

» v e m e n t , s u r t o u t s'il es t exposé aux r ayons du soleil. Éc ra sé en 

» le p r e s s a n t en t r e d e u x ongles , il fait e n t e n d r e un b r u i t , et il 

» en sor t u n e ma t i è r e a q u e u s e . » 

L e s médec ins d ' I ta l ie p rofessa ien t la m ê m e opinion , et elle 

avai t m ê m e des pa r t i s ans en F r a n c e , s u r t o u t dans la pe r sonne de 

J o u b e r t , professeur à Montpe l l i e r et é lève d u cé lèbre Fiondelet, 

Ver s 1580, J o u b e r t cons idère le S a r c o p t e , qu ' i l n o m m e Syro, 

c o m m e la p lus p e t i t e e spèce de Pou, et il d i t qu 'e l le vit c o n 

s t a m m e n t sous l ' é p i d é m i e , où elle se creuse des g a l e r i e s , à la 

m a n i è r e des T a u p e s , dans la t e r r e , ce qui p r o d u i t les d é 

mangea i sons i n s u r m o n t a b l e s qui sont un des carac tères de la 

gale . 

E n 1 6 3 8 , p lus de t r e n t e années après la m o r t de l ' a u t e u r , 
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ï Rèdi était un des principaux rédacteurs de ce dic l ionnalre . 

p a r u t l 'ouvrage d ' A l d r o v a n d e , dans lequel le sujet n 'es t pas t ra i té 

avec moins de luc id i t é . Les a u t e u r s les plus r é c e n t s , d i t Aldro-

vande ( l iv. V , chap . î v , p . 2 1 5 ) , a joutent un t ro is ième g e n r e 

de P o u x de l 'homme ; on le n o m m e Sryro, et v u l g a i r e m e n t Pe

dicello? il r a m p e e n t r e la p e a u et l ' é p i d e r m e , se c reusan t des 

espèces des galeries s inueuses et formant des vésicules non sup 

puran tes ; si on crève cel les-c i , il en sor t des a n i m a u x si p e t i t s , 

que l'on peu t à pe ine les ape rcevo i r , si ce n 'es t q u a n d on est doué 

d 'une bonne vue et à u n e l u m i è r e e x t r ê m e m e n t v ive . A l d r o -

vanrle ajoute q u e , n ' a y a n t pas vu l ' A c a r u s don t p a r l e Ar i s t o t e , 

i l n e p e u t pas dire si c 'est le m ê m e an imal que son P e d i c e l l o , 

mais qu ' i l est po r t é à le c ro i r e différent. 

P e u de t e m p s ap rès la pub l i ca t ion des indicat ions précises 

q u i v i ennen t d ' ê t r e r a p p o r t é e s , I T a u p l m a n n , médec in a l l emand , 

soupçonna que les an imalcu les q u e le P . K i r c h e r avait c r u voir 

dans les b u b o n s p e s t i l e n t i e l s , p o u r r a i e n t b ien ê t re les m ê m e s 

Insec tes (riethliesen) que les A l l e m a n d s n o m m e n t Acari. Dans 

u n e le t t re à K i r che r , e t dans un ouvrage sur les eaux the rmales 

de W o l k e n s t e i n , i m p r i m é à Leipsick en 1G57, il d i t q u e ces 

m ê m e s animalcules , examinés avec le microscope , lui para issent 

avoir que lque ressemblance avec les M i t e s qu i na i ssen t dans le 

v ieux f romage . I l a u p t m a n n est le p r e m i e r qui a i t donné u n e fi

g u r e rlu Sa rcop te : il le r ep ré sen t e p o u r v u de six pa t t es et d e 

q u a t r e c r o c h e t s . 

Dans les ouvrages de R è d i , l ' Insec te de la gale h u m a i n e est 

décr i t avec beaucoup p lus d ' exac t i t ude encore , et m ê m e figuré , 

d 'après les observat ions c o m m u n i q u é e s à ce savant e t cé lèbre 

apterologis te dans u n e l e t t r e qu ' i l a pub l i ée c o m m e lui a y a n t 

été adressée p a r le doc t eu r B o n o m o , e t qu i a été depuis r éc l amée 

p a r Ces ton i , son vé r i t ab le a u t e u r . 

Cette l e t t re , écr i te en i t a l i en , en 1687 , a été t r a d u i t e en latin 

p a r L a n z o n i , et i n s é r é e , en 1 6 9 1 , dans les Miscellanea nalurœ 

curiosorum. On la t r o u v e en français dans la col lect ion a c a d é 

m i q u e , mais l'on y a fondu u n e a u t r e le t t re d e Cestoni à Val l i s -

n i e r i , écr i te en 1710. Voici un ex t r a i t d e ce t te le t t re ; 

« Tand i s q u e , gu idé pa r vos vues e t sous vos ausp ices , j e fai-

» sais des expér iences sur des Insectes , j e lus pa r hasard , dans 

» le Dictionnaire de l'Académie della Crusca ( t ) , que le Ciron 
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» est u n pet i t ver qui se forme sous la peau des g a l e u x , e t d o n t 

» la mur su re cause u n e e x t r ê m e démangea ison ; a y a n t t rouvé 

» depu i s q u e Giuseppe Lorenz io adop te cet te o p i n i o n , j ' e u s la 

» cur iosi té de vérifier le fait p a r m o i - m ê m e . J e c o m m u n i q u a i 

» ce dessein à M . H y a c i n t h e Ces ton i . Il m 'a s su ra a v o i r ' v u p l u -

» s i eu r s fois d e s p a u v r e s f e m m e s , d o n t les enfants é ta ient g a -

» Ieux , t i r e r , avec la po in te d ' u n e épingle , des plus pet i tes p u s -

» t u l e s , avan t qu 'e l les fussent m û r e s et p u r u l e n t e s , je ne sais 

» quo i , qu 'e l les éc rasa ien t su r l ' ong le , non sans un pet i t c r a q u e -

» m e n t ; e t q u ' à L i v o u r n e , les ga lér iens se r e n d a i e n t r é c i p r o -

» q u e m e n t le m ê m e serv ice . 11 ajouta qu ' i l ne savait pas avec cer -

» t i t ude si les Cirons é ta ien t effect ivement des ve r s . A i n s i , nous 

» r é so lûmes tous d e u x de nous en éc la i rc i r . Nous n o u s a d r e s -

» sâmes donc à u n g a l e u x , en lui d e m a n d a n t l ' end ro i t où il 

» sentai t la p lus forte d é m a n g e a i s o n . I l n o u s m o n t r a un g r a n d 

» n o m b r e de pus tu les q u i n ' é t a i en t pas e n c o r e pu ru l en te s ; j ' e n 

» ouvr i s une avec la po in te d ' u n e aiguil le t r è s - f ine , e t ap rès 

» avoir e x p r i m é u n peu de la l i q u e u r c o n t e n u e , j ' e n t i ra i u n 

» pe t i t g lobu le b lanc p r e s q u e i m p e r c e p t i b l e . Nous observâmes 

s ce globule a u microscope , et n o u s r e c o n n û m e s , avec toute la 

» ce r t i tude possible , que c 'é ta i t un ve r dont la figure app rocha i t 

s de celle des t o r t u e s ; de cou leur b l a n c h â t r e ; le dos d 'une cou-

» leur u n peu plus obscure , ga rn i de que lques poils longs t r è s -

» fins. Le pe t i t a n i m a l mon t r a i t beaucoup d e vivacité dans ses 

» m o u v e m e n t s . I l avai t six pa t tes , la tê te p o n c t u é e et a r m é e de 

ti deux pet i tes cornes ou an t ennes à l ' ex t r émi t é du museau . 

» N o u s n e n o u s e n t înmes pas à ce t te p r e m i è r e observation ; nous 

» la r épé t âmes un g r a n d n o m b r e d e fois sur d iverses p e r s o n n e s , 

» a t t aquées de la gale , d ' âge , de t e m p é r a m e n t et de sexe dif-

» f é r e n t s , et en différentes saisons de l ' année ; nous t rouvâmes 

» toujours des a n i m a u x de m ê m e figure. O n en voit dans 

» p r e sque toutes les pus tu l e s a q u e u s e s ; je dis p resque tou tes , 

x pa rce qu ' i l nous a été quelquefois imposs ib le d ' en t rouver . 

» Il est très-difficile d ' ape rcevo i r ces Insectes sur la superficie 

» du c o r p s , à cause de l eu r e x t r ê m e peti tesse et de leur cou leur 

» semblable à celle de la peau . Ils s ' in t roduisent d ' abord pa r 

» leur t è t e , e t ils s 'agi tent e n s u i t e , rongean t et foui l lan t , j u s q u ' à 

» ce qu ' i l s se soient e n t i è r e m e n t cachés sous l ' é p i d é m i e , où il 

» nous a été facile de voir qu ' i ls savent se c reuse r des espèces de 

» c h e m i n s , ou des routes de communica t ion d 'un l ieu à un 
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)) u n a u t r e ; d e sorte q u ' u n seul insec te p rodu i t quelquefois p l u -

» s ieurs pus tu les aqueuses ; quelquefois aussi nous en avons 

» t r o u v é deux ou trois e n s e m b l e , e t , pou r l ' o r d i n a i r e , fort p r è s 

» l 'un de l ' au t re . 

» Nous ét ions fort c u r i e u x de savoir si ces p e t i t s a n i m a u x 

» p o n d a i e n t des œufs ; e t après de longues r e c h e r c h e s nous e û -

» m e s enfin la satisfaction de nous assure r d e ce fait ; car ayant mis 

» sous le microscope u n Ciron p o u r e n faire dess ine r la figure 

» p a r M . Isaac Colonel lo , il v i t , en d e s s i n a n t , sor t i r d e l à pa r t i e 

» pos t é r i eu re d e cet a n i m a l u n œuf b lanc à pe ine visible e t 

« p r e s q u e t r a n s p a r e n t ; i l é t a i t d e figure o b l o n g u e c o m m e u n 

» p i g n o n . 

» A n i m é s p a r le s u c c è s , n o u s r e c o m m e n ç â m e s à c h e r c h e r ces 

» œufs avec la p lu s g r a n d e a t t e n t i o n , et n o u s en t r o u v â m e s 

» b e a u c o u p d ' a u t r e s en différents t emps ; ma i s il n e nous ar r iva 

» p lus d e les voir so r t i r d u corps de l ' an imal sous le microscope . 

v II m e semble que l 'on p e u t conc lu re de la d é c o u v e r t e de ces 

» œufs q u e les Cirons se mul t ip l i en t c o m m e les au t res a n i m a u x 

» pa r le concour s des d e u x s e x e s , q u o i q u e j e n ' a ie j ama i s ape rçu 

» dans ces insectes a u c u n e différence qu i puisse faire d i s t inguer 

» le mâ le de la femelle . P e u t - ê t r e t r o u v e r a - t - o n dans la sui te 

» ce t te d i f fé rence , soit pa r u n hasa rd h e u r e u x , soit pa r des o b -

» servat ions p lu s su iv i e s , p lus e x a c t e s , e t fai tes avec d e m e i l -

» l eu r s mic roscopes . 

» E n cons idéran t tou tes ces choses m û r e m e n t e t sans p r é v e n -

» t i o n , il me semble qu 'on p e u t r é v o q u e r en d o u t e les op in ions 

» des au teurs de médec ine t ouchan t les causes de la ga le . P a r m i 

» la m u l t i t u d e des a n c i e n s , q u e l q u e s - u n s , avec G a l i e n , la font 

» p roven i r de l ' h u m e u r m é l a n c o l i q u e , sans qu 'on sache b ien c n -

» core dans quel le p a r t i e d u corps rés ide cet te h u m e u r ; d ' a u t r e s , 

D avec Av icenne , veulent qu ' e l l e soit p r o d u i t e pa r le s a n g s e u l ; 

» et d ' a u t r e s , enf in , pa r l ' h u m e u r a t r a b i l a i r e , mê lée avec la p i -

» tu i t e salée . 

y> Q u a n t a u x a u t e u r s m o d e r n e s , q u e l q u e s - u n s , avec Sylvio 

» De leboe , a t t r i b u e n t cet te malad ie à u n ac ide m o r d i c a n t exhalé 

» pa r le sang ; d ' a u t r e s , avec V a n - H e l m o n t , à u n e fe rmenta t ion 

11 p a r t i c u l i è r e , et d ' au t res a u x sels a c r e s et i r r i t an t s contenus 

» dans la l y m p h e ou dans la sérosi té e t po r t é s dans la peau p a r 

n différents c o n d u i t s . 

» P a r m i tant d 'opinions je h a s a r d e auss i mes c o n j e c t u r e s . 

APTÈRES , IOME 1 1 1 . 18 
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» j ' a v o u e donc que j e suis t r è s -po r t é à c ro i re q u e la gale , n o m -

» mée p a r les L a t i n s scabics e t déc r i t e pa r eux c o m m e une af-

» fection de la p e a u , et c o m m e une maladie t r è s - c o n t a g i e u s o , 

» n ' es t a u t r e chose q u e Ja m o r s u r e des peti ts insec tes dont j ' a i 

« p a r l é , lesquels r o n g e a n t c o n t i n u e l l e m e n t la p e a u y font de 

» pe t i tes o u v e r t u r e s pa r où s ' ex t ravasent quelques gout tes d e s è -

» rosité e t d e l y m p h e . Cet te sérosi té ou lymphe ex t ravasée , 

» comme les pus tu les aqueuses dans lesquel les ce* vers c o n t i -

» nuen t à m a n g e r , causen t u n e e x t r ê m e démangea i son ; e t l o r s -

« q u e le m a l a d e s e g ra t t e , il a u g m e n t e le ma l e t la d é m a n g e a i -

» son m ê m e ; il d é c h i r e n o n - s e u l e m e n t les pus tu l e s a q u e u s e s , 

n mais enco re la peau et les pe t i t es ve ines d o n t elle est pa r se -

» m é e , d 'où su ivent de nouvel les p u s t u l e s , des pla ies et les 

» croûtes q u i se fo rment su r les p la ies . E n pffet, on ne voit j a -

» ma i s de ces plaies dans les end ro i t s du corps où les doigts ne 

« p e u v e n t a i s émen t a t t e i n d r e , lors m ê m e que ces e n d r o i t s sont 

» tou t couver t s de gale ; la seule m o r s u r e des Cirons ne p r o d u i -

s saut q u e des pustules aqueuses . Du res te ces pet i ts a n i m a u x se 

» glissent sous la peau pa r tout le corps ; mais ils se r a s s e m b l e n t 

s o n p lus g r a n d e quan t i t é dans les a r t i c u l a t i o n s , p a r c e qu ' i l s 

» s ' in t roduisen t e t se n ichen t avec facilité dans les p l i s de la 

» pcéui. E n q u e l q u e p a r t i e qu ' i l s soient d ' abord l o g é s , il s 'en 

» t rouve b ien tô t dans l e s m a i n s , et s u r t o u t en t r e les doigts ; car 

» en g r a t t a n t les pa r t i e s où l'on sent la d é m a n g e a i s o n , les ongles 

» r e n c o n t r e n t des Cirons qui ne peuven t en ê t re e n t a m é s , parce 

)> qu ' i ls ont la peau très d u r e , et ces Cirons se gl issant sous les 

v ong les e t se faisant des rou tes sous J a p e a u , se n ichent p lus 

y fac i lement en t r e les doigts que p a r t o u t a i l l e u r s , ot s'y font des 

» espèces d e n ids où ils déposen t leurs œufs en si g r a n d e q u a n -

» t i té q u ' u n pe t i t n o m b r e de Ci rons suflit p o u r couvr i r b ientôt 

» t ou t le co rps . 

» Il m e s e m b l e que ce que j ' a i dit jusqu ' i c i p e u t servir à c x -

i> p l i q u e r p o u r q u o i la gale est si con tag ieuse . Les Cirons passent 

a i s é m e n t d ' u n corps à u n a u t r e par le seul contact de ces corps ; 

» ca r ces pe t i t s a n i m a u x ayan t une ex t r ême agi l i té et n ' é tan t pas 

» tous c o n t i n u e l l e m e n t occupés à se c r euse r des passages sous 

» l ' é p i d e r m e , il s 'en t rouve souvent quelques-uns su r la superficie 

» d e la p e a u , et ils son t t r è s -p rompts à s 'a t tacher à la p r e m i è r e 

» personne qu i se p r é s e n t e ; e t en que lque pet i t n o m b r e qu ' i l s 

» a i en t é té reçus ils mu l t i p l i en t p rod ig ieusement en pondan t des 
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» œufs . Il ne faut pas s ' é tonner non plus (Je ce q u e la gale se 

» c o m m u n i q u e par le m o y e n des l inges et au t res hardes qui o n t 

yi servi a u x personnes ga leuses ; car i l ^ e u t y r e s t e r q u e l q u e s Gi-

» r o n s . I ls v ivent m ê m e h o r s d u corps j u s q u ' à d e u x j o u trois 

» j o u r s , c o m m e j ' a i eu l ieu d e m ' e n a s su re r -p lus i eu r s fois p a r 

» l 'observa t ion . O n c o m p r e n d aussi c o m m e n t la gale se gué r i t 

» pa r les lessives , les ba ins e t les o n g u e n t s composés de sel ,* le 

» souf re , de vitriol , de m e r c u r e s i m p l e , p r t c i p i t è , sub l imé et 

» d ' au t r e s s emb lab l e s d r o g u e s cor ros ives et p é n é t r a n t e s ; ca r ces 

» p répara t ions s ' ins inuent dans les cavi tés les p lus profondes , dans 

» les l a b y r i n t h e s les p lus reculés de l a peau et y t u e n t infa i l l ih le-

» m e n t les C i r o n s , ce q u ' a n n e p e u t j ama i s faire en se g r a t t a n t , 

« q u o i q u ' o n fasse des plaies assez c o n s i d é r a b l e s , pa rce que 

» les Cirons n e p e u v e n t g u è r e ê t r e e n t a m é s p a r les ong les et 

» qu ' i l s é c h a p p e n t p a r l eu r e x t r ê m e j i e t i t e s s e . Les méd i camen t s 

» i n t e rnes n 'agissent pas non p lus su r ces pe t i t s a n i m a u x , e t l 'on 

« e s t tou jours forcé de reven j r a u x onguen ts d o n t j ^ viens de 

» p a r l e r pour pa rven i r à u n e par fa i te gué r i son . 

» Il a r r i v e aussi qu ' ap rès avoir fait usage des r e m è d e s ex te rnes 

» p e n d a n t dix ou. douze j o u r s et s 'ê t re c r u t o t a l e m e n t g u é r i , on 

» voi t b i e n t ô t r e p a r a î t r e la gale c o m m e a u p a r a v a n t : Cela v ient 

» de ce que l ' onguen t n ' a tué que les Cirons v ivants e t n 'a point 

» d é t r u i t les œufs déposés dans les cavités de la p e a u c o m m e dans 

» des n ids , où , venan t à éclore , ils r enouve l l en t le m a l ; c 'est 

» pourquo i on fait t rès-b ien de c o n t i n u e r l ' usage des o n g u e n t s 

» p e n d a n t q u e l q u e s j o u r s a p r è s q u e la gale a d i sparu : cet te pra-

» t ique est d ' a u t a n t p lus facile q u ' o n peut composer ces on -

» guen t s avec des pa r fums t r è s - a g r é a b l e s , c o m m e avec de la p o m -

» n iade j a u n e d e fleur d ' o r a n g e r ou de rose inca rna te mê lée d ' u n e 

» quan t i t é convenab le d e m e r c u r e préc ip i té r o u g e . » 

Les Acla eruditorum p o u r 1 6 8 2 , et les Transactions philo

sophiques pour 1 7 0 3 , c o n t i e n n e n t aussi des no t ices re la t ives a u 

Sarcopte , mais qui sont loin de valoir la p r é c é d e n t e . 

L i n n é s 'occupa du m ê m e i n s e c t e , e t il lu i d o n n a le n o m à'À-

carus huinanus svbcutaneus, puis ce lu i A'Acarus scahiei qui a 

p r é v a l u , ma lg r é l ' e r reur assez s i n g u l i è r e d u cé l èb re na tu ra l i s t e 

s u é d o i s , qu i ne t a rda pas à cons idére r l 'Aca rus de la gale h u 

m a i n e et ceux d u fromage et d e la f a r i n e , c o m m e au t an t d e 

variétés d 'une m ê m e espèce. Geoffroy et su r tou t De Géer com

ba t t i ren t ce t te m a n i è r e de voir, et le s e c o n d , dans ses M é m o i r e s 
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p o u r se rv i r à l 'His toire des I n s e c t e s , décr iv i t avec soin l ' an imal 

q u i n o u s o c c u p e , e t il en d o n n a u n e figure fort e x a c t e . « C ' e s t , 

su ivan t la p h r a s e ca rac t é r i s t i que de De Géer , u n e Mite a r r o n d i e , 

b l a n e h e , à cour tes pa t t es r ous sâ t r e s avec u n t rès - long poi l a u x 

q u a t r e pos t é r i eu re s e t dont l es q u a t r e tarses an té r i eu r s sont en 

t u y a u t e r m i n é p a r u n pe t i t b o u t o n . » 

N y a n d e r , dans u n e d isser ta t ion i n a u g u r a l e su r les Exanlhc-

mata viva , s ou t enue sous la p r é s idence d e L i n n é ^ avai t c epen 

d a n t , en 1757, des idées fort j u s t e s sur l 'Aca rus d e la g a l e , 

don t il i nd iqua i t m ê m e la vé r i t ab le r e t r a i t e a u b o u t des sil lons 

sous -èp ide rmiques et n o n dans la vés icu le . « Acaras sub ipsâ 

jmstulà, est- i l di t dans cet te thèse , minime quœrendus est ; 

sed longiùs récessif; sequendo rugam cuticulœ observatur; 

in ipsâ pústula progeniem deposuit, quam scalpendo ojfrin-

gimus et disseminamus, ita cogente natura. » 

M o r g a g n i , Othon F a b r i c i u s , e t q u e l q u e s au t res savants d u 

Nord , s ' é ta ien t o c c u p é s , a p r è s les m é r i d i o n a u x d o n t nous avons 

p a r l é , de ce pe t i t a n i m a l , mais les contes ta t ions auxque l l e s il d e 

vait donne r l ien n ' é t a i en t pas encore t e r m i n é e s ; l 'école de P a r i s 

q u i , à l ' except ion de Geoffroy, ne s 'en é ta i t po in t encore oc 

c u p é e , devai t r e m e t t r e en dou te tout ce q u e l e s obse rva t ions 

p récéden te s ava ien t d é m o n t r é . 

L a thèse , h a b i l e m e n t faite , d e M . Gales (1) deva i t ê t re la 

cause de ces nouvel les d i scuss ions . A t t a c h é , c o m m e élève i n 

t e r n e , à l 'hôpi ta l S a i n t - L o u i s , o ù l 'on t ra i te les ga leux , ce m é 

decin fit des r e c h e r c h e s su r la cause d e l eu r m a l , e t , comme 

p r e s q u e tous ses p r é d é c e s s e u r s , i l accep ta l 'op in ion que l 'A

carus en est la vé r i t ab l e o r i g i n e , op in ion qu ' i l sout in t dans sa 

thè se i n a u g u r a l e en m ê m e t e m p s qu ' i l s igna la i t les données 

t h é r a p e u t i q u e s auxque l l e s el le condu i t . M. Gales comba t avec 

r a i son dans ce t rava i l l 'opinion admise p a r que lques pe r sonnes 

q u e l 'Aca rus est pa ras i t e des p u s t u l e s , mais qu ' i l n ' en es t pas la 

cause (2). U n e f igure ,dess inée avec beaucoup de soin par M . Meu

n i e r , l 'un de nos b o n s p e i n t r e s d e zoo log ie , est jo in te à la thèse 

d u n o u v e a u doc t eu r . 

(1 ) Essai sur le diagnostic de la gale , sur ses Causes et sur ¿es con
séquences médicales et pratiques a déduire des vraies notions de cette 
maladie. ( Faculté de Par i s , 1812,) 

(a D i x ans a v a n t , M. W a l c k e n a e r s'était exprimé ainsi à cet égard : 
« Il [YAcaras scabiei) se trouve dans les ulcères de la gale . Il pénèt i c 
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« J e n e pu i s d i s c o n v e n i r , di t celui-ci à la page 24, q u e la 
» figure q u e j e donne n e soit fort différente de celle d e Cestoni , 

» E t m e l l e r , D e Géer e t a u t r e s . Q u ' e n conclure ? que les Ci rons 

» de la g a l e , décr i t s pa r les au t r e s observa teurs , n ' ex i s t en t pas 

» r é e l l e m e n t ? J e n 'oserais le d i r e ; j e consen t i ra i s p lu tô t à r e -

» conna î t re p lus ieurs espèces de cet I n s e c t e . C ' e s t u n par t i que 

» j e p r e n d s vo lon t i e r s , s u r t o u t pou r m e concil ier avec De G é e r , 

» à l 'opinion d u q u e l on n e p e u t se d i spenser d 'a jouter foi ; j e 

» crois m ê m e avoir r e n c o n t r é d e u x fois sa M i t e , ma i s m o r t e , 

» et ne pouvan t p r ê t e r à u n e x a m e n suffisant. 

j) Voic i u n a u t r e sujet de différent avec le m ê m e na tu ra l i s t e . 

» P a r m i les desc r ip t ions a c c o m p a g n é e s d e figures qu ' i l a d o n -

» n é e s , celle d e la Mi te de la farine se r a p p o r t e si exac tement à 

» l ' Insec te q u e j ' a i t rouvé dans la g a l e , qu ' i l m e sera i t i m p o s -

» s ible d e l e d é c r i r e a u t r e m e n t ; ce qui semble ra i t a b s o u d r e 

» Linnœus d u r e p r o c h e q u ' o n lu i fait d 'avoir r e g a r d é ces d e u x 

» Cirons c o m m e des var ié tés l 'un de l ' au t r e . J e m e suis donc 

» t rouvé dans l 'obl igat ion d ' e x a m i n e r si la Mi te de la farine est 

» r ée l l emen t la m ê m e q u e celle que j ' a i t rouvée dans les pus tu les 

» de la ga le . Quo ique en les obse rvan t compara t i vemen t au m i -

» c r o s c o p e , j e n ' a ie p u con t red i re l ' i dée q u e la descr ip t ion et la 

» figure de D e Gée r m 'ava ien t fait n a î t r e , l ' ana log ie sembla i t r e -

» pousser l e u r s imi l i tude ; ainsi il n 'y avai t q u e l ' expér ience q u i 

» p û t d é c i d e r . E n conséquence , j e p r i s des Mites de la far ine , 

» j e les plaçai dans u n ve r r e de m o n t r e su r m o n b r a s e t les y 

» laissai u n e nu i t : a u c u n e d'elles n ' e n t r a sous m a p e a u , n e l ' en-

» t a m a , n i m ê m e n ' en changea l ' a p p a r e n c e . On ver ra b i en tô t 

» qu ' i l n ' e n est pas ainsi des Mites de la ga le . s 

On doi t p eu s ' é tonner , d ' après ce qui p r é c è d e , que M . Raspa i l 

a i t r e c o n n u , en 1829 ( 1 ) , que l 'Aca rus représen té pa r M . Gales 

n 'é ta i t au t r e que celui d u fromage ou de la far ine ; mais , si k la 

m ê m e é p o q u e , cet obse rva t eu r nia l 'exis tence des vér i tables Sar 

coptes chez les ind iv idus a t te in t s de la g a l e , c 'est q u ' a u l ieu de 

e n t r e les rides de la peau , et j caose une forte démangeaison et des 
p u s t u l e s , et l'anîllogie avec les vésicules aux g a l e s , qui surviennent 
aux plantes par la piqûre des Insectes , s emble prouver que celui-c i est la 
cause et n o n le produit de la gale . 0 Faune parisienne , I I , 4 ^ 2 ; l 8 û 3 . 

Ajoutons que les autres naturalistes , français et é trangers , conservè
rent aussi cette opinion , ta m ê m e que Geoffroy avai t déjà s o u t e n u e . 

1 Ann. des se. d'observation , t. II , ¿¡4̂ -
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l e s c h e r c h e r dans les s i l lons, c o m m e l 'avait ind iqué N y a n d e r , i l l e s 

che rcha i t d a n s les vésicules e l l e s - m ê m e s . Cet te m a n i è r e de voir 

fut c e p e n d a n t admise par q u e l q u e s pe rsonnes . Auss i M . L u g o l , 

M. B ie t e t b e a u c o u p d 'au t res m é d e c i n s , qui n 'é ta ient pas au cou

r a n t de la par t ie znologique d e la q u e s t i o n , n ia ien t - i l s tout à fait 

l ' ex is tence des vra is A c a r u s p s o r i q u e s ; s ingu l i è re opinion don t 

M . Va l lo l fut u n des c h a m p i o n s les p lus favorables à M . G a l e s , 

lo r squ ' i l sou t in t d e v a n t l ' A c a d é m i e de D i j o n , et p u b l i a , en 1829, 

dans les actes de ce t t e socié té savan te , q u e les p ré tendus Cirons 

de la gale ne son t a u t r e chose que des Cirons domes t iques obser

vés sur des ind iv idus p u s t u l e u x , e t que l eu r m a l p r o p r e t é expose 

seule ces de rn ie r s a u x insu l tes des Mi t e s , q u i v ivent alors sur e u x 

aussi b i e n q u e s u r le f romage. 

Mais un fait qui para î t b i en posit if , c 'est que l 'Aca rus ne rés ide 

pas dans la p u s t u l e ; c e p e n d a n t M . Gales , e n cela p lus h e u r e u x 

q u e ses p r é d é c e s s e u r s ^ a v a i t , d i t - i l , r e t i r é d e s pus tu les e l l e s -

m ê m e s p lus de trois cen ts A c a r i d e s , e t il a s su re q u e l ' hab i tude 

ava i t fini par lui a p p r e n d r e à d i s t i ngue r au p r e m i e r coup d 'œi l 

les b o u t o n s qui e n rece la ien t ! Ce n 'es t d o n c pas sans raison q u e 

M. Raspa i l accuse ici M. Gales d ' avo i r « fait le p lus jo l i tour 

d ' é t u d i a n t qu 'on puisse i m a g i n e r » e n subs t i tuan t l 'Acarus d u 

f romage à ce lu i de la gale h u m a i n e ; mais il a to r t d e n ie r que la 

gale soit le p r o d u i t d ' u n In sec t e . JSçtte de rn iè re op in ion cepen 

d a n t n e t a rda p a s à ê t r e g é n é r a l e m e n t a d m i s e , et e l l e le fu t , 

d ans l 'école d e P a r i s d u moins , j u s q u ' à ce q u ' u n e nouvel le 

t h è s e , sou tenue pa r M . R e n u c c i , v in t r e m e t t r e le sujet en 

discussion et conver t i r les p lus i n c r é d u l e s , M. Val lot excep té . 

a C o m m e Ces toni , c o m m e Cassa i , d i t M . de Blainvi l le dans un 

» r a p p o r t t rès -savant fait à l 'Académie des sciences s u r ce nouveau 

•a t r ava i l , M. R e n u c c i e s t n é dans un pays (la Corse) dont la t em-

» p é r a t u r e e s t fort é l evée , d o n t la m a s s e d e la popula t ion est pau -

» vre e t vit dans un éta t dégoûtan t de ma lp rop re t é et de p r i v a t i o n s , 

» e t où , p a r c o n s é q u e n t , la gale est p resque généra le ou e n d é -

» m i q u e . C o m m e e u x , il a vu les g a l e u x , e t su r tou t les m è r e s à 

i) l ' égard de l e u r s e n f a n t s , en leve r un à u n les A c a r u s à l ' a ide 

« d ' u n e é p i n g l e , s achan t t r ès -b ien q u e , dans cet te ma lad ie p lus 

n que dans tou te a u t r e , le p r écep t e causa sublatâ, tollitur effec-

»_rws, est de la p lus exac te véri té C'est a insi qu ' i l est p a r v e n u 

» à pouvoi r , a volonté et a u t a n t de fois q u ' o n le d é s i r e , t r o u -

» ve r et ex t r a i r e les A c a r u s s u r les g a l e u x , e t s u r t o u t su r 
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( Nouv. Ann. Mits. Paris, t . IV, p . -Jl3. 
'X Journ. ties Cdmi. medicates , i 8 34> 
3 Acad, sc., i8J4-
4 Chimie organique, 1 K ed i t i on . 
b Theses de la Fandtc de medeciue de Paris, i 83G, n° Go. 

» ceux qui n 'on t pas encore commencé le t r a i t emen t a n t i p s o -

» r ique (1). » 

L ' A c a r u s de la gale a é té depuis lors f r équemmen t é tud i é 

à P a r i s , et son é tude a donné lieu à p lus ieu r s publ ica t ions 

nouvel les de la p a r t de M M . B a u d e ( 2 ) , Sèdi l lo t ( 3 ) , R a s -

pail (4 ) , e tc . M. A u b e (5) a jou te , comme cause de c o m m u n i 

cat ion des S a r c o p t e s , e t , p a r s u i t e , de la gale , l e g e n r e de vie 

noc tu rne de ces Insec tes C'est en effet de nu i t qu ' i l s font le plus 

souffrir ; la c h a l e u r d u corps du p a t i e n t , sa t ranqui l l i t é , e t c . , 

sont au tan t de causes d e l 'activité p lus g r a n d e alors de c e s A c a -

r ides ; aussi couche - t -on r a r e m e n t avec des ga leux sans en p r e n 

d r e le g e r m e de l eu r m a l a d i e . 

La gale e l l e -même est donc u n e ma lad i e s y m p t o m a t i q u e , et 

les t r a i t e m e n t s e x t e r n e s suffisent p e u r la g u é r i r e n que lques 

j o u r s . E l l e p e u t , au c o n t r a i r e , a insi que les m a l a d i e s v e r m i -

n e u s e s , d u r e r indéf in iment si l 'on n 'y fait pas a t t en t ion , ce qu i 

a souvent l ieu q u a n d elle est peu i n t e n s e , le p r u r i t é t an t alors 

t r è s - s u p p o r t a b l e e t , a s s u r e - t - o n , agréab le p o u r que lques p e r 

sonnes . C'est a i n s i , a u r a p p o r t de M . G a l e s , que M . P e y r i l h e 

fait ment ion d ' u n h o m m e qu i ne voulu t pas q u ' o n le gué r î t d e 

la g a l e , de p e u r d ' ê t re pr ivé 1 d e cet te s ingul iè re jou i s sance . Dans 

la B a s s e - B r e t a g n e , l ' une des anc i ennes p rov inces de F rance où 

la gale p e u t ê t re r e g a r d é e c o m m e e n d é m i q u e , les hab i t an t s se 

p l a i s en t , é g a l e m e n t d ' ap rès M . G a l e s , à p o r t e r des chemises 

n e u v e s ; i ls v e n d e n t c o m m e viei l les cel les q u i , p a r l ' u s a g e , ont 

acquis que lque soup l e s se , et le t issu r u d e et grossier des toiles 

d o n t ils les font l eu r p r o c u r e , p a r l'effet d u f r o t t e m e n t , Uri 
s o u l a g e m e n t e x e m p t des lésions e t de la cuisson dou lou reuse 

don t l 'act ion des ongles est o r d i n a i r e m e n t su iv ie . 

S u r p resque tous les po in t s du globe , m ê m e d a n s des a rch ipe l s 

à pe ine f réquentés par les n a v i g a t e u r s , on a cons ta té des cas de 

g a l e , souvent m ê m e en g r a n d n o m b r e . Le Sa rcop te de la gale 

n 'es t pas la seule espèce ôVAcaride qu i soit parasite, de no t r e 

espèce . E n E u r o p e on en a m ê m e consta té de p lus i eu r s g e n r e s , 
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a8o AGARIDES. 

sans pa r l e r des l x o d e s , A r g a s , e t c . E n efTet, nous avons pa r l é 

p lus h a u t ( p . 225 ) d 'un D e r m a n y s s e qu i a é t é t rouvé s u r u n e 

f e m m e , e t nous ve r rons p lus l o i n , dans YAcarus folliculorum, 

no t r e gen re Simonea , u n e p r e u v e b i e n p lus ce r t a ine d e ce t t e 

asser t ion . L ' é t u d e compara t ive des d iverses var ié tés de gales 

donne ra i t p e u t - ê t r e des Sarcoptes différentes , "surtout s'il é ta i t 

poss ible de la faire dans des pays é lo ignés . D ' au t r e s malad ies d e 

peau en fourn i ron t sans dou te aussi q u a n d elles se ron t mieux 

c o n n u e s , l e Prurigo en pa r t i cu l i e r : B a t e m a n figure m ê m e d e u x 

p a r a s i t e s d u Prurigo similis , d ans la p lanche 6 des Veline.alions 

of the cutaneous diseases comprised in the collection of the 

lateBr. milan,- i n - 4 , 1815 ( t ) . 

J ' a i t r ouvé en g r a n d n o m b r e , su r u n Maki de la m é n a g e r i e d u 

M u s é u m qu i é ta i t ga l eux f des A c a r i d e s d u g e n r e Sareopte fort 

s e m b l a b l e s , dans l eur a p p a r e n c e g é n é r a l e , à celui de l ' h o m m e . 

J e n e p o u r r a i s c e p e n d a n t déc ider à p r é s e n t de l eu r vér i t ab le 

i d e n t i t é . La ga le de p lus i eu r s au t res espèces d ' a n i m a u x est de 

m ê m e p rodu i t e p a r la p résence d ' A c a r i d e s , et nous avons dé 

c r i t p lus i eu r s des a n i m a u x qu i l 'occas ionnent . Us sont d 'espèce 

p a r t i c u l i è r e , q u e l q u e s - u n s m ê m e d e genre diffèrent . I l est à r e 

g r e t t e r qu 'on n 'a i t pas fait conna î t r eTes ca rac t è r e s des Sarcoptes 

d u P h a s c o l o m e don t M . D u m é r i l (2) p a r l e e n ces t e r m e s : 

o N o u s avons vu ceux d 'un P h a s c o l o m e d e la Nouve l l e -Ho l l ande 

a t t a q u é d ' u n e sor te de gale qu i s'est c o m m u n i q u é e à p lus ieur s des 

a ides-na tura l i s tes d u M u s é u m , lorsqu ' i l s é ta ient occupés à p r épa 

r e r l a p e a u de l ' u n de ces a n i m a u x qu i ava i t succombé et d o n t on 

a conse rvé l a dépou i l l e . » 

2 9 . SARCOPTE DU DROMADAIRE. (Sarcoptes dromedarii.) 

D ' u n t i e r s p lus gros q u e le p r é c é d e n t ; p lus ova l a i r e ; soie b i 

l a t é ra l e p lu s a n t é r i e u r e ; q u a t r e g r a n d e s soies a u b o r d pos té r i eu r 

( l ) « F ig . 4, Represents an i n s e c t , o f which a great n u m b e r w e r e 

d e t e c t e d on the skin o f an old man , affected with Prurigo senilis, by 

D r . Wil lan , w h o n e v e r m e t with a second instance of the same o c c u r 

r e n c e . Nei ther the disease , nor the insect was communica ted to the 

patient's wife , or to any of his family. Tt is obviously n o t a pp.diculus , 

b u t , both from the structure o f its hind l e g s , and the rapidity of its 

j u m p i n g m o t i o n , it was d e e m e d to be long lo the g e n u s Pulcj:.* 

( Loca cit. ) 

'•i Diet. sc. nat., XLVII, 5 6 5 ; 2827. 
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d e l ' a b d o m e n ; les d e u x i n t e r n e s un peu p lus peti tes ; po in t d ' é 

p i n e pos té r i eure au co l l i e r ; ép ine bas i la i re des pa t tes de d e r 

r i è r e i néga l emen t bif ide. 

Sarcoptes dromed., P . Ge rv . , Ann. se. nat., 2« s é r i e , X V , 

9, p l . 2, f. 7 ; id. Dict. se. nat., AU. suppl. 

Cet te e s p è c e , q u i est b i e n dist incte de la p r é c é d e n t e ; mais 

d o n t la forme est cependan t fort ana logue , vit dans l e s croûtes 

de la gale su r la p e a u des D r o m a d a i r e s , et ces a n i m a u x en sont 

souvent a t t e in t s . On a e u , a u M u s é u m d e P a r i s , i l y a p lus ieu r s 

a n n é e s , d e n o m b r e u x e x e m p l e s de c o m m u n i c a t i o n de cette g a l e , 

d u D r o m a d a i r e à l ' h o m m e ; e t c o m m e l 'Acar ide est p lu s g ros e t 

q u e ses pa t tes sont m i e u x a r m é e s q u e d a n s le paras i te de 

l ' h o m m e , on conçoi t auss i c o m m e n t ce t l e m a l a d i e , p r i se d u 

D r o m a d a i r e , faisait p lus souffrir les p e r s o n n e s q u i e n é ta ien t 

a t t e in tes que celle q u i est o rd ina i r e a u x ind iv idus m a l p r o p r e s 

d e no t r e espèce . 

3 0 . SARCOPTE DC CHAMOIS. (Sarcoptes rupicaprœ.) 

Sarc. rupicaprœ, H e r i n g , Nova act. nat. curios., X V I I I , 

6 0 3 , p l . 4 3 , f. 7-8. 
Des croûtes galeuses d u C h a m o i s , Antilope rupicapra. 

O n a constaté l 'exis tence d ' A c a r u s d e la gale su r d ' au t r e s es 

pèces d e m a m m i f è r e s : le C h i e n , le M o u t o n , le L a p i n , e t c . 

Les Sarcoptes cynotis e t cati , H e r i n g , sont p lus r app rochés 

des Psoroptes. 

Nous terminerons l'histoire des Acarides parcelle de 
trois autres genres de classification douteuse. 

A N O E T U S . 

M. Dujardin a communiqué , en 1812 , à la Société 
philomatique de Paris (1) quelques détails sur un genre 
qui semble rappeler la Mite des tilleuls et même l'In
secte hexapode découvert par M. de Siebold sur les Sty-
lops (2). Il le nomme jénoetus. C ' e s t un petit animal 
trouvé parasite sur les ailes d'une abeille, à Saint-Gau-

(1 ) Journ. l'Institut, 1842 , p. 3 i 6 . 
(2) NeucsteSchrif. naturf. in Dansig, III, p l . I, f. ; o . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



dcns (Haute-Garonne). Son corps est ovale, oblong,un 
peu rétréci en arrière où il présente douze ventouses 
inégales, mais symétriquement placées comme celle des 
Helminthes nommés Octostomes. Sa tête est très-petite 
et paraît se composer seulement d'un suçoir ; presque 
toute la face ventrale est occupée par les hanches des 
quatre paires de pattes, fortes ,dirigées parallèlement 
en avant, et dont les deux dernières paires sont presque 
rudimentaires. L'Anoetus semble surtout remarqua
ble à M. Dujardin, parce qu'il forme, dans son opi
nion, le passage entre lê s Acarides et les Pentastomes 
du groupe des Helminthes. Mais il nous paraît que 
notre habile micrographe donne ici trop d'impor
tance au faciès , et que l'organisation de ces deux 
sortes d'animaux ( Anoetus et Pentastomes ) est fort 
différente. 

M. Dujardin ne donne pas de nom à l'espèce type 
de ce genre. 

SIMONEA. 

( P l . 35, fig. 6) . 

A C A K E DES FOLLICULES. (Acarusfolliculorum.") 
Simon, Archives de Mullcr, 1842 , p. 218 , pl. 9 

(copiées fig. 1 et'idans notreAtlas); id., in Rayer, Ar
chives de médecine comparée, I , p. 45 ( trad. fr. 
avec copie de la fig.)- Nous en avons fait un genre 
à part sous le nom de l'habile observateur auquel on en 
doit la description. 

L 'Acarus foiliculorum est un parasite de l'espèce 
humaine découvert depuis quelque temps seulement 
par M. Gustave Simon , de Berlin. Il a élé trouvé dans 
la tanne des cryptes altérés qui se voient si commu
nément sur les ailes du nez. 
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Voici un extrait du travail fort intéressant que l'au
teur cité a publié sur ce sujet : 

« L 'ex i s tence d ' u n an imal i nconnu j u s q u e - l à , v ivant dans la 

p e a u de l ' h o m m e , étai t un fait si e x t r a o r d i n a i r e , que je m e lis 

d ' abord l 'objection qu ' i l avait p u être mêlé à la mat iè re de la 

t a n n e , soit pa r l 'eau que j ' ava i s employée , soit de toute aut re 

man iè r e . I l est vrai q u e ces a n i m a u x é ta ien t en généra l enve

loppés dans u n e g r a n d e quan t i t é de ce l lu les graisseuses , e t n e 

d e v e n a i e n t visibles que lo r squ 'on les en avait d o u c e m e n t séparés . 

P o u r r é s o u d r e cet te difficulté , j e p r i s deux l ames de ve r r e bien 

p r o p r e s que j e soumis à u n e forte cha l eu r s u r u n e l ampe à a l 

cool, p o u r les d é b a r r a s s e r comp lè t emen t de toute ma t i è re orga

n i q u e q u i p o u r r a i t y a d h é r e r . A v e c des aigui l les ne t toyées de la 

m ê m e m a n i è r e , j ' e x p r i m a i le con tenu d 'une t a n n e chez un sujet 

v i v a n t , e t le plaçai sans addi t ion d ' eau ou d ' a u c u n e a u t r e s u b 

s t a n c e , e n t r e les d e u x l ames de ve r r e . Il s'y t rouva des an i 

m a u x . Dn n e pouva i t supposer qu ' i l s exis tassent à la surface de 

la peau et non pas dans l ' i n t é r i eu r , car l ' examen à la loupe les 

eût fait r e c o n n a î t r e s'ils avaient é té l ibres à la surface de la 

p e a u . P o u r p lus de c e r t i t u d e , chez des sujets d o n t les t annes c o n 

tena ien t des a n i m a l c u l e s , j e raclai avec u n scalpel la surface de 

la p e a u , e t j ' e x a m i n a i a u microscope la subs tance ainsi recuei l l ie ; 

je ne pus j ama i s y r e n c o n t r e r d ' a n i m a u x , t andis qu 'on les a p e r 

cevait des q u e l'on c o m p r i m a i t les t annes e t q u ' o n e x p r i m a i t la 

ma t i è re qu ' e l l e s con t ena i en t . A u t o t a l , j ' a i t rouvé des a n i m a l 

cules dans la m a t i è r e des t a n n e s chez t ro is sujets vivants s chez 

un h o m m e d e q u a r a n t e a n s , u n de t r e n t e et un de v i n g t - d e u x ; 

tous t rois en b o n n e san té et fort p r o p r e s . Chez tous t r o i s , les 

t annes ont l eu r siège au nez. Chez sept au t r e s p e r s o n n e s , chez 

lesquel les j ' a i examiné la m a t i è r e des t a n n e s , j e n'ai p u découvr i r 

d ' an ima lcu le s . 

« A p r è s m ' ê t r e a s s u r é , d e la m a n i è r e i n d i q u é e , de l ' ex i s t ence 

dans la peau , et p e n d a n t le v ivant , d ' une espèce par t icul ière de pa

rasi tes , je vins à les r e c h e r c h e r aussi sur le c a d a v r e . Dans ce b u t , 

j ' e x a m i n a i six c a d a v r e s , dont q u a t r e avaient b e a u c o u p , et d e u x 

fort peu , de tannes sur le nez . P a r des sect ions perpendicu la i res , 

j ' o b t i n s des lames t r è s - m i n c e s de la p e a u , disposées, le m a n i è r e 

à con ten i r chacune que lques tannes . Ayant placé ces lamelles sous 

le mic roscope , je r e m a r q u a i q u e les t annes , q u i ava ien t l 'aspect 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



284 AC ARIDES. 

des follicules p i l eux di latés et d i s t endus p a r la ma t i è r e sébacée , 

con tena ien t p r e sque toutes des a n i m a l c u l e s , d o n t q u e l q u e s - u n s 

é ta ien t encore v ivan t s . E n c o m p r i m a n t les f r agmen t s d e p e a u , 

on pouvait faire sort i r ceux-ci p a r l ' ouve r tu re d u follicule , en 

m ê m e t e m p s que la m a t i è r e sébacée . Mais ce qu i m e su rp r i t e n 

e x a m i n a n t ces l a m e l l e s , ce fut de voir q u e b e a u c o u p d e follicules 

p i l e u x , de g rosseur tout à fait n o r m a l e , con tena ien t aussi des 

a n i m a l c u l e s . 

» En r é s u m é , j u s q u ' à p r é s e n t , j ' a i fait des r e c h e r c h e s s u r d ix 

cadavres ; les seuls q u i n e m 'a ien t pas p r é s e n t é d ' a n i m a l c u l e s , 

sont ceux de d e u x enfants n o u v e a u - n é s . 

» Ces an ima lcu l e s des foll iculeux p i l e u x n ' ava i en t pas tous le 

m ê m e a s p e c t , ma i s p r é sen t a i en t des différences qu i d é p e n d a i e n t 

d e l eu r âge . L a forme que j ' a i r e n c o u t r é e l e plus souvent avai t 0 ,085 

à 0 ,125 de ligne de l ong , su r env i ron 0 ,002 de l igne en l a r g e u r , L a 

t ê t e , qu i se r é t r éc i t en a v a n t , est formée d e d e u x corps placés l a 

t é r a l e m e n t (palpes) e t d 'un suçoir (maxilles) s i tué e n t r e ces d e u x 

p a l p e s . Les pa lpes sont composés de d e u x a r t i c l e s , u n p o s t é r i e u r 

p lus l o n g , e t u n a n t é r i e u r p lu s cou r t . Ce d e r n i e r pa ra î t avoir à 

son e x t r é m i t é d e pe t i t es den te lu res . L e suçoir , q u i , q u e l q u e f o i s , 

dépasse les p a l p e s , et q u i , d ' au t r e s fois, est m o i n s long q u ' e u x , 

r e s semble à u n t u y a u a l longé . Au-des sus d u suçoir existe u n o r 

gane t r i angu la i r e , don t la b a s e , t r è s - c o u r t e , a p p u i e sur la p a r t i e 

p o s t é r i e u r e d u suço i r , mais don t le s o m m e t n e va .pas j u s q u ' à 

l ' ex t r émi té de ce lu i -c i . A u m o y e n d 'un fort g r o s s i s s e m e n t , o n 

voi t q u e ce corps t r i angu l a i r e est fo rmé de d e u x l ames po in tues 

ou soies placées l ' u n e à coté de l ' a u t r e . 

» L a tê te se con t inue i m m é d i a t e m e n t avec le t h o r a x , l eque l 

fo rme environ le q u a r t de la l ongueu r du c o r p s , et est un peu 

p lu s l a r g e que la pa r t i e s u p é r i e u r e de l ' abdomen . Des d e u x côtés 

du t h o r a x ex is ten t q u a t r e pa i res de p ieds t r è s - c o u r t s , ayan t la 

forme d ' u n cône dont la base appu ie ra i t sur la pa r t i e la téra le du 

t h o r a x . E n g é n é r a l , on r e m a r q u e sur c h a q u e m e m b r e t rois l ignes 

t ransversa les o b s c u r e s , qui s emblen t i n d i q u e r l 'exis tence de 

t rois a r t i cu la t ions . E n t r e ces l ignes se t rouven t souvent des ra ies 

t ransversa les p lus cour tes , mo ins m a r q u é e s et i r r é g u l i è r e m e n t 

d i s t r i b u é e s , qu i s e m b l e n t des plis très-fins. A l ' ex t rémi té de 

c h a q u e p i r d on a p e r ç o i t , avec un fort g ross i s sement , t rois c r o 

chets d é l i é s , u n long et d e u x plus cour ts . Ces c roche ts se t e r m i 

nen t g é n é r a l e m e n t par une po in te a i g u ë , quelquefois cependan t 
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i ls m ' o n t p a r u a r r o n d i s . De la par t ie an t é r i eu re d e la b a s e d e 

c h a q u e p i e d pa r t une r a i e formée d 'une double l igne , l aquel le 

s 'avance j u s q u ' à la l igne m é d i a n e d u thorax : i l en exis te q u a t r e 

e n t o u t . S u r la l igne m é d i a n e , chacune d e ces raies est un ie à 
celle qu i est placée i m m é d i a t e m e n t en a r r i è r e d ' e l l e , a u m o y e n 

d ' u n e ra ie longi tud ina le o r d i n a i r e m e n t p lus m a r q u é e . Les ra ies 

t ransversales font p r o b a b l e m e n t le tour d u t h o r a x : d u m o i n s , j e 

les ai t rouvées aussi m a r q u é e s , soit que j ' e x a m i n a s s e l ' an imal par 

le dos , soit q u e j e le visse pa r le v e n t r e . Q u a n t à la forme généra le 

du t ho rax , il ava i t une l o n g u e u r p r e s q u e égale pa r tou t : s eu l e 

m e n t à la pa r t i e m o y e n n e , a u n iveau de la d e u x i è m e pa i re d e 

p a t t e s , il é ta i t p lus l a rge qu ' a i l l eu r s . 

» A u t h o r a x succède , sans i n t e r r u p t i o n , l ' abdomen , q u i , à sa 

p a r t i e an t é r i eu re , est s eu l emen t un p e u p lus étroi t q u e le thorax, 

ma i s qui s 'aminci t i n s e n s i b l e m e n t , e t qui se t e r m i n e pa r u n e 

e x t r é m i t é a r r o n d i e . Sa l o n g u e u r est e n v i r o n trois fois celle du 

tho rax . Sur tout l ' abdomen on r e m a r q u e des l ignes t ransversales 

t r è s - f ines , t r è s - r a p p r o c h é e s e t t r ès - régu l iè res qui paraissent for

m é e s pa r des enfoncements ou des saillies ; car , q u a n d on e x a 

m i n e les pa r t i es la téra les de l ' abdomen avec u n gross issement u n 

peu fo r t , on v o i t , e n t r e d e u x e n f o n c e m e n t s , une pet i te s a i l l i e , 

e n sor te que le bo rd p a r a î t r a y é c o m m e avec une l ime . 

» La d e u x i è m e forme sous laquel le j ' a i observé ces an imalcules 

se r a p p r o c h e beaucoup de la p r é c é d e n t e , et n ' e n diffère que pa r 

la m o i n d r e l ongueu r de l ' a b d o m e n . L a tê te et le t ho rax son t con

formés e x a c t e m e n t de m ê m e , s e u l e m e n t , l ' abdomen n ' a q u ' u n e 

fois ou u n e fois et d e m i e la l o n g u e u r d u t h o r a x . L ' a b d o m e n s'a

m i n c i t p r o g r e s s i v e m e n t , e t se t e r m i n e c o m m e dans la p remiè re 

f o r m e , o u b i e n il n e p e r d q u e peu de sa l a r g e u r , e t finit p a r u n e 

e x t r é m i t é t r o n q u é e et a r r o n d i e ; on r e t rouve ici les l ignes t r a n s 

versa les de l ' a b d o m e n . E n g é n é r a l , il n ' ex i s te pas de l igne de 

sépara t ion b ien t r a n c h é e e n t r e cet te forme et la p récéden te •' 

el les pa ra i s sen t se foudre pa r une g rada t ion insensible . 

» U n e t ro is ième forme est ca rac té r i sée su r tou t pa r u n a b 

d o m e n t rès -cour t e t t e r m i n é en po in t e . Cet te p a r t i e est encore 

p l u s cour te que dans la forme p r é c é d e n t e e t s imule à son e x t r é 

m i t é u n angle a igu ou u n e po in te a r r o n d i e par le bou t . E n o u t r e , 

l o r sq u ' o n place l ' an imal sur le dos ou sur le vent re , les l ignes l a 

té ra les d u tho rax para i ssen t p lus c o u r b é e s , ce qui dépend de la 

p lus g r a n d e l a r g e u r du thorax vis-à-vis la deux ième pa i re de 
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p a t t e s , e t d e son r é t r éc i s semen t plus p rononcé p rès de la d e r 

n ière pa i r e . P a r cet te conformat ion du thorax et de l ' a b d o m e n , 

tout le corps de l ' an imal a de la r e s semblance avec un pet i t nave t . 

« D a n s ce t te fo rme , les l ignes t ransversa les de l ' abdomen m a n 

q u e n t c o m p l è t e m e n t . 

» Enfin , u n e q u a t r i è m e forme a , p a r son a p p a r e n c e généra le 

et la longueur cons idérab le de son a b d o m e n , u n e g rande r e s s e m 

blance avec la p r e m i è r e , t and i s qu 'e l le en diffère e n ce qu 'e l l e 

n 'a que trois pa i res de p ieds . E n o u t r e , l 'animal en t i e r p a r a i t 

plus dé l i c a t ; ses con tours sont moins foncés e t m o i n s n e t s . I l est 

toujours r e m a r q u a b l e m e n t p lus g r ê l e que dans la p r e m i è r e 

forme , e t n o t a b l e m e n t p lus cou r t ; d i m i n u t i o n de l o n g u e u r qui 

tient au m o i n d r e d é v e l o p p e m e n t , n o n - s e u l e m e n t d e l ' a b d o m e n , 

mais enco re de tout le co rps . L a tè te de l ' an ima l est p lus longue 

par r a p p o r t a u x a u t r e s p a r t i e s , e t se t e r m i n e moins en p o i n t e . L e 

t h o r a x , pa r su i t e d e l ' absence d ' u n e p a i r e d e p i e d s , est p lus 

cour t et beaucoup plus b o m b é l a t é ra lement - L ' a b d o m e n p a r a î t 

t ou t à fait lisse pa r l ' absence d e l ignes t r ansversa les , L a m a t i è r e 

g ranu leuse de l ' i n t é r i eu r de l ' a b d o m e n semble m o i n s a b o n d a n t e 

e t su r tou t moins co lorée . 

» Ces A c a r e s sont en g é n é r a l placés plus p r è s d e l'orifice d u fol 

l icule q u e dans son fond ; sur le cadavre , j ' e n ai c e p e n d a n t r e n c o n 

t r é tout à fait au fond d u foll icule. L ' axe le p lus long de l ' a n i m a l 

est d i r igé pa ra l l è l emen t à celui d u foll icule, l ' a b d o m e n r e g a r d a n t 

l ' o u v e r t u r e e t la tê te le fond du sac : la disposi t ion c o n t r a i r e est 

t r è s - r a r e . 

D J e venais de c o m m u n i q u e r la découver te d e ces A c a r e s à la 

Société des na tu ra l i s t e s de, B e r l i n , lo r sque M . le professeur 

H e n l e , de Z u r i c h , m 'a a p p r i s , p a r u n e l e t t re da tée du 3 m a r s 

de ce t te a n n é e (1842) , que dans le couran t d e l ' au tomne d e r n i e r , 

il ava i t obse rvé un pe t i t an ima l dans l e s follicules p i l eux d u 

condui t audit i f e x t e r n e , e t qu ' i l avait fait annonce p rov i so i r e d e 

ce fait dans VObservateur de Zurich, a u mois d e d é c e m b r e p r é 

cèden t . D ' ap rès que lques détails q u e m'a fournis su r ce sujet 

M . le professeur H e n l e , l ' an imal qu ' i l a vu au ra i t de la r e s s e m 

blance avec celui que j ' a i décr i t : j e ne pu i s p o u r le m o m e n t d é 

c i d e r s'ils sont i den t i ques , s 

Nota. E n cor r igean t cctlti feuille , j ' a p p r e n d s par le de rn i e r 
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cah ie r des Annals and Magazine of nalurul history ( j anv ie r 

1 8 4 4 ) , que le g e n r e SIMUMÏA , que l 'un a aussi observé en 

A n g l e t e r r e , y a déjà reçu doux noms géné r iques différents de 

celui q u e nous avons employé à la page 1 5 3 de ce vo lume et 

dans les plauches déjà t i rées d e no t re At las . M. E . W i l s o n ( dans 

un p récéden t n u m é r o des m ê m e s Annals) l 'avait appe lé Ento-
zoon , ce que nous n 'av ions pas c ru devoir imi t e r ; M . K. Owen 

l'a n o m m é plus r é c e m m e n t Demodex. 

M . Tulk , d ans u n e c o m m u n i c a t i o n faite le 20 d é c e m b r e 1843 
à la Société mic roscop ique de L o n d r e s , a fait conna î t re une 

espèce d e Simonea t rouvée su r le Chien p a r M . Tupp ing . 

TARDIGRADIJS. 

Les Tanligrades , dont une espèce était classée par 
Muller et Gmelin avec les Acarus sous le nom d'A-
carus urscllus (1) , ne sont point aussi éloignés des 
Acurides qu'on l'a cru dans ces derniers temps. Il est 
même beaucoup plus rationnel de les placer avec eux 
qu'avec les Infusoires rotateurs , dont plusieurs zoolo
gistes français ont changé le nom en Systolides ; c'est 
ce que nous avions déjà admis dans la zoologie précé
demment citée du Million de faits ; c'est aussi l'opinion 
adoptée parM.Milne-Edwards <lansla deuxième édition 
de ses Éléments de zoologie. Cependant, comme on 
pourrait admettre encore certains doutes à cet égard , 
nous nous abstiendrons d'en parler ici , nous conten
tant de renvoyer au volume des Suites à Buffon , qui 
traite des Infusoires ( 2 ) , et surtout au travail que 
M. Doyèrea publ i é (3 ) sur ces intéressants animalcules. 

1) L i n n é G m e l i n , Syst. nat. V , 292^, 3 6 . 

(•2) Hist. nat. des Zoophytes : Injusaires , p a r F . D u j a r c l i n , p . 07)1 ; 
18 | I . 

( 3 j Mémoire sur l'organisation et les rapports naturels des TARDI-

GRADES, et sur la propriété remarquable t^u ils possèdent, de revenir à 

la vie après avoir été complètement dessèches , p a r L. DOYÈRE. r Thèses 

de la Vacuité des sciences de l'a ris , l 8 4 a ; e t Anu* se. « a i . , : i u * * n e , 

L. X I V . ) 
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Acarides fossiles. 

Turpin, dans une note qui fait partie des Comptes 
rendus de VAcadémie des sciences pour 1 8 3 8 , 
T. VIII, p. 5 0 2 , a signalé, dans le semi-opale de 
Bil in, un débris de corps organisé qu'il regarde 
comme une patte d'Acarus , mais sans en donner une 
démonstration tout à fait concluante. M. Bronn , à la 
page 811 de son Lethœa, avait antérieurement in
diqué un T n o M B i D i U M fossile dans le succin. 
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SECONDE CLASSE. 

HEXAPODES. 

Les Aptères dont nous traitons dans les trois cha
pitres suivants sont de la classe des Insectes hexa
podes (1). Ils sont Diccres , c'est-à-dire à .deux aftten-
nes, comme tous les animaux de»ce groupe, mais ils 
sont remarquables;, les Lépismoïdes exceptés , parle 
nombre des anneaux de leur corps, qui est constam
ment moindre que chez les autres Hexapodes. La 
plupart n'éprouvent pas de vraies métamorphoses, et 
ont été pour cela nommés Hemimelahola , Monomor-
pha, etc. 

Ce sont les trois ordres des E P I Z O Ï Q U E S , des A P H A N I -

P T È R E S et cfes T H Y S A N O U R E S , déjà signalés et caractérisés 
dans les généralités de cet ouvrage ( 2 ) . 

Ils constituent plusieurs familles naturelles , fort 
difficiles à classer pour la plupart, et dont voici les 
noms : 

R.CÏS." : : : ) ^ » - * * ? » » -

PUCES Aphaniptères. 

PODUBELLES. . | N U R M . 

- ' 1 v ~ - ~ — 1 — 

(î*) FiYTOMûzoAiRE9 H E X A P O D E S , de Blainvil lc , etc. — ItrsECTKs , Latr. , 

F.eacli , S.ivfgny. — On en a faiL quelquefois un ordre unique parmi les 

Hexapodes sous le n o m d'Aptères. 

{•2) Voyez t. I , p . 4°-

APTKRES, TOME III. i g 
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KPIZOÏQUES. 

O R D R E I . 

ÉPIZOÏQUES. 

C'est à François Redi (1) que l'histoire des Insectes 
épizoïques doit'ses premières pages. Dans plusieurs 
de ses ouvrages , le savant naturaliste du dix^-septième 
siècle traite avec soin des espèces qui vivent aux dé
pens des autres animaux; les détails qu'il donne à leur 
sujet ne manquent pas d'intérêt, même à présent, et 
souvent ils sont accompagnés de figures parfaite
ment reconnaissantes. 

DeGéer, bien qu'il n'ait fait connaître qu'un nombre 
beaucpup moins considérable d'espèces, fut aussi très-
utile a cette partie de l'entomologie , les vues métho
diques qui présidaient à toutes ses recherches lui 
avant jjermis de poser les premières bases de la clas
sification des épizoïques. C'est ainsi qu'il distingue 
très-convenablement des Poux, dont nous parlerons 
d'abord, les Hexapodes aptères et parasites dont la 
bouche est pourvue de mâchoires , celle des premiers 
constituant au contraire un suçoir; et son genre des 
R I C I N S * en latin Ricinus ) n'est autre que la réunion 
des prétendus Poux qui ont des mâchoires , c'est-
à-dire qu'il répond à la famille de Mallopliaga de 
JVitzsch. 

«Sur les oiseaux et les quadrupèdes, on trouve 
presque toujours, écrit De Géer, de très-ribtits In-
—*—» « 

(1} Esperienzejntorìio alla generazione degl'insetti fatte da F R A \ -
CESCO R E D J , # Ì I I - 4 ; F i r e n z e , 1Ù08. — Fiuncisci Rem (Patrici are t in i ) , 

Opusculorum pars prior sive expérimenta circa gvnerationem Insecto-
rati , in-18. Amste loda in i , — Opere di F R A N C E S C O R*HJ , Gerì' 

tiiuomo Aretino, e accademico della Crusca, in questa nuova editione a c -
çresciute e migliorate , t. I , in-4 , Napol i ; 1 1. 
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sectes de la grandeur des Poux humains, et souvent 
même plus petits, qui se nourrissent du sang qu'ils 
sucent de ces animaux ^ et qui sont ordinairement 
d'une figure très-singulière; ce sont leurs Poux, et les 
auteurs les ont rangés , pour cette raison , dans \e 
même genre d'Insectes. Rédi en a donné plusieurs fi
gures dessinées en grand au microscope. Us ont six 
pattes tomtne les véritables Poux et un corps aplati , 
divisé en tête , e"n corselet et en ventre ; mais on leur 
trouve , au lieu de trompe, comme aux Poux qui tour
mentent les hommes , deux petites dents écailleuses 
et mobiles, placées au milieu du dessous de la tête , 
à la hauteur des antennes. En conséquence d'une cir
constance si notable et si essentielle, j'ai cru qu'il se
rait mieux d'établir un geure distingué pour ce? In 
sectes , et de les séparer des véritables Poux , en h?ur 
donnant un nom générique particulier. » 

Fabricius a placé les ¡Ricino parmi les Ulonates, et 
les Pediculus avec les Rhyngotes (Rhynchota). La-
treilie en fait un seul ordre sous le nom de Parasites, 
et Leach, sous celui lYjinoplura. M. Burmeisleç s'esf 
plus rapproché de la manière de voir de Fabricius. 

I. 

P O U X (1). 

Animaux parasites, aptères, à bouche formée uni
quement d'un suçoir-en gaîne inarticulée, armée à son 
sommet de crochets retráctiles ; pieds grimpeurs, 

1 1 ' 

( i ) P E D I C U L U S , partira, Rëdi , L i n n . , e jc . — Pediculus , De G é e r , 
Mémoires , VII ^ 6 2 . — PEDICULUS {Hemiptera epizoica , Nîfzsch, Thier-
insekten. — P E D I C U L I D * , Leach , Zool* Miscell., UI , p . 45- — PKOI-

CULINA , Burmeister, Genera Id., Haadbuch der Entomologie, I I , 
58. —PEnir.ui.iQ«, Denny , Monographia AaoplworUm Britanniœt 

in-8 avec p l . , L o n d r e s , 1842. 
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c'est-àr-dire à jambes courtes , épaisses, armées en de
dans , en avant, d'une dent avec laquelle l'ongle des 
tarses, qui est grand et recourbé, forme une pince. 

Nifzscb. ajoutait à cette caractéristique .· l'absence 
du jabot ; les vaisseaux biliaires au nombre de 
quatre , libres , d'égale longueur et sans renflements ; 
deux paires de testicules chez les mâles , et cinq paires 
de follicules ovariens chez les femelles ; point de méta
morphoses. 

Les Insectes auxquels le nom de Poux est donné 
par les entomologistes n'ont encore été trouvés que sur 
des Mammifères, et ils ne sont qu'une assez faible 
partie de ceux que l'on appelle vulgairement de même. 
Beaucoup des prétendus Poux des mammifères sont 
fort voisins des Ricins, et c'est à propos de ces der
niers que nous pn parlerons. Quant à certains Aca-
rides qui vivent aussi aux dépens des quadrupèdes , il 
est inutile de répéter ici que cette dénomination leur 
convient encore moins. Le Pou du corps humain est 
pour ainsi dire l'espèce type de la famille des Pedi-
culus. Nitzsch , dont l̂es travaux publiés en partie 
par lui , en partie par M. Eurmeistér, laissent bien 
loin derrière eux tout ce'qu'on avait écrit sur le même 
sujet; Nitzsch admettait que Ta famille des Pediculus 
ou les Pediculina appartient à l'ordre des Hémip
tères (Rhynchota, Fabr.). Son savant continuateur, 
M. Burmeister, partage aussi cette manière de voir, et 
dans son Gênera, il vient de publier un travail dans 
cette direction. 

Leach avait fait troig genres de Pediculus, sous 
les noms de Phthirius r Pediculus et Hœmatopinus. 
M . Burmeister adopte les genres Phthirius et Pe-
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diculus, et il porte à vingt et un le nombre des" es
pèces (iui n'était que de sept dans Nitzsch. 

U n autre travail important surcegroupe est celui de 
!YI. H. Dermy (1). Cet auleur adopte les trois genres 
proposés par Leach , et il en établit ainsi les affinités. 

Insecta Hemimetabola Anoplura RHYSCHOTA aut HACSTELLATA : 

Bouche eri petit suçoir (haustellum) court et tubuleux. Fa

mille unique : PEDICCLID^E. 

I . Pattes de deux sortes, les antérieures am
bulatoires , les postérieures grimpeuses; 
thorax large , non distinctement séparé de 
l'abdomen G. PHTHIRIUS. 

II. Pattes toutes grimpeuses; thorax large, 
non distinctement séparé de l'abdomen; 
abdomen à neuf segments G. PEDICUJLUS. 

I I I . Pattes toutes grimpeuses; thorax géné
ralement plus étroit que l'abdomen et dis
tinctement séparé de lui ; abdomen à huit 
ou neuf segments ·. G. ILEHATOPINUS. 

Lès auteurs n'ont pas étudié avec tout le soin qu'il 
aurait fallu y mettre les Poux des diverses races hu
m a i n e s , et ce que l'on saft à l'éga-rrl de ces animaux 
est relatif à une partie^e la population européenne. Il 
est encore dans notre continent des pays où les Poux 
de diverses sortes vivent sur l'homme avec autant de 
sécurité que le font leurs congénères s u r les animaux 
mammiières. La même iudilïérence favorise l'Acarus 
de la Gale., les Puces , les Punaises, etc. 

On a décrit quatre espèces de Poux particulières à 
l'homme : 

P. capitis, celui de la tête; P. vestimenti , celui du 
corps ; P. tabescenliurn, celui du phthriasis , etP.iri-
guinalis, espèce désignée dans Geoffroy par le nom de 

( 1 ) Morioirr. Âttopluvorum Britaiiniœ ; in-8°. Londres, jSJ,'.!. 
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( i ) Une tête en chair, de Tasmanien , rapportée au Muséum par M. b'. 

E y d o u x , .ayait b e a u c o u p de lentes,. 
C/j) V&liciœ Irisect. Brcvil. 

Morpion, qui est celui qu'elle a reçu du vulgaire en 
France. M. Poucbet a supposé que le Pou de la tétedes 
nègres africains pourrait bien être aussi une espèce 

'distincte. Nous parlerons plus loin de cette opinion. 
Voici donc la présence des Poux , celle du moins des 

Poux de tête , constatée en Europe et en Afrique. Ils 
existent aussi ^au rapport des voyageurs, dans les che
veux des Indiens asiatiques ou américains, etdansceux 
des habitants de la Nouvelle-Hollande. Labillardière 
a écrit depuis longtemps que les femmes , -dans ces 
malheureuses peuplades, mangent les Poux qu'elles 
prennent sur la tête de leurs enfants (1). Les singes , e t , 
dans certains autres endroits , des individus de notre 
espèce , les Hottentots , etc. , ont aussi cette habitude. 
M. Martius, cité par JVI. Perty (2), dit que les Indiens 
du Brésil ont rarement des Poux , mais que la vermine 
est fréquente chez les colons,, dont la paresse et la sa
leté sont extrêmes. On voit quelquefois , ajoute-t-il, 
une mère refuser de marier sa fille, pour ne pas être 
privée , dans sa vieillesse, dq, l'occupation de chercher 
ses Poux. M. Justin Goudot nous apprend qu'ils sont 
rares chez les Indiens de la Madalena, en Colombie. 
Oviedo, l'un des premiers écrivains par lesquels on con
nut , en Europe, l'Histoire naturelle des pays conquis en 
Amérique par lesEspagnols, avait écrit cependant-que, 
par le travers des Açores , les Poux disparaissaient sur 
les Espagnols qui faisaient voile vers l'Amérique, et que, 
au retour, ceux-ci en étaient de nouveau attaqués dans 
les mêmes parages. Mais on sait bien aujourd'hui qu'il 
n'en est rien, et l'on admet aussi qu'il y avait des Poux 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



G. rou. agS 

en Amérique avant l'arrivée des conquérants espa
gnols. Il est vrai de dire qu'ils y étaient fort rares. 
M. Perty cite une relation déjà ancienne (1) , et dont 
on ignore l'auteur, dans laquelle il est question du 
petit nombre de ces parasites que les premiers visi
teurs du Brésil virent dans ce p a y s ' et encore ces 
Poux, trouvés dans les couches des Indiens, sont-ils 
signalés comme plus semblables aux Pediculus in-
guinalis qu'à ceux de tête. 

Pour ne pas nous écarter de la marche adoptée dans 
cet ouvrage, nous ne reconnaîtrons parmi les épi-
zoïques du groupe des Poux que le seul genre adopté 
par De Géer, en le caractérisant d'après..Nitzsch , et 
en indiquant toutefois , comme sous-genres , les sub
divisions que les aptérologistes y ont établies depuis 
avec raison. 

G E N R E P O U . (Pediculus.) 

Têtç de forme variable, globuleuse,-elliptique ou 
en lyre ; sinciput tronqué et coupé en ligne droite , 
arrondi, aigu ou parabolique ; occiput arrondi , aigu 
ou envoyant une avance trigone sur le thorax. 

Rostre rétractile caché sous la téte , formant une 
gaîne tubuleuse moite dijatée aii sommet, où elle est 
pourVue d'une double série de crochets^ et contenant 
un tube corné, formé par quatre soies ; point de palpes 
ni de lèvre inférieure; antennes grêles, de cinq ar
ticles ( 2 ) , le plus souvent égaux , quelquefois décrois
sants , le premier souvent é p a i s , et le second plus 
long que tes«iutres. 

(i) Nolicia, Brazil., Cap. m . 
(a) Saut dans le Pediculus eurygaster, qui n'en a que trois bi«n 

séparés. 
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2Ç)6 KPJZOÏQUES. 

Yeux très-petits, à chacun des côtés postérieurs 
delà tête, derrière les antennes , souvent invisibles. 

Thorax pe t i t , toujours plus étroit que l'abdomen , 
à segments indivis , pourvu de chaque côté d'un stig
mate entre la première et la seconde paire de pattes. 

Abdomen distinct du thorax , sauf dans les Phtbi-
rius , à segments bien séparés , surtout latéralement. 
Sept , huit ou neuf segments ; leur surface papilleuse 
ou aciculée, présente de longues soies roides éparses. 
Toujours six paires de stigmates abdominaux. 

Pieds semblables entre eux, grimpeurs; les anté
rieurs souvent plus petits , de même forme que les 
quatre derniers (sauf dans les Phthirius), mais à jambe 
pourvue au sommet entre sa dent et son articulation 
tarsienne, surtout dans les grandes espèces, d'une pe
tite pelote, au moyen de laquelle le poil saisi par ces 
pattes est mieux retenu. 

M . Bur rae i s t e r fait r e m a r q u e r q u e les s t igmates a b d o m i n a u x 

son t sur les six p r e m i e r s s egmen t s q u a n d l ' abdomen est c o m 

posé de sept a r t i c l e s , sur les s ix i n t e rméd ia i r e s q u a n d il en a 

h u i t , e t s u r le t ro i s i ème et les c inq suivants lorsqu ' i l en a neuf. 

T o u s ces s t igmates sont o rb icu la i r e s et percés d ' u n e pe t i te o u 

v e r t u r e à l e u r c e n t r e . Dans le Pedicxdus capitis, de l ' h o m m e , 

ces s t igmates sont b i e n év iden t s ; m a i s le s t igmate t h o r a c i q u e 

p e u t ê t re fac i lement confondu avec les deux papi l le^ , po r t an t 

u n e pet i te so i e , qui ex i s t en t sur fe ' bo rd 'no i r du thorax a u - d e s 

sous des cuisses de la p r e m i è r e et de la seconde p a t t e ; aussi 

p o u r r a i t - o n c r o i r e , ma i s à t o r t , \ la p r é s e n c e , chez cette e s 

p è c e , d e trois pa i res d e s t igmates t h o r a c i q u e s . Bien qu ' i l n ' y çn 

ait q u ' u n e c o m m e chez les a u t r e s . Q u a n t aux différences qui ca rac 

tér i sent le d e r n i e r a n n e a u a b d o m i n a l suivant le sexe, voici ce que 

M . B u r m e i s t e r en dit : « Dans les mâ le s il est p lus p r o é m i n e n t e t 

a r r o n d i , p e r c é , à sa face s u p é r i e u r e , d 'un grancj p o r e qu i est 

l ' anus et don t on voit parfois so r t i r Je pén is ; ce lu i -c i est cha rnu 

e t a r m é d ' u n ou de d e u x ongles co rnés . Dans les femelles le seg

m e n t t e rmina l est p r o f o n d é m e n t é c h a n c r é , quelquefofs c o m m e 
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(1) Traita élémentaire de Zoologie, II, p . 1o5 ; 1 8 4 1 . 

b i l o b é ; l 'anus , s 'ouvrant e n t r e ces lobes e t la vulve , est à la face 

v e n t r a l e , en t r e le d e r n i e r e t l ' a v a n t - d e r n i e r s e g m e n t ; cel le ci es t 

avancée dans u n e p e n t e a r q u é e t r an sve r sa l emen t e t p o u r v u e b i 

latéralement , de caroncules subcornées . L ' a c c o u p l e m e n t n e p e u t 

avoi r lieu que lo r sque la femelle se p lace su r le dos d u m â l e . » 

I . P E D I C U L U S , L e a c h , Zool. Mise, I I I , 6 6 . — 

D e n n y , A no pl. Brit., p . 12?—PEDICULUS , partim, 
D e G é e r e t auct. 

A b d o m e n à s e p t s e g m e n t s ; p h y s i o n o m i e d u P o u 

d e la t ê t e . 

O n n 'a t r o u v é l e s e s p è c e s d e c e p r e m i e r g r o u p e q u e 

s u r l ' h o m m e . 

1. POD DE TÊTE. (Pediculus capitis.) 

L i v i d e ou blanc c e n d r é ; tous les s egmen t s noi rs au b o r d e x 

t e r n e ; t ho rax en c a r r é long. L o n g u e u r * de "ligne à 1 l igne \. 

S w a m m e r d a m m , Hist. gen. Ins. ,p l . 7 ; id., Biblia naturœ, 

p . 2 9 , p i , 1 , f. I. — Pedic. humanus, L i n n . , Fauna suec, 

e d . 2 , rf> 1939 . — Ped. cap., D e G é e r Mémoires, V I I , 67 , 

pl . 1 , f. 6. — Geoff. , Ins., I I , 5 7 7 . — P e d i c . cervicalis , 

L e a c h , Zool. Mise, I I I , 66 . — Ped. cap., B u r m . , Gênera, 

f. 1 S e t 2 2 . — D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 3 , p l . 2 6 , f. 2 . 

E s p è c e t rop c o n n u e p o u r que nous nous y a r r ê t i ons l o n g t e m p s . 

Elle ne vit que dans les c h e v e u x et elle est su r tou t c o m 

m u n e d a n s les enfants : ses œufs sont dés ignés p a r le nom de 

lentes. 

L e pou de l a tê te des viei l lards est p lu s p e t i t , d ' un a u t r e a s 

pect et m é r i t e d ' ê t re e x a m i n é avec so in . 

M . Pouche t (1) a donné le p o u du n è g r e c o m m e d ' e spèce d i s 

t i n c t e ; les carac tè res que n o u s a p r é sen t é s u n de ces a n i m a u x 

( p l . 48, lig. 1 de no t re At l a s ) n e nous p e r m e t t e n t j ) a s encore 

d ' a d m e t t r e une différence spécif ique e n t r e lu i et le pou du b lanc . 

Les Dic t ionna i res d 'His to i re na ture l l e et de Médec ine d o n n e n t 

au sujet du P. capitis tous les r e n s e i g n e m e n t s dés i rab les . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



2. Pou DE CORPS. (Pediculus vestimenti.) 

J a u n â t r e un i fo rme ou b lanc s a l e ; tète a v a n c é e ; ovalairc al

longé ; t ho rax subar t i cu lé ; second ar t ic le des an tennes al longé ; 

pa t tes p lus g r ê l e s que dans le p r é c é d e n t ; a l longées . L o n g u e u r 

1 l igne ou 1 l igne 

Ped. hum. corporis, De G é e r , Mémoires, V I I , 6 7 , p l . 1 , 

f. 7 . — Ped. hum., var. B , » L i n n . , £yst. nat., I I , p . 1016. 

— Ped. vestimenti, Ni t szch , Thierins., p . 4 7 . — B u r m e i s t e r , 

Gênera, f. 8 1 — G u é r i n , Iconogr. règne anim., p l . 2 , f. 5 . — 

D e n n y , Anopl. Bril., p . 16 , p l . 2 6 , f. 1 . 

3. P o u DES MALADES. (Pediculus tubescentium.) 

E n t i è r e m e n t j a u n â t r e p â l e ; tê te a r r o n d i e ; t ho rax p lu s g r a n d 

que dans le p r é c é d e n t , car ré , ; an t ennes a l longées ; s e g m e n t s a b 

dominaux p lus s e r r é s . L o n g . 1 l igne j . 

AH^Dissert. dephïhiriasi, B o n n , 1 8 2 1 , av. p l . — Gold fuss , 

Zool. AU., I I , p . 4 5 . , p l . 2 1 3 , f. 5 . — Ped. lab., B u r i n . , Gê

nera; id. Handb. der Ëntom., I I , 6 0 . — Dissert, de phthi-

riasi, B o n n ; 1 8 2 4 , av . fïg. — D e n r i y , Anopl. iirit., ]3. 19 . 

Nous r e p r o d u i r o n s a u sujet d e ce t te espèce de poux le r é s u m é 

donné par M . B u r m e i s t e r des obse rva t ions qu 'on a faites à son 

éga rd . Ces P o u x ont é té recue i l l i s su r u n e femme de s o i x a n t e - d i x 

ans . Le soi r , et sur tou t a u l i t , el le é ta i t p r i se d ' une d é m a n g e a i s o n 

i n s u p p o r t a b l e . E l l e avai t des P o u x au cou , a u dos e t à la p o i 

t r ine ; c e u x - c i d i spara i ssa ien t q u a n d la m a l a d e se refroidissai t à 

ces e n d r o i t s du c o r p s , ma i s ils r epa ra i s sa i en t b ien tô t . Ils n e i d e -

v in ren t pas con tag ieux et furen t d é t r u i t s p a r l 'essence de t é r é 

b e n t h i n e . L ' é p i d e r m e , a u x par t i es signalées», é ta i t ma lade et 

couver t de pe t i t e s c roû te s , d ans lesquel les les P o u x s ' a r rê ta ien t 

vo lon t ie r s . 

Des pe r sonnages c é l è b r e s on t succombé à cet te dégoû tan t e 

malad ie ; ; H é r o d e , Sylla , P h é r é c i d e , Phi l ippe I I d ' E s p a g n e e t , 

d 'après que lques a u t e u r s , le d iv in P la ton lu i -mieme , en furent 

éga lemen t v i c t imes . A u j o u r d ' h u i elle est c o m m u n e e n c o r e dans 

cer ta ines par t ies de l ' E u r o p e où les hab i t an t s sont sales et m a l 

h e u r e u x ; e n Galice et dans les As tu r i e s elle n 'es t pas r a r e ; en 

Po logne elle accompagne souvent la p l ique . Dans le ph th i r ias i s 

les P o u x se développent avec u n e tel le rap id i t é q u e le vu lga i r e 
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n e l ' exp l ique pas a u t r e m e n t q u e p a r généra t ion spon tanée ( 1 ) , 

e t A m a t u s Lus i tanus r acon te avec s impl ic i té qu ' i l s se p r o d u i 

sa i en t si vite e t en tel le a b o n d a n c e su r u n r i c h e s e igneu r , q u e 

d e u x domes t iques é ta ien t exc lus ivement occupés à p o r t e r à la 

m e r des corbei l les r e m p l i e s d e la v e r m i n e qui sor ta i t d u corps de 

l e u r m a î t r e . 

II. P H T H I R I U S , Leach, Zool. Mise, III, 65. — 
Burmeister , Gênera. 

Thorax large, non distinct de l'abdomen, qui a 
huit segments , pour la plupart appendiculés latérale
ment ; antepnes un peu allongées ; pattes antérieures 
grêles, non chélifères , ambulatoires. 

4. P o u BC PUBIS. (Pediculus inguinalis.) 

P â l e , avec la par t ie m o y e n n e d u corps b r u n r o u g é a t r e , eĵ  les 

p inces des q u a t r e pa t t es pos té r ieures roussà t res claires ; co rps de 

forme t r i a n g u l a i r e , é m o u s s é ; pa t t es assez l ongues . L o n g u e u r , 

I l igne a u p l u s . 

Pediculus inguinalis, I t é d i , Exper., p l . 19. — Ped. pubis , 

L i n n , Syst. nat., I I , 1 0 1 7 . — M o r p i o n , Geoffr., I n s . , I I . — P h t h i -

rius pub. r L e a c h , Zool. Mise., I I I . — Ped. pub., N i t z s c h , 

Thierins., p . 47 . — G u é r i n , Iconogr. Règ. anim., I n s . , p l . 2 , 

fig. 7 . — P h t h . p u b . , N i t z s c h , in B u r m . , Gênera , p l . d u g e n r e 

P h t b . , f. 1 [eximia). — Phth. ing., D e n n y , Anopl. Brit., p . 9 , 

p l . 2 6 , f. 3 . 

Cet insecte e s t , c o m m e l 'on sa i t , pa ra s i t e de l ' espèce h u m a i n e . 

II s 'a t tache a u x poils des o r g a n e s r e p r o d u c t e u r s , à ceux d e l à 

po i t r ine chez l ' h o m m e , à ceux des aisselles e t que lquefo is à la 

b a r b e et aux sourci ls . Les r a p p o r t s vénér iens avec des pe r sonnes 

qu i en sont infestées ne sont pas l ' u n i q u e m o y e n d ' en con t r ac t e r . 

On peu t en ê t r e i n c o m m o d é pa r le s imp le c o n t a c t , par le l inge 

qui en c o n s e r v e , p a r les h a b i t s , e tc . , et les p e r s o n n e s les p lus 

( i ) L e u w e n h o e e k a ca lculé p o u r le Pou de tête, dont la r e p r o d u c t i o n 
est loin d'être aussi rapide , q u e , dans l 'espace de deux mois , deux fe
m e l l e s , par ta succession rapide des g é n é r a t i o n s , pouva ient donner 
naissance à j S o o o indiv idus . 
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r é se rvées e n p r e n n e n t que lquefo is sans qu ' i l l eu r soit possible 

d e s 'en apercevoir au p r e m i e r m o m e n t . On les dé t ru i t d ' a i l 

l e u r s t r è s - a i s é m e n t à l ' a ide de lot ions , d ' o n g u e n t s , e t c . , don t 

la composi t ion est fort s imple . L a descr ip t ion su ivan t e d u Pedi-

culus inguinalis es t e m p r u n t é e a u Gênera de M . B u r m e i s t e r : 

Tête p a n d u r i f o r m e , à s inc ipu t p r o é m i n e n t , a r r o n d i , u n p e u 

en saillie à son s o m m e t où se t rouve en fe rmé le suçoir ; côtés 

s i n u e u x à la par t ie a n t e n n i g è r e ; occ ipu t assez c o u r t , é l a r g i , 

a r r o n d i . 

Yeux t r è s - p e t i t s , p lacés de c h a q u e côté i m m é d i a t e m e n t d e r 

r iè re les a n t e n n e s , u n p e u p r o é m i n e n t s . 

Antennes filiformes, de c inq ar t ic les é g a u x . 

Thorax t r è s - l a r g e , a p l a t i , p lu s l a rge q u e l ' a h d o m e n , é c h a n -

c rè e/i avan t pou r l ' inser t ion d e la t è t e , m o n t r a n t de c h a q u e 

c o t é , c o m m e d a n s tous les a u t r e s Pediculus, u n s t igmate e n t r e 

la p r e m i è r e e t la seconde p a i r e de pa t t e s . 

Abdomen a p l a t i , co rd i fo rme , soudé a u t h o r a x , composé de 

h u i t a r t i c l e s ; les t ro is p r e m i e r s s e g m e n t s t r è s - p e t i t s , p r e s q u e 

confondus en un s e u l , m a i s reconna issab les aux trois pa i r e s d e 

s t igmates r é u n i s su r la b a s e de l ' a b d o m e n ; c inq an t res s e g 

m e n t s p l u s cons idé rab l e s , b i en s épa ré s , s u r t o u t les trois p r e 

m i e r s , qu i ont c h a c u n u n e p a i r e de s t i gma tes , e t à la pa r t i e l a t é J 

r a i e in fé r i eu re une v e r r u e l a t é ra l e mobi le et c h a r n u e . O u t r e ces 

trois pa i res d e v e r r u e s , il en ex i s te une q u a t r i è m e fixée à l 'ex

t r émi t é d u t h o r a x , t r è s - p e t i t e , ma i s n é a n m o i n s s a i l l a n t e ; les 

d e u x d e r n i è r e s pa i res sont les p lus grosses ; toutes sont sélifères 

à l eu r e x t r é m i t é . Les d e u x d e r n i e r s s e g m e n t s a b d o m i n a u x sont 

p lu s peti ts que les trois don t il v ien t d ' ê t re par lé et n ' a t t e i g n e n t 

p a s le s o m m e t des v e r r u e s du s ix ième s e g m e n t ; le d e r n i e r est 

è c h a n c r é à son b o r d p o s t é r i e u r ; c 'est là qu 'es t l 'orifice géni ta l . 

Pieds a l l o n g é s , d i s s e m b l a b l e s , les a n t é r i e u r s a m b u l a t o i r e s , 

a l l an t en s ' aminc issan t , à j a m b e c y l i n d r i q u e n o n échancrée , à 

ongle p e t i t , à p e u p rès d ro i t ; les q u a t r e p ieds pos tér ieurs épa is 

et g r i m p e u r s son t p lus f o r t s , s u r t o u t a p r è s la cuisse. La j a m b e 

est en effet g r a n d e , c a m p a n u l i f o r m e , s inueuse à son sommet e t , 

un peu a v a n t , a r m é e d 'une d e n t i n t e rne ; le tarse est l o n g , g r ê l e , 

c o u r b é , u n i - a r t i c u l é , oorné , p o r t a n t un g r a n d ongle u n peu 

c r o c h u , éga l emen t co rné , se r ep loyan t sur la d e n t de la j a m b e 

p o u r s a i s i r , c o m m e dans une p i n c e , en t re lui et cet te d e n t , les 

poi ls su r lesquels l ' insecte se t ien t . 
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A b d o m e n de hu i t s e g m e n t s , le p r e m i e r a l l o n g é , r é su l t an t 

de la r éun ion de d e u x . 

III. PEDIGIÎNUS. 

Abdomen d e neuf segments , ovalaire-élargi ; tête 

allongée; antennes d e trois articles ; pattes sembla

bles. 
J e n ' en connais q u ' u n e espèce , l aque l l e est c o m m u n e sur les 

Singes des genres G u e n o n , M a c a q u e et Cynocépha le d e n o t r e m é 

n a g e r i e , mais sans qu ' i l soit poss ible de d i re à quel singe elle 

a p p a r t i e n t en p r o p r e , ces a n i m a u x se d o n n a n t r é c i p r o q u e m e n t 

des P o u x , p u i s q u ' o n les l i en t en c o m m u n . 

5 . Pou EURYGASTRK. (Pediculus eurygaster.) 
( P l . 4 8 , fig. 1 . ) 

P â l e , a s t igmates b r u n s testaces , t r e s - appa ren t s aux t r o i s i è m e , 

q u a t r i è m e e t c i n q u i è m e a r t i c l e s ; corps a l l o n g é , ce qui le d i s 

l ingue des P o u x h u m a i n s d o n t il a l ' aspect . L o n g . , 1 à 2 l ignes . 

Pediculus euryg. , B u r m e i s t e r , Gênera. 

Paras i t e des S inges . I l S 'éloigne moins des P e d i c u l u s h u m a i n s 

q u e la p l u p a r t des Hœmatopinus. 

Il a le corps a p l a t i , t r è s - p e u velu , finement g r a n u l e u x ; sa 

tê te a l longée n ' a q u e t ro i s ar t ic les d is t inc ts a u x a n t e n n e s , les 

c i n q u i è m e et q u a t r i è m e é t a n t confondus avec le t rois ième ; son 

corselet est é t r o i t , à d iv is ions n u l l e s ; l ' a b d o m e n a neuf s e g 

m e n t s . L e sang c o n t e n u dans le t u b e d iges t i f d o n n e u n e te inte 

rosée a u c o r p s . 

IV.—HOEMATOPINUS , Leach, Zool. Miscell. , 111 . 
— Denny, Anopl. Brit., p. 5 et 24-

Les espèces de ce groupe sont de taille petite ou 
même très-petite; leur tête est petite, tronquée en 
avant ou obtuse ; les segments moyens de l'abdomen 
sont bien séparés , souvent dentqs ou en saillie aiguë 
à leur bord ; les pieds de derrière sont les plus longs , 
ayant deux fois ou trois fois la longueur de ceux de 
devant; les yeux se voient difficilement. 
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1° Abdomen de huit segments, le premier résultant de la 

jonction de deux en un seul. 

* Occiput tronqué ou arrondi, ne s'avançant pas sur le 

thorax. 

6. P o u SPHÉHOCÉPHALE. (Pediculus sphœrocephalus.) 

T è t e o r b i c u l a i r e , pâ le ; les c inq segmen t s abdominaux a n t é 

r i eu r s a r m é s d ' u n e d e n t d ro i t e . L o n g , j de l i g n e . 

Ped. sphœroe., N i l z s c h , Thierins., p . 4 7 . — B u r m e i s t e r , Gê
nera. 

E s p è c e pa r a s i t e d e l 'Écu reu i l d ' E u r o p e (Sciurus vulgaris.) 

7 . P o n ACANTOOPE. (Pediculus acanthopus.) 

T è t e c o r d i f o r m e , k joues renflées d e r r i è r e les a n t e n n e s ; corps 

t e s l a c é , à s egmen t s a b d o m i n a u x B o r d é s d e f a u v e , t r o n q u é s 

o b l i q u e m e n t , naut iques ; cuisses de d e r r i è r e a r m é e s d ' u n e d e n t 

à l eu r base . L o n g . ' de l i gne . 

Ped. acanth. , B u r m e i s t e r , Gênera, g . p h t h . , f. 2. — Ilœm. 

fflc.,Dcnny, Anopl. Jirit.,p. 2 5 , p l . 2 6 . 

P a r a s i t e d u Campagno l des c h a m p s (Hypudœus arvalis). 

8 . P o u EN SCIE. (Pediculus serratus.) 

T ê t e p l u s C o u r t e , à joues renflées en a r r i è r e d e s a n t e n n e s ; 

l ivide ; a b d o m e n é t ro i t à sa b a s e ; s(js s e g m e n t s di latés b i l a t é 

r a l e m e n t e t c o m m e en d e n t s d e s c i e . L o n g . * d e l igne . 

Ped. serr., B u r m e i s t e r , Gênera. 

P a r a s i t e d e la Sour i s (Mus musculus). 

9. P o u SPICULIFEH. (Pediculus spiculifer.) 

Art i c l e s a b d o m i n a u x se r ra t i fo rmes avec l in poil cou r t s p i n i -

forrae d e c h a q u e côté de c h a q u e a r t i c le ; t ro is ou qua t r e pa i r e s 

de poils longs e t flexibles a u x d e u x ar t ic les p o s t é r i e u r s ; a r t i c le 

basi la i re des a n t e n n e s r en f l é , le d e u x i è m e p lu s é t r o i t , c y l i n 

d r i q u e , égal a u x t ro i s i ème et q u a t r i è m e réunis qui sont mon i l i -

formes ; le c i n q u i è m e de la g r a n d e u r du t ro i s ième . 

T rouvé su r u n Mus barbarus d 'Algér ie envoyé* vivant à 

M . de Bla invi l le pa r M . le D. G u y o n . 

10, P o u LEUCOPHE. (Pediculus leucophœus.) 

T è t e o v a l e ; a b d o m e n a l l o n g é , e l l i p t i q u e ; s e s s i x p r e m i e r s 
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s e g m e n t s s ' imbr iquan t au m o y e n d 'une p laque c o r n é e . L o n 

g u e u r , }

r d e l i gne . 

Ped. ( e u e , B u r m e i s t e r , Genera. 

P a r a s i t e d u L é r o t (Myoxus nilela). 

** Occiput avance au-dessus du thorax. 

1 1 . P o u SPINULEUX. (Pediculus spinulosus.) 

Occiput c o u r t , o b t u s ; les six p r e m i e r s s e g m e n t s a b d o m i n a u x 

a rmés d 'une d e n t à l eu r b o r d p o s t é r i e u r ; p ieds de d e r r i è r e r e n 

flés. L o n g , a l i g n e . 

Ped. spin., B u r m e i s t e r , Genera, sp . 8 . — Hcem. spin., 

D e n n y , Anopl. Brit., p . 26 , p l . 2 4 , f. 5 . 

Pa ra s i t e d u S u r m u l o t , Mus decumanus. 

12 . POD SFINIGER. (Pediculus spiniger.) 

Gris ; occ ipu t a igu ; les d e u x i è m e et q u a t r i è m e segments a b 

d o m i n a u x a r m é s , à l eu r m i l i e u , d ' u n e forte d e n t ; tous les pieds 

g r ê l e s . L o n g . \ de l i g n e . 

Ped. spin., B u r m e i s t e r , Genera, sp . 9, p l . des Phihirius, 

f. 5 . — Jlœm. spin., D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 7 , p l . 2 4 , f. 6 

P a r a s i t e du R a t d ' çau (Hypudœus amphibius). 

2° Abdomen de neuf segments , dont lé premier petit et peu 

distinct du suivant, 
a) Pieds grêles, petits, croissant peu à peu ; dernier article 

des antennes épais. Occiput aigu, plus ou moins avancé sur 
le thorax. 

Ils v ivent su r les r o n g e u r s . 

Les P o u x de cet te sect ion on t les p ieds forts e t plus égaux 

ent re e u x . 

1 3 . P o u SEMBLABLE. (.Pediculus afflnis.) 

Pâle ; s inc iput p a r a b o l i q u e ; joues«renl lées d e r r i è r e les a n t e n 

nes ; t ho r ax en. r h o m b e . L o n g . \ de l i gne . 

Ped. aff., B u r m e i s t e r , Genera. 

Paras i t e des Mulots (Mus agrarius e t sylvaticus). 

14 . P o u LYRIOCËPHALE. ^Pediculus lyriocephalus.) 

Testacé ; a b d o m e n g r i s i tête e n l y r e , s i nueuse b i l a t é r a l emen t 

de r r i è r e fes a n t e n n e s , a iguë a u s i n c i p u t ; t ho rax o rb icu la i re . 

Long . ; de l igne . 
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Peu., lyrioceph., Bu rme i s t e r , Genera, pl . des Pedicukis , f. 7 . 

— Bœm. lyr., Denny , Anopl. Brit. , p . 2 7 , p l . 2 4 , f. 4 . 

Pa ra s i t e du Lièvre (Levus tirnidus). 

** Pieds épais égaux. 

a ) Tête courte, large, de la longueur du thorax. 

15 . P o u DE VUOQVE. (Pediculus phocœ.) 

B r u n , à pa t tes d 'un r o u g e f o n c é ; a b d o m e n a r rond i ; e n t i è 

r e m e n t c o u v e r t de poils b r u n d o r é ; t ho rax t u b e r c u l e u x . 

Long . 1 l igne . 

Ped. phocœ, L u c a s , Mag. zool., Ins., p l . 12 ; 1834. — Ped. 

setosus, i î u r m e i s t e r , Genera. 

Trouvé paras i te s u r u n des P h o q u e s qu i on t vécu â la m é n a 

ger ie d u Muséunj e t qui est p lu tô t le Phoca vitulina q u e le 

Phoca groenlandica , c o m m e le d i t M . B u r m e i s t e r . 

Il se t i en t su r les lèvres e t a u p r è s des n a r i n e s . 

16 . P o u P I Ï . I F È R E . (Pediculus piliferus.) 

T e s t a c é , unicolof, g r ê l e , couve r t de poils pâles et ser rés . 

L o n g . 1 l igne . 

Ped.pilif., B u r m e i s t e r , Genera, s p . \T. —^Hœm. piliferus, 

D e n n y , Anopl. Brit. , p . 38 , p l . 2 5 , f. 4 . 

Paras i te d u Chien domes t i que : c 'es t sans dou t e le Ped. Canis 

familiaris de M u l l e r , Prodr., 2182 . 

17 . P o u EUHYSTEHMÎ. (Pediculus eurysternus). 

T ê t e , t h o r a x , qu i est t r è s - l a r g e , e t p i eds t e s t acé s ; a b d o m e n 

b l a n c ; s t igmates sa i l lants a u b o r d l a t é ra l des s e g m e n t s . Long . 

" de l igne 

Ped. euryst., Nitzsch , Thierins., p . 4 7 . — Burmei s t e r , Ge

nera, s p . 1 4 . — U œ m euryst., D e n n y , Anopl. Brit., p . " 2 9 , 

p l . 2 5 , f. 5 . · 

P a r a s i t e d u Bœuf d o m e s t i q u e e t d u c h e v a l . Peu t -q i re le m ê m e 

que le Pediculus vituli d e L i n n é . 

Les vé té r ina i res a d m e t t e n t c o m m e dist incts le Pou du bœuf et 

lePouduveau, q u o i q u e c e clernier se r encon t r e aussi s u r l e Bœuf. 

I l est d u doub le p lus g r a n d q u e le p r é c é d e n t , à" pa t tes c o u r t e s , 

g r o s s e s , gr i ses a ins i q u e la tè te e t le c o r s e l e t ; son a b d o m e n est 

d e cou l eu r b l euâ t r e et p lombée ; c'est a i n s i , du m o i n s , qu ' i l est 

décr i t pa r M . G r o g n i e r , daus son Cours de zoologie vétéri

naire , p . 2 2 5 ; 1837 . M . H . D e n n y r a p p o r t e au Ped. lenuiras-
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tris, B u r m . , le Ped. vituli i n d i q u é pa r L i n n é , S t e p h e n s e t 
a u t r e s . 

1 8 . P o e VENTRU. (Pediculus veniricosus.) 

Châta in non t r anspa ren t ; t è te sub ly r i fo rme ; a b d o m e n grand , 

m o u , b lanc l iv ide ; tarses châ t a in s . L o n g . ' ou '- l i g n e . 

Hœm. venir. ^ D e n n y , Anopl. Prit., p . 30 , p l . 2 5 , f. 0. 

Paras i te d u L i èv re (Lepus timidus). 

19 . P o u CRASSICORNE. (Pediculus crassicornis.) 

Tète c o n s i d é r a b l e , t ho rax é t r o i t , testacés ainsi q u e les pa t t es ; 

a b d o m e n b l a n c , s t igmates non sai l lants . L o n g , j de l i gne . 

B é d i , Experim., I , p l . 2 3 , f» sup.—Ped. crassic., Ni tzsch , 

Thierin»., p . 46 . — B u r m e i s t e r , Gênera, f. 1 1 - 2 2 d e la p l . des 

Pediculus. 

P a r a s i t e d u Cerf d ' E u r o p e (Cervus elaphus). 

l>) Tête allongée, étroite, dépassait le thorax en longueur. 

20. P o u STENOPS. [Pediculus slenopsis.) 

Tes tacé , u n i c o l o r ; a b d o m e n a l longé o v a l e , couve r t d e poils 

l o n g s , épa i s . L o n g . 1 l i g n e . 

Ped. stenopsis , B u r m e i s t e r , Gênera, fig. 3 de la p l . de 

Phthirius. 

P a r a s i t e d e la Chèvre domes t ique (Capra hireus) e t d u cha

mois) Antilope rupicapra). 

2 1 . P o u TKNUIROSTRE. (Pediculus tenuirostris.) 

B r u n , à a b d o m e n pâ le ; s egment s a b d o m i n a u x p o r t a n t l a t é -

r a m e n t les s t igmates su r u n e p l a q u e cornée ; t ê t e a l longée , 

échaflerèe d e r r i è r e les a n t e n n e s . L o n g . 1 l igne ou 1 f. 

Ped. tenuir., B u r m e i s t e r , Gênera, sp . 2 7 . — H œ m . v U u l i , 
Denny , Anop. liril., p . 32 , p l . 2 5 , f. 3 . 

Pa ras i t e d u Cheval (Equus caballus) ainsi q u e le Pedic. eu-
rysternus. D 'après M . D e n n y , t ' e s t le Ped. vituli des a u t e u r s . 

2 2 . P o u D'ANE. (Pediculus asini.) 

A b d o m e n o v a l e , d e cou leu r o b s c u r e , f e r rug ineuse et s t r i é e ; 

tète al longée , p r o f o n d é m e n t s inueuse d e r r i è r e les an t ennes ; des 

excroissances cornées au tou r des s t igmates . L o n g . , 1 l igne -J . 

Ped. asini, R é d i , Expcr., p l . 2 1 . — Grogn ie r , Cours de 

APTÈRES, TOMF 1 1 1 . 2 0 
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3o6 EPtZOÏQCES. 

zool. vétérin. , p . 225 . — Jlœm. asini, D e n n y , Anopl. Brit., 

p . 3 2 , p l . 2 5 , f. 1. 

Pa ras i t e de l ' A n e domes t ique (Equus asinus.) 

2 3 . P o e DE CHAMEAU. ( P e d i c u l u s cameli.) 

Ped. cam., B é d i , Erpe'r., p l . 2 0 . 

P a r a s i t e d u C h a m e a u . 

P a r u n e e r r e u r s i n g u l i è r e , l'Encyclopédie méthodique r e p r é 

s e n t e , a u l ieu de cet te e s p è c e , le Charançon d u b l é , d ' ap rès la 

f igure qu ' en a d o n n é e K é d i . L ' a u t e u r d ' u n o u v r a g e é l é m e n t a i r e 

pub l i é en F r a n c e , il y a q u e l q u e s a n n é e s , a r e p r o d u i t p r é c i s é 

m e n t la figure d e l 'Encyc lopéd ie c o m m e exemple d ' u n insec te 

d e l ' o rd re des Pa ra s i t e s de La t r e i l l e . 

c) Occiput tronqué, coupé carrément. 

2 4 . P o u DU COCHON. (Pediculus suis.) 

B r u n , à a b d o m e n b l a n ç ^ s e g m e n t s m e m b r a n e u x a y a n t de 

c h a q u e côté u n e p l a q u e c o r n é e - n o i r e qui p o r t e le s t i g m a t e . Lon

g u e u r , 1 l igne 1/2. 

Pedic. suis, L i n n . , Fauna Suec, n° 1942. — Hœm. suis, 
L e a c h , Zool. Mise, I I I , fi5 , p l . 146. — Ped. urius, N i t z s c h , 

Thierins., p l . 46 . — B u r m e i s t e r , Gênera, fig. 4 , 9 , 1 0 , 13 et 

14 de la p l anche des Phihirius. — Hœm. suis , D e n n y , Anopl, 
Prit., 34 , p l . 2 5 , f. 2 . 

P a r a s i t e du Cochon domes t i que (Sus scrofa). 

2 5 . P o u TUBERCULE. (Pediculus tuberculatus.) 

B r u n ; a b d o m e n é l a r g i , à segments p o u r v u s l a t é r a l e m e n t de 

papi l les c o r n é e s , en s é r i e s ; u n e b a n d e c la i re le long du d o s . 

L o n g . , 2 l i g n e s . 

Ped. luberc, B u r m e i s t e r , Gênera. 

Paras i t e d u Buffle d ' I t a l i e (Bos bubalus.) 

26 . P o u PHTHIRIOPSE. (Pediculus phthiriopsis.) 

J a u n â t r e , r a y é de b r u n o b s c u r , à six gros t ube rcu l e s con iques 

ou append ices l amel la i res b lancs des bords de l ' abdomen ; tè te 

p e t i t e ; pat tes c o u r t e s , les d e u x an t é r i eu r e s épaisses . L o n g , u n 

peu m o i n d r e q u e dans le Ped. capitis. 

P. buffali, De G é e r , Mém., V I I , 6 8 , p l . 1 , f. 12. 

Paras i t e du Buffle d u Cap (Bos cafer). I l a dans ses append ices 

abdominaux u n ca rac tè re qui rappe l le le Phihirius inguinalis. 
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fi' PumcuiDS, pnrtim , Rp(H , Linné, etc. — RICINDS , De Géer , 

I I n o u s e s t i m p o s s i b l e d ' a s s i g n e r u n e p l a c e d é f i n i 

t i v e a u 
27 . PÉDICULES LEPTOCEPHALUS. 

E h r . , Syrnb. phys., Mamm., a r t . Ityrax. M . E h r e n b e r g le 

déc r i t a insi : 

Capite anlennarum porrectorum articulis duobus sepa-
rato , gracid ; colis distinctis nullis. 

Paras i te du D a m a n de Syr ie (Hyraxsyriants). 
I l e s t , d i t M . E h r e n b e r g , t rès -vo is in d u 

2 8 . PEDICULCS. . . . », 

Pal las , Miscellanea znolog. , p . 4 7 , p l . * , f. 15 . 

Pa ra s i t e d u D a m a n d u C a p (Hyrax capensis). I l a la tê te 

p lus g r a n d e , e t non séparée en d e u x p a r les a n t e n n e s (et an-

tennis non separatur ) , express ion de M. E h r e n b e r g q u e j e r e 

p r o d u i s t ex tue l l emen t dans la cra in te de n ' en avoir pas b i e n 

c o m p r i s le sens . 
2 9 . PEDICULCS SACCATUS. 

Tête é t r o i t e , a insi q u e le t h o r a x ; a b d o m e n ovala i re a l l o n g é , 

p lus l a rge q u e le t h o r a x , p ins long que lui e t la t ê t e r é u n i s , e t 

d o n t les segments sont m e m b r a n e u x et confondus . 

Nous n o m m e r o n s a i n s i , et en la p laçant é g a l e m e n t à p a r t , u n e 

espèce de Pou longue de 0 , 0 0 3 , à c inq ar t ic les b ien dis i incts 

aux a n t e n n e s , ma i s q u i s 'éloigne des p r é c é d e n t e s p a r la n a t u r e 

mol le de son a b d o m e n . 

Nous en avons t rouvé un seul e x e m p l a i r e sur u n B o u c d ' E g y p t e , 

voisin des B o u q u e t i n s , m o r t en 1841 , à la Ménage r i e d u M u 

séum, qu i le devai t au doc t eu r Clot-Bey. La tête et le t ho rax sont 

j a u n e s ; l ' abdomen roussâ t re ; celui-ci a que lques poils r a r e s et 

assez longs su r ses b o r d s . 

L e m ê m e Bouc nour r i s sa i t des T r i c h o d e c t e s fort s emblab le s 

au Tr. limbatus, si m ê m e ils en di f férent . 

I. 

RICINS (1). 

L e s Ricins v i v e n t s u r l e s m a m m i f è r e s e t s u r l e s o i -

s e n u x . m a i s o n n ' e n t r o u v e p a s s u r l e s a n i m a u x d e s 
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3o8 KPIZOÏQL'FS. 

autres classes. Ils sont très-nombreux en espèces , 
principalement sur les oiseaux , et il en existe parfois 
plusieurs et de genres cfifférents sur un même ani
mal. Us se conservent assez aisément parla dessica-
tion, et l'on peut en chercher même sur des oiseaux 
empaillés depuis plusieurs années. A la mort des, ani
maux , ils viennent, comme les Poux , à la surface de 
leur appareil tégumentairei, et plus la mort a re
froidi le cadavre, plus on les voit sortir. Dans quel
ques cas, ils vivent encore après plusieifrs jours , et 
c'est vers les parties molles, aux yeux, autourdubec 
ou des lèvres, aux oreilles, etc. , qu'on a plus de 
chance d'en rencontrer, si on a un peu diiléré leur re
cherche. 

Nitzsch (1) a publié , en 1818 , un travail important 
sur les Ricins, mais qui , malheureusement, n'a point 
été assez connu des entomologistes français. C'est prin
cipalement d'aprèsluiquenous nous guiderons pour la 
caractéristique de nos genreset sous-genres.Dès 1810, 
cet excellent zoologiste avait distingué les genres Phi-
lopterus et Liotheum, et , en 1 8 1 3 , ceux de Tricho-
dectes et Giropus. Les uns etles autres rentrent dans le 
groupe des MALLOPHAGA rapporté aux Orthoptères par 
l'auteur cité, comme étant des animaux de cet ordre 
modifiés pour la vie épizoïque ( Orthoptera epizoica). 

Além. Hist. Inst., VII , p . G9 ; 1778 . — N i i m c s , J . -F . Hermnnn, Mèm. 
ttptërol., p . 12 ; 1804.— Ric ipus , L A T Ï I . , Gênera Crast. et Ins., I , 166"; 
1806. M A Ï - L O P H A G A {Orthoptera epizoica), IS'itzsch , Thierinsekten , 
p . 2 3 et 29 ; 1818. — OnrciTHOMYZiEjvs, D u m . , Consid. gèn. sur La cl. 
des Ins., p . 235 ; i8a3. — M A L L O P H . , BurraeisLer, Handb. der Ento
mologie, II , /j 18- — AiYOpr.uRA MA^niBuLATA, D e n n y , Aîonogr. Anop. 
Brit., p . X X I . 

( l ) Darsttllung der Familien und Gattungen der Thierinsekten , 
(Insecta e p i z o i c a ) , in-8°. H a l l e , 1818. Extrait du Magasin d'Entomo
logie de Germar et Xinrkrn , t. 117, 
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A — A n t e n n e s filiformes, c ' es t-à-dire non renflées au s o m m e t 

(non capitatis) ; po in t de pa lpes m a x i l l a i r e s . 

G e n r e . I . PHILOPTEROS , N i t z sch . 

Sous-genres : 1. Docophoru.i ; 2 . Nirmus ; 3 . Lipeurus; 4 . Go-
ixiodes. 

Genre I I . TRICHODECTES , Ni tzsch . 

B . — A n t e n n e s renflées a u s o m m e t ; des p a l p e s m a x i l l a i r e s . 

G e n r e I I I . LIOTHEUM, N i t z s c h . 

S o u s - g e n r e s : t . Colpocephalum; 2 . Menopon; 3 . Trinolon; 
4 . Eureum; 5 . Lœmobolhrion ; 6. Physostomum. 

G e n r e I V . G I R O P C S , N i t z sch . 

Les figures et les descriptions de Ricins laissées par 
Lyonet, et dont plusieurs se rapportaient à des es
pèces déjà signalées par les auteurs précédents, ont 
été insérés dans les Mémoires du Muséum de Paris, 
et M. de Haan en a donné la détermination en se gui
dant d'après le travail de Nitzsch. 

M. Henry Denny, qui a aussi étudié, d'une ma
nière toute particulière, les Hexapodes parasites des 
mammifères et des ofseaux d'Angleterre , a éclairci, 
de son côté, ce point d'entomologie, et rempli , dans 
beaucoup de cas , les desiderata que le travail de 
Nitzsch, qui n'est encore publié qu'en prodrome, 
avait laissés. Dans son ouvrage déjà cité (p. 291) , il 
suit la classification que voici : 

PIIILOPTERIDJE. L ïOTHEIDjE. 

Genres, Snus -genres . G e n r e s . S o u s - g e n r e s 

P H I L O P T E R U S . 

Nirmus , N . 
GoTtiucotes , D 
Gcniodes, N . 
Lipeurus , N. 

Docophorus, N. 

Ornithobius, D . 

Menopon , N . 
Nllzschia , D . 
Trlnotun , IV. 
Euraurn , N. 

Colpocephalum, N. 

Lœmobothrium , r». 
Physostomum, N. 

niCHOUSCTES, CrYBOPUS. 

Voici d'ailleurs un tableau de la répartition des Mal-
lophagcs en sous-genres : 
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( i ) D'après les caractères qui lui sont assignés , ce g e n r e semblerait 

devoir former une n o u v e l l e t r i h u , à j o i n d r e aux deux i n d i q u é e s , par 

Nitzsch sur les Mammifères . Voici en que ls termes M. Ei irenberg en a 

parlé : 

L K P T O P H T H I R I C M . 

Antennes filiformes , remarquables par l e grand n o m b r e ( 15 ) de leurs 

a r t i c l e s ; des palpes maxil laires et l a b i a u x ; ceux-ci a l longés , de cinq 

ar t i c l e s ; tarses de trois ar t i c les , b i o n g u i c u l é s . 

L f c p T O P H y K i K i u M L O ^ G I C O R ^ K , L l n e n b e r g , rnbulœ physicœ , 3 I a m m . , 

article Hyrax. 

Parasite du Daman de Syr ie . 

L'auteur n'en a eu qu'un seul exemplaire trouvé par lui sur le Daman 

de S y r i e , (Hyrajc sy iacus, H e m p r . et E h r . ) , il en fait un g e n r e 

d Orthnptère.-, aptèrf 1 . 

2 T m c n O D E C T F . a , Nitzsch, Tkteritisektan, 3 6 ; 1818. — Burmeis ter , 

Haiidbuch der Entomot., J t , 4 3 5 . — Denny , Monogr. Anoplurotum 

Bric , p . 186 

M. Denny s'occupe actuellement d'une Monogra
phie des Epizoïques exotiques , mais ce travail, pour 
lequel il a déjà réuni beaucoup de matériaux, n'est 
point publié. 

INous avons encore, pour terminer ce petit aperçu 
historique , à signaler l'établissement d'un genre nou
veau de Mallophages par M. Ehrenberg. Ce genre , 
qu'il appelle Leptophthirium , mais qu'il n'a décrit 
qu'imparfaitement , repose sur une seule espèce (1). 

G E N R E T R I C H O D E C T E . (Trichodectcs) (2). 

Tête déprimée , sculiforme , horizontale , plus large 
que le prothorax ; bouche infère. 

Mandibules bidentées au sommet. 
Mâchoires? 

Lèvre supérieure élargie à sa base, qui est varia
ble , un peu échancrée à son bord libre. 

Lèvre inférieure moins large , à bord libre sub-
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échancré , laissant un petit orifice dans son application 
contre la supérieure. 

Palpes maxillaires nuls , ou d u moins non visi
bles. 

Palpes labiaux très-courts , bi-articulés. 
Antennes filiformes, tri-articulées, plus épaisses, 

et presque cbéliformes dans les mâles de quelques es
pèces. 

Thorax bi-parli. 
Yeux sur la parLie latérale du corps, derrière les an

tennes , le plus souvent invisibles ou même nuls. 
Abdomen à neuf a n n e a u x ; le pénultième accom

pagné dans les femelles de valves latérales courbées. 
Tarses crochus, scanseurs , bi-articulés, formant 

une pince avec la fin bi-spiculée de la jambe. 

A ces caractères, Nitzsch ajoute que le jabot est 
longuement prolongé en avant d'un seul côté, sub-
claviforme et à sommet obtus. Les vaisseaux biliaires 
sont au nombre de quatre , libres , égaux, sans renfle
ments; les testicules, doubles de chaque côté, sont 
rapprochés à leur base ; cinq paires de follicules ova
riens s'insèrent à l'oviducte. 

Les Trichodectes sont parasites des Mammifères 
c a r n a s s i e r s et ruminants. Nitzsch Cn signalait dix es
pèces. Ils vivent de poils ou de parcelles dépiderme. 

Pendant le coït, le mâle de ces animaux est placé 
s o u s la femelle. Il n'y a pas de métamorphoses , et les 
âges diffèrent à peine, les larves et les nymphes étant 
fort semblables a u x adultes , agiles comme eux et 
avides des mêmes aliments. 

1. TRICHODECTE PLISSANT. (Trichodectes pinguis.) 

Pâ le ; tète , t ho rax et p ieds testacés ; d e u x taches s u r les joues 

en a r r i è r e des a n t e n n e s . Long . ! d e l igne . 
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Trick, ping., Dür rn . , Handbuch der Entomologie, I I , 4 3 5 . 

Pa ras i t e de l ' O u r s (Ursus arctos). 

2 . TRICHODECTE RASÉ. (Trichodecte relusus.) 

Sinc ipu t r a c c o u r c i , o b t u s , p r o f o n d é m e n t échanc ré . L o n g , f 

d e l igue . 

Trich. ret., Nitzsch , Thier ins., p . 38 . — B u r m , , Handb., 

I I , 436 . 

Pa ra s i t e de la Fou ine (Mustela foina). 

3 . TRICHODECTE ÉPAIS. (Trichodectes crassus.) 

Ped. melis, F a b r . , Syst. Anliiatal., p . 3 4 1 . — T r i c h . crass., 

N i t z s c h , Thierins., p . 37 . — D e n n y , Anopl. Prit., p . 187, 

p l . X V I I , f. 3 . 

P a r a s i t e d u Bla i reau (Meies taxus.) 

4. TRICHODECTE LARGE. (Trichodectes latus.) 

Ricinus canis, De G é e r , Mémoires, V I I , 8 1 , p l . 4 , f. 16 . — 

Trich. lat., N i t z s c h , Thierins., p . 3 8 . — P e d i c u l u s setosus , 

O i f e r s , 8 4 . — Trich. lat., B u r m . , Handb., I I , 4 3 6 , — D e n n y , 

Anopl. Bru., p . 1 8 8 , p l . X V I I , f. 1 . 

P a r a s i t e d u Chien domes t ique (Canis familiaris). p r inc ipa l e 

m e n t dans le j e u n e âge . C'étai t la seu le espèce d e R ic in p a r a 

si te des M a m m i f è r e s que D e G é e r c o n n û t . 

5. TRICHODECTE SUBROSTRK. (Trichodectes subrostratus.) 

Sinc ipu t a l l o n g é , t r i g o n e , b i t u b e r c u l è au s o m m e t . L o n g . , }de 
l i g n e . 

Tr. subrostr., Ni tzsch , Thierins., p . 3 6 . 

P a r a s i t e d u Cha t domes t ique (Felis catus domestica). Ni tzsch 

lui r a p p o r t e , m a i s avec d o u t e , le Pediculus canis, O t h . F a b r i -

c i u s , Fauna groenlandica , p . 2 1 5 . 

Ô.TUICÎIODECTE DU KEKAHD. (Trichodectes vulpis.) 

Trich. vulp., D e n n y , Anopl. Brit-, p . 1 8 9 , p l . X V I I , f. 5 . 

P a r a s i t e du R e n a r d (Canis vulpes). 

7 . TRICHODECTE DOUTEUX. (Trichodectes* dublus.) 

Pedic. mustela?, ö c h r a n c k , Fauna boïca. —Trich. (dubius), 
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N i t z s c h , Thierins., p . 3 8 . — Trich. dubius , D e n n y , Anopl. 

Prit., p. 1 9 0 , pl . X V I I , f. 2 . 

P a r a s i t e de la Belet te (Mustela vulgaris). Ni tzsch donne cette 

espèce comme la s e u l e , p a r m i les six d o n t il p a r l e , qu ' i l n 'a i t 

pas suffisamment é t u d i é e . M . D e n n y , depu i s l o r s , en a r e c o n n u 

les p r inc ipaux ca rac tè res ; il l'a ob tenue de l ' H e r m i n e (Mustela 

erminea) aussi b ien que d e la Bele t te ( M. vulgaris), ma i s 

sans pouvoi r la c o m p a r e r avec le Tr. retusus. 

8 . THICHODECTE GRÊLE. (Trichodectes exilis.) 

Trich. exil., N i t z sch , Thierins., p . 3 8 . 

Pa ra s i t e de la L o u t r e d ' E u r o p e (Luira vulgaris). 

9 . THICHODECTE SPIIËBOCÉMALE. ( Trichodectes sphœroce-

phalus. ) 

K é d i , Experim., p l . 23 (fig. de gauche ) . — P e d . ovis , L i n n . , 

Syst. nat., 2 6 4 , sp. 8. — S c h r a n k , Fauna aust., p . 5 0 2 , 

f. 8-9. — Trich. sph., N i t z s c h , Thierins., p . 3 8 . — D e n n y , 

Ânopl. Prit., p . 193 , p l . X V H , f. 4 . 

F r é q u e n t dans les poils d u M o u t o n (Ovis aries ) . 

Les T r i chodec t e s des Moutons à tête noire d 'Abyssinie (Ovis 

melanocephala) que possède la m é n a g e r i e d u M u s é u m ne m ' o n t 

pas pa ru e n différer . 

10. THICHODECTE CLIMAX. (Trichodecles climax.) 

( P l . 4 8 , fig. 3.) 

Trich. clim. N i t z s c h , Thierins., p . 3 8 . 

Paras i t e de l a Chèvre d o m e s t i q u e (Capra œgagrus domest.) 

Nitzsch n ' en a pas p u b l i é d e desc r ip t ion . J ' a i t r ouvé , su r des 

C h è v r e s , d e u x espèces de ces a n i m a u x , cel les figurées dans n o 

t r e atlas sous le n o m de Tr. élargi e t bordé. 

1 1 . TRICHODKCTF. isoitDI:. (Tr. limbatus.) 

(P l . 48 , fig. 4.) 

Corps o v a l a i r e , assez m o u , m a i s avec des pièces e n d u r c i e s , 

u n e de c h a q u e coté et u n e en b a n d e t r ansve r sa l e s u r l e mi l i eu 

des a n n e a u x en dessus ; t h o r a x de d e u x ar t ic les ; h u i t pou r l ' ab 

d o m e n ; poils n o m b r e u x , c o u r t s , r a n g é s en l ignes su r les a n 

n e a u x . 

L ' a u t r e Tr ichodec te ( Tri. climax? ) a le corps p lu s é l a r g i , 

plus consis tant ; m a i s sans e n d u r c i s s e m e n t pa r t i e l des a n n e a u x ; 
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le p r e m i e r a r t ic le , dans les an l ennes d u mâle , est p lus gros que 

les a u t r e s . 

Ces d e u x espèces v iva ien t su r des Chèv re s d ' A n g o r a : j e n e 

les ai pas t rouvées su r le m ê m e i n d i v i d u . 

12 . THICHODECTK DIT CHEVAL (Trichudectes equi.) 

Pedic. equi, L i n n . , Syst. rial., I I , 1018. — T r i c h . e q u i , 

Denny , Anopl. Brit., p . 1 9 1 , p l . X V I I , f. 7 . — S t e p h e n s , 

Calai., p . 330 . 

Pa ras i t e d u Cheval (Equus caballus) et de l 'Ane (E.asinus). 

Les D a w (Equus Burchelii) de la m é n a g e r i e d u M u s é u m ont 

u n Tr ichodec te différent de celui du Cheval e t plus a p p r o c h a n t 

d u Trichodecte bordé de la C h è v r e . 

1 3 . TRICHODECTR SCALAIRE. (Trichodectes scalaris.) 

Pedic. bovis, L i n n . , Syst. nalurœ, 1017 . — Trieh. scal., 
Nitzsch , Thierins., p . 38 . — . D e n n y , Anopl. Brit. , p . 191 , 

p l . X V I I , f. 9. — R a y e r , Arch. med. comp., I , p . 176 , p l . 5 , 

fïg. 4 - 6 . 

Pa ra s i t e d u B œ u f d o m e s t i q u e (Bos taurus) e t d e l ' A n e , d ' a 

p r è s M. D e n n y . M. R a y e r a p a r l é (loco cit.) d ' u n e sor te d e 

ph th i r i as i s d u Bœuf qu i a u r a i t pou r cause l ' appa r i t i on r a p i d e 

d 'un n o m b r e cons idé rab l e de Trichodecles scalaris. 

14. TRicnoDECTE LONGicoRHE (Trichodectes longicornis.) 

Pedic. cervi, R è d i , Experim. p l . 2 3 (6g. in fé r i eu re ) . — 

Trieh. long., Ni tzsch , Thierins., p . 3 8 . — Id., D e n n y , Anopl. 
Brit. , p l . 1 9 2 , p l . X V I I , f. 8 . 

Pa ra s i t e d u Cerf (Cervus elaphus). ÌÌ. Denny le décr i t d ' ap rès 

des ind iv idus p r o v e n a n t d u D a i m (C. dama). L e m ê m e a u t e u r 

appel le Trieh. similis ( p . 194, p l . X V I I , f. 6 ) le pa ras i t e du 

Cerf o rd ina i re (C. elaphus) ; p e u t - ê t r e vaudra i t - i l m i e u x d i s t i n 

gue r spéc i f iquement pa r u n n o m nouveau celui du D a i m . 

15 . TRICHODECTE A DEDX POINTES. (Trichodectes diacanthus.) 

Art ic les bas i la i res des an t ennes ép ineux ; a n n e a u ana l d u 

mâle en t i e r , sans append ices a b d o m i n a u x et à second ar t ic le des 

an tennes renflé ; la femelle a l ' anus bifide , d e u x append ices a b 

dominaux et les an tennes p lus grê les à l eu r ba se . 
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G. GYRÛPE. 3 i 5 

Trich. diac. , E h r e n b e r g , Syrnbolœ physicœ , Mamm., 

art icle Hyrax. 

Paras i t e du Daman d e Syr ie . Voici sa descr ipt ion d ' ap rè s 

M . E h r e n b e r g : 

1 6 . TKICHODECTE COHNU. (Trichodectes cornutus.) 

( P l . 4 9 , fig. 1 0 . 

Tête a p l a t i e , s c u t i f o r m e , é c h a n c r é e en a v a n t , subcana l i -

culée en des sous ; a n t e n n e s d u m â l e r e c o u r b é e s en a r r i è r e en 

m a n i è r e de cornes de Buff le , à a r t i c le bas i l a i re aussi long e t 

p lus gros que les deux a u t r e s , t r è s - m o b i l e ; t ho rax m o i n s l a rge 

q u e la t ê t e ; a b d o m e n ovale a l l o n g é , de hu i t a r t ic les ; ses a n n e a u x 

finement m a r q u é s de pe t i t e s appa rences squamiformes ; couleur 

r o u x olair , pâle en t r e les a n n e a u x ; que lques pe t i t s poils r a r e s à 

l ' ex t r émi té du c o r p s . L e s j e u n e s e n t i è r e m e n t de cou leur pâ le . 

L o n g . 0 ,004 . 

T r o u v é paras i te d 'un Antilope dorcas femelle d 'A lgé r i e , m o r t 

à la m é n a g e r i e du M u s é u m . 

G E N K E G Y R O P E . {Gyropus) ( 1 ) . 

Tête déprimée , scutiforme ; horizontale ; tempes 
échancrées ; bouche antérieure. 

Mandibules non dentées. 
Des mâchoires. 
Lèvres supérieure et inférieure avancées, trapézoï

dales , non échancrées. 
Palpes maxillaires exsertes , sub-rigides , conico-

cyliudriques , quadri-articulés. 
Palpes labiaux nuls. 
Antennes quadri-articulées, boutonnées, leur der

nier article et le pénultième formant une petite tète 
pédiculée. 

Yeux nuls ou invisibles. 

(I G v H o r - u s , Nitzsch , Thlerinseklcn, p . 44 i ! 8 l 8 . — Burmeis ler , 

Jlandbuch der Entomologie} I I , 4 i^- — D e n n y , MoKogr. Anopluro-
rum Brilaimicv , p . 244 · 
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'5i6 É n z o Ï Q L i i s . 

Thorax bi-parti. 
Abdomen à dix segments ( 1 ) . 

Tarses ou courbes, ou à peu près droits, bi-arti-
culés. 

Ongle unique formant aux pattes'médianes et posté
rieures (dans une espèce du moins) une pince cir
culaire par son application contre la base de la 
cuisse. 

Nitzsch a signalé deux espèces dans ce genre, toutes 
deux parasites du Cochon d'Inde domestique ( Gavia. 
cobaya] , sur lequel nous les avons , en eiiet , retrou
vées. Il supposait qu'il y en a aussi sur les autres 
rongeurs caviens (forte in omnibus saviis , Linn.) ; on 
en a , en effet, trouvé une espèce sur l'Agouti. Leur 
nourriture consite en poils ou en fragments d'épi-
derme. Pendant le coït, la femelle est sous le mâle. Il 
n'y a pas de métamorphose distincte. 

Nitzsch a reconnu que les Gyropus ont le jabot 
symétrique et non déjeté d'un côté; que leurs-vais
seaux biliaires sont libres , au nombre de quatre , 
égaux en longueur et en diamètre, et qiue les mâles 
paraissent avoir trois paires de testicules. 

1. GYROPE GRÊLE. (Gyropus gracilis.) 

( P I . 4 8 , fig. 5 . ) 

Pedic. porcelli, S c h r a n k , Ins. austr., p. 500, pl. 1 , f. i . 

— Gyrop. grac, N i t z s c h , Thierins., p. 46 . —Denny , Anopl. 
Brit.,?. 246 , p l . X X I V , f. 2 . 

Paras i t e du Cochon d ' I n d e domes t i que ( Cavia cobaya ) . I l 

est fort c o m m u n et t r è s - ag i l e . Séparé d e l ' an ima l su r l eque l 

il v i v a i t , i l m a r c h e avec facilité et m o n t e ve r t i ca lement le long 

des parois les plus l i s se s , inCine con t re le ve r r e . 

{i) Je n'en ai vu que huit dans le G. gracilis. 
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2. GYROPE OVALE. ( Gyropus ovalis. ) 

De forme bien différente d u p récéden t et assez s e m b l a b l e pou r 

l ' appa rence à cel le des P h i l o p t è r e s d u sous -genre Docopbore , 

t andis q u e l ' au t re est a l longée à la m a n i è r e des Liotheum. 

Gyrop. ov. , N i t z s c h , Thierins., p . 4 5 . — B u r m . , I/andb. 

der Enlom., I I , 4 4 3 . — D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 4 5 , p l . X X I V , 

f. 1 . 

E g a l e m e n t paras i te d u Cavia colaya. I l est p lus cour t e t plus 
l a rge que le p r é c é d e n t ; i l est aussi b e a u c o u p plus r a r e . 

3 . GYROPE LOKGICOL. (Gyropus longicollis.) 

F a u v e , a l l o n g é , é t r o i t ; t è t e p lus cour t e q u e le p r o t h o r a x . 

L o n g . , f de l i gne . 

Gyr. long., B u r m . , Handh. der Entomol., I I , 4 4 3 . 

P a r a s i t e de l 'Agou t i o rd ina i re ( Vasyprocta ou Chloromys 

acuti ) . 

4. GYROPE mspiDE. (Gyropus hispidus.) 

Hisp idc , f a u v e , u n p e u é l a r g i ; tè te et par t ie an t é r i eu re 

t r è s - l a r g e s , égales . L o n g . , f d e l igne. 

Pa ras i t e du P a r e s s e u x A ï (Bradypus tridactylus). 

G E M E LIOTHÉ. (Liotheum) ( 1 ) . 

Tête déprimée, scutiforme, horizontale; bouche 
infère, plus rapprochée du bord antérieur d u front. 

Mandibules bidentées , dures , courtes. 
Des mâchoires. 
Lèvres supérieure et inférieure sub-échancrées à 

leur bord libre. 
Palpes m a x i l l a i r e s l e s p l u s longs, filiformes, q u a -

d r i - a r t i c u l é s , m o b i l e s . 

Palpes labiaux très-courts, bi-articulés. 
Antennes quadri-articulées, insérées sous le bord 

( I ) L I O T H K U M , Nilzsch , in Voigt, Mag. f. d. naturk., XIII, l\iG ; 
]8oG. — ld., Thierins., p . 3 8 . — L I O T H E I D - E , partira, Burmeister, 
H indiai h der Entomologie, II. 4 3 8 ; J 835. — Denny, Monogr. 
Anoplnrornm Eritnnnia>. p. 3p. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



latéral delà tête, le plus souvent cachées dans une fos
sette et invisibles ; leur dernier article ovale ou sub
arrondi, formant un capitule ou bouton avec le der
nier, qui est sub-pédiculé. 

Yeux sous Je bord latéral de la tête, derrière les 
antennes , le plus souvent invisibles. 

Thorax bi-parti ou triparti; mésothorax habituel
lement grêle, peu distinct et peu mobile, nul dans 
quelques espèces; prothorax plus ou moins anguleux 
bilatéralement. 

Abdomen composé de neuf ou dix anneaux. 
Tarses droits , coureurs h bi-articulés ; chaque ar

ticle pourvu de pelotes ; deux ongles divariqués à 
peu près droits , courbés à la pointe ; un prolonge
ment entre les ongles. 

Nitzsch, qui est l'auteur de ce genre, ne signale 
qu'une vingtaine d'espèces parmi celles qu'il avait ob
servées. Toutes sont parasites des oiseaux et vivent 
dans leurs plumes en société des Philoptères , avec 
lesquels on les classait précédemment. Les Liothés 
ont plusieurs des caractères des Trichodectes , et ce 
qui les distingue surtout des Philoptères, c'est leur 
extrême agilité. Ils trottent avec vitesse sur le corps 
des oiseaux, le quittent dès que la mort a commencé 
à. en diminuer la chaleur : c'est ainsi que les chasseurs 
sont souven t très-incommodéspar ces parasi tes, et que 
dansleslahoratoiresdezoologie, lorsqu'on touche à des 
oiseaux nouvellement morts , on attrape aisément des 
Liothés. Ils courent sur les mains avec agilité , et s'in
troduisent dans les vêtements ; ils ont en peu de temps 
gagné tout le corps et même la tête , où ils occasion
nent des démangeaisons. Il est, du reste , très-facile 
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G. LIOTHR. 3 i g 

de s'en débarrasser, et probablement ils mourraient 
naturellement après un temps assez court. 

D'après N;tzsch, ils ont le jabot symétrique et 
non déjeté sur l'un des côtés ; leurs vaisseaux biliaires, 
au nombre de quatre et libres , sont renflés sur le 
milieu de leur longueur. Les mâles ont trois paires 
de testicules , e l les femelles trois follicules ovariens ; 
mais toutes les espèces n'ont pas été étudiées sous ce 
rapport. Pendant le coït, le mâle est sur la femelle. 
Il n'y a pas de métamorphose distincte. La larve a les 
habitudes et la vivacité des adultes. 

I. COLPOCEPHALUM, jNitzch, Thierinsekten, 
p, 40. 

Tête large, ordinairement presque panduriforme. 
Tempes séparées du front et du lorum par une 

échancrure orbitaire profonde. 
Antennes visibles, à capitule sub globuleux ou 

ovale. 
Prothorax peu distinct, petit. 

Ces L i o t h é e s sont p r i n c i p a l e m e n t paras i tes des A c c i p i t r e s , 

des Corv idés et des Gra l l e s . 

1. LIOTIIÉ ZËBRE. [Liotheum zébra.) 

Lioth. zebr. , N i t z s c h , Thierins. , p . 4 0 . — Colp. zebr. , 

D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 1 0 , p l . X I X , f. 2 . 

Paras i t e d e la Cigogne b l anche (Ciconia alba ) . 

2 . LIOTIIÉ JAUNÂTRE. ( Liotheum flavescens. ) 

Lioth. flav., N i t z s c h , Thierins., p . 4 0 . — L y o n e l , Mém. 

Mus., X V 1 I 1 , 2 6 2 , pl 1 2 , f. 1 . — Colp. flav., D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 2 0 6 , p l . X V I I I , f. 2 . 
Paras i t e de p lus ieu r s espèces de Falco d ' E u r o p e , du Har-

pya destruclor et du Gypaè te (Gypaelus barbalus). 

3 . LIOTHÉ SUB-ÉGAL. (Liotheum sub-œquale.) 

Lioth. subœq., N i t z s c h , Thierins., p . 4 1 . — Pou du corbeau, 
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Lyor ie t , Mém. Nus., X V I I I , 266 , p l . 12 , f. 5. — Colp. subœq., 

D e n n y , Anopl. Brit. p . 2 1 3 , p l . X V I I I , f. 5 . 

P a r a s i t e d u C o r b e a u et du F r e u x ( Corvus corax e t C. fregi-

lus ) , ainsi q u e de la Cornei l le (Cornus corone). 

4. LIOTHÉ OCHBACÉ. (Liotheum oehraceum.) 

Pulex avis pluvialis , R è d i , Exper., pl. I X ( fig. sup.) — 

JÀoth. ochr., N i t z sch , Thierins., p . 4 1 . — Colp. ochr., D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 2 1 1 , p l . X V I I I , f. 3 . 

P a r a s i t e du Fanellus eristatus et de q u e l q u e s a u t r e s o i seaux 

d ' e a u , p a r m i lesquels M . D e n n y cite les IIœmatopus ostrakgus, 

Totanus hypoleucus , Charadrïus hiaticula, Limosa rufa. 

5 . L I O T H É 

Pou de la plus grande espèce de corbeau, L y o n e t , Mém. 

Mus., X V I I I , 274 , p l . 14 , f. 1 3 . — ( N o u v . esp.) D e H a a n , ibid., 

p . 3 1 1 . — M e n o p o n gonophœmrt, B u r m . , Ilandb., I I , p . 440 . 

P a r a s i t e du g r a n d C o r b e a u (Corvus corax). 

6 . LIOTHÉ 

Pou de huppe , L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I , 269 , p l . 1 3 , 

f. 1-2. — De H a a n , ibid., p . 3 0 9 ( N o u v . esp . ) . 

Pa ra s i t e d e la H u p p e (Upupa epops). 

7 . LIOTHÉ IMPORTUN. (Liotheum importunum.) 

Pou du Héron, L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I , p . 265 , p l . 1 2 , 

f. 4 . — Colp. imp., N i t z s c h , Mss., fide D e n n y , Anopl. Brit., 

p . 214 , p l . X V I I I , f. 1 . 

P a r a s i t e du H é r o n (Ardca vulgaris). 

8 . LIOTHÉ DU FREUX, (Liotheum fregili.) 

Colp. freg., D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 0 8 , p l . 20 , f. 4 . 

Pa ras i t e d u F r e u x (Corvus fregilus) ; la F o u l q u e (Fúlica aira) 

e n a d 'assez s e m b l a b l e s , d ' ap rès M. D e n n y , ma i s p r o b a b l e m e n t 

d ' u n e a u t r e e spèce . 

9 . LIOTHÉ TURRINÉ. (Liotheum turbinatum.) 

Colp. turb., D e n n y , Anopl. Brit., p . 209 , p l . X X I , f. 1 . 

Paras i t e d u P igeon domes t ique n o m m é en A n g l e t e r r e Turbet 

pigeon. 

10. LIOTHÉ BRCN. (Liotheum pieeum.) 

Colp. pic, D e n n y , Anopl. Brit., p . 212 , p l . X V I I I , f. 4 . 

Paras i t e de l 'H i ronde l l e de m e r Caugek ( Sterna cantinea). 
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11 . L i o t h e e c h y s t e h n e . (Liotheum eurystemum.) 

Louse of 1he Magpie , A l b i n , Aran. , 7 6 , p l . 4 5 . — Pulex 

piece , R è d i , Experim., p l . 5 . — Menopot euryst. , B u r i n . , 

JIandb., I I , 4 3 9 . — • Coïp. earyst., D e n n y , Anopl. Prit., p . 2 1 2 , 

p l . X V I I I , f. 6 . 

Paras i t e de la P i e (Corvus pica). 

1 2 . L i o t i i é n y c t a h d k e . (Liotheiim nyclarde. ) 

Colp. nyet. , D e n n y , Anopl. Prit., p . 2 1 5 , p l . X X , f. 9 . 

Pa ras i t e du H é r o n b i t h o r e a u (Ardea nyeticorax), le HSycli-

corax ardeola , T e m m . 

13 . L i o t h k q u a d r i - p u s t u l è . ( Liothcum h-pusiulalum.) 

Colp. \-pust., D e n n y , Anopl. Prit., p . 2 1 6 . p l . X V I I I , 

f. 8 . 

P a r a s i t e de la C igogne ( Ciconia alba)-

14. L i o t i i é nu b a l b i z a r d . ( Liotheum haliwetis.) 

Colp. hal., D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 1 6 , p l . X I X , f. 1 . 

Pa ra s i t e du B a l b u z a r d (Falco haliwelus). 

15. L i o t i i é i n é g a l . (Liotheum inœquale.) 

Colp. inevq., B u r m . , Handb, I I , 4 3 8 . 

Pa ra s i t e du Pic noir ( Picus martins ) . 

1 6 . L i o t i i é t h o c h i u x e . (Liotheum trochioxum.) 

Colp- troch., B u r m . , Ilandb., I I , 4 3 8 . 

Pa ras i t e du H e r o n g r a n d b u t o r (Ardea stellaris). 

1 7 . L i o t h k o m b r é . ( Liotheum nmbrinum ) . 

Colp. umbr., B u r m . , JIandb., I I , 4 3 8 . 

Pa ra s i t e d e Bécasseau cocorl i (Tri iga subarqua1 ) . 

1 8 . L i o t i i é d u p e r c n o p t ù r e . (Liollieum perctwpleri.) 

( P l . 4 8 , f. 6 . ) 

G r a n d e espèce à corps s u h a l l o n g é , a p l a t i , j a u n e de c i r e , 

b o r d é de no i r â t r e , avec u n e d o u b l e l igne longi tud ina le de m ê m e 

couleur sur le dos ; corps t r è s - f i nemen t g r a n u l e u x ; tète c o L p é e 

ca r r émen t en a v a n t , è c h a n c r é e en avan t et en a a n è r e des an

t e n n e s ; que lques longs poils sur les Lords de l ' abdomen . i . o . i n . , 

0 , 0 1 1 ; l a rgeu r 0 , 0 0 3 . 

Nous a \ o n s fait figurer cet te espèce r e m a r q u a b l e «e C o l p o c e -

A P T t B t S , TOME 111. J l 
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phalc , d ' a p r è s des i nd iv idus recue i l l i s sur u n V a u t o u r p e r c n o p -

t è re (Vullur percnopterus) d ' A l g e r . 

19 . L I O T H É DEMI-DECIL. (Liotheum semi-luctus.) 

( P l . 4 9 , f. 7.) 

U n peu r é t r éc i en a r r i è r e ; palpes assez l o n g s ; an t ennes dans 
I ' è c h a n c r u r e l a t é r a l e de la tè te ; c o u l e u r b r u n noi r sur du pale ; 

le dessus de la tè te e t des a n n e a u x d u t h o r a x , u n e g rande tache 

b i l a t é ra l e su r c h a q u e anneau de l ' abdomen et les espaces i u t e r -

a r t i cu la i r e s de celui-ci sont de ce t te cou leu r ; le res te b r u n n o i 

r â t r e ; u n e t a c h e n o i r â t r e , a l longée au -des sus de la base des 

a n t e n n e s . L o n g . 0 ,002 . 

T r o u v é su r u n e G r u e c o u r o n n é e (Grus baleárica). 

I I . MENO PON , Nitzsch, Thierinsekten , p. 4 1 . — 
Dcnny, Anopl. jfj/zi.,p. 2 1 7 . 

Tête large , semi-lunaire ou trapézoïdale. 
Tempes sans échancrure ni lorum. 
Antennes à capitule ou bouton , le plus souvent 

sub-clavil'orme , habituellement cachées. 
Mésothorax peu distinct, petit. 

Il y en a su r p r e s q u e tous les o i s e a u x , e t le n o m b r e de leurs 

espèces est c o n s i d é r a b l e . 

20 . LIOTHÉ PALE. (Liotheum pallidum.) 

Pulex capi, P>édi, Ex\ erin ., p l . 17.—Ped. gallinœ , P a n z . , 

Fauna Ins. Germ., fase. 5 1 , p l . 2 1 . —• Lioth. pallid., Nitzsch , 

Thierins., p . 4 1 . — Men. pa 'd., D e n n y , Anopl. Prit-, p . 2 1 7 , 

p l . 2 1 , f. 5 . 

U n des paras i t es d u Coq d o m e t ique (Gallus gallinaceus) ; 

on dit qu ' i l vit e n c o r e su r d ' autres ga l l inacés . 

2 1 . LIOTHÉ TRANSVERSE. (Liotheum transversum.) 

Menop. transvenus, D e n n y , Anopl. Prit., p . 226 , p l . X X I , 

f. 7 . 

P a r a s i t e de la Alouet te I r i rhc ty lc (Lurus Iridat lijlun) et d u 

P i n g o u i n m a c r o p t è r e [Alca torda). 
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22 . LIOTHÉ DÛ T O C K N E - p i E B R E . (Liotheum strepsilœ.) 

Menop. streps., D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 2 6 , p l . X X I , f. 8 . 

Pa ras i t e d u T o u r n e - p i e r r e (Strepsilas collar is ) . 

2 3 . LIOTHÉ DE LA MOUETTE K i E U S E . (Liotheum ridtbundi.) 

Men,, ridibundi , D e n n y , Anopl. JBrit. , p . 2 2 6 , p l . X X , 

f. 3 . 

P a r a s i t e d e la M o u e t t e r ieuse (Larus ridibundus). 

24 . L I O T H É JAUNISSE. ( TÀoiheum icterum.) 

Menop. icterum, B u i m . , JIandb., I I , p . 4 4 0 . — ? D e n n y , 

Anopl. Jirit., p . 2 2 8 , p l . X X , f. 8 . 

P a r a s i t e d e la Décasse (Scolopax rusticóla), et d u Bécasseau 

b r u n e t t e ( Trina a variabilis). 

2 3 . LIOTHÉ DU CHARDONXEKET. ( Liotheum carduelis.) 

Menop. card., D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 2 8 , p l . X X , £ . 7 . 

' P a r a s i t e d u C h a r d o n n e r e t (Fringilla car duelis). 

26 . LIOTHÉ TRIDENT ( Liotheum tridens. ) 

Menop. trid., B u r m . , Handb., I I . p . 4 4 0 . 

Pa ra s i t e de la F o u l q u e m a c r o u l e (Fúlica atra). 

27 . LIOTHÉ JAUNÂTRE. (Menopon lutescens.) 

Men. lut., B a r m . , Handb., I I , p . 440 . 

Pa ra s i t e d u Cheval ier a r l e q u i n (Tot anus maculalus), le T. 

fuscus d e M . T e m m i n c k , du C o m b a t t a n t (Machetes pugnax), 

et d u P i n g o u i n m a c r o p t è r e ( Alca torda ) . 

2 8 . LIOTHÉ LELCOXAUTHE (Menopon leucoxanthum.) 

Menop. leucox-, B u r m . , Handb., I I , p . 440 . 

P a r a s i t e de la Sarce l le d 'h ive r (Anas crecca). 

29 . PHILOPTÈRE DU TADORNE. (Philopterus tadornœ.) 

( P l . 49 , fig. 6.) 

Nous avons t r o u v é cet te espèce d e M e n o p o n su r u n des T a 

d o r n e s (Anas tadorna ) des côtes de F r a n c e envoyés à la M é 

n a g e r i e , pa r M . Bâi l lon , e n 1840 . 

III. N I T Z S C H I A , Denny, Anopl. Brit., p. 230. 

Tête triangulaire, oblongue. 
Tempes sinueuses. 
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Palpes maxillaires larges et saillants. 
Antennes boutonnées presque cachées. 
Prothorax étroit. 
Mésothorax large, très-distinct. 
Abdomen oblong. 
Tarses pourvus de larges pelotes roulées. 

30. LIOTHÉ P I L I C A R E . (Liotheum pulicare.) 

Monopon pulicare, N i t z s c h , fide D e n n y . —• Nitzs. Burmeis-

teri, D e n n y , Anopl. Brit., p . 230 , p l . X X I I , f. 5 . 

Pa ras i t e d u M a r t i n e t (Cypselus apus). 

I V . T R I N O T O N , Nitzsch, ThierinsecUen , p. 12. 

Tête presque triangulaire. 
Tempes séparées du front par une faible échan-

crure. 
Antennes toujours cachées. 
Mésothorax distinct, plus grand. 

Les espèces observées p a r Ni tzsch vivent p a l m i p è d e s de la 

famil le des C a n a r d s . 

3 1 . L I O T H É SALI. (Liotheum conspurcatum.) 

Pedic. anseris , Sulzer , Gesch. Ins., p l . 29 , f. 4 . — JAolh. 

consp., N i t z s c h , Thierins., p . 4 2 . — Trin. consp. , D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 232 , p l . X X I I , f. 1. 

P a r a s i t e d e l 'Oie c e n d r é e [Anser cinereus) e t du Cygne d o m e s 

t i q u e (Cygnus olor). O n le t r o u v e auss i sur le Cygnus Bewickii 

e t sur la M o u e t t e à p ieds b l eus (Larus canus). 

3 2 . LIOTHÉ BLÊME. (Liotheum luridum.) 

Lioth. lurid., N i t z sch , Thierins., p l . 4 2 . — Trin. lur., D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 2 3 4 , p l . X X I I , f. 2 . 

Pa ra s i t e de p l u s i e u r s espèces d e C a n a r d s (Anas peneiope, 

acuta, crecca et c/angula); a insi que du H a r l e h u p p é et du 

G r a n d h a r l e (Mergus serralor et merganser). 

3 3 . LIOTHÉ HAVÉ. (Liotheum liluratum.) 

Lioth. f i t . , N i t z s c h , Thierins., f. 4 2 . 

P a r a s i t e d u l l a r l e p ie t te ( Mergus albellus). 
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Nitzsch suppose q u e l 'on p o u r r a aussi r a p p o r t e r à ce s o u s -

gen re le Ricinus lari, de G é e r , Mémoires, V I I , p . 7 7 , p l . 4 , 

f. 12, espèce de Liothé que M . D e n n y a m ê m e d e p u i s lors c o n s i 

dé rée c o m m e étant p e u t - ê t r e i d e n t i q u e au L. lituratum. 

34 . L I O T H É SOUILLÉ. (Trinotum squalidum.) 

Trin. squal., D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 3 , p l . X X I I , f. 3 . 

P a r a s i t e de l 'Oie r i euse (Anser albifrons) e t d u C a n a r d S o u -

chet (Anas clypeata). M . D e n n y e n a t r o u v é u n i n d i v i d u su r 

u n e O ie d o m e s t i q u e . 

3 5 . LIOTHÉ PAILLÉ (Liotheum stramineum. ) 

Pedic. meleagridis, P a n z . , Fauna ins. Germ., 5 1 , fig. 20 . — 

Lioth. stram., Nitzsch , Thierins., p . 4 2 . 

P a r a s i t e du D i n d o n (Meleagris gallopavo , de L i n n é ) . 

3 6 . LIOTHÉ CUCULLAIRE. (Liotheum cucullare.) 

Pulex sturni candidi, I l éd i , Experim., p l . 17 , $ — L i o t h . 

cucull., N i t z sch , Thierins., p . 4 2 . — Menop. eue, B u r m . , 

Handb., I I , p . 4 3 9 . 

P a r a s i t e d u Mer le c o m m u n ( Slurnus vulgaris. ) 

37 . LIOTHÉ MILIEU-BLANC. (Liotheum mesoleucum.) 

Ricinuscornicis, de G é e r , Mémoires, V I I , p . 7 6 , p l . 4 , f. 1 1 . 

— Nerm. cornicis, 2 , L a t r . , Gen., I , 169. — Lioth. mesot., 

Ni tz sch , Thierins., p . 4 2 . — Men. mesol., D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 2 2 3 . p l . X X , f. 2 . 

Pa ra s i t e d e la Corne i l l e (Corone cornix), d u F r e u x (C.fre-

gilegus), de la Cornei l le ( C. corone). 

3 8 . LIOTHÉ NAIN. ( Liotheum minutum. ) 

Pedic. currucœ, S c h r a n k , Beitrage, p l . 5 , f. 1. — L i o t h . 

min., Ni tzsch , Thierins.,p. 4 2 . 

Pa ra s i t e de p lus i eu r s pe t i t e s espèces de P a s s e r e a u x . 

3 9 . LIOTHÉ PHANÉROSTIGME. (Liotheumpharenostigmaton.) 

Pedic. fasciatus , Scopo l i , Entom. Carn. —Lioth phaner., 

Nitzsch , Thierins., p . 42 . 

Pa ra s i t e du Coucou (Cuculus canorus). 

4 0 . LIOTHÉ TACHÉ DE FAUVE. (Liotheum fulvo-maculatum.). 

Men. fulvo-m., D e n n y , Anopl. Brit-, p . 218 , pl . X X I , f. 6 . 
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Paras i te de la Cail le (Perdrix coturnix) e t d u F a i s a n (Pha-

sianus colchicus). 

4 1 . LIOTHÉ CEINT DE BRUN. (Liothum fulvo-cinctum.) 

Men. fulvo-c, D e n n y , Anopl. Prit., p . 2 1 9 , p l . X X I , 

f. 4 . 

Pa ra s i t e d e la P i e - G r i c c h e è c o r c h e u r (Laniuscollurio). 

4 2 . LIOTHÉ DU PIC-VERT. ( Liotheum pici.) 

Men. pici, D e n n y , Anopl. Prit.,\>. 2 1 9 , p l . X X , f. 5. 

Paras i t e du P i c - V e r t (Picus viridis). 

4 3 . LIOTHÉ DU BRUANT JAUNE. (Liotheum citrinellw.) 

Men. cit., D e n n y , Anopl. Prit., p . 220 , p l . X X I , f. 3 . 

Paras i t e du B r u a n t j a u n e (Emberiza citrinella) e t d e la 

B e r g e r o n n e t t e gr ise (Molacilla alba.) 

4 4 . LIOTHÉ DU TROGLODYTE. (Liotheum iroglodyti.) 

Men. trogl., D e n n y , Anopl. Prit., p . 221 , p l . X V I I I , f. 7 . 

P a r a s i t e du T r o g l o d y t e (Troglodytes vulgaris ou europeeus). 

4 5 . LIOTHÉ SCOPULICORNE. ( Liotheum. scopulicorne. ) 

Men. scop., D e n n y , Anopl. Prit., p . 2 2 1 , p l . X V I I I , f. 9. 

P a r a s i t e du B a l l e d ' eau (Pallus aquaticus), du G r è b e c a s t a -

g n e u x (Podiceps minor) e t de la P o u l e d ' eau (Gallinula 

chloropus ) . 

46. LIOTHÉ SINUEUX (Liotheum sinuatum). 

Men. sin., D e n n y , Anopl. Prit., p. 222 , pl . X X , f. 6 . 

P a r a s i t e de la Mésange g r a n d e c h a r b o n n i è r e (Parus major). 

47. LIOTHÉ BORDÉ DE NOIR (Liotheum nigro-pleurum ) . 

Men. nigro-pl., D e n n y , Anopl. Prit., p . 224 , p l . X X , f. 1 . 

P a r a s i t e d u C o m b a t t a n t (Machetes pugnax), du P i n g o u i n 

m a c r o p t è r e (Alca tarda _, d u Cheval ier gambe t t e (Totanus 

calidris), du Cour l i s c e n d r é (Numenius arquata) e t d e l a 

M o u e t t e t r idac ty le (Larus tridactylus). 

h$>. LIOTIIÉ GÉANT. (Lioth um g'ganteum.) 

Men. gig., D e n n y , Anopl. Prit , p . 2 2 5 , p l . X X I , f. 2 , 

non Ni lzsch . 

Pa ras i t e d u P i g e o n co lombin (Columba ornas). 
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4 9 . LIOTHB DE LA PERDRIX. (Liotheum perdicis). 

M en. perd., Denny , Anopl. Brit., p. 2 5 5 , p l . X X I , f. 9 . 

P a r a s i t e de Ja P e r d r i x gr ise (Perdix cinerea). 

V. E U R E U M , Nitzsch, Thieiinsekten , p. 4-3. 

Tête très-large. 

Tempes petites , point cTéchancrure notable entre 
elles et le front. 

Antennes toujours cachées. 
Point de mésolhorax. 

Nitzsch n ' e n a observé que d e u x e s p è c e s , toutes les deux de 

g r a n d e tai l le pou r ce g e n r e . 

5 0 . L I O T I I É C I M E C O Ï D E . ( Liotheum cimexoides.) 

Lioth. cim.. Ni tzsch , Thierins., p . 4 3 . — Eur. cim., D e n n y , 

Anopl. lirit., p . 237 , pl . X I I , f. 4 . — A'irmus Iruncatus? 0 1 -

f e r s , 9 1 . 

Paras i t e du M a r t i n e t (Cypselus upus). 

5 1 . L I O T I I É M A R T E A U . (Liotheum malleus.) 

Lioth. mail., N i t z sch , Thierins., p . 4 3 . — E u r . mail., 

B u r m . , Handb.,11, p . 4 4 1 . 

Paras i te d e l 'H i ronde l l e d e c h e m i n é e s [Ilirundo rustica). 

VI. LOEMOBOTHRION, Nitzsch, Thierinsekten, 
p. 4 3 . 

Tête oblongue. 
Tempes petites, à angle rétroverse. 
Antennes toujours cachées. 
Gorge excavée. 
Mésolhorax et abdomen marginés. 

Les Lœmoboth r ions n ' on t fourni à Ni tzsch qu'un pe t i t n o m b r e 

d ' e spèces , en généra l de g r a n d e ta i l l e . Il en cite sur les F a u c o n s , 

V a u t o u r s et F o u l q u e s , ainsi q u e su r 1 A u t r u c h e , mais en a c 

c o m p a g n a n t d'u L s igne dubi ta t i f l ' ind ica t ion de l eur ex i s t ence 

sur ce d e r n i e r oiseau. 
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52 . LIOTHÉ GÉANT. (Liolheum giganleum.) 

Pedic. maximux, S c o p o l i , Entom. Carn , 3 8 2 , 1 0 3 6 . — 

Ped. buléonin, F a b r . , Anll., p . 3 1 3 . — Ped.circi, Geoffr., 

Ins., t. I I , p l . 2 0 , f. 1, — L i o t h . gigant., N i t z s c h , Thierins., 

p . 4 4 . 

Pa ra s i t e des Falco albicilla , œruginosus et buteo. 

5 3 . LIOTHÉ HASTICEPS. (Liolheum hasticeps.) 

Pediculus Ttnnunculi, P a n z . , 5 1 , 1 7 . , R é d i , Experim., 

pl . 1 3 . — l A o l h . hast., Ni tzsch , Thierins., p . 4 4 . — L . haslipes, 

B u r i n . , Ilavdb., I l , 4 1 2 . 

P a r a s i t e de la Cresserel le (Falco tinnunculus). 

5 4 . LIOTHÉ NOIR. (Liollieum atrum. ) 

R e d i , Experim., p l . 4 , f. I . — L i o t h . air., N i t z s c h , Thie

rins., p . 4 ' l . — Lœmob. nigriim , B u r m . , Ilandli. , I I , 4 4 2 . 

P a r a s i t e de la F o u l q u e m a c r o u l e (Fulica atra). 

5 5 . LIOTHK LATICOLLE. (Liollieum lalicolle.) 

Lwm. lut., Nitzsch , Mss. fide D e n n y , Anopl. Brit., p . 2 3 9 , 

p l . X X I I I , f. 4 . 

Pa ra s i t e du H o b e r e a u (Falco subbulco). 

5 6 . LIOTHÉ GRIS. (Liolheurn g'ivum.) 

Lœm. gilv., B u i m , llanùb. — D e n n y , Anopl. lirit., p . 210 . 

P a r a s i t e d u H é r o n b tlor (Ardea stellaris). 

V I I . PHYSOSTOMUM, ]Nitz=ch, Thierins., p. 4 4 . 

Tête oblongue. 
Tempes p e t i t e s , à angle rétroverse. 
Antennes toujours cachées. 
Lèvre supérieure sortant sous des cornes exca-

vées ? 
Gorge proéminente. 
Mésothorax nul. 
Métathoiax et abdomen marginés. 

Nitzsch les a t rouvés sur des P a s s e r e a u x . Des six espèces qu ' i l 

a , d i t - i l , o b s e r v é e s , il en cite t r o i s . 
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57 . LIOTHK COLERE. (Liotheum irascens. ) 

Pediculus motaciilce, F a b r . , Antl., p . 3 4 9 . — L i o t h . irasc, 

N i t z s c h , Thierins., p . 44 . 

S u r le P in son (Fringilla cœlebs). 

58 . LIOTUÉ TRÈS-RRILLANT. (Liotheum nilidissimum.) 

Ricinus fringillœ, D e G é e r , Mémoires , V I I , p . 7 1 , p l . 4 , 

f. 5 - 6 . — Liolh. nilid. , N i t z s c h , Thierins., p . 4 4 . — IVirmus 

pterocephalus , O l f e r s , 9 1 . 

P a r a s i t e du V e n l i e r (Fringilla citrinella ) . 

59 . LIOTHÉ SOCFRÉ. (Liotheum sulphureum.) 

Pedic. dolichocephalus, Seopo l i , Entom. Carn., 3 8 2 , p . 1 0 2 9 . 

— Pediculus orioli, F a b r . , Gen. Ins., 309 . — Liolh. sulph., 

N i t z s c h , Thierins., p . 4 4 . 

Pa ra s i t e d u L o r i o t d ' E u r o p e (Oriolus galbula). 

60. LIOTHÉ r u IASECR. (Physostomum bombycillœ.) 

Phys. bomb., P e n n y , Anopl. Brit., p . 2 4 2 , pl . X X I I I , 

f 5 . 

P a r a s i t e du J a s e u r (Bombycilla garrula ou cedrornm). 

6 1 . LIOTHÉ A FREIN. (Physostomum frenatum.) 

Phys. fren., B u r m . , Handb., I I , 442 . 

Pa ra s i t e du Ro i t e l e t o r d i n a i r e (Sylvia regnlui.) 

A n t e n n e s f i l i formes, n o n renflées en tê te à l e u r ex t r émi t é ; 

po in t de pa lpes max i l l a i r e s . 

.GENRE P H I L O P T Ê R E . (Philop 1er us) (Ì). 

L e s c a r a c t è r e s d e c e g e n r e o n t é t é é t a b l i s a i n s i q u ' i l 

s u i t : 

T ê t e d é p r i m é e , s c u t i f o r m e , h o r i z o n t a l e , à b o u e b e 

i n f è r e . 

( l ) R I C I N U S , partim, De Géer, etc . — PwiropTFRUS, Nitzsch, Thier-
inseckte/i, p. 38 ; 1 8 1 8 . — Burracfst, , Handbuch, der I.ntam., II, 4 2 2 -
— Denny , I\Ioriogr. Aauplurorum [3ritamiiœ , p. ^ 1 · — Pliiluj leridep 
TrirhodectU us exclusif, R i i r m . et Denny , tori cit. ^ 
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Mandibules dures, courtes, bidentées , indépen
damment de la saillie anguleuse , éloignée de leur 
sommet. 

Des mâchoires. 
Lèvre supérieure dilatée à sa base , renflée, variable 

(sa face externe, creusée du moins dans beaucoup d'es
pèces ) , bord libre, sub-échancré. 

Lèvre inférieure moins dilatée, sub-échancrée à 
son bord libre, laissant un petit orifice béant lors
qu'elle s'applique contre la supérieure. 

Palpes maxillaires invisibles. 
Palpes labiaux très-courts , bi-articulés. 
Antennes composées de cinq articles, insérées au 

bord latéral de la tête , filiformes ; celles des mâles 
formant le plus souvent une sorte de pince, au moyen 
d'une branche du premier article qui se recourbe 
vers le premier. 

Yeux sur le bord latéral de la tête, en arrière des 
antennes, quelquefois sub-globuleux , le plus souvent 
invisibles ou nuls. 

Thorax bi-parti ; le prothorax plus étroit que la 
- tête. 

Abdomen composé de neuf anneaux. 
Tarses courbes, scanseurs, bi-articulés, à deux on

gles cootigus, parallèles, serrés (ce qui les fait aisé
ment coniques), courbés , similant une pince par leur 
rapprochement avec l'extrémité bi-spiculée de la 
jambe. 

Métamorphose presque nulle. 

Les Philoptères vivent sur les oiseaux, et l'on en a 
observé sur des animaux de tous les groupes de cette 
classe : ils se nourrissent, ainsi que l'indique leur 
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nom , de -parcelles extrêmement ténues de plumes. Ils 
changent fort peu avec l'âge, la larve et la nymphe 
étant agiles et mangeant comme l'Insecte parfait. 

Us ont quatre vaisseaux hiliaires libres, égaux, 
sans renflements. 

Les testicules des mâles sont au nombre de deux de 
chaque côté, contigus à leur base ,- les femelles ont de 
chaque côté cinq follicules ovariens appliqués sur 
l'oviducte. 

I. DOGOPHORUS , Nitzsch, Thierinsekten, p. 31. 
— Denny, jinopl. brit,, p. 63. 

Corps plus large. 
Tête considérable ; tempes arrondies. 
Trabécules mobiles en avant des antennes. 
Antennes semblables dans les deux sexes. 
Dernier anneau de l'abdomen des mâies entier, ar

rondi. 

Us v iven t s u r tous les o i seaux , e x c e p t é su r les Gall inacés e t les 

P i g e o n s , q u i , d u m o i n s , n ' e n o n t pas encore p r é s e n t é . 

1. PHILOPTÈRE OCELLÉ. (Philopterus ocellatus.) 

Blanc l a i t e u x , b r i l l a n t , v e l u ; t ê t e a l l o n g é e , t r i a n g u l a i r e ; 

p l aques l a t é ra le s de l ' a b d o m e n n o i r e s , t u r b i n é e s , ayan t cha 

c u n e u n e g r a n d e tache m é d i a n e b l a n c h e ; cuisses et j a m b e s a n -

nelées de n o i r . L o n g . 1 l igne . 

Pediculus ocellatus, Scopo l i , Entom. Carnxol.— Philopt. 

oc, N i t z s c h , 'Phierins., p . 32 . — Autre Pou de corbeau, 

L y o n e t , Mémoires Mus., X V I I I , 2 7 0 , pl . 13 , f. 3 . — Doco-

phorus ocell., D e n n y , Anopl. Brit., p . 6 5 , p l . 3 , f. 10 . 

Paras i t e des Cornus cornix e t corone. 

2. P H I E O P I È R E NOIRCI. [Ph'loplerus atralus.) 

Blanc l a i t eux , b r i l l a n t , v e l u ; a b d o m e î ovala i re , offrant des 

taches la té ra les t r ia i gu la i rcs fauve b r u n â t r e , b o r d é e s d e n o i r ; 

cuisses et j a m b e s rayées de no i r . L o n g . 1 l igne . 
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Pediculus ocellatus, Scopo l i , Entom. Carniol. — Pulex 

corvi, R é d i , Experim., pl . X V I . — Phil. air., N i t z s c h , 

Thierins. , p . 3 2 . — Docoph. air., D e n n y , Anopl. Prit., 

p . 6 4 , p l . 4 , f. 8 . 

Pa ras i t e d u F r e u x (Corvus fregilus). 

3 . PHILOPTÈHE COMMUN. (Philopteriis communis.) 

Châta in , b r i l l a n t , à poils b l a n c s ; t ê t e a l l o n g é e , t r i a n g u l a i r e , 

t r è s - d é v e l o p p é e d a n s sa pa r t i e a n t é r i e u r e ; t r a b é c u l c s t r è s - g r a n d s 

c o u r b é s ; cu isse des pat tes pos t é r i eu re s t r è s - r e n f l é e , d e n t i c u l é e 

i n fé r i eu remen t . Long . ; de l i g n e . 

Picinus emberizai, De G é e r , Mém., V I I , p l . 4 , f. 9 . — 

Pedic. curvirostrœ,.Schrank, Peitr., pl , 5 , f 8 .—Ped. curv., 

F a n z e r , Fauna Germ., fasc. 51 j , p l . 2 3 , — Pedic. pyrrhulœ , 

citrinellœ , chloridis , S c h r a n k , loco cil., f. 7 , 9 , 10 ( jeunes) . 

— JYirmus globifer, O l f e r s , 9 1 . — Phil. comm., N i t z s c h , 

Thierins., p . 3 2 . — Docoph. comm., D e n n y , Anopl. Prit., 

p . 9 7 0 , p l . 5 , f. 10 . 

Pa ras i t e de p r e s q u e toutes nos pe t i t e s espèces d e P a s s e r e a u x . 

4 . PHILOPTÈRE LÉONTODON. {Philopterus leontodon.) 

T ê t e e t t h o r a x c h â t a i n s , b r i l l an t s ; c e l l e - l à t r è s - p r o l o n g é e a n 

t é r i e u r e m e n t ; p l a q u e s a b d o m i n a l e s a l l o n g é e s , a i g u ë s , avec de 

n o m b r e u x poi ls b l a n c s . L o n g . \ de l i g n e . 

Ped. sturni, S c h r a n k , Peitr., p l . 5 , f. 1 1 . ( j eune ) ; Id., 
Insect. Aust. — Ph. leont., Ni tzsch , Thierins., p . 3 2 . — Do
coph. leont., D e n n y , Anopl. Prit., p . 7 4 , p l . 5 , f. 3 . 

P a r a s i t e de l ' É t o u r n e a u (Sturnus vulgaris). 

5. PHILOPTÈKE PLATYRHYNQUE. (Philopterus platyrhynchus.) 

Tète s u b c o r d i f o r m e , o b t u s e , décl ive en a v a n t , n u e , b r i l l an te , 

fauve châ ta in ; a n t e n n e s mob i l e s de la cou l eu r d e la tè te ; a b 

d o m e n ova la i re , b l a n c , avec u n e l igne no i re de c h a q u e côté su r 

le dos ; b o r d s de l ' a b d o m e n et p ieds r o u g e â t r e s . 

Ped. hœmalopus, S c o p o l i , Entom. Carniol., p . 3 8 1 , 

n D 4025 . — Ped. strigïs, F a b r . , Antl. , 343 . — Ph. plalyr., 

N i t z s c h , Thierins., p . 32 . — P o u d'un tiercelet d'épervier, 

L y o n e t , Mém. Mus., X V 1 U , 2 7 0 , p l . 1 3 , f. Si.—Docoph. 

plalyr., D e n n y , Anopl. Prit., p . 94 . 

Pa ra s i t e de l ' É p e r v i e r (Falco palumbarius). 
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6. PHILOPTÈRE ËCHANCRÉ. (Philopterus excisus.) 

Pedic. hirundinis , S c h r a n k , Fauna boïea Philopt. excis., 

Nitzsch , Thierins. , p . 3 2 . 

Pa ras i t e des Hi ronde l l e s d e r i v a g e et d o m e s t i q u e s (llirundo 

riparia et urbica). 

7 . PHILOPTÈRE PIQUETÉ. (Philopterus pertusus.) 

Ph. pert. , N i t z s c h . Thierins., p . 3 2 . 

Paras i t e de la F o u l q u e (Fulica atra). 

8. PHILOPTÈRE BILIEUX. (Philopterus iclerodes.) 

Ricin De G è e r , Mémoires, V I I , p . 7 2 , 4 , f. 1 4 . — 

Ped. dentalus, Scopol i , Entom. CarnioL, 3 8 3 , n» 1 0 4 2 . — 

Philopt. iclerodes, N i t z s c h , Thierins., p . 32 . — D o c o p h . ict., 

D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 0 2 , p l . 5 , f. 2 . 

De G é e r l 'a t r o u v é su r le Mergus serratus ; il vit aussi p a r a 

site des Cana rds : M . D e n n y ci te les AMIS boschas , penelope, 

marita, ferina , fuitgu la, clypeata et crecca, YAnser albi-

frons, ainsi q u e les Mergus albellus et merganser, comme 

n o u r r i s s a n t é g a l e m e n t ce P h i l o p t è r e . 

9 . PHILOPTÈRE MBLANOCÉPHALE. (Philopterus melanocephalus.) 

Ph. melan., N i t z s c h , Tltierins., p . 32 . 

Pa ra s i t e des M o u e t t e s (Lurus) e t des H i r o n d e l l e s de m e r 

(genre Sterna). 

10. PHILOPTÈRE DORÉ. (Philopterus auratus.) 

Phil. aur., N i t z s c h , Thierins., p . 32 . — Docoph. aur., 

D e n n y , Anopl. Brit., p . 7 8 , p l . 4 , f. 5 . 

P a r a s i t e de la Bécasse (Scolopax rusticola). D ' ap rès M . Den

n y , c 'est à tor t que M. De H a a n , Mém. Mus., X V ' I H , r a p 

por te à cette espèce le Pou de bécasse de mer, L j o n e t , ibid., 

p . 2 7 2 , t. X I I , f. 9 . Ce lu i - c i est u n Nirmus , p r o b a b l e m e n t le 

Ph. sellalus. 

1 1 . PHILOPTÈRE LARGE-FRONT. (Philopterus latifrons.) 

Pedic. cuculi , -Fabr . , Syst. entom., 807 , sp . 1 7 . — Ped fa

sciali! s , S c o p . , Entom. CarnioL, 3 8 3 , n° 1040. — Ph. latif., 

Nitzsch , Thierins., p . 3 2 . . — Docop. latif., D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 97 , p l . , f. 4 . 

Pa ra s i t e d u Coucou d ' E u r o p e (Cuculus canorus . 
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1 2 . PHILOPTÈRE TBICOLOB. (Philopterus tricolor.) 

Phil. trie, N i t z s c h , Thierins., p . 32 . — Docoph. trie, 
D e n n y , Anopl. Prit., p . 105 , p l . fi, f. 9 . 

P a r a s i t e d e la Cigogne no i r e (Ciconia nigra). 

1 3 . PHILOPTÈRE BRÉVICOL. (Philopterus brevicollis.) 

Cinq taches su r la tète ; s u t u r e s b l a n c h e s dis jointes e n t r e 

elles , la m é d i a n e h e x a g o n a l e . L o n g , -j l igne . 

Doc. brevic, B u r m . , Handb. der Enlom. , I I , 424 . 

P a r a s i t e d u V a u t o u r fauve (Yultur cinereus). 

14. PHILOPTÈRE FRONT-COURT. (Philopterus brevifrons.) 

Trois taches s u r la tê te ; su tu r e s b l anches disjointes, la m é d i a n e 

t ransversa le s e g m e n t i f o r m e . L o n g . ^ de l igne . 

Doc. brevif., B u r m . , Handb. der A'nlom., I I , 424 . 

P a r a s i t e d u V a u t o u r royal (Vultur papa). 

15. PHILOPTÈRE INCOMPLET. (Philopterus incompletus.) 

Philop. innompl., N i t z s c h , Thiersins., p . 32 . — Doc. inc., 

D e n n y , Anopl. Prit., p . 1 0 5 , p l . 6, f. 5 . 

P a r a s i t e de la Cigogne (Ciconia alba). 

16 . P n i L O P T È R E FAUVE. ( Philopterus fulvus. ) 

Pou de geai, L y o n e t , Mém. Mus., X V I I I , 2 7 1 , p l . 1 3 , f. 6 - 8 . 

— IS'ouv. esp., de H a a r i , ibid. —Doc. fuie, B u r m . , Handb., 
I I , p . 4 2 5 . - D e n n y , Anopl. Prit., p . 7 3 , p l . 2 , f. 9. 

Paras i t e d u Geai ( Corvus glandarius). 

17 . PHILOPTÈRE DEMI-CROIX. (Philopterus semi-signatus. ) 

Doc. semi-sig., B u r m . , Handb., I I , p . 4 2 4 ? — D e n n y , 

Anopl. Prit., p . 66 , p l . 1, f. 5 . 

Pa ras i t e d u C o r b e a u ( Corvus corax). 

1 8 . PHILOPTÈRE DE LA P I E . (Philopterus picœ.) 

Doc. picœ, D e n n y , Anopl. Prit., p . 67 , pl . 1, f. 9. 

Paras i t e de la P i e ( Corvuspica). 

19. PHILOPTÈKE A GOUTTES. (Philopterus guttatus. ) 

Docoph. gull., B u r m . , Handb.,11, p . 425 . — D e n n y , Anopl. 

Prit.. 67 , p l . 3 , f. 8 . 

Pa ras i t e du Choucas ? (Corvus monedala) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



G . PilILOPXERE. 335 

2 0 . PHILOPTÈRB CRASSIPÈDE. [Philopterus crassipes). 

P)oc. crassip., B u r m . , Handb., I I , p . 4 2 5 . — D e n n y , Anopl. 

p . 6 8 , p l . 3 , f. 6 . 

P a r a s i t e d u Casse-Noix (Nutifraga cariocatactes). 

2 1 . PHILOPTÈHE A SOURCILS. (Philoplerus superciliosus.) 

Docoph. supercil., B u r m . , Handb., I I , 4 2 7 . 

Paras i t e d u P i c épe i che (Plcus major). 

2 2 . P M L O P T È R E YAHIABLB. (Philopterus variabilis.) 

Docoph. var., D e n n y , Anopl. Prit., p . 7 1 , p l . 3 , f. 4 . 

Paras i t e d u B é c a s s e a u b r u n e t t e {Tringa variabilis). 

2 3 . PHILOPTÈHE DO GUILI.EMEAU. (Philopterus merguli.) 

Docoph. merg., D e n n y , Anopl. Prit., p . 7 2 , p l . 3 , f. 7. 

Paras i t e d u Gu i l l e r acau nain (Mergulus aile). 

2 4 . P U I L O P T L R E DE L'HUITRIER. (Philopterus ostralegi.) 

Docoph. ostr., D e n n y , Anopl. Brit., p . 7 4 , p l . 5 , f. 4. 

Paras i te de l ' I Iu i t r i e r (Hœmalopus ostralegus). 

2 5 , PHILOPTÈRB BU RALLE. (Philopterus ralli.) 

Docoph. ralli , D e n n y , Anopl. Prit., p . 7 5 , p l . 5 , t . 6. 

Paras i t e d u Ra l l e d ' e a u (Pallusaqualicus). 

2 G . PHILOPTÈRB DE LA GRIVE. (Philopterus stumi.) 

Docoph. stumi , D e n n y , Anopl. Prit., p . 76 , p l . h, f. 5 . 

Pa ra s i t e de la Grive ( Turdus musicus ) . 

2 7 . PHILOPTÈRB DU MEULE ROSE. (Philopterus pastoris.) 

Docoph. past., D e n n y , Anopl. Prit., p . 7 7 , p l . 4 , f. 3 . 

P a r a s i t e d u Mer l e rose (Pastor roseus ) . ' 

2 8 . PHILOPTÈRE cÉLinoxE. [Philopterus celidoxus.) 

Docoph. celid., B u r m . , Handb., I I , 4 2 G . — D e n n y , Anopl. 

Prit., p . 7 7 , p l . 4 , f. 1 . 

Paras i t e des Alca torda, Uria troile , fratercula et arclica. 

2 9 - P u LOPTÈUE DU FRIQUET. (Phihplcru, fringillœ.) 

Docopn. /ringilhe, D e n n y , Anopl. Prit., p . 7 9 , p l . 3 , f. 2 . 

P a r a s i t e d u F i i q u e t (ïringilla monlana). 
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3 3 6 B'PIZOÏQUES. 

3 0 . PHILOPTÈRE DES PLOXGEONS. (Philopterus colymbinus.) 

Vocoph. colymb., Denny , Anopl. Prit., p . 8 0 , pl . 8, f. 8. 

P a r a s i t e des P l o n g e o n s n o m m é s Colymbus septcntrionalis, 

arcticus e t glaciali). 

3 1 . PHILOPTÈRE AQUILIN, ( P h i l o p t e r u s aquilinus.) 

Vocoph. aquil., D e n n y , Anopl. Prit., p . 8 1 , p l . 3 , f. 7 . 

Pa ra s i t e de l 'Aigle royal (Falco chrysaetos), de la P i g a r g u e 

(F. albicilla) et de la B o n d r è e ( F. apicivorus ) . 

32 . PHILOPTÈRE CÉPHALIQUE. (Philopterus cepltahis.) 

D e n n y , Anopl. Brit., 8 1 , p l . 2 , f. 8 . 

P a r a s i t e des L a b b e s ou S t e r co ra i r e s ( Lestris parasiticus et 

pomarinus), de la Guignet te (Trintja hypoleucus) e t d u P l u v i e r 

à coll ier (Charadrius hiaticula). 

3 3 . PHILOPTÈRE BLÊME. (Philopterus pallescens.) 

Vocoph. pall., D e n n y , Anopl. Brit., 8 2 , p l . 1, f. 8 . 

Pa ras i t e des Mésanges n o n e t t e et c h a r b o n n i è r e (Parus pa-

lustris et major). 

34 . PHILOPTÈRE PLATYGASTRE. (Philopterus platygasler.) 

Vocoph. plat., Denny , Anopl. / / r ? ' f . , p . 8 3 , p l . 2 , f. 5 . 

P a r a s i t e d u g r a n d G u i l l e m o t ( tria troïle), du P l u v i e r g u i -

g n a r d (Charadrius morinellus) e t du P luv ie r à coll ier (Cha-

radrius hiaticula). 

35 . PHILOPTÈRE FBSIFOIIMK. (Philopterus fusiformis.) 

Vocoph. fusif., D e n n y , Anopl. Brit., p . 84, p l . 1, f. 2. 

Paras i te d u Bécasseau è c h a s s c ( 7 Y i n 0 a minuta.) 

36. PHILOPTÈRE DE LA MACBÈCHE. (Philoplcrus canuli.) 

Vocoph. can., D e n n y , Anopl. Brit., 84 , p l . 3 , f. 5 . 

Pa ra s i t e de la M a u b è c h e ou C a n u t (Tringa canuta.) 

37 . PHILOPTÈBE nu CINCI.E. (Philopterus cincti.) 

Vocopii. cincli, D e n n y , Anopl. Brit. , p . 8 5 , p l . 5 , f. 8. 

Paras i te du Mer l e d ' e a u (Cinclus aqualicus). 

3 8 . PHILOPTÈRE DE LA BARGE. (Philopterus limosœ.) 

Vocoph. limtàte, D e n n y , Anopl. Brit., p . 86 , p l . 4 , f. 2 . 

P a r a s i t e des Barges (Limosa ru/a et melanura). 
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39. PHILOPTÈRE MÉLANOCÉPHALE. (Philopterus melanocephalus.) 

Docoph. melatine, D e n n y , Anopl. Brit., p . 8 6 , p l . 5 , f. 5 . 

P a r a s i t e du g rand Gui l lemot [Uria traile). 

40 . PHILOPTÉEE JIOSTRÉ. (Philopterus rostratus). 

Docoph. rostr., B u r m e i s t . , ITandb. , I I , 4 2 7 . — D e n n y , 

Anopl. Brit. , p . 8 7 , p l . 2 , f. 4 . 
P a r a s i t e de l 'Effraye (Strix flammea). 

4 1 . PHILOPTÈRE DE LA MÉSANGE. [Philopterus pari. ) 

Docoph. pari , D e n n y , Anopl. Brit., p . 8 7 , p l . 6 , f. 6 . 

Pa ra s i t e des M é s a n g e s , pe t i t e c h a r b o n n i è r e , b l e u e et mous

t ache (Parus ater, cœruleus et biarmicus ) . 

4 2 . PHILOPTÈRE A ÉPAULETTE. (Philopterus humeralis.) 

Docoph. hum., D e n n y , Anopl. Brit., p. 8 8 , p l . 5 , f. 7 . 

" P a r a s i t e d u Cour l i s (Numenius arquatus ) . 

4 3 . PHILOPTÈRE DE LA MOUETTE. (Philopterus lari.) 

Pediculus tari, F a b r . , Faun. groenl. , p. 2 1 9 . — Docoph. 

lari, D e n n y , Anopl. P^rit., p. 8 9 , p l . 5 , f. 9 . 

Pa ra s i t e de p r e s q u e tou tes les Moue t t e s ( g e n r e Larus ) . 

M . Denny cite les Lislandicus, canus, tridactylus, ridibundus, 

rissa, marinus e t argentatus. 

4 4 . PHILOPTÈRE CONIQUE. (Philopterus conicus.) 

J a u n e fauve pâle ; tète g r a n d e , sub-con ique ; a b d o m e n e l l ip

t ique . L o n g . , 1/2 l igne . 

Docoph. con., D e n n y , Anopl. Brit., p . 90 , p l . 5 , f. 2. 

P a r a s i t e d u P l u v i e r do rè (Charadrius pluvialis). 

45 . PHILOPTÈRE DENTELÉ. ( Philopterus serrilimbus.) 

J a u n e fauve p â l e ; tête a l longée , t r i a n g u l a i r e , b r u n e n o i r â t r e 

à son b o r d la té ra l . L o n g . , 3f4 de l igne . 

Docoph. serril., B u r m . , Handb., I I , 4 2 7 . — D e n n y , Anopl. 
Brit., p . 90 , p l . 7 , f. 9 . 

Parasi te d u T o r c o l (Yunx torquilla). 

46 . PHILOPTÈRK DU ROITELET. (Philopterus reguli.) 

J a u n e fauve ; t ê t e t r i a n g u l a i r e ; p l aques la téra les do l ' abdo -

APTPRFS , TOME III. ' i l 
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m e n f a u v e s , b r i l l a n t e s , passan t au châta in b r u n . L o n g u e u r , 

ï l i gne . 

Docoph. reg., D e n n y , Anopl. Prit., p . 9 0 , p l . 6, f. 4 . 

P a r a s i t e d u Roi te le t (Begulus auro-capilius). 

4 7 . PHILOPTÈRE DE LA HUPPE. (Philopterus upupœ.) 

Allongé , châ ta in o b s c u r b r i l l a n t ; u n e tache angu leuse no i re 

sur la tète en avan t des y e u x ; s t igmates a b d o m i n a u x et s u t u r e s 

des ar t ic les j a u n e s pâ les . Long . , 1 l igne . 

Docoyh. up., D e n n y , Anopl. Brit., p . 9 2 , p l . S , f. 1 . 

Pa ra s i t e de la H u p p e (Upupa epops). 

4 8 . PHILOPTÈRE CÉBLÉBRACHE. ( Philopterus ceblebrachys. ) 

( P l . 4 9 , f. 8 . ) 

B r i l l a n t , l isse ; t è t e g r a n d e , cord i fo rme ; de cou l eu r châ ta in 

b r i l l a n t ; a b d o m e n b l a n c , avec de n o m b r e u x poi ls b lancs ; des 

p l a q u e s t r an sve r sa l e s au b o r d l a té ra l . 

Phil, ceblcb.l N i t z s c h , M s s . — Docoph. cebleb., D e n n y , 

Anopl. Prit., p . 9 2 , p l . 1 , 3 . 

P a r a s i t e de la Choue t t e ha r f ang (SlricC nyclea). N o u s lu i r a p 

p o r t o n s un D o c o p h o r e t rouvé su r l e G r â n d - D u c (Strix bubo) 

et figuré d a n s no t r e A t l a s . 

4 9 . P n n . 0 P T È R K TORTUE.. (Philopterus testwdïnarius.) 

B r i l l a n t , fauve vif , p u b e s c e n t ; c en t r e e t b o r d s de l ' abdomen 

j a u n e s n o i r â t r e s . L o n g . , l i gne . 

Nirmus testud.?, C h i l d r e n , Append, to Back's Land Exped., 

p . 5 3 8 , s p . 6 . — Docoph. testud., D e n n y , Anopl. Brit., p . 96 , 

p i . 1 , f. 6. 

P a r a s i t e d u Cour l i s (Numenius arqualus). 

5 0 . PHILOPTÈRE DU CYGNE. (Philopterus cygni.) 

Té te , t ho rax et pa t tes châ ta in b r i l l a n t , lisses ; aubdomen 

l a r g e , o v a l a i r e , b l a n c , à p r e m i e r s e g m e n t ainsi q u ' u n e t a c h e 

n u m é r a l e des seconde et t r o i s i ème pai res de pat tes c h â t a i n s , les 

a u t r e s a r t ic les a b d o m i n a u x ga rn i s l a t é ra l emen t de p l aques cour 

tes. L o n g . , ' l igne . 

Pulex cygni secundi generis, R é d i . , L'xper., p l . I V , fig. inf. 

— A l b i n , Aran., p . 7 6 . — D o c o p h . icierodus , S t e p h e n s , Calai., 
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p . 331 ? non N i tzsch . — Docoph. cygni , Denny , Anopl. Brit., 

p . 9 5 , p l . 1, f. 1-
Paras i t e du Cygnus Bewickii e t de VAnser segelum. 

5 1 . PHILOPTÈRE COU-BRUN. [Philopterus fuscicollis.) 

Tête e t t ho rax châ ta ins o b s c u r s , l isses , b r i l l an t s ; ce l l e - l à 

t r iangula i re ob tuse , d é p r i m é e et appo in t i e en a v a n t ; a b d o m e n 

b lanc g l a u q u e , à p l aques la té ra les b r u n e s , t e in tées de b i l i eux . 

Long . , 3 /4 de l igne. 

Docoph. fuse., B u r m . , Handb., I l , p . 4 2 5 . — D e n n y , Anopl. 
Brit., 9 8 , p l . 1 , f. 7 . 

Pa ra s i t e de la P i e - g r i è c h e c o m m u n e (Lanius excubilor), 
M . D c n n y , e t d u Geai ( Corvus glandarius), M . Burme i s t e r . 

5 2 . PHILOPTÈRE t u GARROT. [Philopterus chrysophthalmi.) 

T è t e e t t ho rax châ t a in b r i l l a n t ; celle-là g r a n d e , avec d e u x 

b a n d e s d iagona les c lav i formes ; a b d o m e n l a r g e , b l anc j a u n â t r e , 

à p l a q u e s la téra les en l a n g u e t t e s , o n d u l e u s e s , châ t a in b r i l l a n t , 

passan t un peu au b i l i eux en d e d a n s . L o n g . , 1 l igne . 

Docoph. chrysophth., D e n n y , Anopl. Brit., p . 99 , p l . 3 , 

f. 3 . 

Pa ra s i t e d u Gar ro t (Anas clangula, L inn . ) le Clangula chry-

sophthalmus des A n g l a i s . 

5 3 . PHILOPTÈRE DE LA SPATULE. (Philopterus platalew.) 

Tète et t ho rax châ ta in foncé ; tète Jargc , à d e u x b a n d e s de 

couleur b i l i euse ; a b d o m e n p r e s q u e o rb icu la i r e , les p l aques de 

cou leur bi l ieuse , a l longées . L o n g . , 1 l igne ^. * 

Docoph. plat., Denny , Anopl. Prit., p. 100 , p l . 4 , f. 9. 

Paras i t e de la Spa tu le (Platalew leucorodia). 

54. PHILOPTÈRE DÛ MARTIN-PÈCHEUR. .(Philopterus meropis.) 

F e r r u g i n e u x , lisse , b r i l l an t ; t è te t r i angu l a i r e ; bouc l ie r t rès -

é c h a n c r é ; a b d o m e n b l anc sa le . L o n g . , '- l i gne . 

Docoph. mer., D e n n y , Anopl. Brit- , p . 1 0 1 , p l . 4 , f. 4 . 

Pa ras i t e d u M a r t i n - p ê c h e u r (Merops apiaster). 

5 5 . PHILOPTÈBE COUREUR. (Philopterus cursor.) 

Châta in fauve b a l l a n t , avec de n o m b r e u x poils b l a n c s ; tê te 

o b t u s e , t r i a n g u l a i r e ; boucl ie r t r o n q u é ; p laques de l ' abdomen 

en t r iangles ob lus . L o n g . , \ de l igne ou 1 l igne. 
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Docoph. curs., Hurin., If andb., [t. Î 2 6 , sp . 4 . — D e n n y , Ampi. 

Brit., p. 1 0 1 , p l . 2 , f. 1. 

Pa ras i t e d u M o y e n Duc (Strix otus), e t d e la Choue t t e (Strix 

brachyolos). 

5 6 . PHILOPTÈRE DU PÉTREL. (Philoplerus thalassidromat.) 

Tète et t ho rax j a u n e f a u v e ; p laques de l ' abdomen noir de 

poix , avec d e u x g r a n d e s fosset tes . l o n g . , de l igne . 

Docoph. thalassid. , D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 0 3 , p l . 2 , 

f. 6. 

P a r a s i t e d u P é t r e l o rd ina i r e (Procellaria pelagica), qui 

r e n t r e dans le g e n r e Thaiassidroma de V i g o r s . 

5 7 . PHILOPTÈRE DES PASSEREAUX. (Philoplerus passerinus.) 

T ê t e e t t ho rax j a u n e fauve; thorax p e t i t , subpyr i fo rme ; a b 

d o m e n appo in t i , à l ames l a t é ra le s châ t a in foncé. L o n g u e u r , 
J- l i gne . 

Docoph. pass., D e n n y , Anopl. Brit., p . 104 , p l . 5 , f. i 2 . 

P a r a s i t e des Motaciila alba et flava , ainsi q u e du Sylvia 
phragmitis. 

5 8 . PHILOPTÈRE DD MERLE. (Philoplerus merulœ.) 

J a u n e châ ta in b r i l l a n t ; l ames abdomina l e s c o u r t e s ; pa t tes 

épa i s s e s ; b o r d s u p é r i e u r b r u n . L o n g . , ^ d e l i g n e . 

Docoph. mer., D e n n y , Anopl. Brit., p . 106 , p l . 3 , f. 1. 

P a r a s i t e de p l u s i e u r s espèces de M e r l e s (Turdus merula, pi
laris e t toryuatus). 

59 . PHILOPTÈRE DU TRAÎNE-BUISSON. (Philoplerus modularis.) 

J a u n e châ ta in p â l e ; tè te g r a n d e , t r i a n g u l a i r e ; t ho rax châ ta in 

o b s c u r , à é c h a n c r u r e ne i re ; a b d o m e n g r a n d , à p l aques t r ans 

versa les l o n g u e s , en bandes t r o n q u é e s . L o n g . , j à ; de l igne . 

Docoph. mod. , D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 0 7 , p l . 3 , f. 3 . 

P a r a s i t e du Mouehe t (Accentor modularis). 

6 0 . PHILOPTÈRE DE LA FAUVETTE. (Philoplerus rubeculœ.) 

A l l o n g é ; tè te e t t ho rax châ ta in j a u n â t r e ; thorax b i l ieux l a t é 

r a l e m e n t ; p l a q u e s a b d o m i n a l e s châ ta in foncé , c o u r t e s , s u b -

I r o n q u é e s ; les t ro is d e r n i e r s ar t ic les de l ' abdomen c h â t a i n s . 

L o n g . , ^ de l igne. 
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Ninnus rubcc, Leach , M S S ? — JJocoph. rubec. , D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 1 0 8 , p l . 2 , f. 2. 

P a r a s i t e de la Fauve t t e ( Sylvia rubecula), d u P i n ç o n (Frin-
gilla cœlebs), et du B r u a n t de neige (Fmberiza nivalis). 

6 1 . PIIILOPTÈRB PLATYSTOME. ( Philopterus platystamus.) 

Châtain b r i l l a n t ; tête g r a n d e ; bouc l i e r l a r g e , p ro fondémen t 

è c h a n c r é ; p l aques de l ' abdomen a iguës , d e cou l eu r m a r r o n , à 

sommet fauve. L o n g . , 1 l igne . 

Vocoph.,plat., B u r m . , Handb., I I , p . 4 2 6 , sp . 1 3 . — D e n n y , 

Anopl. Prit., p . 1 0 8 , p l . 4 , f. 7 . 

P a r a s i t e de la Buse (Falco buteo). 

6 2 . PHILOPTERE DE LÉPERYIEH. (Philopterus nisi.) 

. J a u n e fauve vif; bouc l ie r é t r o i t , p ro fondémen t é c h a n c r é ; 

p laques d e l ' a b d o m e n fauve b r i l l a n t , a l longées , a iguës . L o n g . , 

i de l i gne . 

Docoph. nisi, D e n n y , Anopl. Urit., p . 1 0 9 , p l . 3 , t. 1 1 . 

P a r a s i t e de l 'Épe rv ie r (Falco nisus). 

6 3 . PHILOPTERE DU r o t . ( Philopterus bassani.) 

A l l o n g é , châ ta in foncé ; a b d o m e n fauve pâle ; lamel les l a t é 

ra les de cou leu r b i l i e u s e , confluenles . L o n g . , i de l igne ou 

1 l igne . 

Podic. bass., Mul l .? Prodr., 2193 , — F a b r . , Fauna graenl., 

2 1 8 , 188 . — Docoph. bass., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 1 0 , 

p l . 6 , f. 3 , et 7 , f. 3 . 

P a r a s i t e du F o u de Bassan ( Sula alba ou bassana), d u Cor

m o r a n (Phalacocorax carbo ) e t de l 'H i ronde l l e de m e r (Sterna 

hirundo). 

64 . PHILOPTERE DU MOMOT. (Philopterus prionitis.) 

Docophorus prionitis, W . J a r d i n e , Ann. and Mag. of nal. 
hist., V I , 327, avec f igure . 

P a r a s i t e d u P r i o n u s bahamensis. 
/ N o t r e At las r e p r é s e n t e d e u x espèces d e D o c o p h o r e s q u e nous 

ne t rouvons pas dans les a u t e u r s . 

6 5 . PHILOPTERE PORTE-SCIES. (Philopterus serralus.) 

( P l . 4 9 , fig. 3.] 

P â l e , avec u n e ra ie f e r rug ineuse p a r t a n t d e c h a q u e a n t e n n e , 
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u n e sor te d e V au chanfrein e t les p l aques co rnées b i l a té ra les 

de l ' a b d o m e n de m ê m e cou leu r ; u n e sér ie curv i l igne de p o n c 

tuat ions éc la i rc ies s u r la p r e m i è r e ; les a u t r e s dent icu lées à leur 

bo rd p o s t é r i e u r , avec une par t i e r é n i f o r m e écla i rc ie au mil ieu . 

T r o u v é sur u n Choucas (Corus monedula). 

66 . P n i L o c r È H E TRUNGCLIFÈEE. ( Philopterus triangulifer.) 

T h o r a x p lus r é t r é c i , u n e l igne p a r t a n t de c h a q u e a n t e n n e , 

u n e tache en l a r m e au chanf re in ; les p l a q u e s co rnées a b d o m i 

nales t r i angu l i fo rmes , celles d u p r e m i e r a r c e a u cont iguës ; les 

a u t r e s d i s t a n t e s , une b a n d e complè te à l ' a v a n t - d e r n i e r ; dessous 

de l ' abomen subvi l ieux pâ le . 

Paras i te d 'un Aig l e roya l (Falco chrysœtos). 

• I I . NIRMUS, Nitzsch, Thierins., p. 33. 

C o r p s h a b i t u e l l e m e n t p l u s é t r o i t . 

T ê t e d e g r a n d e u r m o y e n n e , à t e m p e s a r r o n d i e s o u 

m o n o g o n e s . 

T r a b é c u l e s n u l l e s o u p e t i t e s e t d u r e s . 

A n t e n n e s s e m b l a b l e s d a n s les d e u x s e x e s , o u r a r e 

m e n t p l u s é p a i s s e s d a n s les m â l e s ; t r è s - r a r e m e n t r a -

r n i g è r e s . 

D e r n i e r a n n e a u de l ' a b d o m e n e n t i e r d a n s l e s m â l e s , 

a r r o n d i . 

O n en t rouve s u r les o iseaux de tou tes famil les ; le n o m b r e 

e n est fort cons idé rab le . 

67. P I I U O P T H R E DISCOCKPHALE. (Philopterus discocephalus.) 

Phil. discoccph., N i ï z s c h , Thierins., p 3 3 . — P o u du milan 

ê r u n ? L y o n e t , Mémoires Mus., X V I I I , 268 , p l . 12 , fig. 8 - 9 . 

— Nirm. dise., D e n n y , Anopl. Prit. , p . 1 1 3 , p l . 9 , f. 10 . 

Pa ra s i t e d u Falco albicilla. M . D e n n y ne r a p p o r t e pas à la 

m ê m e espèce le P h i l o p i è r e s ignalé pa r Lyonet e l l e Phil. discoc. 

de Ni tzsch ; il d o n n e au p r e m i e r le nom de JSirm. fuscus. 

[Anopl. Prit . p . 1 1 8 , p l . 9 , f. 8. ) 

U n e a u t r e e s p è c e , P H I L . LECCOPLECRUS , N i t z s c h , Thierins., 

p . 3 3 , es t pa ras i t e du Falco brachydaciyla. 
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6 8 . PHILOPTÉRE CHAMBRÉ. (Philopterus cameratus.) 

Phil, cam., Ni tzsch , Thierins-, p . 3 3 . — Nirm, cam., Denny , 

Anopl. Brit., p . 112 , p l . 9 , f. 9. 

Paras i te dn g rand Coq de b r u y è r e , Tetrao tetrix, d u T. sco-
ticus e t d u T. la-gopus. 

69 . PHILOPTÉRE A JOCRS. (Philopterus fenestratus.) 

Phil. fen. , N i t z s c h . , Thierins., p . 3 3 . 

P a r a s i t e d u Coucou d ' E u r o p e [Cuculus canorus). 

70 . PHILOPTÉRE A CROCHET ( Philopterus uncinosus. ) 

Phil. une., Ni tzsch , Thierins. , p . 3 3 . — N i r m , une, D e n n y , 

Anopl. Prit., p . 117, p l . 5 , f. 1 . 

P a r a s i t e d e la Cornei l le (Corvus comix), du g r a n d Corbeau 

(Corvus corax) ot d u M e r l e ( T u r d u s rnerula). 

7 1 . PHILOPTÉRE ARÜÜIE. (Philopterus argula.) 

Phil, arg., N i t z s c h , Thierins-, p . 3 3 . — N i r m , arg., B u r m . , 

HanAb., I I , 430 . — D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 3 , p l . 8 , f. 4 . 

P a r a s i t e d u Corbeau (Corvus corax). 

7 2 . PIHLOPTÈRE GRÊLE. (Philopterus gracilis.) 

Phil, grac, Ni tzsch , Thierins., p . 3 3 . 

P a r a s i t e de l 'LTirondelle d e cheminées (Hirundo rustica). 

7 3 . PHILOPTÉRE TROMPECR. (Philopterus decipiens.) 

Pedic. recurvirostrœ, L i n n . , Syst. n a / . , I I , p . 1019 .—Phi l , 
decip. , Nitzsch , Thierins. , p . 3 3 . — Nirm, decip., D e n n y , 

Anopl. Prit. , p . 125 , p i . 2 , f. 2 . 

Pa ra s i t e de l 'Avocct te (Recwiroslra avacetta). 

74. PHILOPTÉRE BHOJN. (Philopterus piceus.) 

Phil. pic., N i t z s c h , Thierins., p . 33 . 

P a r a s i t e d e l 'Avoce t te (Recurvirostra avocetta). 

7 5 . PHILOPTÈRR RÉTRÉCI. (Philopterus attenuatus.) 

Pediculus ortygometrœ? S c h r a n k , Ins. Austr., p . 5 0 3 , 

ii» 1027. — Phil, alten. , N i t z s c h , Thierins., p . 3 3 . — Nirm, 

ait. , D e n n y , Anopl. Brit., p 1 3 4 , p i . 10 , f. 2 . 
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P a r a s i t e du Râ le ( Crex pratensis ) e t du Cheva l i e r Gambe t t e 

( To tanus calidris ) . 

7 6 . PHILOPTERE FENDU. (Philopterus fissus.) 

PMI. / ï s s . . N i t z s c h , Thierins., p . 3 3 . — Nirm. fissus, Denny , 

Anopl. Prit, p . 1 4 8 , p l . X , f. 8 a . 

P a r a s i t e d u pe t i t P l u v i e r (Charadrius minor) e t d u Cheva

l ier G a m b e t t e ( Totanus calidris } . 

7 7 . PHILOPTERE PONCTUÉ. (Philopterus punctatus.) 

Phil. punct., Ni tzsch , 'Phierins. , p . 3 3 . 

P a r a s i t e de la Moue t te r i euse (Parus ridibundus). 

7 8 . PHILOPTERE ECGRAMMIQUE. (Philopterus eugrammicus.) 

Phil. eugr., Nitzsch , Thierins., p . 3 3 . 

Pa ra s i t e de la Moue t t e p y g m é e (Parus minutus). 

7 9 . PHILOPTERE NAIN. (Philopterus minutus.) 

Pulex fulicœ, R è d i , Experim., p l . 4 , f. 3 . — Phil. min., 
N i t z s c h , Thierins., p . 33 . 

P a r a s i t e des F o u l q u e s . 

8 0 . PHILOPTERE TURMAL. (Philopterus turmalis.) 

Phil. turm., N i t z s c h , M s s . — Nirm. lurm., D e n n y , Anopl. 

Prit., p . 1 1 4 , p l . 6 , f. 10. 

P a r a s i t e de la g r a n d e O u t a r d e (Olis tarda). 

8 1 . PHILOPTERE DE L<I PINTADE. (Philopterus numidœ.) 

Nirm. num., D e n n y , Anopl. Prit., p . 115 , p l . 1 0 , f. 5. 
P a r a s i t e d e la P i n t a d e (Meleagris numida). 

8 2 . PHILOPTERE OLIVACJB. (Philopterus olivaceus). 

Nirm. olivac. , B u r m . , Ifandb., I I , p . 4 3 1 . — Nirm oliv., 

D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 1 5 , p l . 1 1 , f. 5 . 

Pa ra s i t e d u Casse-noix (Nucifraga caryocatacles). 

8 3 . PHILOPTERE GRÊLE. (Philopterus graeilis). 

Nirm. grac, B u r m . , Handb., I I , p . 429 . — D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 1 1 6 , p l . 1 1 , f. 7 . 

Paras i t e d e l 'H i ronde l l e des fenêtres (Hirundo urbica). 
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8 4 . PHILOPTÈRE BORDÉ. (Philopterus marginalis.) 

Nirm. marg., B u r m . , Handb., I I , 4 3 1 . — D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 1 1 8 , pl . 8 , f. 2 . 

Paras i t e des Turdus pilaris, viscivorus e t torquatus. 

8 5 . PHILOPTÈRE ROUX. (Philopterus rufus.) 

Nirm. ruf., D e n n y , Anopl. Brit.., p . 1 1 9 , p l . I l , f. 1 1 . 

C'est peu t - ê t r e l 'espèce r ep ré sen t ée par L y o n e t , l i e r a . Mus., 

X V I I I , p . 2 6 8 , p l . 1 8 , f. 4, e t que M. de H a a n r a p p o r t e a u Ph. 

platyrhynchus, Ric in d u sous -genre p r é c é d e n t . 

Pa ra s i t e d e la Cressere l le (Falco tinnunculus), d u H o b e r e a u 

(Falco œsalon) e t d u Falco fringillarius. 

8 6 . PHILOPTÈRE DU COÜCOÜ. (Philopterus cuculí.) 

Nirm. cue., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 0 , p l . 1 0 , f. 1 1 . 

P a r a s i t e d u Coucou d ' E u r o p e [Cuculuscanorus). 

8 7 . PHILOPTÈRE TESSELLÉ. (Philopterus tessellatus.) 

Nirm. tess., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 1 , p l . f. 2 . 

P a r a s i t e d u H é r o n b iho reau (Ardea slellaris). 

8 8 . PHILOPTÈRE LIMBE. (Philopterus limbatus.) 

Nirm. limb., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 2 , p l . 1 1 , f. 3 . 

P a r a s i t e d u Bec croisé (Loxia curvirostra). 

8 9 . PHILOPTÈRE SUBCUSPIDË. (Philopterus subeuspidatus.) 

Nirm. subeusp., B u r m . , Jlandb., I I , 4 3 0 . — D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 1 2 2 , p l . 1 1 , f. 1 . 

P a r a s i t e d u Rol l i e r (Corvus gárrula). 

9 0 . PHILOPTÈRE DE LA CHIVE. (Philopterus viscivori.) 

Nirm. vise., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 4 , p l . 7 , f. 7 . 

P a r a s i t e de la Gr ive ( Turdus viscivorus). 

9 1 . PHILOPTÈRE DE LA FOULQUE. (Philopterus fulicœ.) 

Nirm. fui., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 5 , p l . 9 , f. 2 . 

Paras i t e de la F o u l q u e (Fúlica atra). 

9 2 . PHILOPTÈRE DE L'HUITRIER. (Philopterus hœmatopi.) 

Ped. hœmatopi, L i n n . , Syst. nat., I I , 1 0 1 9 . — Nirm. 
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glaums, S t e p h . , Calai., p . 332 . — Nirm. hœmat., D c n n y , 

Anopl. Brit., p . 1 2 6 . p l . 1 0 , f. 3 . 

Pa ras i t e de l ' H u i t r i e r . (Hœmatopus osiralegus). 

9 3 . PHILOPTÈRE ÉTOILE (Philopterus stellatus.) 

Ped. sternœ, L i n n . , Sysl. nat.,\\, p . 1019 . — Ricinus 

lari, de Géer , Mem., V I I , 7 7 , p l . 4 , f. 12 . — Nirm. stell. 

B u r m . , Ilandb , I I , p . 4 2 8 . — D e n n y , Anopl. Brit., p .*127 , 

p l . 7 , f. 5 . 

P a r a s i t e des M o u e t t e s (Larus argenlalus et ridibundus) e t 

de l ' H i r o n d e l l e de m e r [Sterna hirundo). 

9 4 . PHILOPTÈRE DU VANNEAU. (Philopterus vanelli.) 

Nirm. van., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 8 , pl . 7 , f. 6 . 

P a r a s i t e d u V a n n e a u gris (fanellus griseus ou menalogaster) 

et du T o u r n e - p i e r r e (Slrepsilas interpres). 
• 

9 5 . PHILOPTÈRE MÉRUI.IN. (Philopterus merulensis.) 

Nirm. mer., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 8 , p l . 7, f. 1 . 

P a r a s i t e d u M e r l e (Turdus merula). 

9 6 . PHILOPTÈRE DU GEAI. (Philopterus glandarii.) 

Nirm. gland-, D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 2 9 , p l . 8 , f. 3 . 

P a r a s i t e d u Geai (Corvus glandarius). 

97 . PHILOPTÈRE A POINTES. (Philopterus cuspidatus.) 

Ped. cuspid., Scqrjol i , Entom. Cam., 38.5, n° 1 0 4 9 . — N i r m . 
cusp., D e n n y , Anopl. Brit.,-p. 1 3 0 , p l . 6 , f. 2 . 

P a r a s i t e d e la P o u l e d ' eau ( Gallinula chloropus) et d u Râ le 

d ' eau (Ballus aquaticus). 

9 8 . PHILOPTÈRE DU MAUVIS. (Philopterus iliacus.) 

Nirm. il., Dcnny , Anopl. Brit., p . 130 , p l . 9 , f. 4 . 

P a r a s i t e du Mauv i s (Turdus iliacus) et du Mer le rose (Pastor 

roseus). 

99. PHILOPTÈRE CLAVIFORME. (Philopterus claviformis). 

Nirm. clav., D e n n y , Anopl. Brit., p . 131 , p l . 9 , f. 7 . 

Pa ra s i t e des P igeons . (Columba palumbus e t œnas). 
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100. PHILOPTÈRE ANNELÉ. (Philopterus annulatus.) 

Nirm. « « » . ? B u r m . , Handl., I I , 428 . — D e n n y , Annpl. 

Prit., p . 1 3 2 , pl . 8 , f. 5 . 

» Pa ra s i t e de rQEdicnème (OEdicnemus crepitans.) 

1 0 1 . PHILOPTÈRE NUAGEUX. (Philopterus nebulosus.) 

Nirm. neh., B u r m . . , JIandb, I I , 4 2 9 . — D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 1 3 2 , p l . 1 1 , f. 1 3 . 

Paras i t e de l ' É t o u r n e a u (Sturnus vulgaris). 

102. PIIILOPTÈBE » c GUÊPIER. (Philopterus apiastri.) 

Nirm. ap., D e n n y Anopl. Brit., p . 133 , h l . 10 , f. 4 . 

Pa ra s i t e d u Guêp ie r (Merops apiaster). 

1 0 3 . PHILOPTÈRE OCHROPE (Philopterus ochropi.) 

Nirm. ochr., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 3 4 , p l . 1 1 , f. 12 . 

P a r a s i t e du Cheva l ie r cu l -b l anc (Totanus ochropus). 

104. PHILOPTÈRE DU TOUHNK-PJERHE (Philopterus strepsilaris.) 

Nirm. streps., D e n n y , Anopl. Prit., p . 185 , p l . 1 1 , f. 4 . 

Pa ra s i t e d u T o u r n e - p i e r r e (Slrepsilas interpres). 

105. PHILOPTÈ'RE DU GRAND PLUVIER. (Philopterus hiaticulœ.) 

Nirm. hiat., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 3 6 , p l . 1 1 , f. 10 . 

Paras i t e du grand Pluvier à collier (Charadrius hialicula). 

106.PHILOPTÈRE BORDÉ DE BRUN (Philopterus fusco-marginatus.) 

Nirm. fusco-marg., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 3 6 , p l . X , f. 1 . 

Pa ras i t e du Grèbe ore i l l a rd (Podiceps aurilus). 

107. PHILOPTÈRE RALLIN. (Philopterus rallinus). 

Nirm. rail., D e n n y , Anopl. Brit., p . 137 , p l . V I I I , f. 7 . 

Pa ras i t e du Râle d ' eau vu lga i re (Rallus aquaticus). 

108. PHILOPTÈRE nn PINGOUIN. (Philopterus alcœ.) 

Mirm. alcœ, D e n n y , Annpl. Ilrit., p . 137 , p l . I X , f. 1 

Paras i t e d u P i n g o u i n m a c r o p t è r e (Alca torda). 

109. PHILOPTÈRE DE L'OEOICNÈME. (Philopterus cedicnemi.) 

Nirm. œdicn., D c n n y , Anopl. Brit., p . 1 3 8 , p l . V I I , f. 8 . 

Pa ra s i t e de l 'CEdicnème c r i a r d (OEdicnemus crepitans). 
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110. PHILOPTÈBE P A U L É . (Philopterus slramineus.) 

Nirm. slram., P e n n y , Anopl. Prit., p . 139 , p l . V I I I , F. 9. 

P a r a s i t e d u g r a n d É p e i c h e (Picus major) et du P i c - v e r t 

(Picus viridis). 

1 1 1 . PHILOPTÉRE DU PHALAKOPE. (Philopterusphalaropi.) 

Nirm. phal., Benny, Anopl. Prit., p . 139, p l . V I I I , f. 6.· 

P a r a s i t e d u P h a l a r o p e (Phalaropus lobalus), le Ph. platy-

rhinchus de M. T e m m i n c k . 

112 . PHILOPTÉRE ALLONGÉ. (Philopterus elongatus.) 

Nirm. elong., D e n n y , Anopl. BriU, p . 140 , p l . 1 1 , f. 4 . 

P a r a s i t e de l ' H i r o n d e l l e des fenê t res (Hirundo urbica). 

1 1 3 . PUILOPTÉB-E A VENTRE BLANC. (Philopterus hypoleucus.) 

Phil, hypol., N i t z s c h , Mss . — N i r m . hypol., D e n n y , Anopl. 

Brit., p . 140, p l . 6 , f. 8 . 

P a r a s i t e d e l 'Engou leven t d ' E u r o p e ( Caprimulgus euro-

pœus). 

114. PHILOPTÉRE DU GRÈBE. (Philopterus podicepis.) 

Pediculus colombinust S c o p o l i , Faun. Cam.,"384, n* 1405 . 

— Nirmus podicepis, D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 4 2 , p l . X , 

fig. 9-

P a r a s i t e du G r è b e cas tagneux (Podiceps minor). 

1 1 5 . PHILOPTÉRE JONCK. (Philopterus junceus.) 

Pediculus jwiceus? S c o p o l i , Faun. Cam., 384 , n° 1448 . — 

Nirm. june, D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 4 3 . 

P a r a s i t e du V a n n e a u h u p p é (Vanellus cristatus), d u Cheva

l ier aboyeur (Totanus glottis), et d u C y g n e sauvage {Cygnus 

férus ou musicus). 

116. PHILOPTÉRE DU COURLIS. (Philopterus numenii.) 

Nirm. num., D e n n y , Anopl. Brit., f. 144 , p l . I X , f. 6 . 

P a r a s i t e du Cour l i s c e n d r é (Numenius arquatus) e t d e la 

F o u l q u e m a c r o u l e (Fúlica atra). 

117. PHII.OPTÈKE DU COURLIEU. (Philopterusphœopi.) 

Nirm. phœopi, D e n n y , Anopl. Brit., p 1 4 4 , pl . X , f. 7 . 
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P a r a s i t e du Cour l ieu ( Numenius phœopus) e t du Bécasseau 

eocorli (Tringa subarquata). 

118 . PHILOPTÈRE HOLOPHU. (Philopterus holophœus.) 

Nirm. itoloph., B u r m . , Handb., p . 427 , sp . 3 . — D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 145 , p l . X , f. 10 . 

Paras i te du C o m b a t t a n t (Machetes pugnax) et d u B é c a s 

seau Maubèche (Tringa canutus) ; le Tr. cinerea, de M . T e m -

minck . 

119. PHILOPTÈRE CEINTURÉ. (Philopterus cingulatus). 

Nirm. cing. ? B u r m . , Handb., I l , p . 4 2 8 . — Nirm. cinq., 

D e n n y , Anopl. Brit., p . 146, p l . X , f. 3 . 

Pa ra s i t e d e la Ba rge à q u e u e no i r e (Limosa melanura), d e 

la B a r g e rousse (Limosa rufa) e t du Comba t t an t ( Machetes 

pugnax). 

1 2 0 , PHILOPTÈRE OBSCUR. (Philopterus obscurus.) 

Nirm. obs., D e n n y , Anopl. Brit., p . 147 , p l . X , f. 6 . — 

Nirm. o i s . ? B u r m . , Handb., I I , p . 427 , sp . 1. 

Pa ras i l e d u P luv ie r à col l ier i n t e r r o m p u (Charadrius can-

tiantts), et du Cheval ie r sylvain [Rotanus glareola). 

1 2 1 . PHILOPTÈRE GRÊLE. (Philopterus tenuis.) 

Nirm. ten., B u r m . , Handb., I I , p . 4 2 9 , s p . 1 4 . — D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 1 4 8 , p l . X I , f. 9. 

Pa ras i t e de l 'H i ronde l l e d e r ivage (Hirundo riparia). 

122. PHILOPTÈRE DE LA BÉCASSE. ( Philopterus scolopacis.) 

Nirm. scol., D e n n y , Anopl. Brit., p . 149, p l . X I , f. 8 . 

Pa ra s i t e de la Bécasse o r d i n a i r e (Scolopax gallinago). 

123 . PHILOPTÈRE CVCLOTHORAX. (Philopterus cyclolhorax.) 

Nirm. cyclolh., B u r m . , Handb., I I , p . 429 , sp . 10 . — 

D e n n y , Anopl. Brit., p . 150 , p l . X I , f. 6 . 

P a r a s i t e d u M o i n e a u Criquet (Fringilla montana). 

124. PHILOPTÈRE SOMBRE. (Philopterus furvus.J 

Nirm. furvus, B u r m . , Handb., I I , p . 427 . 

Paras i t e d u Cheval ie r aboyeur (Tolanus glottis) , e t du T o u r 

ne -p ie r r e [Slrepxilas interpret). 
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125 . PHILOPTÈRE NOIR ET BLANC. (Philoplerus rrycthemerus). 

Nirm. Nycthem., B u r m . , llanûb., I I , p . 428 . 

Paras i t e de la pe t i t e H i r o n d e l l e d e mer (Stenta minuta). 

126. PHILOPTÈRE GRAMMIQUE. (Philoplerusgrammicus.) 

Nirm, eugrammicus, B u r m . , Ilanbd., loco cit., p . 428 , n o n 

Phil, eng ramm., Xitzsch (Voyez sp.) 

P a r a s i t e de la M o u e t t e r i euse (Larus ridibundus). 

127. PHILOPTÈRE CROUPION GRÊLE (Philoplerus stenopyœ.) 

Nirm, sien., B u r m . , loco cit., p . 428 . 

Paras i t e du Cana rd siflleur h u p p é (Anas rufina). 

128 . PHILOPTÈRE CRUCIAL. (Philoplerus cruciatus.) 

Nirm, crue, B u r m . , loco cit., p . 429 . 

P a r a s i t e de la P i e - g r i c c h e é c o r c h e u r (Lantus collurio). 

129. PHILOPTÈRE VARIÉ. (Philoplerus varialus.) 

Nirm, var., B u r m . , loco cit., p . 430 . 

P a r a s i t e de la Corne i l l e (Corvus corone) et du Choucas (Cor-

vus monedula). 

130. PHILOPTÈRE DE L'AGLIA. (Philopterus aguiœ.) 

Tête ob tu se , s u b - a r r o n d i e , d o u b l e d u t h o r a x en l a rgeu r , a b 

d o m e n e l l i p t i q u e , s u b - é g a l à ses d e u x s o m m e t s ; b a n d e s co

r iaces faibles , en t i è res a u x a r c e a u x supé r i eu r s ; que lques poils 

a l longés et f l exueux au p o u r t o u r d e l ' a b d o m e n . L o n g u e u r to

tale , 1 ,001 . 

D ' u n Aig le A g u i a (Falco aguia, T e m m . ) , r appor t é à la M é 

n a g e r i e p a r M. G a u d i c h a u d . 

III. L I P E U R U S , Nitzsch, Thierins., p. 34. 

Corps plus ou moins étroit , allongé. 
Tête médiocre, le "plus souvent étroite, à joues 

arrondies ou obtuses ; point de trabécules. 
Antennes des mâles ayant le premier article plus 

long et plus épais que les autres, le troisième rami
gere , et par suite , plus ou m o i n s chéhformes. 

Dernier anneau de l'abdomen , érbancré en arrière 
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r i i e z l e s mal >s o u t r o n q u é c t é c h a n c r é , o u p r e s q u e e n 

t i è r e m e n t f e n d u . " 

Ni tzsch a observé p lus ieu r s espèces de ce s o u s - g e n r e su r des 

G a l l i n a c é s , des É c h a s s i e r s , des P a l m i p è d e s e t des Acc ip r i t e s 

d iu rnes de g rande ta i l le . Il e n ci te onze s e u l e m e n t ; M . D e n n y 

en a p o r t é le n o m b r e à d ix-neuf . 

1 3 1 . PHILOPTÈRE CHANGEANT. (Philopterus versicolor.) 

Pedic. ciconiœ, L i n n . , Syst. nat.. I I , 1 6 1 9 , sp . 2 5 . — F r i s h , 

Iiis., V I I I , p l . 6. — Philop., versicolor, N i t z s c h , Thierins., 

p. 34 . — Lip. vers., D e n n y , Anopl. Prist., p . 1 7 1 , p l . X V , f. 7 . 

Pa ra s i t e d e la Cigogne o r d i n a i r e (Ciconia alba). 

132 . PHILOPTÈRE CROUPION BLANC (Philopterus leucopygus ) . 

Pulex ardeœ, I i é d i , Experim., p l . V I . — Pedieulus ardea-

lis, F r i s h , Ins., V , p l . 4 . — P e d i c . Ardeœ cinereœ, L i n n . , Syst. 

nat., I I , 1019 . — Lip. leucopygus , B u r m . , Ilandb., I I , p . 434 . 

— Lip. obtusus, S t e p h e n s , Calai., p . 332 . — Lip. leuc. , 

D e n n y , Anopl. Prit., p . 1 7 4 , p l . X I V , f. 4. 

Pa ras i t e du H é r o n (Ardea cinerea). 

133 . PHILOPTÈRE nu BUTOR. (Philopterus stel'aris.) 

Lip. stell., D e n n y , Anopl. Prit., p . 4 7 8 , p l . X V , f. 3 . 

Pa ras i t e du grand B u t o r (Ardea stellaris). 

134 . PHILOPTÈRE LURIDE. (Philopterus luridus.) 

Pulex fulicœ , R é d i , Expérimenta , p l . 4 , f. 2 . — Philopt. 

lur., N i t z s c h , Thierins., p . 34 . — Lip. lur., D e n n y , Anopl. 

Prit., p . 1 8 2 , p l . X , f. 12 . 

Paras ide de la P o u l e d ' e a u (Gallinula chloropus), et de la 

Fou lque macrou le (Fulica atra). 

135. PHILOPTÈRE SALE. (Philopterus squalidus.) 

(P l . 4 7 , fig. 9.) 

Pedic. anatis , F a b r . , Syst. antliat. — Phil, squalidus, 

Nitzsch , Thierins., p . 34 . — Guérin, Iconogr. Pègne anim., 

Ins. 

Paras i t e du C a n a r d o r d i n a i r e (Anas boschas), ce lu i de no t r e 

figure p r o v e n a n t d ' u n Ta j o r n e (Anas tadorna). 
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1 3 6 . ÇIIILOPTÈRE TEMPORAL. (Philopterus temporalis). 

Picinus mergi, De Gée r . Mémoires , V I I , 7 8 , p l . 4 , f. 1 3 , 

( jeune) . — P h i l , temp., N i t z s c h , Thierins. , p . 3 4 . — Lip. 

temp-, D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 7 6 . 

P a r a s i t e des H a r l e s . De Géer l 'avait t r o u v é , a insi que le Ph. 

icterodes , sur le Mergus serrator ; il vi t é g a l e m e n t s u r le g r a n d 

LTarle (Mergus merganser). 

1 3 7 . PHILOPTÈRE J E O E U R . (Philopterus jejunus). 

Pulex anscris , R c d i , Experim., p l . 1 0 , fig. d r o i t e ) . — P e d i c . 

ans., L i n n . , Syst. nat., I I , 1 0 1 8 . — Phil, jejunus, N i t z s c h , 

Thierins., p . 3 4 . — Nirmus crassicornis, Olfers , 6 8 . — Lip. 

jej., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 7 7 , p i , X V , f. 4 . 

Paras i t e de l 'Oie r i euse ou à front b l anc (Anser albifrons), 

du C r a v a n t (Anser bernicla) et de l 'Oie sauvage (Anser sege-

tum). 

1 3 8 . P H I L O P T È R E POLYTRAPÈZE (Philopterus polytrapezius). 

Ped. meleagridis, L i n n . , Syst. nat., I I , 1 0 1 2 , sp . 3 1 . — P h . 

polylr. , Nitszch , Thierins., p . 3 5 . — Lip. polyt. D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 1 6 5 , p l . 1 6 4 , p l . X V , f 6 . 

Paras i t e d u D i n d o n (Meleagris gallopavo). 

' 1 3 9 . PHILOPTÈRE VARIABLE. (Philopterus variabilis.) 

Pediculus capovis , L i n n . , Syst. nat., I I , 1 0 2 0 , sp . 3 3 . — 

Phil, var., N i t z s c h , Thierins., p . 3 5 . — Lip. var., D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 1 6 4 , p l . X V , f. 6. 

P a r a s i t e du Coq domes t i que [Gallus gallinaceus). 

1 4 0 . PHILOPTÈRE H*ÉTÉROGRAPHE. (Philopterus heterographus.) 

Phil, heter. N i t z sch , Thierins., p. 3 5 . 

P a r a s i t e d u Coq domes t i que (Gallus gallinaceus). 

1 4 1 . PHILOPTÈRE TAUREAU. (Philopterus taurus.) 

Philopt. taurus, N i t z s c h , M s s . , / j d e B u r m e i s l . — Philopt. 

brevis, L . Dufour , Ann. soc. entom. de France, I V , 6 7 4 , 

pl . 2 1 , fig. 3 . — Lucas . 

Pa ra s i t e d e l 'Albat rosse [Diomedea exulans). M . Dufour 

déc r i t deux au t res R ic ins d u m ê m e oiseau sous le nom de : 
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Philopterus pederiformis, p . G 7 6 , p l . 2 1 , f. 4 , qu i para î t 

Être auss i u n Lipeurus et Ph. brevis ; ibid., fig. 4 , p lus r a p 

p roché des Docophorus. 

142. PHILOPTÈRE MACROCNÈME. (Philopterus macrocnemis.) 

Lipeurus macr., B u r m . , Hcmbd. der Entom., I I , 4 3 3 . 

Paras i t e du K a m i c h i (Palamedea cornuta). 

143 . PUILOPTÈRE QCADRIPUSTULË. ( Philopterus \-puslu-

lalus. ) 

Zip. i~pust., B u r m . , Handb. der Entom., I I , 4 3 7 . 

P a r a s i t e d u V a u t o u r fauve (Vultur cinereus). 

1 4 1 . PHILOPTÈRE TERNAIRE. (Philopterus ternatus.) 

Lip. tern., B u r m . , Handb. der Entom., I I , 434 . 

P a r a s i t e d u V a u t o u r roya l (Vulturpapa). 

1 4 3 . PHILOPTÈRE CHEVREUIL. (Philopterus capreolus.) 

M u t i q u e , a l l o n g é , s u b - a t t é n u é en a r r i è r e ; tè te u n p e u l o n g u e , 

ob tuse en a v a n t ; les p r e m i e r s a n n e a u x de l ' a b d o m e n p o u r v u s 

seuls d ' u n a n n e a u cor iace c o m p l e t ; les pos t é r i eu r s i n c o m p l e t s ; 

base d u second a r t i c l e e t s o m m e t d u q u a t r i è m e den t i f è re s dans 

le mâ le : ces d e u x den ts en contac t p a r le r e p l o i e m e n t de l ' I n 

sec te . L o n g . , 0 ,002 . 

T r o u v é su r u n Cacatoès sulfuré de la N o u v e l l e - H o l l a n d e (Psit-

iacus sulphureus).Ceit\a seule espèce q u ' o n ait encore o b s e r v é e 

sur des o i seaux d e l ' o r d r e des P e r r o q u e t s . 

146. PHILOPTÈRE PIQUÉ. (Philopterus punctifer.) 

(P l . 4 9 , fig. 1 0 

Tête apla t ie , d i s c i f o r m e , fa ib lement è c h a n c r é c su r ses côtés ; 

corps ovalaire , peu a l longé ; b a n d e s co rnées de l ' a b d o m e n c o m 

plètes en dessus , p lus é largies l a t é r a l e m e n t , m a r q u é e s d ' u n e l igne 

de ponc tua t ions c l a i r e s , c o m m e po reuse s ; cou l eu r rous sâ t r e 

sur u n fond clair, le dessous e n t i è r e m e n t pâle ; u n e p l a q u e pra ; -

anale s u b - a l l o n g é e , p lus g r a n d e chez les m â l e s , r é t r é c i e chez 

les femelles. L o n g u e u r , 0 , 0 0 2 . 

T r o u v é su r u n Gypaè te (Gypaetus barbatus) de l 'A t l a s , m o r t 

en 1842 a u M u s é u m . 

APTÈRES , TOME III. ? -3 
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147. PHILOPTÈRE DE L'AUTBUCHE. ( Philopterus struthionis.) 

( P l . 4 9 , fig. 2 . ) 

T ê t e plus l a rge q u e le t h o r a x , s u r t o u t en a r r i è r e , ob tuse en 

a v a n t , peu é c h a n c r é e su r les côtés ; a n n e a u x de l ' abdomen m a r 

qués b i - l a t è r a l e m e n t en dessus d ' u n e t ache s u b - q u a d r i l a t è r c 

b r u n e , un peu m o i n s forte a u second q u ' a u x s u i v a n t s , nu l l e au 

p remie r ; fond d e la cou leu r géné ra l e g r i sâ t r e , u n p e u d e n o i r 

en avant et en a r r i è r e de c h a q u e a n t e n n e , a insi q u ' a u c h a p e r o n ; 

dessous d u corps t a c h é c o m m e le d e s s u s , m a i s sans o m b r e b r u 

n â t r e à la pa r t i e m é d i a n e . L o n g . , 0,003-
P r i s su r une A u t r u c h e femelle d ' A f r i q u e , envoyée de T u n i s à 

la m é n a g e r i e d u M u s é u m , où el le a vécu q u i n z e a n s ; il y en 

avait u n g r a n d n o m b r e sur les p l i s d u c o r p s , du cou et de la 

tê te ; b e a u c o u p d e b a r b u l e s é t a i en t c h a r g é e s de l e n t e s . C'est p a r 

e r r e u r q u e dans les Annales de la société entomologique, p o u r 

1 8 4 2 , nous avons avons d o n n é ce P h i l o p t è r e c o m m e u n Doco-

phorus ; c 'est é v i d e m m e n t u n Lipeurus. L e s a n t e n n e s ont 

six ar t ic les ; les trois p r e m i e r s b e a u c o u p p lus longs q u e les t rois 

a u t r e s , q u i son t sub-fus i formes appoin t i s ; le d e u x i è m e est le 

p lus g r a n d ; les t rois d e r n i e r s a r t i c les on t u n m o u v e m e n t i n d é 

p e n d a n t des a u t r e s ; cet te d isposi t ion est p lus m a r q u é e dans les 

mâ les q u e d a n s les femelles , m a i s elle est loin d e r e s s e m b l e r à 

ce qu 'e l l e est d a n s d ' au t r e s e s p è c e s , p a r t i c u l i è r e m e n t d a n s le 

Ph. (Lipeurus) staphylinoides (P l . 4 9 , fig. 5) . 

148 . PHILOPTÈRE DE LA GRUE. (Philopterus ebrœus.) 

Pulex gruis, R é d i Experim., p l . 3 . — Pediculus gruis, L i n n . 

Sysl. nal., I I , 1019 .—Phi lop t . ebr., N i t z sch . , Thierins., p . 3 5 . 

— Lip. ebr., D e n n y , Anopl. Prit., p . 179, p l . X I I I , t. 5 . 

Pa ra s i t e d e la Grue o rd ina i r e (Grus communis). 

\W.VniLorTii\EQij>LmipijsTvi.i.(Philopterusquadripustulatus.) 

Phil. quadr., Ni tzsch , Thierins., p . 3 5 . — L i p . quadr., D e n n y 

Anopl. Prit., p . 167, p l . X V I . 

Pa ras i t e d e p lu s i eu r s F a u c o n s (Falco atbicilla et nœvius) ainsi 

q u e du V a u t o u r fauve (Vullur fulvus), e t , su ivant M . D e n n y , de 

l 'Aig le d o r é (F. chrysaeios). 

M . D e n n y en d i s t ingue le Lipeurus mlcifrons [loco cit.,p. 169, 

p l . X I V , f. 1) . 

P a r a s i t e d u F. albicilla. 
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150. PHILOPTÈRE BAGUETTE. (Philopterus baculus.) 

Pulexcolumbœ maj oris, TXidi, F xperim.. p l . 2(fig. s u p é r i e u r e ) . 

— Pedic. columbœ, P a n z . , Fauna ins. Germ., 5 1 , 2 2 . — P h i l o p t . 
bac, Ni tzsch . , Thierins., p . 3 5 — Pou de tourterelle, L y o n e t , 

Mèm. Mus., X V I I I , 2 7 3 , p l . 1 3 , f. 16. — Nirmus filiformis, 
Olfers, 90.—-Lip. baculus, D e n n y , Anopl. Prit., p . 1 7 2 , p l . X I V , 

f. 3 . 

Paras i t e des P i g e o n s d o m e s t i q u e s . Ces o i s e a u x on t d ' au t r e s 

e n n e m i s : Philopterus (LVirmus) clavicornis, Ph. ( Goniodes) 
cumpar, Pulexcolumbœ, Argasreflexusei Cimexcolumbarius 
J e n y n s , Arm., nat. hist., V , 2 4 2 . 

1 5 1 . PHILOPTÈRE PÉLAGIQUE". [Philopteruspelagicus.) 

Lip. pel., D e n n y , Anopl. Prit., p . 173 , p l . X I V , f. 2 . 

Pa ra s i t e des P é t r e l s de L e a c h (Thallasidroma Leachii) et 

de t empê t e ( Th. pelagica ) . 

152. PHILOPTÈRE GYRICORNE. (.Philopterus gyricomis.) 

Lip. gyr., D e n n y , Anopl. Prit., p . 167, p l . X V , f. 1. 

P a r a s i t e d u S t e r n e P i e r r e - G a r i n (Sterna hirundo). 

153 . PHILOPTÈRE DU TADORNE. (Philopterus tadornœ.) 

Ornithobius tadorne*"! L e a c h , M s s . .— Lip. tad., D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 170 , p l . X I V , f. 6 . 

P a r a s i t e d u Cana rd t a d o r n e (Anas tadorna). 

154. PHILOPTÈRE STAPHYLINOÏDB. (Philopterus staphylinoïdes.) 

( P I . 4 9 , fig. 5 . ) 

Lip. staph., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 8 0 , p l . X V , f. 2 . 

Paras i t e du Fou de Bassan ( Sula bassana ) . Nous en figurons 

l e mâ le d ' ap rès n a t u r e . 

155 . PHILOPTÈRE BRÉVICORNE. (Philopterus brevicornis.) 

Lip. brev., D e n n y , Anopl. Prit., p . 1 8 1 , p l . X I I I , f. 8 . 

Pa ra s i t e d u C o r m o r a n l a r g u p ( P h a l a c o c o r a x cristatus)el 
de l ' H u î t r i e r (Ilœmatopus ostralegus). 

156. PHILOPTÈRE A DEUX LIGNES. (Philopterus bilineatus.) 

Lip. bilin., S t e p h e n s , Syst. cat., p . 333 . — Pediculus va-
gelli, F a b r . , Antl., 3 4 6 . 

Pa ras i t e d u Pé t r e l fu lmar (Procellaria glacialis). 
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I V . G O N I O D E S , N i t z s c h , Thierins., p . 35. 

C o r p s p l u s o u m o i n s l a r g e , g r a n d ; p o i n t d e t r a b é -

c u l e s . 

T ê t e à a n g l e s d e s t e m p e s s a i l l a n t s , d o u b l e s d e c h a 

q u e c ô t é . 

A n t e n n e s r a m i g è r e s e t c h é l i f o r m e s d a n s l e s m â l e s . 

1 5 7 . PIIILOPTÈRB FACCICOBXE. (Philoplerus falcicornis. ) 

Pulex pavonis , R é d i , Expérimenta, p l . 1 4 , 5 , e t p l . 15?— 

Pedic. pavonis , L i n n . , Syst.jnat., I I , 1019 . — P a n z e r , Fauna 

Ins. Qerm., fasc. 5 1 , pl . 1 9 , cf. —• Ricin du paon, La t r e i l l e , in 

Hist. nat. des Abeilles, p . 339, in -8° ; 1 8 0 2 . — P h i l . falcicornis, 

Nitzsch , Thierins., p . 3 5 . — Nirmus tetragonocephalus , 0 1 -

f e r s , 90 . — Goniodes falcic., D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 5 5 . 

P a r a s i t e des P a o n s (Pavo cristatus). 

L i n n é d o n n e p o u r s y n o n y m e de son Pediculus pavonis la 

p l a n c h e 15 d e R é d i (Pollino dcl Pavone bianco), m a i s il passe 

sous s i lence la p l a n c h e 14 ci tée s e u l e , au c o n t r a i r e , p a r Nitzsch. 

L a t r e i l l e a v a i t , dès 1 8 0 2 , émis le d o u t e que ces d e u x R i c i n s , 

donnés p a r R é d i c o m m e s p é c i f i q u e m e n t d i s t i n c t s , p o u r r a i e n t b ien 

ê t r e de la m ê m e espèce. « L 'h is tor ien d e s Insectes d e s envi rons 

de P a r i s , en d o n n a n t , d i t L a t r e i l l e , la n o m e n c l a t u r e des P o u x 

de L i n n é et de R é d i , fait men t ion d e d e u x Ric ins de ce d e r n i e r , 

qu ' i l dis t ingue t r è s - b i e n p a r la l o n g u e u r et la forme des a n 

t ennes e t p a r les t aches de l ' a b d o m e n ; m a i s encore n 'es t -ce 

q u ' u n e n o t e . S u r 40 à 60 Ric ins de paons q u e j ' a i observés , j e 

n ' a i t rouvé avec R é d i q u e d e u x sortes d ' indiv idus ; ma i s j e n e 

pense pas q u e ce soient d e u x espèces . Le Ricin d e la p l . 14 m e 

p a r a i t ê t re le mâ le de celui qui est le sujet de la p l a n c h e s u i 

vante , e t q u e j e crois è l rc aussi u n e femel le . » 

1 5 8 . PIHLOPTÙRE CHÉLÏCOBXE. (Philopterus chelicomis.) 

Phil. ehel., N i t z s c h , Thierins., p. 3 5 . — A u t r e sorte de 

Pou du coq de bruyère"! L y o n e t , Mèm. Mus., X V I I I , p 2 6 8 , 

p l . 1 2 , f. 7 . — Gon. chel., D e n n y , Anopl. Brit. , p . 160 , p l . 

X I I I , f. 8, 

P a r a s i t e d u C o q d e B r u y è r e ( Tetrao wogaïïus ) . 
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1 5 9 . PHILOPTÈRE DISSEMRLABLB. (Philopteru% dissimilis.) 

Phil, d m . , N i t z s c h , Thierins., p . 3 6 . — Gon. disp., Denfly, 

Anopl. Prit., p . 162, p l . X I I , f. 6 . 

P a r a s i t e du^Coq domes t i que ( Gallus </a2h'naceus). 

160. PHILOPTÈRE DISPAHATE. ( Philopterus dispar.) 

Phil, disp., Ni tzsch , Thierins., p . 3 6 . — G o n . disp.? Anopl. 

Prit., p . 159. 

P a r a s i t e d e la P e r d r i x grise (Perdix cinerea), p l . 2 , fig. 5 · 

1 6 1 . PHILOPTÈRE STYLIFÈRE. (Philopterus stylifer.) 

Pedic. melcagridis , S c h r a n l c , Ins. Ausir., p . 504 , p l . 1 , 

f. 4 . — Phil, styl., N i t z s c h , Thierins., p . 36 . — Gon. styl., 

D e n n y , Anopl. Prit., p . 156 , p l . X I I , f. 2 . 

P a r a s i t e d u D i n d o n (Meleagrit gallo-pavo de L i n n é ) . 

162 . PHILOPTÈRE PARADOXAL. (Philopterus paradoxus.) 

Phil, parad., Ni tzsch , Thierins. , p . 3 6 . 

P a r a s i t e d e la Caille ( Perdix coturnix ) . 

163 . PHILOPTÈRE DU FAISAN. (Philopterus colchici.) 

Pedieulusphasiani? F a b r , , Syst. ins., I I , 4 8 2 . — Gon. cole, 

D e n n y , Anopl. Prit., p . 158 , p l . X I I , f. 4 . 

P a r a s i t e d u Faisan c o m m u n ( Phasianus colchicus ) . 

164. PHILOPTÈRE DU COLIN. (Philopterus ortygis.) 

Gon. art., D e n n y , Anopl. Prit., p . 158 , p l . X I I I , f. 6 . 

• P a r a s i t e d e Colins de V i r g i n i e (Ortyx virginiana) nés en 

A n g l e t e r r e . 

1 6 5 . PHILOPTÈRE DD ÏÈTIIAS. (Philopterus tetraonis.) 

Gon. tetr., D e n n y , Anopl. Prit., p . 1 6 1 , p l . X I I I , f. 3 . 

P a r a s i t e des T é t r a s b i r k h a n (Telrao tetrix), r o u g e ( T . s co -

iicus) , des saules (7 1 . saliceli) et P t a r m i g a n (7*. lagopus). 

166 . PHILOPTÈRE HUMIDLEN. (Philopterus n u m i d i a n u s . ) 

G o n . numid., D e n n y , Anopl. Brit. , p . 1 6 3 , p l . X I I I , f. 7 . 

Pa ras i t e d e la P in t ade (Numida meleagris ) . 
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V. GONIOCOTES, B u r m e i s t e r , Handbuch der 
Entom., I I , p . 4 3 1 . 

T é l é é l a r g i e ; l ' é c u s s o n d e s a f a c e s u p é r i e u r e c o n s i 

d é r a b l e , a r r o n d i , t e r m i n é à s e s a n g l e s p o s t é r i e u r s p a r 

u n e s a i l l i e a n g u l a i r e , a u s o m m e t d e l a q u e l l e s o n t d e u x 

l o n g u e s s o i e s ; p o i n t d e t r a b é c u l e s . 

A n t e n n e s filiformes , s i m p l e s d a n s l e s d e u x s e x e s . 

A b d o m e n é l a r g i , à a r t i c u l a t i o n s p e u d é l i m i t é e s , 

s u r t o u t à s o n m i l i e u . 

M M . B u r m e i s t e r e t D e n n y n 'on t t rouvé d ' e spèces d e ce g r o u p e 

que d a n s le g e n r e des P i g e o n s et dans les ga l l inacées , lT loaz in 

excep té . N i t z sch en faisait d e s Goniodes , m a i s il les d i s t ingua i t 

n é a n m o i n s c o m m e d e u x i è m e s e c t i o n , en les c a r a c t é r i s a n t a insi : 

Espèces p lus p e t i t e s , à a n t e n n e s semblab les dans les d e u x 

sexes ; les s e g m e n t s d e l ' a b d o m e n , les d e u x p r e m i e r s e x c e p t é s , 

i n c o m p l e t s su r la l igne m é d i a n e . 

167 . PHILOPTÈBB DES PIGEONS. (Philopterus compar.) 

Pediculus bidentatus, S c o p o l i , Entom. Carn., p . 3 8 5 , 

n . 1 0 5 0 . — Philopi. (Goniodes) comp., K i t z s c h , Thierins., 

p . 36 . — Gonioc. comp., B u r m . , Handb., I I , p . 4 3 1 . — Gon. 

comp., D e n n y , Anopl. Prit., p . 152 , p l . X I I I , 6 g . 2. 

P a r a s i t e d u P i g e o n b i se t (Columba livia); d u C o l u m b i n 

(C. œnas ) , d u r a m i e r (C. palumbus), e t des P i g e o n s d o m e s t i 

q u e s . . 

1G8. PHILOPTÈRE HOLOGASTRE. (Philopterus hologaster.) 

Ricinus gail in œ, de G é e r , Mém., V I I I , p . 7 9 , p l . 4 , fig. 1 5 . 

— Phil. holog., N i t z s c h , Thierins., p . 36 . — Gonioc. hol., 

B u r m . , Handb., I I , p . 4 3 1 . — I d . , D e n n y , Anopl. Brit., p . 1 5 3 , 

p l . X I I I , f. 4 . 

Pa ras i t e des P o u l e s d o m e s t i q u e s (Gallus domesticus). 

169. PHILOPTÈBB MICROTHORAX. (Philopterus microthorax.) 

Phil. rnicr., N i t z sch , Thierins., p . 3 6 . 

Paras i t e de la P e r d r i x gr ise (Perdix cinerea). 
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170 . PHILOPTÈRE RECTANGULÉ. (Philopterus rectangulatus.) 

Phil, red., Nitzsch , Thierins., p . 36 . 

P a r a s i t e du Paon (Pavo cristatus). 

1 7 1 . PHILOPTÈRE A TÊTE ÉTOILÉE. {Philopterus astrocephalus.) 

Gon. astr., B u r m . , Handb., I I , p . 4 3 1 . 

Pa ras i t e d e la Caille (Perdix coturnix). 

172. PIIILOPTÈRE RACCOURCI. (Philopterus curlus.) 

Gon. curt., B u r m . , Handb., I I , p . 4 3 2 . 

P a r a s i t e d e l ' I Ioazin ( O p i s t o c o m u s c r i s î a f u s ) . 

M. B u r m e i s t e r loco cit., p . 4 2 , c i te d ' au t r e s Goniocotes 

observas pa r Ni tzsch sur le Lophophorus impeyanus, le Tra-

gopan satyrus, e t c . 

VI. ORN1THOBIUS, Denny, Anopl. Brit., p. 183. 

Tète large , cordiforme, échancrée ; à plaque supé
rieure obtuse, avec deux saillies mandibutiformcs 
cornées. 

Point de trabecules..* 
Yeux saillants , prfisle bord antérieur de la tète. 
Antennes aux deux tiers de sa base ; les trois pre

miers articles les plus gros, surtout dans le mâle. 
Prothorax étroit , aplati • métathorax large et ar

rondi. 

Abdomen allongé et déprimé. 

173 . PHILOPTÈRE DES CYGNES. (Philopterus cygnorurn.) 

Pulex cygni, R é d i , Experim., p l . 8. — Pediculus cygni , 

L i n n . , Syst. nat., I I , 1018 . — Ornithobius cygni, D e n n y , 

Anopl. Brit., p . 183 , p l . X X I I I , f. 1. 

Paras i t e des trois espèces e u r o p é e n n e s de Cygnes ( Cygnus 

olor, férus et Beivickiï ou islandicus). 

174. PHILOPTÈRE GONIOPLEURE. (Philopterus goniopleurus.) 

Ornith. goniopl., D e n n y , Anopl. Brit., \t. 1 8 4 , p l . X X I I I , 

fig- 2 . 
Pa ra s i t e d u g r a n d H a r l e ( M e r l u s m e r g a n s e r ) , et d ' u n Cygne 
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d u Canada (Cygnus canadensis), p r i s à N o r w i c h ( e n A n g l e 

t e r r e ). 

175. PUILOPTÈRE BORDÉ DE NOIR. (Philopterus atro-marginatus.) 

Ornith. atromarg., D e n n y , Anopl. Brit., p . 185 , p l . X X I I , 

fig. 3 . 

T r o u v é pa ras i t e d u C y g n e d u Canada ( Cygnus canadensis) 

cité p r é c é d e m m e n t . 

On a aussi rapproché des Aptères épizoïques, dont 
il vient d'être question , le singulier Insecte que Kirby 
appelait Pediculus melittœ (le Pou de l'abeille), et que 
M. Léon Dufour a décrit sous le nom de T R I U R G T J L I N 

(Triungulinus adrenetarum ( 1 ) . Pour Nitzsch ( 2 ) , pour 
M. Serville ( 3 ) , pour M. Westwood (V), etc. , ce 
Triungulin est une larve de Goléoptère , ce qui paraît 
fort acceptable, et on l'indique spécialement comme 
étant celle du Méloé. De Géer ( 5 ) avait aussi émis cette 
opinion , e t , sous ce rapport comme sous tant d'autres, 
il avait mieux vu , que ceux qui'l'ont suivi. M. "YVnlc-
kenaer a rapporté, dans ses Mémoires sur les Abeilles 
solitaires ( 6 ) , les principaux faits de cette discussion. 

Voiciles caractères génériques assignés par M. Léon 
Dufour, à son genre Triungulinus. 

Corps allongé , déprimé, d'une même venue. 
Tête distincte, portant des antennes, des yeux et 

des palpes. 
Tronc formé de trois pièces égales, où s'articulent 

les pattes. 

( 0 Ann. se. nat., I r e s ér i e , XIII, 6a , pl. g ; 1828. 
( 3 . Loco cltalo , p. 57. 
(3) Bull, universel de Férussac. 
(4) Trans. enlom. soc. Lond., II , l84 , pt- l 5 , fig. l4* 
(5) Mémoires pour Vhisl. des 1ns. 
(6) P a S . 83 . 
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Abdomen de la largeur du tronc, divisé en dix 
segments égaux. 

Antennes insérées au devant des yeux, composées 
de trois articles distincts , dont le dernier se termine 
par une soie simple aussi longue qu'elle. 

Deux palpes saillants , d'un seul article long et 
droit. 

Bouche inférieure, peu apparente. 
Yeux latéraux arrondis. 
Six pattes à peu près égales entre elles. 
Tarse formé par un seul article fort court, en quel

que sorte rudimentaire , où s'implante une griffe plus 
ou moins repliée vers l'axe du corps , et composée de 
trois ongles ou crochets distincts, cornés, pointus et 
mobiles-

Dernier segment de l'abdomen terminé par deux 
longues soies simples, inarticulées. 
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O R D R E I I . 

APHANIPTÈRES. 

Les Aphaniptères de Kirhy sont les Suceurs ( Suc-
toria) de De Géer, et les Siphonaptères (Siphona-
ptera) de Latreille , qui en fait également un ordre, 
mais en les plaçant intermédiairement aux Epizoïques 
et aux Coléoptères. Leurs principaux caractères ont 
déjà été exposés dans cet ouvrage (t). 

Les entomologistes ne sont pas d'accord sur le rang 
que ces animaux doivent occuper dans la classe des In
sectes ; leur touche les a fait rapporter aux Hémi
ptères par quelques-uns, et leurs métamorphoses, aux 
Diptères par plusieurs autres; mais chacune de ces deux 
opinions paraît trop exclusive , et les auteurs eux-
mêmes qui les avaient proposées , les ont presque tous 
abandonnées (2 ) . L'absence d'ailes chez les Puces , la 
complication de leur bouche , la disposition variable 
et singulière de leurs antennes , la nature de leurs 
yeux, qui sont au nombre de deux seulement et stem-
matiformes , leurs métamorphoses complètes sont en 
effet autant de caractères dont l'ensemble autorise la 
distinction de ces animaux en un ordre à part. 

G E N R E P U C E . [Pulax.) 

Quoiqu'on ait fait trois ou quatre genres aux dé
pens de ce lui -c i , il est le seul que nous adopterons , 

(i) T. I , p . (¡1. 

(a) M. Hollard dans ses IVouveaujr. cléments de Zoologie, rédigés 

d'après les l eçons et les notes de M. de Bluinvillc , place les Puces à la 

fin des Insectes dans l 'ordre des Aptères , qui c o m p r e n d aussi les Poux et 

le»Ricins. M. P o a c h e t suit la m ê m e m é t h o d e dans sa Zoologie classique. 
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les caractères de ceux qu'on a proposés (1)] et surtout 
la répartition des espèces dans chacun d'eux n'ayant pas 
été suffisamment établis par les auteurs de ces genres. 

La bouche des Puces se compose essentiellement de 
trois parties : 

1° Les palpes, qui sont quadri-articulés et portés 
par une lamelle foliacée ; quelques auteurs les ont 
pris à tort pour les antennes. 

2° Deux lames spadiformes dentées sur leurs deux 
tranchants : ce sont les agents principaux des piqûres 
faites par ces animaux ; on les considère comme ana
logues à la languette des Hémiptères ; elles percent 
la peau , l'irritent, et font affluer le sang, que l'a
nimal suce par ies contractions de son jabot. 

3° LTne gaîne articulée recevant dans une gouttière, 
et soutenant par-dessous , dans leur action, les lames 
en scie ou la languette. Cette gaîne est regardée 
comme formée de la réunion des deux palpes labiaux 
qui seraient composés de trois ou quatre articles 
chacun. 

Les véritables antennes sont à leur place ordinaire , 
mais néanmoins elles ne sont pas toujours facilement 
visibles , parce que , dans plusieurs espèces, et parti
culièrement dans les femelles, elles sont courtes et 
couchées dans une rainure inférieure à leur insertion. 
Dans les mâles de certaines Puces , et en particu
lier de celle du pigeon , elles sont droites et leurs ar
ticles sont plus considérables; nous en avons fait 
graver la ligure dans notre Atlas (pl. 48, fig. 7). 

La tête est d'un seul article, clypéiforme, compri
mée , semblant quelquefois partagée en deux , et dans 

( 0 MYCRTOPHIL* , Haliday in C u r t i s - C o B d Y t ^ , id., ibid. — C I H A T O -

F H T L L U S , Curtis. — DfiRM ATOPuiLUâ , Guérii i . 
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d'autres cas denticulée bilatéralement à son bord infé
rieur. 

Le thorax est composé de trois articles séparés. 
Les pattes sont longues, propres au saut, principa

lement celles de la troisième paire. Elles se composent 
d'une hanche considérable , ainsi que la cuisse et la 
jambe , dont elle est séparée par un trochanter pe t i t , 
et d'un tarse à cinq articles , dont le premier le plus 
long et le cinquième bi-onguiculé. 

Dans le Pulex irritans , et probablement dans- les 
autres aussi , les trachées ont deux paires de stigmates 
au thorax , une sur le prothorax et l'autre entre le 
méso et le métathorax. Les trachées se voient assez ai
sément dans les pattes par transparence. 

L'abdomen présente une forme particulière de son 
neuvième ou avant-dernier anneau appelé^yg^j'uwi. Il 
porte un certain nombre de soies épineuses implantées 
aucentre d'autant d'aréoles disposées irrégulièrement à 
sa surface. Chacune des aréoles , large de 0 M M , 0 1 2 , est 
ornée d'une cercle de dix granules ronds comme depe-
titesperles et placées autour de la base du poil. Les an
neaux de l'abdomen sont partagés bilatéralement ; et 
toutes les pièces de l'abdomen sont comme imbriquées. 

Le mâle a deux stylets pour la copulation ; il se place 
ventre à ventre sur la femelle : la reproduction est 
ovipare. Chaque œuf donne une larve apode, et la 
nymphe s'enveloppe d'une petite coque. La Puce pé
nétrante offre , sous ce rapport, quelques particula
rités dont il sera question a son article. 

Le corps et les pattes ont des poils plus ou moins 
spiniformes. 

Après avoir parlé de ces parasites d'une manière gé-
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r i ë r a l e , n o u s d e v o n s p r o c é d e r à l ' é n u m é r a t i o n d e s c r i p 

t i v e d e s e s p è c e s d e c e t t e p e t i t e f a m i l l e , e t d o n n e r s u r 

c e l l e s q u i s ' a t t a q u e n t à l ' h o m m e d e s d é t a i l s p l u s c i r c o n 

s t a n c i é s . T o u t e s n ' o n t p a s é t é é g a l e m e n t b i e n d é c r i t e s , 

e t i l s e r a i t d i f f i c i l e d ' e n é t a b l i r l e s a f f i n i t é s n a t u r e l l e s . 

A u s s i p r é f é r o n s - n o u s s u i v r e l ' o r d r e d e s a n i m a u x s u r 

l e s q u e l s o n l e s t r o u v e , q u e d ' e s s a y e r , m a l g r é l e s i n 

c o n v é n i e n t s d e c e t t e d é t e r m i n a t i o n , u n e é n u m é r a t i o n 

m é t h o d i q u e r é e l l e d e l e u r s e s p è c e s . 

1. P U C E IRRITANTE. (Pulex irritans.} 

T è t e c o u r t e , n o n d e n t é e su r ses b o r d s ; l ame bas i la i re des 

m a n d i b u l e s a r t i c u l é e , cuJ t r i forme ; an tennes cou r t e s cachées 

dans u n e r a c i n u r e d e r r i è r e l 'œil ; tarses assez peu al longés , s u b 

é p i n e u x a ins i q u e les pa lpes ; cou leur rouge b r u n . 

Pul. irr., L i n n . , Fauna suec, éd . 2 , n D 1695 . — GeofT., 

Ins., I I , 6 1 4 , p l . 2 0 , f. 4 . —Pul. vulg.. De Géer , Mêm., V I I , 

1 , p l . 1 , f. 1-5. — Put. irr., L i n n . G m e l . , 2923 (pour la syno

n y m i e ) . — C o m m o n jlca, S h a w , Gen. zool. V I , p l . 2 2 , id.. Na-

turalisVs miscell., V , 178 . — Pul. irrit., D u g è s , Ann. se. n., 

i" série , X X V I I , 1 4 7 , p l . 4 , l ig. 1. — B o u c h é , Nova acta 

nat. curios., X V I I , p a r t . 1, p . 503 .—Duja rd in , Observateur au 

microscope , p . 4 4 7 , p l . d5 . 

Pa ra s i t e de l 'espèce h u m a i n e , s u r t o u t en E u r o p e . 

De nouvelles observat ions on t fait a d m e t t r e q u e la P u c e des 

an imaux domes t iques diffère de la nôt re , e t que c h a q u e espèce 

para i t même avoir la s ienne p r o p r e . 

I l nous serai t impossible de faire u n e his to i re complè te d e s 

a n i m a u x du gen re P u c e , d o n t q u e l q u e s p e r s o n n e s , fort hab i les 

d u reste , on t su u t i l i se r si bien les m o u v e m e n t s pou r les d o n n e r 

en spectacle . La citat ion su ivan te de Geoffroy (1) nous fera voir 

q u e ce genre d ' indus t r i e n ' e s t pas e n t i è r e m e n t n o u v e a u . 

a L e s mervei l les q u e q u e l q u e s a u t e u r s r a p p o r t e n t à son sujet 

servent à justifier é g a l e m e n t sa force p rod ig i euse e t l ' adresse de 

que lques ouvr ie r s q u i ont su l ' encha îne r e t l 'a t te ler à de pe t i t s 

char io t s . A u r a p p o r t de MoufFet, un n o m m é M a r c , Ang la i s , 

avait fait une cha îne d 'or fe rmant à la clef. U n e P u c e a t t achée 

( i ) Insectes des environs de Paris, I I , GïG. 
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p a r ce t t e c h a î n e la t i ra i t avec facilité , et le t o u t , y compr i s le 

pet i t a n i m a l , pesa i t à pe ine u n g r a i n . H o o k r a c o n t e u n fait en 

core p lus s u r p r e n a n t : u n o u v r i e r ang la i s avai t cons t ru i t en 

ivoi re u n car rosse à s i s c h e v a u x , u n coche r sur le s iège avec u n 

chien en t r e ses j a m b e s , u n post i l lon , q u a t r e p e r s o n n e s d a n s le 

carosse e t d e u x l aqua i s d e r r i è r e , et t o u t cet é q u i p a g e é ta i t 

t r a îné p a r u n e P u c e (1). » 

Les P u c e s sont on n e p e u t p lu s r é p a n d u e s dans c e r t a i n e s p a r 

t ies d e l ' E u r o p e ; il y e n a auss i d a n s le n o r d d e l 'Af r ique e t 

dans b e a u c o u p d ' a u t r e s c o n t r é e s . E n g é n é r a l , el les v ivent avec 

l ' h o m m e et tou jours à ses d é p e n s ; ce r t a ines c i r cons t ances son t 

plus favorables à l e u r mu l t i p l i c a t i on q u e d ' a u t r e s . Le s c a 

sernes en on t b e a u c o u p , m a i s e l les p u l l u l e n t s u r t o u t dans les 

c a m p s , e t les b a r a q u e s dans lesquel les ou l o g e , a u x env i rons d e 

P a r i s , les so lda ts a c t u e l l e m e n t e m p l o y é s a u x for t i f icat ions, e n 

r e g o r g e n t ; les c h a m b r e s des officiers son t h a b i t a b l e s , quo iqu ' on 

y souffre c e p e n d a n t b e a u c o u p p e n d a n t les p r e m i è r e s nu i t s ; ma i s 

les c h a m b r é e s des soldats fourmi l l en t d e ces p a r a s i t e s , e t l 'on voi t 

( I ) « Il y a, j e crois , une quinzaine d'années que t o u t Paris a pu voir 
les merve i l l e s suivantes que l'on m o n t r a i t sur la place de la Bourse 

pour la s o m m e de 60 c e n t i m e s ; c'étaient des Puces savantes. Je l é s a i 
v u e s et examinées a v e c m e s y e u x d 'entomolog i s t e armés de plus ieurs 
l o u p e s . 

• Trente Puces faisaient l 'exercice et se tena ient d e b o u t sur leurs pat tes 
de derrière , armées d'une p ique , qui était u n pet i t é c l a t de bois très -
m i n c e . 

D e u x Puces étaieut a t te lées à u n e berline d'or à quatre r o u e s , avec 
p o s t i l l o n , e t e l les tra îna ient ce t te b e r l i n e ; u n e trois ième Puce était 
assise sur l e s iège d u c o c h e r avec u n pet i t éclat de bois qui figurait le 
f o u e t . Deux autres Puces traînaient un c a n o u sur son affût. Ce pet i t 
b i jou étai t admirable ; il n'y m a n q u a i t pas u n e vis , u u é c r o u . Toutes 
ces mervei l les et q u e l q u e s autres e n c o r e s 'exécutaient sur u n e glace 
po l ie . Les P u c e s - c h e v a u x étaient at tachées avec u n e chaîne d'or par 
leurs cuisses de derrière ; o n m'a dit que jamais on ne leur ôtait ce t te 
chaîne . El les r iva ient ainsi depuis d e u x ans et demi ; pas u n e n'était 
m o r t e dans cet interval le . Ou les nourrissait en les* posant sur u n bras 
d 'homme qu'el les suçaient . Quand elles ne vou la i en t pas traîner le 
c a n o n o u la ber l ine , l 'homme prenait u n charbon a l lumé qu'il p r o m e 
nait au-dessus d'elles , et aussitôt el les se remuaient et r e c o m m e n ç a i e n t 
leurs exerc ices . Toute s ces merve i l l e s étaient décrites dans un p r o 
g r a m m e imprimé qu'on distribuait gratis , et q u i , sauf l 'emphase dea 
mota , n e contenai t rien que de vrai e t d'exact. · (Walckenaer ) . 
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des h o m m e s don t la p e a u c o u v e r t e d e p i q û r e s s e m b l e a t t e in te 

d ' u n e é rup t ion mi l ia i re . L ' a u t o m n e est l ' époque de l ' année p e n d a n t 

l aque l l e on ressent davantage l e u r s a t te in tes , sans doute pa rce 

qu 'e l les é p r o u v e n t alors le beso in d ' u n e c h a l e u r p lus s o u t e n u e . E n 

é t é , elles s o n t , pou r ainsi d i r e , e r r a t i q u e s ; l 'on en t rouve dans 

les b o i s , dans les j a r d i n s , e t c . , où el les v iven t e t se m u l t i p l i e n t 

sans que no t r e s ang para i sse b i e n u t i le à l eu r n o u r r i t u r e . O n 

p e u t a i sément s ' a ssure r d e ce fait dans les ma i sons a b a n d o n 

n é e s ; les P u c e s y sont en g r a n d n o m b r e ; m a i s en g é n é r a l de fort 

pet i te t a i l l e . I l est vra i qu ' e l l e s ne sont que p lu s av ides , e t m a l 

h e u r a u x pe r sonnes qu i e n t r e n t sans p r é c a u t i o n d a n s ces r e p a i r e s 

à ve rmine ou q u i en s o r t e n t sans secouer l eurs v ê t e m e n t s . Dugès 

en a vu j u s q u e sur les b o r d s de la m e r . « O n t rouve c o m m u n é 

m e n t , d i t ce savant n a t u r a l i s t e , su r la p lage sab lonneuse de la 

M é d i t e r r a n é e , a u vois inage de Cet te e t d e Montpe l l i e r , des P u c e s 

d ' u n b r u n p re sque n o i r e t d ' u n e é n o r m e g rosseu r ; la m o u c h e 

c o m m u n e n ' e s t pas le doub le d e l eur ta i l l e . Ce son t des P u c e s 

h u m a i n e s , e t l eu r p r é s e n c e à la p lage n ' e s t due q u ' a u g r a n d 

n o m b r e de ba igneur s e t ba igneuses de tou te classe qui y d é p o 

s e n t l eurs vê tements d u r a n t les cha leurs de l ' é t é . » 

L e s Puces ont p lus i eu r s œufs à c h a q u e p o n t e . E l les les p l acen t 

d a n s les o r d u r e s , aux e n d r o i t s p e u accessibles . A u b o u t de que l 

q u e s j o u r s ces œufs , qui son t ovo ïdes e t b l a n c s , g ros c o m m e 

une t r è s - p e t i t e tête d ' é p i n g l e , é c l o s e n t , et il e n sor t des la rves 

a p o d e s , don t les s e g m e n t s on t des pe t i tes touffes d e p o i l s , le 

d e r n i e r p o r t a n t en a r r i è r e d e u x pe t i t s c r o c h e t s . L e u r tè te es t 

écail leuse en d e s s u s , m u n i e d e d e u x a n t e n n e s c o u r t e s e t sans 

y e u x . Ces l a r v e s , d ' a b o r d b l a n c h e s , d e v i e n n e n t ensu i t e r o u g e à -

t res ; elles on t b e a u c o u p d 'ac t iv i té . O n e n t rouve quelquefo is sous 

les ongles des pe r sonnes m a l p r o p r e s , p r i n c i p a l e m e n t a u x p i eds . 

M . Defrance a cons ta té que la m è r e p laça i t avec ses œufs q u e l 

q u e s p e t i t s m o r c e a u x de sang desséché , qui s e rv i ron t de p r e m i è r e 

n o u r r i t u r e a u x l a rves . E n douze j o u r s e n v i r o n cel les-c i on t p r i s 

t o u t l e u r d é v e l o p p e m e n t ; elles se fi lent a lors la pe t i t e coque 

soyeuse dans laquel le se passe l eu r é t a t de n y m p h e , e t lo r squ ' e l l e s 

en s o r t e n t , elles on t p r i s la forme d ' In sec t e s par fa i t s . L e s o p t i 

c iens emp lo i en t souven t ces l a r v e s , des pa r t i e s d e P u c e s , e t c . , 

c o m m e tes t -obje ts . I ls on t des pe r sonnes t r è s -hab i l e s à faire ces 

pe t i t e s p r é p a r a t i o n s , soit su r les I n s e c t e s , soit s u r les A c a -

r ides . 
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3G8 APtUNIPTÈRES. 

2. PUCE CIIIQUE. (Pulex penetrans. ) 

( P I . 49 , fig. 1 1 . ) 

P e t i t e ; s tylets d u mâle a l longés ; a b d o m e n d e la femel le se d é 

ve loppan t en b o u l e a p r è s la fécondat ion et a u g m e n t a n t a lors 

d ' une m a n i è r e e x t r a o r d i n a i r e le v o l u m e to ta l . 

Pul.pen., L i n n . G m e l . , 2 9 2 4 . — T u r p i n et D u m . , Dict. se. 

n., Atlas, p l . 5 3 , f . 4 e t 5 , e t Consid. sur les Ins., pl . 5 3 , f . 4 e t 5 , 

— P e r t y , Delectus Ins. Bras., p . 34 . — D u g è s , Ann. se. nat., 

2 e série , V I , 1 2 9 , p l . 7 , fig. B (copiée dans n o t r e At las) . — 

Guér in , Iconogr. Règne anim., Ins., p l . 2 , fig. 5 ; Dermatophi-

lus penetr., id., ibid., Explie.,, p . V2,id.,in L u c a s , Dict. 

pitt. d'hist. nat., a r t ic le Puce, t . V I I I , p . 394 . — W e s t w o o d , 

Trans. entom. soc. Lond., I I , 199 . — P o h l e t Kol la r , Bras, 

vorzugl. last. Insectcn; V i e n n e , 1832 . — W . Se l l s , Trans. 

entom. soc. Lond., I I , 196 . 

Pa ra s i t e de l 'espèce h u m a i n e , dans l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e . 

D a n s l 'ouvrage de M M . Spix e t M a r t i u s , M . P e r t y r a p p o r t e 

l ' h i s to r ique des observa t ions auxque l l e s ce t t e espèce a d o n n é 

l ieu . Nous nous en s o m m e s souvent servi p o u r la r édac t ion de 

ce q u i sui t . 

Ce t t e espèce est c o m m u n e dans les par t i es c h a u d e s de l ' A m é 

r i q u e , p r i n c i p a l e m e n t a u Brés i l . L e s p r e m i e r s a u t e u r s qu i on t 

éc r i t s u r l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e en font déjà m e n t i o n ; q u e l 

q u e s - u n s l ' appe l len t Pulex penetrans ; d ' a u t r e s , Chique, Chi-

gue, Pique, Tunga, Punque. L c r i u s la n o m m e Ton , e t il la 

r e g a r d e c o m m e le m ê m e an ima l q u e le Nigua , don t el le po r t e 

aussi le n o m (Ilist. nav. in Bras., éd i t . 1 5 8 6 , p . 136). P i son en 

p a r l e sous son n o m brés i l i en de'Tunga. B a r r è r e d i t q u e la Xique 

(Tungade M a r g r a v e ) est u n e P u c e noi re e t t r è s - p e t i t e , t r o p e o n -

n u e dans les l ies a m é r i c a i n e s . S w a r t z fait la r e m a r q u e que la 

C h i q u e e s t b i e n u n e P u c e e t n o n u n e M i t e . Ul loa , Jo seph de J u s s i e u 

et M . Goudo t en a d m e t t e n t d e u x espèces . Dobr izhofe r e n p a r l e 

d ' une m a n i è r e fort exac t e . « Les d e u x A n ù r i q u e s , d i t - i l , s u r 

tout dans les rég ions les p lus c h a u d e s , p r o d u i s e n t u n pet i t a n i 

m a l , vé r i t ab le mons t re d e la c réa t ion , qu i cause j o u r n e l l e m e n t 

b i en des m a u x et d o n n e quelquefo is la m o r t . C'est une t r è s -pe t i t e 

espèce de P u c e , sau tan t c o m m e la nô t re , e t que les G u a r a n i e n s 

appe l len t Tû ou Tûngay, c ' es t -à -d i re P u c e m é c h a n t e . L e s E s p a -
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gnols l ' appe l l en t Pigue, et les P o r t u g a i s Picho dos pes (In

sectes des p ieds ); les Mexica ins la n o m m e n t Nigua, et les A b i -

p o n s , Âuqrani, c 'es t -à-di re m o r d a n t e . E l l e est si pet i te q u e 

l 'œi l le p lus pe rçan t n e p e u t l a voir sans u n e v ive l u m i è r e , e t 

elle a le bec si po in tu qu ' e l l e pe rce les c h a u s s u r e s e t les v ê t e 

m e n t s de tou tes sor tes . E l l e se fixe a lors à la p e a u et p é n è t r e 

j u s q u e dans les cha i r s . L à , cachée d a n s u n pe t i t c a n a l , el le 

s 'enveloppe d 'une vésicule b l anche s p h e r i q u e , d ans l aque l l e sont 

r en fe rmés ses œufs ou pe t i t e s l e n t e s . Si on laisse ce t t e vés icule 

p lus i eu r s j o u r s sous la p e a u , e l le p r e n d le v o l u m e d ' u n pois. La 

d o u l e u r a u g m e n t e auss i de j o u r en j o u r . P o u r s 'en dé fa i r e , on a 

r ecou r s à des enfants d o n t les excel lents y e u x ape rço iven t a i s é 

m e n t le poin t r o u g e de la p e a u p a r l eque l la Ch ique s'est i n t r o 

du i te e t q u i c h e r c h e n t à l ' ex t r a i r e . I ls sondent avec u n e aigui l le e t 

é largissant la vo i e , en lèvent b i en tô t la vésicule d a n s l aque l l e l a 

P u c e e t t ou te sa l ignée se t r ouven t r é u n i e s . A p p r o c h é e d'une 

chande l l e a l lumée elle éc la te c o m m e u n g r a in d e p o u d r e ; 

m a i s si la vésicule s'est r o m p u e avant son e x t r a c t i o n , l ' opé ra t i on 

d e v i e n t e l l e -même u n e cause nouve l l e de d o u l e u r s p a r la d i sper 

s ion des pet i ts dans la p la ie . Cette P u c e a m é r i c a i n e p r o d u i t é v i 

d e m m e n t u n e l i queu r e m p o i s o n n é e , ca r la p lace d o n t on l ' a 

e x t r a i t e , el le et ses p e t i t s , s 'enf lamme parfois e t la g a n g r è n e s'y 

m e t p r o m p t e m e n t ; el le a t t a q u e s u r t o u t les doigts des p i e d s , e t 

l 'on a vu des cas où p o u r s a u v e r les j o u r s du pa t i en t i l a fallu 

a m p u t e r les doig ts a t t a q u é s . Les p e r s o n n e s qui h a b i t e n t des en

dro i t s où ces Puces sont n o m b r e u s e s doivent faire e x a m i n e r l eu r s 

p ieds tons les d e u x jou r s p a r les enfants dont nous avons p a r l é . 

Si l eu r p i q û r e est de fraîche d a t e , il faut év i te r de les r o m p r e e n 

les r e t i r a n t , car l eu r tête r e s t a n t fixée dans la p e a u y cause e n 

core des dou leur s i n d i c i b l e s , des abcès m ô m e et des u lcéra t ions ; 

les pe r sonnes e x p é r i m e n t é e s a t t e n d e n t u n j o u r en t i e r p o u r q u e 

l ' an imal ait p rodu i t sa vés icule , et qu ' e l l e et lui pu i s sen t ê t r e a i s é 

m e n t r e t i r é s . A p r è s cet te opéra t ion la m a r c h e est d o u l o u r e u s e , 

m a i s si l 'on nég l ige d e se faire vis i ter les p i eds on a souvent l ieu 

de le r e g r e t t e r . J ' a i vu des p e r s o n n e s ali tées p e n d a n t p lu s i eu r s 

semaines p o u r ce t t e ra ison ; j ' e n ai vu aussi qu i n e pouva ien t se 

servi r d e l eu r s p ieds e t qui n ' ava ien t plus aucun m o y e n d e g u é -

r i son ; ianla lanlillœ bestiœ pestis ! I n s t r u i t s par les d é s a g r é 

m e n t s d ' a u t r u i , ceux qui veu len t se les é p a r g n e r vei l lent à la 

p r o p r e t é de leur m a i s o n , car p e n d a n t les c h a l e u r s , les Ch iques 

APTÈRES, TOME III. 2^ 
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sont a t t i r ées pa r la s a l e t é , les fèces et. l ' h u m i d i t é ; les endroi t s 

o ù l 'on g a r d e des b r e b i s , des m u l e s ou des c h e v a u x , m ê m e en 

p le in a i r , en fourmi l l en t . D a n s les pa r t i e s aus t r a l e s d u P a r a g u a y , 

e t c . , là où la t e m p é r a t u r e n ' es t pas t r è s - é l evée , on n e conna î t 

pas ce t t e race funes te . J e ne n ie pas que les pieds so ien t le l ieu 

d 'é lect ion des C h i q u e s , ma i s el les a t t a q u e n t parfois d ' au t r e s p a r 

ties ; tou tes p e u v e n t m ê m e en ê t re t o u r m e n t é e s ; el les font 

b e a u c o u p de m a l a u x c h i e n s , e t les cochons , les c h a t s , les c h è 

vres , les b r e b i s e n souffrent a u s s i , d e m ê m e q u e les c h e v a u x , 

les m u l e t s , les ânes et les bœufs ; il i m p o r t e que les cavités 

qu 'e l les on t la issées à la peau ap rès l eur ex t rac t ion soient r e m 

plies de p o u d r e de t a b a c , d e c e n d r e ou d ' h u i l e . On s 'exposera i t 

à de graves i n c o n v è n i c n t s ' e n n é g l i g e a n t ces p r é c a u t i o n s . On a 

r e m a r q u é la p réd i l ec t ion d e ces a n i m a u x p o u r ce r t a ines p e r 

sonnes , e t la p lus g r a n d e difficulté d e guér i son d e q u e l q u e s - u n e s , 

su ivan t la n a t u r e des t e m p é r a m e n t s . » 

Su ivan t d ' A z a r a , on n e voi t pas de Pulex penetrans a u de là 

d u 29° d e la t i tude aus t r a l e ; i l a s s u r e aussi q u e les péca r i s e n sont 

e x e m p t s , et q u e les a u t r e s a n i m a u x sauvages sont dans le m ê m e c a s , 

b i en que leurs ana logues d o m e s t i q u e s en souffrent . M . de H u m -

bo ld t a s su re q u e les ind igènes de la r ég ion équa to r i a l e p e u v e n t 

s ' e x p o s e r i m p u n é m e n t a u x Chiques là o ù l e s E u r o p é e n s nouve l l e -

m c n l v e n u s en sont i m m é d i a t e m e n t a t t aqués . M M . S p i x e t M a r t i u s 

p r é t e n d e n t q u e les Ch iques nég l igées occas ionnen t des t u m e u r s 

s y m p a t h i q u e s des va isseaux l y m p h a t i q u e s de la région i ngu ina l e 

e t m ê m e le sphacc l e . M M . P o h l e t Kol lar on t d o n n é des figures 

qu i r e p r é s e n t e n t la Ch ique dans ses actes p r i n c i p a u x ; l ' an imal 

s 'enfonce p a r la tè te- Sa l 'orme est c o n s t a m m e n t la m ê m e , e t les 

femel les seu les s ' i n t rodu i sen t sous la p e a u , encore n ' e s t - ce qu ' a 

p rès qu ' e l l e s on t é té fécondées et dans le b u t de se p r o c u r e r u n e 

n o u r r i t u r e assez a b o n d a n t e p o u r p r o d u i r e l eu r s onufs ; on n 'a pas 

encore t rouvé l eu r s l a rves ; l ' abdomen des femelles se gonfle , e t 

c o m m e il a la p e a u t rès-f ine , on voit dans son i n t é r i e u r u n e 

q u a n t i t é i n n o m b r a b l e d'oeufs b l a n c h â t r e s , t r a n s p a r e n t s , i m m o 

bi les et de forme c y l i n d r i q u e , q u i tous sont r e t e n u s au p a r e n 

c h y m e d e la m è r e p a r u n c o u r t funicule ; les p lu s ovales p lacés les 

p lus p rès du c loaque sont les plus for t s ; ils sont auss i p lus fon

cés . M M . Poh l et Ko l l a r pensen t q u e le Pulex penetrans, tout 

aussi b i e n q u e Virritons , d épose souvent ses œufs à t e r r e . A u 

r a p p o r t d e Dobrezhofer , il y a cer ta ines locali tés des b o r d s d u 
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P a r a g u a y où il est imposs ib le de se r e n d r e , soi t d e j o u r , soit d e 

n u i t , sans ê t r e infesté d e C h i q u e s , e t c ependan t la végé ta t ion est 

magni f ique dans ces e n d r o i t s - l à , e t l ' homme n o n p lu s q u e les 

a n i m a u x domes t iques n e les f r é q u e n t e n t ; M . de H u i n b o l d t a fait 

la m ê m e observat ion. M . Poëppïg", p e n d a n t son voyage a u Chi l i , 

a r e n c o n t r é des Puces e n q u a n t i t é i n n o m b r a b l e , et d ' a p r è s 

M . Mar l ius , a u B r é s i l , el les sont a t t i r ées p a r la s u e u r d e s n è 

g r e s , aussi n e sont -e l les n u l l e pa r t p lu s n o m b r e u s e s q u e dans les 

l i eux secs q u e les esclaves cho i s i s sen t p o u r p a s s e r la n u i t . 

M . J u s t i n G o u d o t a cons ta té su r l u i - m ê m e q u ' o n en est f ré -

q n e m m e n t i n c o m m o d é dans les r ég ions froides de la Nouve l l e -

G r e n a d e , m ê m e à la h a u t e u r de la vil le d e Bogo ta . 

Marcg rave , S l o a n , B r o w n , Ca lesby ont éga l emen t p a r l é d e 

ce t t e espèce , e t le d e r n i e r en a d o n n é la r ep ré sen t a t i on d a n s le 

t . I I I , p l . 1 0 , fig. 3 d e son o u v r a g e su r la Ca ro l ine . M M . D u -

m é r i l , G u è r i n , Dugès , W e s t s w o o d et p lu s i eu r s au t r e s a u t e u r s 

on t aussi r e n d u p a r l ' i conographie ses p r inc ipaux ca rac t è re s . 

M . G u è r i n fait avec la Ch ique son genre Dermatophilus , e t 

M . W c s t w o o d celui de Sarcopsylla. 

3. PCCB DD BLAIREAU. (PuleX melis.) 

Lea, cité par Cur t i s , Brilish Entomology, fol. 4 1 7 . 

Paras i t e d u B l a i r e a u (Mêles Taxus). 

4. P U C E DE LA MARTRE. (Pulex martis.) 

B o u c h é , Nova acta nat. curios. , X V I I , 5 0 6 . 

5 . P U C E DU CHAT. (Pulex felis.) 

B o u c h é , Nova act. nat. curios., X V I I , 5 0 5 . 

Pa ra s i t e d u Chat d o m e s t i q u e (Felis catus). 

Voici la descr ip t ion d e P u c e s t rouvées s u r u n R a t o n l a v e u r d e 

la m é n a g e r i e d u M u s é u m , ma i s q u e nous croyons d e la m ê m e 

espèce q u e cel les d u Chat . 

B o rd infér ieur de la tê te d e n t i c u l é , a ins i q u e le b o r d pos té 

r i e u r d u p r o t h o r a x ; t ro i s r a n g é e s d e poils s u r le m é l a t h o r a x ; a r 

ceaux de l ' a b d o m e n c o m m e éca i l leux l a t é r a l e m e n t , n e t t e m e n t 

pa r t agés b i l a t é r a l e m e n t pa r u n e fente ob l i que su r les côtés ; 

pa t tes s u b - é p i n e u s e s ; celles de la t ro i s i ème p a i r e p lus l o n g u e s , 

a y a n t le p r e m i e r ar t ic le des ta r ses le p lus l o n g ; p o i n t d ' a n t e n 

nes sa i l lantes d a n s le m â l e . Nous l 'avons fait r e p r é s e n t e r p l . 4 8 , 

fig. 8 , sous le n o m de Pulex serraticeps , par leque l n o u s p r o -
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posons de r e m p l a c e r le n o m de Pulex felis , d o n n é à cette e s 

pèce pa r M . B o u c h é . Des P u c e s q u e n o u s avons pr i ses su r un 

D a m a n de Syr ie et su r u n D a s y u r e O u r s o n d e V a n d i e m c n , 

m o r t s éga lemen t à la M é n a g e r i e , é ta ien t b i en c e r t a i n e m e n t d ' u n e 

a u t r e espèce. L a s u i v a n t e , au con t ra i re , en diffère p e u . 

G. PUCE D U C I I I E S . (Pulex canis.) 

C u r t i s , Prit. Entom., 114 , fig. A - E et fig. 8 . — M., ibid., 

417 , f i g . l d . — P u l e x c a n . , l)ngès,Jnn. se. n., l r « s é r i e , X X V I I , 

1S7. — B o u c h é , Nova ac.ta nul. curios., X V I I , 504 . 

Paras i t e d u Chien d o m e s t i q u e . M . H a l i d a y ayan t d é c o u v e r t 

les an tennes de celle espèce , M . Cur t i s les a fait r e p r é s e n t e r à sa 

p lanche 4 1 7 , e t il fait o b s e r v e r q u e le Pulex canis a p p a r t i e n t , 

pou r cet te ra ison , à son g e n r e Ceratopsyllus. 

M M . P o l h et Kol la r d i s t i n g u e n t , c o m m e espèce à pa r t de la 

C h i q u e , la P u c e n o m m é e au Chil i Bicho do Cachorro ou P u c e 

d e c h i e n s . 

7. PCCE ALLONGÉE. (Pulex elongata.) 

O c r a c é e , va r i ée de f e r r u g i n e u x , b r i l l a n t e , a l longée e t a t t é 

n u é e vers la tè te , qui n ' e s t pas cil iée ; a n t e n n e s sub-c lavi formcs , 

v e l u e s , d e hu i t ar t ic les ; le p r e m i e r e t le second c o n s i d é r a b l e s , 

ce lu i - c i s u b - c a r r é , celui- là obovale ; le t ro is ième p lus é t r o i t , les 

a u t r e s fo rmant u n e massue à q u a t r e a r t i cu la t ions s e r r ée s avec u n 

ar t i c le apicial ; m â c h o i r e s n o i r e s ; s e g m e n t s d u thorax e t a b d o 

m e n ciliés d e pe t i t es soies r o i d e s ; a b d o m e n I rès -d i l a tc à son 

e x t r é m i t é ; pa t t e s p â l e s , ocracées ; j a m b e s e t tarses m é d i o c r e 

m e n t garn i s de poi ls longs et forts ; ong les n o i r s . 

Ceratopsyllus elong., C u r t i s , Guide yen., I I , 1 1 3 6 ; ïd., 

Prit. Entom., 417 , fig. de la 2 . 

Paras i t e du Fesperlilio noclula? (Yellow bat des Angla is ) . 

8. PUCE A m o i s BANDES. (Pulex trifasciaius.) 

Pul. trif., Curt is , Prit. Entom., 4 1 7 . 

P a r a s i t e d 'une Chauve-sour i s d ' A n g l e t e r r e ; M. Cur t i s n e d i t 

pas de l aque l l e . Cet te P u c e est la p lus pe t i t e qu ' i l a i t v u e . 

0. P U C E DE c n t u v r . - s o r m s . (Pulex vcsperlilionis,) 

Ceratopsyllus vesp., Samoue l l e , in C u r t i s , Prit. Entom., 

KM. — Pul. vesp., B o u c h é , Nova aela nat. eurios., X V I I , 

508 i Pul. ces., E . K o u s s e a u , Mayas-, Zool., cî. 1, p l . 6 , f. 9. 
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O n a r éun i sous ce nom des P u c e s d e d ive r ses -Chauves - sour i s , 

e t q u i , p a r c o n s é q u e n t , p e u v e n t t r è s - b i e n ne pas ê t r e de la 

m ê m e espèce . Celle de M. Samouel le a é té t rouvée , di t AI. C u r -

t is , sur des Chauves-sour i s p a r M . G r a y . Celle de M . Bouché 

v i e n t du Vesp. aurilus, e t cel le d e M . R o u s s e a u d u V. m u r i n u s . 

M . Dujard in (Observateur au microscope , p l . 14 , t ig. 11) r e 

p résen te la tête d ' u n e P u c e d e C h a u v e - s o u r i s , t r è s - g r o s s i e , 

mais sans d i re su r que l l e espèce il a pr is ce t te P u c e . 

10. P U C E D E TAUPE. (Pulex talpœ.) 

A n t e n n e s o v a l a i r e s , a l longées , ve lues , de d ix ar t ic les , d o n t 

le bas i la i re ovala i re t r o n q u é ; les au t res empi l é s e t u n i f o r m e s ; 

y e u x pâles , ova la i res ; b o r d s de la tê te den t i cu lés ; corps b r i l 

l a n t ; t ho rax p e t i t , c y l i n d r i q u e ; a b d o m e n c o m p r i m é , ses a r t i 

cles cil iés à l eu r s b o r d s su r le dos et l a t é r a l emen t d e poi ls f o r t s ; 

des soies a l longées à son e x t r é m i t é ; h a n c h e s l o n g u e s , t r ès -d i la -

t ées à l eu r base ; les q u a t r e pos té r ieures c réne lées e t acuminées 

a u b o r d i n t e r n e ; cuisses c o u r t e s , c o m p r i m é e s , r è t r éc i e s vers 

l eu r s o m m e t ; cuisses et t a r s e s , p r i n c i p a l e m e n t les a n t é r i e u r e s , 

ga rn i s de longues soies. 

Pul. talpœ, C u r t i s , Brit. Entom., 1 1 4 , fig. d u $ , et 117 . — 

B o u c h é , Nova act. mil. curios., X V I 1 , p . 507 . 

Pa ra s i t e d e la T a u p e . M. Curt is r appor t e que M. C. A . J o h n s o n 

lui a donné u n e P u c e t rouvée su r un R a t , e t q u i lui s emble de 

m ê m e espèce que celle de la T a u p e . Ce R a t avai t u n e a u t r e sorte 

de P u c e s p lus p e t i t e s , et qui lui on t p a r u spéci f iquement d i s 

t inc tes . 

1 1 . PCCE DU niRisso.N. (Pulex erinacei.) 

Pul. erin., I .ea , ci té p a r M . C u r t i s , Brit. Entom., 117 . — 

Bouché , Nova act. nat. curios., X V I I , 5 0 7 . 

Pa ras i t e du Hér i s son . 

12. PUCE D'KCLHEITL. (Pulex sciworum.) 

Pulex..., S c h r a n k , Ins. Auslr., 5 0 7 . — Ceratopsyllus se. , 

Cur t i s , Prit, i ' u t o n t . , UiT. — B o u c h é , Novaacta nat. curios., 

X V I I , 506 . 

Pa ra s i t e de l 'Écu reu i l d ' E u r o p e (Sciurus vulgaris). 

1 3 . P U C E A BANDES. (Pulex fascialus.) 

D o s e , Bull. soc. philom., n » 4 4 , p . 156. — L a t r e i l l e , Ilist. 
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nat. Ins., X I V , . 4 2 . — Ceratopsyllus fase. Curt is , Brit. En-

tom., « 1 7 . 

P a r a s i t e du R a t . 

1 4 . P U C B DU RAT. (Pulex mûris.) 

Ceratopsyllm mûris, Cur t i s , Brit. Entom., 4 1 7 . 

M . Cur t i s n o m m e ainsi la pe t i t e espèce q u e lui et M . J o h n s o n 

on t t r o u v é e s u r u n R a t avec le Pulex talpœ. Il adop te aussi le 

Pulex fasciatus. C'est donc , p o u r l u i , u n e espèce différente d e 

cel le-c i . 
1 5 . P U C E DE SOURIS. (Pulex musculi.) 

D u g . Ann. sc. n. l r c s é r i e , X X V I I , p . 1 6 3 . — B o u c h é , Nova 

acta nat. curios., X V I I , 5 0 8 . 

P a r a s i t e des Sour i s [Mus musculus). 

1 6 . PUCE DE LIÈVRE. (Pulex leporis.) 

Ceratopsyllus lep., L e a , in C u r t i s , Brit Entom., 4 1 7 . 

P a r a s i t e d u L i è v r e (Lepus timidus). E s p è c e n o n d é c r i t e . 

1 7 . P U C E DE* L'ÉCHIDNÉ (Pulex echidna).) 

M a r r o n b r i l l a n t ; b o r d des a n n e a u x ga rn i s e n dessus d e soies 

no i res en p e i g n e ; pa t tes fo r tes , fauve d o r é , b r u n e s en d e d a n s 

avec les t a r ses de ce t t e d e r n i è r e cou l eu r . L o n g . , 0 , 0 0 4 . 

Pul. echidna1, L e w i s , in W e s t w o o d , Modem class, of Ins., 

I I , 4 9 3 . — I I . D e n n y , Ann. and mag. of nat. hist., X I I , 3 1 5 , 

p l . 2 7 , f. 6; 1 8 4 3 . 

P a r a s i t e d e l ' É c h i d n ë (Echidna hystrix) d e V a n d i e m e n ; 

t r o u v é e p a r M M . L e w i s e t Gould . 

1 8 . P U C E GÉANTE. (Pulex gigas.) 

Ovala i re , fauve , t e s t a c e e , avec des soies no i re s ; p r o t h o r a x 

pectine a u b o r d p o s t é r i e u r ; m è s o t h o r a x noir à sa base ; a n t e n n e s 

t r è s - c o u r t e s , c o n i q u e s . L o n g . , 2 l i g n e s . 

Pul. gig., K i r b y , in R i c h a r d s o n , Fauna ooreali-amer icona , 

Mamm., p . 3 1 8 , p l . 7 , f. 9.' — H . D e n n y , Ann. and Mag. of 

nat. hist., X I I , 3 1 6 . 

De l ' A m é r i q u e sep ten t r iona le . 

1 9 . P U C E D'HIRONDELLE. (Pulex hirundinis.) 

( P l . 4 8 , fig. 9 . ) 

Ceratopsyllus hirund., Samoue l l e , in C u r t i s , Brit. Entom., 

4 1 7 , f. a, d, e, et f. 8 ? ( c o p . dans no t re At las ) . 

Pa ra s i t e de l ' H i r o n d e l l e . M . Cur t i s ne d i t pas de que l le e spèce . 
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2 0 . P U C E BiFASciÉE. (Pulex bifasciatus.) 

Ceratopsyllus bif., C u r t i s , Brit. Entom., 4 1 7 . 

Pa ras i t e d u Mar t in et e spèce non d é c r i t e . 

2 1 . PUCE D'ÉTOUHNEAU. (Pulex sturni.) 

Ceratopsyllus sturni, D a l e , c i té par C u r t i s , Brit. entom. , 

4 1 7 . 

Paras i te des É t o u r n e a u x (Slurnus vulgaris). T r o u v é e dans le 

courant de m a i . 

2 2 . P C C E DE PIGEON. ( Pulex eolumbœ. ) 

( P l . 4 8 , fig. 7 . ) 

Corps c o m p r i m é , b r u n assez a l longé , le d e r n i e r a r t i c l e en 

m a n i è r e d e c r o u p i o n , - à d e u x valves en t r e lesquel les est l ' anus 

e t en a r r i è r e de ce lu i -c i u n append ice mobi le t e r m i n e pa r u n 

pe t i t b o u q u e t d e poils ; an t ennes droi tes sur la tète ; bord i n f é 

r i e u r de celle-ci non d e n t i c u l é ; le p ro tho rax l 'est f inement à son 

pos té r i eu r ; à la jonct ion des d e u x ar t ic les na î t u n e r a n g é e d e 

poi ls . 

Ceratopsyllus eolumbœ, S t e p h . — Cur t i s , Brit. Entom., 417 . 

Paras i t e des P igeons domes t i ques . J ' i g n o r e où M. S t ephens a 

déc r i t cet te e s p è c e , que j ' a i p u faire figurer dans ce t o u v r a g e , 

d ' ap rès un i n d i v i d u m a l e p r i s su r un P igeon d o m e s t i q u e . L o n g . , 

1 1/4 l igne . 

Un au t r e ind iv idu , qu i é ta i t sans dou te la femelle d e ce t te e s 

pèce et qui venai t d u m ê m e P i g e o n , avai t l ' a b d o m e n u n peu 

renflé ; po in t d ' append ice c o p u l a t e u r ; po in t d ' an t ennes sa i l l an tes . 

2 3 . P C C E DE POULE. (Pulex gallinœ.) 

Schrank , Fauna boica, ITT, 195 . — B o u c h é , Nova acta nat. 

curios., X V I I , p a r t . 1 , p . 504 . 

Vit sur les P o u l e s d o m e s t i q u e s . 

24 . PCCE TERRESTRE. (Pulex terrestris.) 

Bords l a t é r a u x de la tête p r o l o n g é s pa r des po in tes ou s o i e s 

n o i r e s , assez a l l o n g é e s , t r è s - r a p p r o c h é e s et fo rmant u n e espèce 

de pe igne ; b o r d pos t é r i eu r des s egmen t s d u t h o r a x et d e l ' a b 

domen é g a l e m e n t ci l ié ; a b d o m e n pa ra i s s an t t r o n q u é à l ' e x t r é 

m i t é ; anus caché d a n s le d e r n i e r segment e t m u n i en d e s s u s 
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d ' u n e touffe de hu i t soies n o i r e s , a l l ongées ; h a n c h e s an t é r i eu r e s 

à pe t i t s poin ts enfoncés , d isposés en rangées paral lè les au b o r d 

e x t é r i e u r ; c h a q u e po in t é m e t u n pe t i t pod ; h a n c h e s i n t e r m é 

d i a i r e s e t p o s t é r i e u r e s n u e s , s t r iées t r ansve r sa l emen t d ' une ma

n i è r e p e u d is t inc te ; j a m b e s g a r n i e s a u côté ex t é r i eu r et à l ' ex

t r é m i t é de soies no i res , b e a u c o u p p l u s touffues et p lus l o n g u e s , 

d e diverses l o n g u e u r s ; p r e m i e r ar t ic le des ta rses a n t é r i e u r s p lus 

long que les su ivan t s . L o n g . , 1 l igne 1/2. 

Pulex terr., M a c q u a r t , Ann. se. nat., l r « s é r i e , X X I I , 

p . 4 6 7 . 

V i l à t e r r e , sous les b roussa i l l e s . M . M a c q u a r t l 'a t rouvée 

p r è s de L i l l e , et il r a p p o r t e q u e M . V a n d e r l i n d e n l 'a aussi 

p r i s e en B e l g i q u e . 

2 5 . PCCE nu UOLET. (Pulex boleti.) 

Put. bol., G u é r i n , Icon. Règne anim., Explic. 1ns., p . 14. 

Des e n v i r o n s de P a r i s . V i t dans l ' i n t é r i eu r des Bole ts . 

C'est p r o b a b l e m e n t à côté de ce t t e espèce qu' i l faut p lacer le 

2 6 . MYCETOPHILA MGRA. 

Mye. nigra , LIa l iday, in C u r t i s , Brit. entom., 417 . 

On n 'a pas p u b l i é les ca rac tè res de ce t t e e spèce . 
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THYSANOlJKES, 

O R D R E I I I . 

Til YS ANOURE S. 

L'ordre des Thysanoures, dont le nom signifie 
queue frangée, a été établi par Latreille dès 1 7 9 6 ( 1 ) , 
sous la dénomination de classe, et placé.entre ceux 
des Suceurs ( genre Pulex) et des Parasites ( liicinus 
et Pediculus), qui sont les plus voisins de ses Acépha
les , depuis lors appelés Arachnides. Ils constituaient 
pour Fabricius une partie des Sj7iistates. En 1 8 0 G ( 2 ) , 
Latreille leur conservait la même place que dans son 
premier ouvrage , mais il avait alors , à l'exemple de 
Lamarck, séparé les Insectes des Arachnides, et les 
Thysanoures furent pour lui des Insectes, tandis 
que pour Lamarck ( 3 ) , c'étaient des Arachnides. Plus 
tard, il crut (ij leur reconnaître plus d'affinités avec 
les Myriapodes qu'avec les Arachnides , et il les mit 
immédiatement après ceux-ci dans la série des In
sectes. C'est aussi ce qu'il cherche à prouver dans 
un mémoire spécial qui a paru en 1 8 3 2 ( 5 ) . Mais 
on ne peut nier qu'en laissant, parmi les Thysanoures, 
les Podures et lesLépismes , on réunit des animaux: 

( 1 ) Précis des caractères génériques des Insectes, p . 1^3. En voici les 
caractères d'après Latrei l le : tête d i s t i n c t e , antenrùfere; b o u c h e m u n i e 
de mandibules r de deux mâcho ires , de d e u x lèvres et d'antennules sen
sibles. 

(2) Genera Crust., I , l G 3 . 
(.3 Système des animaux sans vertèbres, p . l 8 3 ; 180I ; et Ilist. 

nat. des Animaux sans vertèbres. 
(4) liègne animal, par G. C u v i e r , t . I I I , p . i 5 8 ; 181 j ; et t. I V , 

p . 3 3 g ; 18.1g. 
(5) De l'organisation extérieure et comparée des Insectes de l'ordre 

des 'Thysanoures ; Nouvelles Aun. Mus., I, p . 1G2 ¡ i83¿. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



3 j 8 THYSANOURES. 

fort différents entre eux et fort différents aussi des 

Myriapodes. 
Fabricius avai| déjà rapproché les Thysanoures des 

Insectes de l'ordre des Kévroptères , et c'est l'opinion 
que M.de Blainville adopte, en les considérant comme 
des Nevroptères anomaux, en ce sens, que restant 
Aptères, la physionomie de larves est définitive chez 
eux , tandis qu'elle n'est que passagère chez la plupart 
des autres espèces du même ordre. Les Thysanoures 
ainsi envisagées sont donc des Nevroptères frappés 
d'un arrêt de développement. C'est ce que nous ad
mettons parfaitement pour les Lépismes et genres voi
sins , mais il nous paraît impossible d'en dire autant , 
ou du moins dans le même sens , pour les Podures. 

Le petit nombre des anneaux du corps des Podu-
relles les rapproche des Insectes épizoïques , et le reste 
de leur organisation diffère complètement de celle des 
Lépismes. Il serait donc plus convenable de créer à 
leur intention un ordre particulier parmi les Insectes 
hexapodes , dont le corps n'a pas le nombre normal 
d'anneaux. Nous laisserons à cet ordre des Podures et 
des Smynthures le nom de PODURELXES , c'est-à-dire 
qui saute avec sa queue, puisque c'est là un de leurs 
caractères les plus généraux. 
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(0 P O D U H A , Du G é e r , Mèm.t V I I , i5. — P o D U R E r . L ^ î , L a t . , Gênera 

Crust.,1. l ( )5 .—PoDDiun^c , B u r m . , Hundh. derH'ntom., 1 1 , 445. [Pair 

p . 3(}3 e\ s u i v a n t e s p n u r l e s a u t r e s c i L a t i o n s . ) 

1. 

PODURELLES. 

Les petits animaux articulés que Ue Géer et Linné 
ont fait connaître sous le nom de PODTJRA ( 1 ) , sont 
du nombre des espèces à pieds articulés, et ils ont 
ces organes ambulatoires au nombre de six. Ce der
nier caractère et celui d'avoir les trois parties du 
corps (tête, thorax et abdomen) nettement séparées, 
les rapprochent des vrais Insectes avec lesquels ils 
ont aussi de commun leur respiration trachéenne. Ils 
sont également Dicères ou pourvus d'une seule paire 
d'antennes. Tous les Podurcs sont Aptères, et leurs 
deuxième et troisième anneaux thoraciques n'ont de 
rudiments d'ailes à aucun âge ni dans aucun des deux 
sexes. Ils ne subissent pas de métamorphoses, et leur 
corps , en y comprenant la tête , n'a jamais plus de dix 
anneaux, l'abdomen n'en ayant que six au lieu de dix, 
comme chez la plupart des autres Insectes. Chez cer
tains Podures qu'on a nommés Smynthures , il n'en a 
même que qu;itre. La bouche des Podures a ses di
verses parties rudimentaires , et parait manquer de 
palpes ; dans le genreAjioura, c'est un suçoir. Ces ani
maux forment une famille très-distincte, et à laquelle 
il est même assez difficile d'assigner rigoureusement 
sa place dans la série des Entomozoaires hexapodes. 
Le nom des Podures , changé en ceux de Podurelles, 
Podiuiens, Podurides , etc., par divers auteurs , rap-
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3 8 o P O D U R E L L E S . 

pel le la présence presque générale chez eux d'un or
gane saltatoire qui existe plus ou moins près de la 
terminaison de leur abdomen, et consiste en un ap
pendice médian et bi-parti qui se détend comme un 
ressort à la volonté de l'animal, et le lance à une hau
teur qui souvent n'est pas moindre qu'un pied. 

Ces Insectes sont aériens, mais ils aiment en général 
les lieux humides et ombragés. On les retrouve sur la 
terre, au-dessous des plantes herbacées , et ils y sont 
quelquefois en si grande abondance , qu'on les y croi
rait accumulés à plaisir. Ceux qui sont de couleur noire 
et qu'on trouve ainsi rassemblés par myriades sur le 
sol des jardins ou des bois , ont été comparés à de la 
poudre à canon. La terre paraît , en effet, au premier 
coup d'ceil, avoir été couverte de cette substance dans 
un espace quelquefois assez grand. D'autres se réunis
sent ainsi sur la neige , et il en e s t , d'espèces égale
ment différentes, qui se tiennent sur l'eau, et répètent 
à sa surface un phénomène analogue à celui dont il 
vient d'être fait mention. Le froid n'a pas une grande 
influence sur ces petits êtres, et on en a vu revenir à 
la v ie après avoir été congelés dans l'eau , sur laquelle 
ils vivaient. Lasécheresse leur est fort contraire, aussi 
es t - i l fort difficile de les conserver vivants , si on ne 
les place immédiatement dans un vase clos , et dont 
l'air intérieur est très-chargé d'humidité. Cette pré
caution prise, on les garde souvent fort long
temps. 

O n trouve les Podures dans les lieux dont il vient 
d'être question, et souvent aussi dans les selliers ou 
les caves , sous les pierres , dans lev ieuxbois en pour
riture et sous les écorces des arbres. Beaucoup sont sta-
tiounuires} quelques-uns se tiennent plus ou moins 
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isoles, et il en est qui sont, pour ainsi dire , errati
ques; tels sont ceux qui courent souvent sur les fenê
tres , sur les bureaux ou il y a des papiers, sur les ta
bles , etc., et qui s'élancent assez loin et si lestement 
lorsqu'on veut les saisir. 

La promptitude avec laquelle les Podures se dessè
chent ou se racornissent, la constante décoloration 
que l'alcool leur fait subir, éloignent bien des personnes 
d'en collecter : ce sont, toutefois, des animaux fort 
intéressants, et les derniers travaux dont ils ont été 
l'obj e t , aussi bien que les détails curieux que De Géer 
avait publiés à leur égard , confirment cette assertion. 

On en connaît présentement U D grand nombre d'es
pèces; leur classification a même nécessité la distinc
tion de plusieurs genres dont nous ferons l'histoire 
après avoir traité plus longuement de l'anatomie, de la 
physionomie et des principes de la classification des 
Podurelles. 

S i . 

La forme générale des Podurelles offre des varia
tions assez nombreuses , et qui ont, en général, servi à 
la distinction de ces animaux en genres. Sauf dans les 
Smynthures, le corps est toujours plus ou moins l i 
néaire, souvent allongé, d'autres fois naviculaire 
seulement. Dans les Smynthures, au contraire , il est 
contracté, et comme globuleux, principalement dans 
sa partie abdominale, qui n'a même que trois ou 
quatre articles au lieu de six, comme dans les autres. 
Les segments du corps ne conservent pas toujours la 
même proportion, et le même segment peut être ou 
plus grand ou plus petit , suivant les genres chez les
quels on l'étudié. Six anneaux au plus pour l'abdomen, 
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trois pour le thorax, un pour la tête : les Podures ont, 
comme on le voit, un moius grand nombre de seg
ments au corps que n'en ont la plupart des autres 
Hexapodes. Toutefois, comme dans tous les animaux 
de la même classe , la tête, le thorax et l'abdomen sont 
bien distincts les uns des autres. 

De la tête. La forme de cette partie est en général 
celle d'un triangle équilatéral à angles très-émoussés , 
et dont le cou occuperait la base, et l'épistome Je som
met C'est une sorte de boîte résistante, velue ou ex
térieurement écailleuse, et à laquelle on reconnaît la 
bouche et les appendices qui la servent, les antennes 
et les yeux. On n'y a point encore observé de trace de 
l'organe de l'ouïe. 

Latreille, guidé dans ce cas par des vues inexactes 
et assez peu philosophiques, regardait, comme un 
tâtonnement de la nature, comme un essai pour arri
ver à mieux, le peu de complication apparente de la 
bouche de ces animaux , au lieu d'y voir un fait en 
harmonie avec le genre de nourriture qui leur est 
destiné. 

M. Bourlet distingue à la bouche des Podures : 
1" un épistome paraissant arrondi ; 2° un labre mem
braneux , en carré long entier et caché; 3 ° des mandi
bules; 4° des mâchoires-, 5° un menton ovale; 6 ° une 
languette large, saillante, ciliée, à deux divisions, 
chacune de ces divisions quadrifides ; 7° des palpes 
maxillaires et des palpes labiaux , mais seulement ru-
dimentaires. 

Pour M.Nicolet, le genre qu'il nomme à tort Acho-
rutes ( voy. Anoura), manque seul d'appareil ci-
biaire; mais dans les autres Podures la complication 
serait moindre que ne l'admet l'auteur précédent. La 
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boucheest munie seulement, outre les lèvres supérieure 
et inférieure, de mâchoires et de mandibules assez for
tes , quoique membraneuses , et qui permettent à ces 
animaux de se nourrir de matières un peu plus solides 
que celles dont les A r i o u r a font usage. C'est, e n effet, 
d'après lui, de conferveset de matières végétales plus 
ou moins décomposées que vivent les Podures. Ces 
animaux n'ont rien montré qui ressemble à des pal
pes. Dans l'Anoura i il n'y a ni mandibules ni mâ
choires visihles ; la bouche consiste en une trompe co
nique très-aiguë, dont l'ouverture est sur le cône , et 
si petite, qu'il est présumable que ces Insectes ne 
peuvent se nourrir d'aucune matière solide, et que 
l'humidité des vieux troncs d'arbres, sur lesquels o n 
les trouve , est leur seule nourriture. 

L e s antennes des Podurelles ont habituellement 
quatre articles; plusieurs genres de cet ordre, qui sont 
dans ce cas, se distinguent entre e u x par la propor
tion de ces articles. Dans le genre Macrotoma ou 
Tomocerus , le troisième et le quatrième sont dé
composés en un un nombre considérable de petits an
neaux et filiformes , ce qui leur donne une grande 
analogie avec les antennes des Lépismes. Les articles 
conservent la forme habituelle dans les Orcheselles, 
mais il y en a toujours plus de quatre , et quelque
fois jusqu'à sept. D'autres Podures ont aussi plus de 
quatre articles. La longueur des antennes varie. Les 
Macrotomes sont ceux qui les ont les plus longues , et 
quelquefois plus ou moins volubiles en spirale. Les 
antennes n'ont point d'écaillés ; elles sont toujours plus 
ou moins velues et sont souvent en mouvement. 

Les yeux sont des ocelles groupés de chaque côté 
de la tête en arrière des antennes. Ils sont fort dif-
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faciles à bien voir, et cependant on s'en sert pour ca
ractériser les genres; leur nombre, et leur disposition 
offrant quelques variations. D'après M. I\icole£, il y 
en a tantôt six , tantôt sej)t, tantôt huit par groupe; 
M. Bourlet en admettait six ou huit. Le premier de 
ces observateurs en a trouvé quatorze par groupe dans 
le Podura Jîmelaria de Linné. 

Du thorax. On n'y voit aucun rudiment d'ailes. 
Ses trois articles ne sont pas également grands , et en 
général, le premier ou prothorax semble manquer, 
son arceau inférieur étant presque nul. Les Anoura, 
Achorutes et Lipura ont cependant un prothorax 
bien visible en dessus. Le mésothorax est géné
ralement grand, et chez certaines espèces (Lepido-
cyrthus ou Cyphodeirus), il offre une saillie antérieure 
qui s'avance au-dessus de la tête. A chacun des an
neaux du thorax s'insère une paire de pattes. Celles-
ci sont velues , plus ou moins courtes , ambulatoires, 
sub-égales et composées de cinq parties : hanche, 
trochanter, cuisse, jambe et tarse. Celui-ci n'a qu'un 
seul article à deux griffes. 

De l'abdomen. Il est composé de six articles à peu 
près égaux dans les espèces qui sautent peu ou point 
du tout. Dans les Lepidocyrtus, le quatrième est le 
plus considérable. Les Degeeria et Orchesella sont 
aussi dans ce cas. Dans les Macrotonia, c'est le troi
sième. Les Smynthures font encore exception sous ce 
rapport. Ils n'ont que trois segments abdominaux. 

Uanus est percé dans le dernier segment, qui est 
composé de trois pièces placées l'une en dessus , et les 
deux autres en dessous de cet orifice. Le seul genre 
Anoura a l'anus ouvert en dessous du dernier seg
ment et non à son extrémité; la pièce supérieure 
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est alors plus grande et plus avancée, et elle porte en 
outre deux forts tubercules. Dans les Lipura , l'anus 
est déjà plus infère que dans les autres Podures. 

A propos de l'abdomen, nous devons aussi parler 
des trachées j de l'appareil saltatoire , du tube gastri
que , des filets gastriques , de la fourchette et des 
épines terminales. 

Les ouvertures trachéennes , ou stigmates , ont été 
découvertes par M. INicolet. Cet excellent observateur 
en a reconnu hu i t , placées par paires sur les arceaux 
supérieurs des quatre premiers segments de l'abdo
men. La couleur de leur péritrème, qui est la même 
que celle du corps de l'Insecte, rend très-difficile de 
les apercevoir. Leur forme est lunulaire, et ils occu
pent le milieu de chacun des bords des arceaux indi
qués ci-dessus , mais à une distance de ce bord égale 
au septième environ du diamètre transversal de l'In
secte. Outre ces ouvertures, les trois premiers seg
ments abdominaux ont aussi offert à M. Nicolet 
quatre points enfoncés, ronds, extrêmement petits et 
disposés de manière à former, au milieu de chaque 
segment, un parallélogramme plus ou moins allongé, 
selon l'espèce ; ces points , à cause de leur proximité 
des petits vaisseaux qui semblent dépendre des tra
chées , sont regardés par M. Nicolet comme étant 
peut-être aussi des stigmates ; mais une nouvelle ob
servation lui paraît nécessaire avant que cette manière 
de voir soit adoptée définitivement. 

De Géer a signalé dans les Podures , à la face infé
rieure du commencement de l'abdomen , un organe 
singulier dont l'usage inconnu de ce savant observa
teur l'est aussi de ceux qui ont étudié depuis lui ces 
Insectes. C'est le tube gastrique de M. Bourlet. De 
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Géer l'ayant vu sur des espèces aquatiques , avait sup
posé , mais sans l'affirmer cependant, que cet organe , 
qu'il compare à un stigmate, est fait « pour pomper 
ou pour attirer dans le corps l'humidité de l'eau. » 
C'est comme s i , ajoute-t-il , la Podure respirait l'eau 
ou sa vapeur par la fente de cette partie. 

Latreille , d'après ses observations sur le Podura 
aquatiqua , considérait cet organe comme celui de 
la reproduction , mais c'est ce que n'ont pas admis 
ses successeurs. De Géer avait déjà écrit : « Comme je 
trouvais une telle partie à toutes les Podures aquati
ques que j'exapiinai , et parmi lesquelles il s'est, sans 
doute, trouvé et des mâles et des femelles , je ne pou
vais la regarder comme destinée à la génération. » 
La forme n'en est pas la même dans toutes les espèces. 
C'est un simple tubercule fendu au milieu etst igma-
tiforme dans les genres Anoura, Lipura et Acha-
rutes ; dans les autres il s'allonge, prend une forme 
cylindrique et se termine par un gros bouton bilobé et 
rétractile. Son incision terminale est peu profonde. 
D'après les observations de M. Nicolet , chaque lobe 
terminal du tube gastrique a la facilité de se gonfler, 
ou plutôt de s'allonger en s'étendant latéralement, de 
manière à faire à peu près disparaître l'incision. Dans 
les Smynthures , la longueur que ces filets gastri
ques peuvent atteindre en se développant ainsi, égale, 
à peu de chose près , celle des pattes ; ils sont blancs, 
demi-transparents et continuellement invisqués par 
une humeur visqueuse et abondante, fournie par de 
petites glandes fort nombreuses et disposées régulière
ment sur toute leur surface. Les Smynthures peuvent 
diriger ces filets dans tous les sens , les étendre ou les 
rouler en spirale , et les faire sortir simultanément ou 
alternativement de l'organe tubuliforme qui les porte. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



M. Nicnkt considère cet organe comme aidant à la 
locomotion. 

De Géer, sans signaler l'analogie de ces filets des 
Smynthures avec le tube gastrique des autres Podures, 
leur reconnaissait, comme le fait M. Nicolet, un em
ploi dans l'acte de la station. « Ces filets , qui sont , 
dit-il, arrondis au bout et presque de la longueur de 
tout le corps , sont lancés avec force et vitesse hors 
de la partie cylindrique, l'un d'un côté, l'autre de 
l'autre , et cela uniquement quand la Podure a besoin 
de s'en servir, après quoi , ils rentrent dans le court 
tuyau cylindrique comme dans un étui, et en même 
temps dans eux-mêmes, de la manière que les cornes 
des Limaçons rentrent dans leur tête. 

a C'était au travers des parois transparentes du 
poudrier, où mes petites Podures étaient renfermées , 
que je vis ce phénomène curieux, et que je découvris 
en même temps l'usage de ces filets cylindriques. 
Quand la Podure marchait contre les parois du pou
drier, il lui arrivait souvent de glisser ; c'était comme 
si les pieds lui manquaient, de façon qu'elle était sur 
le point de tomber; dans l'instant même , les deux fi
lets parurent et furent lancés avec rapidité hors de 
leur étui , s'attachant dans le moment au verre par la 
matière gluante dont ils sont enduits , en sorte qu'a
lors la Podure se trouvait comme suspendue à ces 
deux filets , au moyen de quoi elle eut le temps de se 
raccrocher de nouveau avec les pieds, après quoi les 
filets rentraient tout de suite dans leur étui. Peut-être 
que la Podure après avoir fait un saut , se sert encore 
de ses filets pour se fixer promptement à J'endroit où 
elle vient de retomber ; mais je ne donne cette dernière 
idée que comme une conjecture. » 
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Les Podures autres que les Smynthures ne parais
sent pas posséder ces longs filaments , mais leur tube 
ou plaque gastrique est considérée comme ayant le 
même usage. M. Bourlet donne à l'appui de cette ma
nière de voir : i ° qu'il sert à ces Insectes à se mainte
nir sur les surfaces perpendiculaires en y faisant le 
vide ; 2° que le liquide excrété par lui sert à humecter 
la queue et la rainure ; 3° qu'il supplée à la faiblesse 
des pattes dans les chutes qui suivent les sauts. 

M. Bourlet appelle fourchette , chez les Podures , 
une autre partie plus petite que le tube gastrique et 
soudée au fond de la rainure sous-abdominale, à peu 
près à égale distance de ses deux extrémités. Cet ap
pendice, dont la couleur est toujours blanche , paraît 
composé de deux pièces. La première un peu compri
mée d'avant en arrière, peu mobile, s'articule avec 
)a pièce supérieure , laquelle est rendue bifurquée par 
deux filets sétacés et élastiques. La fourchette, quand 
on l'examine, est toujours perpendiculaire à l'axe du 
corps, mais on conçoit qu'elle ne peut rester ainsi 
quand la queue occupe la raiuure ; elle s incline alors 
en arrière, puis , redevenue libre par l'extension de la 
queue , son élasticité lui fait reprendre sa position 
primitive. 

La queue ou lappareil saltatoire a été l'objet des 
descriptions de De Géer et Latreille , et de MM. Tem-
pleton , Bourlet et JNicolet. Disons d'abord qu'elle 
manque dans les Anoura et les Lipura. Dans les 
Achorutes , elle est peu considérable encore ; elle 
s'insère sous le quatrième segment , c'est-à-dire sous 
l'anté-pénultième , et non au bord postérieur de l'a
vant-dernier ou cinquième. De là le nom d 'Hypogas-
trura que M. Bourlet propose pour ces animaux ; un 
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petit creux antérieur marque l'endroit où la partie 
dont il s'agit se place lorsqu'elle n'est pas détendue. 
La queue des Achorutes est d'ailleurs petite , et elle 
ne se prolonge que peu ou point au delà de l'abdomen. 

Dans les autres genres , la queue est plus ou moins 
longue et un peu variable de. forme, suivant les espè
ces. Elle est toutefois composée de deux parties bien 
distinctes : la base ou tige et les filets , et reployée 
avant le saut dans une rainure des arceaux inférieurs 
de l'abdomen. Le rapport de la longueur des filets à. 
celle de la tige varie dans quelques cas. Quand les 
Podures sont morts , l'organe est habituellement dé
tendu et visible en arrière de l'abdomen. Pour faci
liter l'observation, on peut obtenir l'immobilité des 
Podures et de beaucoup d'autres petits animaux , sans 
cependant les tuer, en chargeant de vapeurs d'éther 
le petit espace creux et fermé de l'objectif qui les 
retient sous le microscope. M. Bourlet donne trois 
pièces à la tige, caudale, toutes trois enveloppées 
par une membrane et mues par des muscles très-
puissants. Deux de ces pièces sont parallèles , dis
tinctes l'une de l'autre près des filets, mais séparées 
dans l'Insecte de leur étendue par une simple rai
nure. D'après le même observateur, on voit à l'op-
posite du sillon moyen , à l'intérieur, une côte ar
rondie , saillante à sa base, allant en s'abaissant et 
s'effaçant peu à peu au-dessous de la bifurcation : c'est 
la troisième pièce de la tige ; l'auteur cité la compare 
aux filets qui terminent l'abdomen desLépismes, mais 
connue il l'a fait remarquer depuis, les filets des Lé-
pismes partent de l'arceau supérieur, et ces trois pièces 
naissent de l'arceau inférieur. Quant aux filets sétacés 
qui forment la fourche de la queue des Podures, ils 
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sont uni-articulés, sauf chez les Smynthures , qui les 
ont bi-articulés. 

Les crochets ou épines terminales se voient posté
rieurement au bord supérieur du dernier arceau abdo
minal ; leur direction est redressée et un peu diver
gente. On les connaissait chez les Lipura ou Onj-
chiurus , qui leur doivent ce dernier nom , et M. Ni-
colet en a trouvé aussi sur deux espèces du genre 
Achorutes de M. Templeton. 

Des poils et des écailles. La peau des Podures 
est généralement assez consistante, surtout chez 
les espèces qui jouissent d'une grande activité ; elle 
est plus molle chez celles qui sautent peu ou dont la 
marche est le seul mode de locomotion. Trois cou
ches superposées la constituent chez les unes et les 
autres: Vépiderme, dont l'animal se dépouille à chaque 
mue, la matière muqueuse ou le pigment, et le derme. 

On remarque à sa surface tantôt des poils plus ou 
moins nombreux, tantôt des écailles fort semblables 
à celles des Lépismes , quelquefois des pods et des 
écailles simultanément. La forme de ces deux sortes 
d'organes varie d'espèce à espèce , d'individu à indi
v idu, dans une même espèce, ou même d'un point à 
un autre, dans le même individu. 

De Vorganisation interne. Ce que nous avons rap
porté des idées de Lalreille, à l'égard du tube gastrique 
qu'il supposait être l'orifice i de l'appareil génital, à 
déjà fait supposer que nous n'aurions rien à dire 
de positif sur les organes génitaux des Podures, e t , 
en effet , personne n'a indiqué leur véritable nature. 
Ce que l'on connaît de leurs organes nutritifs et d'in
nervation n'est même acquis à la science que depuis 
les travaux de M. Nicolet. 
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Le tube digestif, étudié dans le Podura similata, 
est droit et partagé en cinq parties : Y œsophage ; le 
jabot, qui n'est qu'une dilatation médiocre de ce 
dernier ; l'estomac ou ventricule chylifique, don t la lon
gueur égale trois fois celle du jabot et de l'œsophage ; 
Y intestin grêle, à peu près grand comme le jabot, et le 
rectum, appelé, par inadvertance , sans cloute , cœcum 
par M. Nieolet; il est un peu plus long que l'intestin 
grêle. Au point où l'estomac va déboucher dans l'in
testin , sont des vaisseaux hépatiques libres par une 
de leurs extrémités, tubuleux, sans renflements , et 
dont l'auteur cité porte le nombre à six en trois paires. 

Les trachées ne sont pas en grande abondance. 
Quant aufluide sanguin , il est transparent et d'un 

jaune d'ambre très-clair. On en voit dans toutes les 
parties du corps , et les globules qu'il renferme lont 
reconnaître ses mouvements. Ces globules qui , du 
reste, paraissent ne pas exister toujours , sont sphéri-
ques ou ovoïdes. Le mouvement du sang a pour centre 
d'impulsion le vaisseau dorsal, qui s'étend sous la 
peau médiane du dos depuis la tête jusqu'à l'extré
mité postérieure du corps, son extrémité antérieure 
s'infléchissant pour entrer dans la tête L;i circulation 
peut être interrompue sans que l'animal périsse. 

Le système nerveux se compose , dans les Smyn
thures du moins , du cerveau ou ganglion sus^cesopha-
gien donnant naissance aux nerfs des yeux ; du gan
glion sous-œsophagien en rapport avec le précédent 
par les deux branches latérales du collier ; d'un gan
glion thoracique en rapport avec le ganglion précédent 
par deux filets de communication et d'un ganglion 
abdominal placé dans le plus gros des anneaux et 
donnant, outre des nerfs latéraux comme les gau-
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3 y 2 l'ODUELLLLS. 

glions sous-œsophagien et thoracique, des nerfs pos
térieurs assez longs et au nombre de trois princi
paux. 

Génération. De Géer avait déjà vu les œufs des 
Podures , et M. Nicolet a récemment indiqué leurs 
caractères avec soin. C'est donc à tort que M. Bourlet 
a écrit que l'oviparité de ces animaux lui paraissait 
« une chose pour le moins douteuse.» Leurs œufs sont, 
il est vrai, fort petits. On les trouve sous les écorces 
d'arbres , dans la mousse , etc. Avant la ponte , ils ont 
une vésicule germinative , e t , dans l'oviducte, leur 
vitellus se couvre d'une couche d'albumen. La na
ture de leur coque varie ainsi que sa dureté. Habi
tuellement sphérique, elle est lisse chez les uns, réti
culée chez d'autres , et plus ou moins villeuse ou hé
rissée de petites épines chez un certain nombre. Une 
douzaine de jours après que la femelle les a déposés, 
l e petit en sort , et quoiqu'il n'ait pas de véritable 
métamorphose à subir, il diffère néanmoins des adul
tes par sa tête plus trapue et d'aspect tout à fait 
ovoïde. Les mues qu'il éprouvera bientôt ne tardent 
pas à lui faire perdre ce caractère ; elles changent 
aussi plus ou moins ses couleurs. 

Nourriture. Elle consiste en débris de matière vé
gétale, et même , d'après M. Bourlet, en humus, ou 
plutôt des petites molécules organiques vivantes ou 
mortes qui s'y trouvent. Avec un peu de terreau , mais 
en prenant les précautions dont il a déjà été parlé , on 
peut conserver plus de trois mois des Podurelles. 

§ n. 
Peu d'auteurs se sont occupés de ces Insectes, mais 

ils ont fait à leur égard des travaux importants, q u C 
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nous devons surtout analyser, sans cependant omettre 
de citer comment les principaux méthodistes ont en 
visagé le groupe1 entier. 

De Géer est le p remier a u t e u r que nousayons à c i ter dans l 'h i s to

r i que relat if à lcLfamille des P o d u r e s . I l avait é té à pe ine ques t ion 

de ces an imaux , l o r s q u ' e n 1 7 4 0 , il p u b l i a , dans les Mémoires 

de l'Académie royale des sciences de Suède , e t a n t é r i e u r e m e n t 

dans ceux de la Société d'Up s al ( 1 ) , le r é s u l t a t d e ses r e che rches 

à l eu r é ga r d . D a n s u n des Mémoires d u g r a n d ouvrage p u b l i é 

ap rès sa m o r t ( 2 ) , il r ev i en t assez l o n g u e m e n t sur ce sujet. L e 

n o m b r e des espèces déc r i t e s e t figurées , dans ce t ro is ième t r a 

vail , est de sep t ; u n e d e u x i è m e sect ion de ses P o d u r e s , celle des 

espèces à an t ennes coudées e t m u l t i - a r t i c u l é e s , co r respond a u 

g e n r e q u e La t re i l l e a p lus ta rd appelé Smynthurus. 

Voici le n o m des espèces d e la p remiè re famille ou sect ion des 

vra is P o d u r e s s ignalées p a r De Géer : 

Podura arborea nigra. 

Podura arborea grisea. 

Podura aquatica nigra. 

Podura aquatica grisea. 

Podura plumbea. 

Podura ambulant. 

L i n n é (3) e t Geoffroy (4) on t aussi i nd iqué p lu s i eu r s espèces de 

P o d u r e s , ma i s en d o n n a n t à l e u r éga rd m o i n s de dé ta i l s que n e 

le faisait De G é e r . Les espèces r econnues p a r Geoffroy sont au 

n o m b r e d e d ix . L 'édi t ion àaSystemanaturœ, éd i tée pa r G m e l i n , 

en s ignale t r en t e et u n e . 

Les détai ls relatifs aux P o d u r e s q u e n o u s t r ouvons d a n s les 

successeurs de ces trois cé l èb re s na tu ra l i s t es son t u n e s imple r e 

p r o d u c t i o n , souvent m ê m e u n e abrévia t ion d e ce que c e u x - c i 

ava ien t pub l ié , et c'est à p eu p r è s aussi le cas des ouvrages c lass i 

q u e s de F a b r i c i u s e t de La t r e i l l e . Lcs faun i s t e s , sauf Mil l ier , n ' a c 

c o r d è r e n t pas p lus d 'a t ten t ion a u x P o d u r e s . Mais on t r o u v e , 

( l ) Acta soc. XJpsal. ; 174°* — Acta acad. scient- Suec. ; 1743· 
[l Mémoires pour servira VHistoirc des Insectes, V i l , p . i 5 , 3g, 

pl . 1 et 3 ; 1778. 
(3) Fauna suecica , é d . 2 E . 
(fy Ins. des CHV. de Paris , t. I I ; 1762. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



n é a n m o i n s , d a n s u n de» d e r n i e r s t r a v a u x s e L a t r e i l l e , que lques 

é b a u c h e s re la t ives a u x Insec tes qui n o u s o fecupent , e t qui c o m 

m e n c è r e n t à r appe le r su r e u x l ' a t t en t ion \des obse rva teurs aç-

E n effe t , depu is ce d e r n i e r t ravai l d u c é l è b r e en tomolog i s t e 

f r ança i s , t ro is na tu ra l i s t es on t f a i t , au sujet d é s P o d u r e l l e s , des 

observa t ions i m p o r t a n t e s , e t qu i ont mis c e t t e pa r t i e in té ressan te 

de l 'h is toire des InsecteS au n iveau des mieux é t u d i é e s . Nous 

voulons pa r l e r d e M . T e m p l e t o n , qu i a é t u d i é en I r l a n d e ; d e 

M. l ' abbé B o u r l e t , don t les r e c h e r c h e s po r t en t s u r les P o d u r e s 

d u d é p a r t e m e n t d u Nord , et d e M . H . N i c o l e t , qui a fait c o n 

na î t re ceux des env i rons de N e u c h à t e l , e n Suisse . Ces t ro i s i m 

por tantes m o n o g r a p h i e s , p r i n c i p a l e m e n t la d e r n i è r e , vont n o u s 

occuper d ' une m a n i è r e plus spéc ia l e , et c 'est sur tout a u x déta i l s 

qu 'e l les fourn i ssen t q n e n o u s e m p r u n t e r o n s , fort souven t t ex tue l 

l e m e n t , ce q u e n o u i au rons à d i r e p lus b a s d e s e spèces qu 'on y 

fait conna î t r e . 

O u t r e qu ' i l s déc r iven t Un asset bon n o m b r e d 'espèces n o u 

v e l l e s , M M . T e m p l e t o n , B o u r l e t et Nicole t s ' occupen t aussi de 

la répar t i t ion m é t h o d i q u e des P o d u r e s en g e n r e s ; les d e u x d e r 

n ie rs d o n n e n t aussi de fort b o n s détai ls su r l ' ana tomie et la p h y 

siologie de ces pe t i t s a n i m a u x . Nous devons Seulement r e p r o d u i r e 

à p ré sen t le t ab leau d e la classification su iv ie p a r c h a c u n d ' e u x . 

M . Temple ton (1) a d m e t t ro is g e n r e s d e P o d u r e l l e s , dont 

d e u x por t en t des d é n o m i n a t i o n s nouvel les (ORCHHSBLLA e t ACHC— 

BOTES) ; il décr i t aussi p lus ieu r s espèces nouvel les d ' I r l a n d e ; mais 

il en sera ques t ioo p lus lo in . 

M. Bour l e t (2) , qu i n e connaissa i t pas le t rava i l p r é c é d e n t , 

fait c inq genres de P o d u r e s . E n voici les ca rac t è r e s : 

Antennes l o n g u e s , d e t ro is a r t i c l e s , le 

d e r n i e r b e a u c o u p plus long q u e les a u 

t res ; yeux formés de six ocel les . . . . MACBOTOMA , B o u r l . 

An tennes cour tes , d e q u a t r e a r t i c l e s ; 

t u e l s . 

Espèces couvertes d'écaillei. 

hu i t ocelles. LBPIDOCYRTUS , B o u r l . 

(l) Trans, entom. soc. Load., I , l834-
(a Mémoire .utr les Podures, l 8 3 y ; ïn -8 n d e 4 I P- e t 1 pi- Extrait 

dei Mèm, de la soc. r, des sc., d'agric. et des arts de Lille. 
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Espèce* sans écailles. 

A n t e n n e s de longueur m o y e n n e , v a 

r i a n t de d e u x à cinq ar t ic les inégaux ; 

six ocelles HRTÉROTOMA , B o u r l . 

A n t e n n e s c o u r t e s , c o n s t a m m e n t de 

q u a t r e articles à peu près égaux e n t r e 

eux ; six ou hui t ocelles ISOTOMA , B o u r l . 

A n t e n n e s t r è s -cour tes , de q u a t r e a r 

t i c l e s ; c o r p s no i r , fort p e t i t ; o rgane 

d u saut a t t a c h é sous le v e n t r e , e t n o n 

à son ex t r émi t é ; sans ocelles. . . . . HTPOCASTBCRCS ,BoUrl. 

Dans le travail d u m ê m e a u t e u r , on t r o u v e , en o u t r e , des c a 

rac té r i s t iques d 'espèces don t la p l u p a r t sont nouvelles , a ins i .que 

des r ense ignements ana tomiques et phys io logiques qui t émoi 

gnen t d ' u n e g rande conna i ssance de ces a n i m a u x . , 

Depu i s lors , M. Bour le t a pub l i é .(1) dans la descript ion d ' u n 

nouveau gen re de la m ê m e famille sous le n o m d ' A d i c r a n u s 

p o u r l e i \ firnelaria, et en 1 8 4 3 , un nouveau t ravai l (2 ) exposan t 

(l) Bévue zoologiquepar la Société cuvierienne. 
{i) Mémoire sur les Podurelles, dans ceux dû la Soc ié té royale de 

D o u a i ; l843. 
M. l'abbé Bourle t termine «DU second travail par u n Précis enrouer 

logique pour lequel nous lui avions donné , lors de son passage à 

Paris , quelques rense ignements , et c'est son m é m o i r e , mais surtout 

Celui de M. N i c o l e t , que nous ne connaiss ions alors que par le très-

court extrait du Bulletin de Genève, qui n o u s a prov i so irement fait sus

pendre la monograph ie que n o u s avions entreprise des Podure l les de 

Paris. Nous avions d é j à , en 1 8 4 1 , fait graver les d e u x p lanches de 

Thysanoures qu'on voit dans l'Atlas de cet ouvrage 5 n o u s les avions 

m ê m e communiquées a plusieurs e n t o m o l o g i s t e s , et n o u s avions fait 

part à M. Bourlet de notre é tude du P. ambulans ; nous lui indiquâmes 

m ê m e cette espèce c o m m e type de n o t r e g e n r e OWYCHIURUS , genre auque l 

il a depuis lors donné le n o m cXAdicranus. Il est vrai que M. Bour le t 

ne parle pas de ce que nous lui avons dit. Plusieurs naturalistes ont le 

tor t de n e se croire engagés qu'à l'égard de c e u x qui ont publié par la 

vo ie de la presse , et ils regardent les communica t ions orales on par 

correspondance c o m m e n o n avenues ; mais puisque M. Bourlet c i te à la 

page 63 de son Précis l e m ê m e P. ambulans o u Jimetaria c o m m e type 

du g e n r e Lipura de Burmeis ler , dénominat ion qui a l'antériorité 

•ur la mienne , pourquoi lui dbnne-t - i l un n o m nouveau ? 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



' i ) Handb. der Entomologie, I l , 4 4 * * -

de nouve l les observa t ions faites p a r l u i , et celles qu ' i l avai t d'a

bo rd pub l i ée s ; . m a i s il n e s'y m o n t r e pas c o n s t a m m e n t fidèle 

a u x règ les o rd ina i res d e la s y n o n y m i e : il est m ê m e difficile d 'é

tabl i r u n e concordance r ée l l e e n t r e les p r e m i è r e s observa t ions 

de cet a u t e u r e t les secondéV C ' e s t , à p ropos d e ce t r a v a i l , que 

M . H . L u c a s a l u , en 1 8 4 3 , d e v a n t la Société e n t o m o l o g i q u e , 

u n e longue note c r i t i que insé rée dans les A n n a l e s de cet te société , 

n o t e à laquel le nous r e n v o y o n s , faute d ' avo i r p u suffisamment 

e n profi ter , à cause d e l ' époque r é c e n t e de sa p u b l i c a t i o n . 

Voici le t ab leau q u e M . Bou r l e t d o n n e d e la classification des 

P o d u r e l l c s dans son second M é m o i r e : 

Espèces couvertes d'écaillés. 

A n t e n n e s l o n g u e s , de t ro i s a r t i c l e s , 

l e d e r n i e r b e a u c o u p p l u s l o n g q u e l e s 

a u t r e s I E R G e n r e , M A C R O T O M A . 

A n t e n n e s cour tes , de q u a t r e a r t i 

c les 2 E G e n r e , L E F I D O C Y H T D S . 

Espèces sans écailles. 

!

A n t e n n e s d e l o n g u e u r 

m o y e n n e , v a r i a n t de d e u x 

à c i n q AI t ictes i n é g a u x - . 3 E G e n r e , ^ E T H E O C E R C S . 
A n t e n n e s cour t e s , c o n 

s t a m m e n t de q u a t r e a r t i 

c les à p e u p rès é g a u x . . 4 e G e n r e , P O Q U R A . 
A n t e n n e s t r è s - c o u r t e s , 

de qua t re a r t i c l e s , o r 

g a n e sa l t a to i r e a t t a c h é 

sous l e v e n t r e , e t n o n à 

s o n e x t r é m i t é . . . . 5* G e n r e , L 1 Ï P O G A S T R U B 4 . 
P o i n t d ' o r g a n e s a l t a t o i r e . . . . 6= G e n r e , A D I C K H N U S . 

A n t é r i e u r e m e n t au p r e m i e r travail de M . B o u r l e t , c ' e s t - à -

d i r e , en 1 8 3 5 , avait p a r u le d e u x i è m e volume de l 'excel lent 

M a n u e l de M. B u r m e i s t e r (1). Les T h y s a n o u r e s , f o r m a n t u n e 

t r i b u des Oymnognatha, qu i c o m p r e n n e n t les M a l l o p h a g e s , 

O r t h o p t è r e s , D e r m o p t è r e s , e t c . , on t pou r p r e m i è r e famille les 
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P o d u r e s n o m m é s Poduridœ. C e u x - c i sont subdiv isés e n cinq 

genres , d o n t voici le tableau : 

1. A n t e n n a r u m art iculi sub-œqua les . 

A. A n t e n n œ 4 -ar t icu la tae . 

a. F u r c u l a s a l t a t o r i a nul la , s e u o b s o l e t a . 1 . LIPURA. 

b. Fu rcu l a sa l ta tor ia per fec ta . 

2 . A n t e n n a r u m a r t i c u l i a p i c a l e s m i n u t i s s i m i . 5. SMYNTHDRCS. 

L e gen re P o d u r a de M . B u r m e i s t e r c o m p r e n d d e u x s m i s -

genres : les PODPRA (P. grisea, arborea, albicincta e t minuta) 

et les CHOREETES (P. plumbea, lignorum, nitida, viUosa, cin. 

gulata , nivalis et variegata). 

Dés 1 8 4 1 ( 1 ) , M . Nico l e t p u b l i a la descr ipt ion , accompagnée 

d ' u n e figure , d u g e n r e DESORIA (D. saltans , des g lac iers des 

A l p e s ) , et il y ajouta u n e liste des genres d e P o d u r e l l e s qu i c o m 

p r e n d p lus ieurs d é n o m i n a t i o n s nouve l l e s , m a i s p o i n t de desc r ip 

t ion . 

Nous en r e n d î m e s compte dans le j o u r n a l l'Echo du monde 

savant, en i n d i q u a n t le Podura ambulans que n o u s ven ions 

d ' obse rve r (Voir no t r e p l . 2 , fig. 5 0 ) , c o m m e devan t cons t i tue r 

u n gen re à p a r t sous le n o m d ' O n y c h i u r u s , m a i s sans savoir q u e 

M . Burme i s t e r n o u s avai t p r é v e n u à cet éga rd , en c r éan t p o u r 

la m ê m e espèce son gen re Lipura. 

T o u t e f o i s , ce pet i t t r ava i l d e M. N i c o l e t , n ' é t a i t q u ' u n p r o 

d r o m e fort incomple t d u be l ouvrage qu ' i l a fait pa ra î t r e de 

pu is ( 3 ) , e t dans l e q u e l il déc r i t s u r t o u t les espèces d e l ' o r d r e 

des Podure l l e s qu ' i l a p u obse rve r a u x env i rons d e N e u c h â t e l , en 

Suisse. M . Nicole t t r a i t e de la phys io log ie e t de l ' ana tomie de ces 

a n i m a u x , e t d a n s ce qu i p r é c è d e , n o u s avons eu souvent l ' oc 

casion de pa r l e r des obse rva t ions qu i lu i sont d u e s . 

Nous donnons à la page su ivan te le tableau de la classification 

a d o p t é e pa r M . Nicolet pou r les P o d u r e l l e s , en en s u p p r i m a n t 

toutefois ce qu i est re la t i f a u x Smynthures : 

( I ) Bihlioth. univ. de Genève. 
(v) Iiecherches pour servir à l'histoire de& Podurelles , 1 8 4 1 , m - 4 de 

88 p . et 9 pl., faisant partie des Mèm. de In soc. helv. des se. nnt., 
t. VI ; 1 8 4 a . 

Antennae capi te b r ev jp re s . 

— — longiores 

B. Antennae G-articulatae. . . 

2. ACHORUTES. 

3 . PODÜRA. 

4 . ORCHESELLA-
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P O D U R E L L E S . 3gg 

Tous les g e n r e s de Podure l l e s c o m p r i s dans ce t a b l e a u ont le 

corps cylindrique e t segmenté; d ' au t r e s a n i m a u x d u m ê m e 

o r d r e sont p lus g lobu leux , non segmen tés et à a n t e n n e s coudées ; 

ils r e n t r e n t dans le genre Smynlhurus. 

La p lupar t des espèces connues de P o d u r e s , son t d ' E u r o p e , 

M. Say (1) en a c e p e n d a n t fait conna î t r e t ro i s d ' A m é r i q u e . 

Podura fasciata ( de Géorg i e et des F l o r i d e s ) . 

P. bicolor (des m ê m e s pays ) . 

P. tricolor ( d e P e n s y l v a n i e ) . 

M. Say pa r l e aussi d ' une espèce d e S m y n t h u r e , dont nous 

d o n n e r o n s p lu s loin la d iagnose . ( 

Les c a r a c t è r e s su r lesque ls r epose la d i s t inc t ion g é n é r i q u e des 

P o d u r e s , sont t i r é s de la p ré sence ou de l 'absence d e l ' o rgane 

s a l t a t o i r e , a insi que d e la forme et de la posi t ion de c e l u i - c i , 

lorsqu ' i l ex i s t e , et l 'on sait que c'est le cas le p lus f réquent . L a 

forme e t la n a t u r e des a n t e n n e s , les écailles ou les p o i l s , e tc . , 

fourn issen t auss i des ca rac tè res i m p o r t a n t s . 

L ' o r d r e sér ia i des genres auque l nous avons été condui t e t les 

n o m s qu' i ls n o u s s e m b l e n t devoi r conserver p e u t ê t re formulé 

ainsi qu ' i l sui t : 

I, S M Y N T H U R U S , Latr. 

I. M4CROTOMA, Bour le t . Tomocems , Nicolet , 

a . L k p i d o c t h t u s , Bourl . Cyphodeirus , IVinol. 

3 . O R C H E S K L L A , T e m p l e t o u . 

4. HsTsnoroi iA , Bourl . 

5 . ISOTOMA. , Bourl 

II . PODURA. 
6- AGHORUTKS, Tempi- . | 

7 . LiPUrU, B u r m . . . . j 

8 . A n o c i u , Gcrv . 

De Geeria, Nico le t . 
Desoria , Nino!. 
Hypogastrurus , Bour l . 
Podura , Nicol . 
Onychiurus , Gerv . 
Anurophorus, Nicol . 
Adicranus , Bûurlet . 
Achorutes , Nicol . 

[l] Journ. ac. se. PhUadelphie, II , i 3 . Voyez aussi le T. ï de» 

QEuvves entarnalaifiques de Say, éditées à P a r i s par Lequien, 
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§ III. 

G E N R E S M Y N T H U R E . [Smynthurus.) 

Corps globuleux ou ovoïde ; thorax et abdomen 
confondus en une seule masse ; tête inclinée ; antennes 
habituellement de quatre articles, coudées au milieu; 
dernier article aussi long ou plus long que les trois 
précédents , composé, résultant d'un nombre variable 
de petites articulations ; huit yeux à chaque groupe; 
jambes longues et grêles ; queue de moyenne longueur, 
à filets munis d'un article supplémentaire. 

Ce groupe( i ) , dont nous avons déjà indiqué les prin
cipales particularités, est un des plus distincts de la 
famille desPodurelles, aussi est-il le premier qu'où ait 
séparé de l'ancien genre Podura. De Géer l'avait déjà 
indiqué, mais sans lui donner de dénomination pro
pre ; les Smynthures de Latreille ne diffèrent pas , en 
effet, de ses Podures de la seconde famille, auxquels 
il donne des antennes coudées , à plusieurs articles. 

Les Smynthures vivent sur les feuilles des arbres ou à 
terre , quelquefois sur l'eau; ils sautent avec une ex
trême agilité. 

Ce gen re a été é tab l i pa r L a t r e i l l e . De Gée r l 'avait déjà i n d i 

q u é c o m m e g roupe à p a r t d a n s le g e n r e des p o d u r e s ; depuis lors 

on a voulu en faire u n e f ami l l e , e t M . B o u r l e t y d i s t ingue d e u x 

g e n r e s sous le n o m s de Smynthurus e t Dicyrtoma. M M . T e m -

ple ton et Nicolet se sont aussi occupés des S m y n t h u r e s . 

1. SMVNTHURE CROISÉ. (Smynthurus signatus.) 

Corps g lobuleux ; a b d o m e n renflé à son e x t r é m i t é , avec u n 

angle r e n t r a n t de c h a q u e côté ; dos b r u n à poils fins, g r i s u n p e u 

v e r d â l r e s ; a n t e n n e s t rès -ve lues g r i ses à l ' e x t r é m i t é , fauves à la 

^l) P O D U R E S HE L I S E C O N D E F Ï M I L L K , De Gt''er, Mèm., VIT, 3 5 - — S M Y J V -

T H U H U S , Latr.; ibV¿. — B u r m . , Handb. der Eulom., I I , 451 - — T e m -

p l e t o n , loco cit. — N i c o l e ! , toco C ¿ Í . , p . 8 o . — S M Ï ^ T H U R J D E S , B o u r l e t , 

Mèm. sur les Podurellrs , p . 52 ; 1843-
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base e t p resque aussi longues que le corps ; des taches i r r é g u 

l i è res su r les côtés de l ' abdomen e t u n e l igne t ransversa le de 

points fauves ou j aunâ t res sur le t h o r a x . L o n g . , 0 , 0 0 1 à 0 , 0 0 2 . 

Pod. noirâtre à taches jaunes sous le ventre, Geoff., Ins., I I , 

6 6 7 . — Pod. signala , F a b r . , Ent. syst., I I , 6 5 . — Sm. sign.? 

G u é r i n , Iconog. Règne anim,., Ins., p l . 2 , Cg. 4 . — Sm. sign., 

T e m p l . , Trans. entom. soc. Lond., I , 9 7 , p l . 1 2 , f. 8 . — N i c o l e t , 

Podurelles, p. 8 1 , p l . 9 , f. 7 . 

D ' I r l a n d e , d e F r a n c e e t d e Su isse . 

2 . SMYNTHCRE OBLOSG. (Smynthurus oblongus.) 

Corps ovoïde , sans ang les r e n t r a n t aux côtés de l ' a b d o m e n , 

d ' u n gris j a u n â t r e , l é g è r e m e n t lavé de b r u n en dessus e t ' c o u v e r t , 

su r toute sa sur face , de poils g r i s , p e u se r rés et c o u r t s ; p laques 

ocu la i res n o i r e s , bo rdées de j a u n e pâ le ; u n e tache e n f u n u l e e n t r e 

les y e u x , e t d e u x b a n d e s i r r cgu l i è r e s e t ob l iques s u r le co rps , 

d 'un b l a n c s a l e , quelquefois j a u n â t r e ; ces d e u x b a n d e s f o r m a n t 

à peu p rè s u n V e n se réun i s san t en a r r i è r e ; des t a c h e s e t des 

po in t s no i r s e t b r u n r o u g e s des deux cô tés e t e n t r e les b a n d e s . 

L o n g . , 0 , 0 0 1 ',. 

Sm. obi., Nico le t , Podurclles, p . 8 1 , p l . 3 , f. 8-. 

D u S a b l o n , p r è s N e u c h â t e l , d a n s les c h a m p s d e p o m m e s de 

t e r r e et s u r les p lan tes l é g u m i n e u s e s ; t r è s - r a r e . 

3 . S.WYNTNRJRE VERT. (Smynthurus viridis.) 

Corps g lobu leux , ve r t j a u n â t r e a insi q u e la tê te ,-UH ang le sail

lant de chaque côté d e l ' abdomen ; a n t e n n e s l é g è r e m e n t r o u -

geâ t res ; q u a t r e poin ts r o u g e â t r e s s u r la t ê t e ; p a t t e s j a u n e s , 

o rd ina i r emen t à genoux r o u g e â t r e s ; q u e u e b l a n c h e ; q u e l q u e s 

taches b l anches sur les côtés e t le dessous de l ' abdomen . L o n g . , 

0 , 0 0 1 \ . 

Pod. verte aux yeux noirs, Geoff., I I , 6 0 7 . — Pod. vir, , 

F a b r . , Entom.syst., I I , 6 0 5 . — S r n . v i r . , T e m p l . , Trans. entom. 

soc. Pond., I , 9 7 . — N i c o l e t , P o dur elles, p . 8 2 . p l . 9 . f. 9 . — 

I î o u r l e t , Podurelles , p . 7 7 . 

D ' I r l a n d e , de F r a n c e , de S u i s s e , dans les j a r d i n s et sous les 

mousses h u m i d e s . M . Lucas doute que l 'on doive r a p p o r t e r à 

ce t te espèce le Sm. viridis de M . î i l a n c h a r d , Jconogr. durègne 

anim., Ins., p l . 1 3 , fig. 4 . 

APTFRKS , TOME III. 7 6 
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4 . SMYNTHURE RRÜJÍ. (Smynihurus fusais.) 

O v o ï d e , p r e s q u e sphé r ique , var iant d n r o u g e tu i l e au b r u n 

foncé en d e s s u s , plus clair en dessous , ve lou té et velu sur t ou te 

sa surface et p o r l a n t , à sa pa r t i e a n t é r i e u r e , t rois , peti ts sillons 

t ransversos s imu lan t les divis ions du t h o r a x ; pa t t es r o u g e s , 

d e m i - t r a n s p a r e n t e s , à a r t i cu l a t ions n o i r e s ; les trois p r e m i e r s a r 

ticles des an t ennes de la cou l eu r des p a t t e s , le d e r n i e r gr is pâ l e . 

L o n g . , 0 ,001 nu u n peu m o i n s . 

Sm. fuse, N i c o l e t , Podurelles, p . 82 , p l . 9,f. 10 . 

De N e u c h à t e l . M Nicolet lu i r a p p o r t e la Podure brune en

fumée de Geoffroy, Ins., I I , 608 ; Sm. fuseus , L a c o r d a i r c e t 

Boisduvtfd, Enlom. env. Paris, I , 1 1 6 , m a i s il n e nous para i t 

pas h o r s de dou te q u e l 'espèce de Geoffroy soit b i e n u n s m y n -

t h u r e . C ' e s t plus c e r t a i n e m e n t la Podure brune ronde, De Géer , 

Mém., V I I , 3 5 , p l . 3 , f. 7 - 1 4 ou P. aira , id., Acta acad. se. 

Suce, j 1743 , p , 2 9 6 , p l . 7 , qui est le type de cet te e spèce 

(voir «p. 8 J . M . B o u r l e t , Podurelles , p . 5 7 , d é c r i t aussi le Sm. 

fuseus. 

5 . SMYNTHURE ORNÉ. (Smynthurus ornatus.) 

O v o ï d e , p e u v e l u , d ' u n b r u n r o u g e p lus foncé vers l ' e x t r é 

m i t é p o s t é r i e u r e e t couver t de taches i r r égu l i è res j a u n e s au m i 

lieu du corps e t (erre d e S ienne su r les bords ; tête e t pat tes d ' u n 

j aune pâle ; p l a q u e s ocu la i res séparées pa r une b a n d e long i tu 

d ina le rouge ; une de m ê m e cou l eu r à l ' ang le pos t é r i eu r ex t e rne 

de chaque p l aque ; an t ennes aussi longues que le c o r p s , coudées 

à l ' ex t rémi té du second a r t i c l e , q u i est t r è s - l o n g , e t j a u n â t r e 

ainsi que les d e u x p r é c é d e n t s ; l e q u a t r i è m e b r u n . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Sm orn., N ico le t , Podurelles, p . 8 3 , p l . 9 , f. 1 1 . 

D u K o c h c r , p r è s de N e u c h à t e l ; t rouvé vers la fin de l ' au

tomne , sous les mousses couve r t e s d e ne ige . 

6 . SMYMTIORE DE COULON. [Smynthurus Couloni.) 

Ovoïde , peu ve lu , j a u n e g o m m e - g u t t e , avec des t aches i r r é 

gul ières b r u n r o u g e â t r e et r a y o n n a n t du cen t r e à la c i rconfé

r e n c e en croix de cheval ie r ; u n e a u t r e tache ca r rée , noire , avec 

q u a t r e points blancs à l ' ex t rémi té de l ' abdomen ; yeux bordés de 

b lanc d u côté in t é r i eu r e t séparés par u n e l igne longi tudina le 

rouge ; a n t e n n e s r o u g e â t r e s à base j a u n e t r è s - p â l e ; par t ies infé-
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r i eu res j aunes ; d e u x taches b l anches l a t é r a l emen t sous le ven 

t r e . L o n g . , 0,001 i . 

Sm. Coul., N ico le t , Podurelles, p . 8 4 , p l . 9 , f. 12. 

Trouvé vers la fin de l ' au tomne sous les mousses à la roche de 

l ' H e r m i t a g e , p r è s de Neuchâ te l . 

7. SMYNTHURE DE BOURLET. (Smynthurus Bourleli.) 

( P l . 5 1 , flg. 1.) 

Corps ovala i re , j a u n e , m a r q u é d e l ignes t ransversa les noires e n 

zéb ru res e t b o r d é ou m a r b r é l a t é ra lement d e la m ê m e c o u l e u r ; 

l a zéb ru re p o s t é r i e u r e se p ro longean t en b a n d e ; u n e l igne l o n 

g i tud ina le no i r e au s inc ipu t e t u n e tache p rès les yeux , en a r r i è r e 

de c h a q u e a n t e n n e ; pattes e t an t ennes fauve un p e u roussâ t re ; 

le p r e m i e r ar t ic le de celles-ci p lus petit que les a u t r e s , le q u a 

t r i ème le p lus g rand , coudé, g a r n i d e plusieurs verticilles d e po i l s , 

ma i s sans appa rence moui l i fo rme ; dessous du corps d e cou leu r 

j a u n e pale a insi que la q u e u e ; que lques poils au t u b e r c u l e t e r 

mina l de l ' abdomen . Long . , ' mi l l imè t re . 

Celte e s p è c e , t r è s -pe t i t e et t r è s - v i v e , a été t rouvée à P a r i s 

dans les j a r d i n s ; elle se tient sur les feuilles ou au b a s des p l a n 

tes sur la t e r r e h u m i d e . E n hiver , elle saute sur la neige , a in s i 

que beaucoup d ' au t res P o d u r e l l e s , et ne souffre poin t du froid. 

La fig. 2 de la p l anche 51 de no t re At las r ep résen te une grosse 

espèce noi râ t re q u e nous avons recueil l ie u n e fois dans la fo rè tde 

M o n t m o r e n c y , près Pa r i s , mais d o n t nous n 'avons p u faire u n e 

é tude suffisante. 

8 SMYNTHURE NOIR. (Smynthurus ater.) 

(Pl . 51 , fig. 5.) 

Corps g l o b u l e u x , b r u n l u i s an t ; an t ennes l ongues . 

Podura titra , De Géer , Mém., V I I , p . 3 5 , fig. 7 et 8 (cop. 

dans no t r eAt l a s ) . — S m . ater, T e m p l e t o n , Trans.entom. soc. 
London, 1 , 97. — L u c a s , Anïm. articulés , p . 567. 

Espèce de Suède . M . T e m p l e t o n lui r a p p o r t e d e s P o d u r e l l e s 

pr ises en I r l ande . On l'a auss i i nd iquée en d ' au t r e s l ieux ; mais , 

c o m m e nous l 'avons dit à p ropos du Sm. fuscus, ce t t e espèce a 

besoin d 'être r evue . 

9. SMYNTHURE A otux LIGNES. (Smynthurus bilineatus. ) 

Ovalaire , b lanc p â l e ; tète ob longue , p e u di latée b i l a t é r a l e 
m e n t ; an tennes de la l ongueu r d u c o r p s , en en t i e r d 'un r o u g e 
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fe r rug ineux , p lus obscur vers l ' ex t r émi té , paraissant q u e l q u e 

fois c end rée s au-dessus du d e u x i è m e comme au-dessous d u t r o i 

s i ème ar t ic le ; d e u x b a n d e s dorsa les f e r r u g i n e u x r o u g e â t r e , d e 

pu i s les y e u x j u s q u ' à l ' ex t r émi t é de l ' abdomen ; des taches d e la 

m ê m e cou leur su r les côtés de ce lu i -c i , sur la tête et su r le c r o u 

pion , q u i est long et m e n u . L o n g . , 1 7 à 2 mi l l im . 

Sm. bilin., î l o t t r l e t , Podurelles, p . 5 8 ; 18Í-3. 

S u r l ' h e r b e des p r a i r i e s dans le nord de la F r a n c e . 

10. SMYNTIIURK AQUATIQUE. (Smynthurus aquaticus.) 

Jllanc p lu s ou moins t e in t é de j a u n â t r e ; a b d o m e n o v o ï d e ; 

u n e tache n o i r e , t r i angu l a i r e su r le f ron t ; dos ver t b l e u â t r e ; 

de rn i e r ar t ic le des filets c a u d a u x , c o u r t , oval a i re ; t u b e r c u l e s 

s o u s - a b d o m i n a u x t rès -sa i l l an ts . L o n g . , * ou 1 mi l l im. 

Sm. aq., B o u r l e t , Podurelles, p , 5 8 ; 1843 . 

Sur les p lan tes a q u a t i q u e s , p r i n c i p a l e m e n t su r les ca rex et les 

l e m n a , dans le no rd de la F r a n c e . 

1 1 . SMYNTHURE DE LA LUZERNE. (Smynthurus lupulinœ.) 

A b d o m e n s u b - g l o b u l c u x , j a u n e un i fo rme en dessus ou u n p e u 

fe r rug ineux , j a u n e b l a n c h â t r e en dessous ; a n t e n n e s r o u g e fer

r u g i n e u x , p u b e s c e n t e s , éga lan t les trois q u a r t s du corps en l o n 

g u e u r ; a b d o m e n b r u s q u e m e n t t e r m i n é p a r u n c roup ion p l u s 

long que d a n s les au t res e s p è c e s , et pa ra i s san t formé de deux 

a n n e a u x ; append i ce s e t dessous b lancs . L o n g . . *- ou \ rie m i l l i m . 

Sm. lup., B o u r l e t , Podurelles, p . 5 9 ; 1843 . 

T r è s - c o m m u n dans les p ra i r i e s , s u r le Medicago lupulina. 

1 2 . SMVNTHURE VALUTPÈDE. (Smynthurus pallipes.) 

Noir m a l , avec d e u x t aches ob longues s u r le v é r t e x , la base 

des an t ennes et celle des p a t t e s , q u i sont j aune p â l e ; hanches 

noires' ; a b d o m e n g labre ou n ' a y a n t que q u e l q u e s poils ra res vers 

son ex t r émi t é ; c roupion assez cour t . L o n g . , 4 ou f de mi l l im . 

Sm.pn.ll., B o u r l e t , Podurelles, p . 5 9 . 

Du nord de la F r a n c e , assez r a r e . On le t rouve dans les p r a i 

ries sur le t r i f o l i u m , où i! est fort difficile de le d i s t i ngue r à cause 

de sa pe t i tesse . 

1 3 . SMYXTHURE POLYPODE. (Smynthurus polypoâus.) 

Noir , à an tennes de la longueur du c o r p s , t e rminées de b lanc . 
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Podura polypoda, L i n n . , Fauna Suec, 1928 . —* F a b r . , 
Entom. syst., I I , 65. 

D e Suède . 

Nous pa r l e rons s épa rémen t des D icy r tomes . 

DICYRTOMA , B o u r l e t , Podurelles , p . 5 9 ; 1 8 4 3 . 

A n t e n n e s à h u i t a r t i c l e s , d o n t c i n q p o u r l a p a r t i e 

q u i p r é c è d e l e c o u d e , e t t r o i s p o u r l ' a u t r e ; d e u x t u 

b e r c u l e s s u r l e d o s . 

14 . DICYRTOME NOIR POUHPRÉ. ( D'icyrtoma airo-purpurea.) 

R o u g e b r u n un i fo rme ; tè te ob longue , t r è s - r u g u e u s e e n t r e 

les y e u x ; b o u c h e b l a n c h â t r e ; a n t e n n e s c o n c o l o r e s , un p eu p lus 

longues que le corps , g a r n i e s de poils b l a n c s ; a b d o m e n o v a 

l a i r e ; des poils b lancs assez r a r e s aux pa t tes et à l ' ex t r émi t é de 

l ' a b d o m e n ; d e r n i e r a r t i c le de l ' o rgane sal ta toi re sétacé , b l a n 

châ t r e ainsi q u e les tarses ; t ube rcu les s o u s - a b d o m i n a u x sa i l lan ts . 

L o n g . , 2 '- m i l l im . 

Die. atro-p., B o u r l e t , Podurelles , p . 6 0 ; 1 8 4 3 . 

D u n o r d de la F r a n c e . V i t sur les c h a m p i g n o n s , p r i n c i p a l e 

m e n t su r le Fistulina buglossoïdes; il est asiez c o m m u n en au

t o m n e . 

[ 15 . DICYRTOSIK nos TACHETÉ. ( Dieyrloma dorsi-maculala.) 

A b d o m e n Sub -g lobuleux , j a u n e pâle ; u n e tache no i r e ob longue 

vers l ' ex t r émi t é de l ' a b d o m e n , occupan t le t ie rs e n v i r o n de sa 

pa r t i e dorsa le ; a b d o m e n m a r q u é d'un g r a n d n o m b r e de t aches 

f e r rug ineuses , su r tou t à sa d i la ta t ion l a t é r a l e ; u n e l igne de la 

m ê m e couleur en t r e les a n t e n n e s ; ce l le -c i é g a l a n t les d e u x t iers 

d u corps ¡ poils ra res , b l a n c s . L o n g . , 1 i m i l l i m . 

Die. dors., B o u r l e t , Podurelles , p . 61 ; 1 8 4 3 . 

Du nord de la F r a n c e , dans les p r a i r i e s . 

M . Bour le t en s ignale u n e var ié té d o n t tout le corps est c o u 

ver t de taches f e r r u g i n e u s e s , b r u n e s et b l a n c h â t r e s ; son dos est 

ve rdâ t r e ; u n e g r a n d e t ache f e r r u g i n e u x rougeà t r e ex i s te de 

c h a q u e côté de son a b d o m e n , e t u n e t ache no i r e à l ' e x t r é m i t é da 

ce lu i -c i ; M. Bour l e t pense q u e c 'est peut -ê t re le Sm, signatus 

des a u t e u r s . M . N i c o l e t d o n n e , en effet i à celui-ci d e s a n t e n n e s 
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4 o 6 · PODLHliLLES. 

à cinq articles «asilaires, mais avec la partie terminale conique 
composée de petits articles moniliformes. 

On n'a encore décrit qu'un seul Smynthure exo
tique : 

1 6 . SMYINTIIUHE A BOETTES. (Smynthurus guttatus.) 

Blanc jaunâtre , marqué de taches nombreuses , irrégulières , 
disposées par bandes; deux tubercules latéraux; poils nom
breux ; antennes brun rougeâtre ; face maculée ; une ligne et des 
taches derrière les yeux , qui sont noirs. 

Sm. gutt., Say, Journ. acad. se. Philad., II, 13 ; id., OEuvr. 

entom., éd. Lequien,I, p. 13.'—Lucas, Anim. artic., p. 568 . 

De Géorgie. Vit sur I'écorce du Pinus palustris. 

GENRE PODURE. (Podura.) 

Les Podures (1) ont été caractérisés plus haut. Les 
nombreuses espèces qu'ils comprennent peuvent être 
réparties , ainsi que nous l'avons également indiqué , 
en huit groupes dont on a fait autant de genre. 

I. MACROTOMA, Bourlet , Podures, p. 1 0 ; 1 8 3 9 . 

— TOMOCERCS , Nicolet , Podurelles , p. 6 7 . 

Corps écailleux , peu garni de poils , cylindrique , 
divisé en huit segments inégaux , dont le premier et le 
cinquième les plus considérables; tête un peu incli
née ; antennes fort longues , plus ou moins volubles , 
de trois ou quatre articles : les deux premiers nor
maux courts -, le reste composé de petites articulations 

( j) P O D U H E S DK LA PREM IÉKB PJLHILI.B, D e Géer , Mcm., I. VI[ , p 1- , 
PODUKA , Latrei l le , Geueru Znst. ei Crust., I . p . 165. — I'OUHHI (par-
tint) , Linné Gmel . , Syst. uat.— PODCJRID* [Smynlhuris exceptis), T e m -
p l e t o n , Prans. eritorn. soc. Lond, I ; i835.— îîurmejster, Hindb. der 
Entom , M, 4^5,—Buurlut, Mémoires sur les Podures ; j83y.— Nicolet , 
Rech pour servir à ihist. des Podai elles ; 1 8 4 1 — PODCHIDES, Bonr le t , 
Mèm.sur les Poduielles, p 1 2 ; 1 8 4 3 . — H. Luca*. , Aait. soc. enlom. 
de Fiance, p. a85 ; |843-
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très-serrées , mais souvent partagé par une véritable 
articulation en deux articles composés ; quatrième ar
ticle moins long que le troisième ; sept paires d'yeux ; 
pattes assez grêles ; queue saltatoire, allongée. 

Ce sont des Podures dont le corps a jusqu'à cinq 
et six millimètres de longueur. Ils marchent vite et 
sautent avec beaucoup de rapidité. La manière dont la 
plupart enroulent leurs antennes est une chose assez 
curieuse. M. Bourlet avait reconnu, avant la publica
tion de M. Nicolet, la nécessité de créer un genre à part 
pour ces animaux ; nous avons donc dû préférer le 
nom qu'il emploie à celui de Tomocerus que propose 
M. Nicolet. 

1 . MACBOTOME PLOMBÉE. (Macrotoma plumbea.) 

A n t e n n e s grosses ; de rn ie r s ar t ic les gr i s , u n peu m o i n s longs q u e 

le corps ; t h o r a x , bouche et tarse de cou leur b r u n sale ap rès l 'en

l èvement des écailles ; le res te d u corps j aune , avec le bord pos 

t é r i e u r des segments b l a n c h â t r e et le v e n t r e livide ; bo rd a n t é 

r i e u r du tho rax no i r , g a r n i d 'un faisceau de poils ; q u e u e , poils 

à la q u e u e et à l ' a n u s , écai l les d 'un b r u n a rdo i sé . L o n g . , 0 , 0 0 5 . 

Macrotomaplumb., B o u r l e t , Podures, p . 1 3 ; 1839 ; id., Po-

durelles , p . l \ \ 1843 . — Tomocerus plumbeus , N ico le t , Podu-

relles, p . 6 8 , p l . 7 , f. 8. 

Ded ive r ses pa r l i e sdc l ' E u r o p e . Assez c o m m u n e , sous les p i e r 

res , dans les endro i t s o m b r a g é s , e tc . E l l e est so l i ta i re . O n la 

d o n n e c o m m e la Podure grise commune de Geoffroy. 

2 . MACROTOIHE AGILE. (Macrotoma celer.) 

( P l . 5 0 , f i g . 7 ) . 

Semblab le à la p r é c é d e n t e , ma i s p lus p e t i t e et à a n t e n n e s p lus 

cour tes ; c i nqu ième segmen t à peu p rè s égal aux d e u x p r é c é 

den ts pris ensemble ; base des a n t e n n e s et de la queue a ins i que 

les cuisses couver tes d 'écail lés a r g e n t é e s : d e u x taches a l longées 

e t obl iques sur le p r emie r s e g m e n t c o n i q u e . L o n g . 0 ,002 . 

Pod. plumbea, De G é e r , Mémoires, V I I , p . 3 1 , p l . 3 , f. 1 . — 
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Pool, violacea ? Geoffroy. —Tomoc. celer, N i c o l e t , Podurelles , 

p . 69 , p l . 7 , f. 9 . 

Se t rouve a v e c la p r é c é d e n t e . 

3 . MACROTOME NOIRE. (Macrotoma nigra.) 

Tail le et forme d u Mac. plumbea, écai l les no i re s avec u n 

léger reflet a r g e n t é ; corps d e cou leur j a u n e de cire , q u a n d o n 

l'a dépoui l lé de ses écai l les ; b o r d a n t é r i e u r d u tho rax g a r n i 

d ' une f range d e poi ls noi rs e t cour t s ; a n t e n n e s gr ises ou d ' u n 

gris fauve ; pa t t e s d ' u n b r u n v e r d à t r e ; t a r ses b r u n s ; ven t r e 

j a u n e . L o n g . , 0 ,002 . 

Mac. nigra, B o u r l e t , Podures, p . 14. 

D u n o r d de la F r a n c e ; v i t sous les p i e r r e s e t le v i eux bois 

avec les p r é c é d e n t e s . 

4 . MACROTOME LONGICORNE. (Macrotoma longicornis.) 

( P l . 5 0 , fig. 8 . j 

D e u x l ignes b l a n c h e s su r le t h o r a x , f o r m a n t avec le b o r d 

pos té r i eu r u n de l t a ou t r i ang le isocèle ; an t ennes b r u n e s , fines, 

p lus longues q u e le co rps ; t ro is ième a r t i c le à reflets violets ; 

bo rd d e l ' avan t -de rn i c r s egmen t a b d o m i n a l ci l ié . L o n g . , 0 , 0 0 5 . 

Podura longicornis, M u l l e r , Zool. dan. prodr., 2174 . — 

Macrot. long., B o u r l e t , Podures, 214 . 

De différentes pa r t i e s de l ' E u r o p e . E l l e rou l e ses a n t e n n e s 

avec r a p i d i t é e t n e se laisse p r e n d r e q u e t rès-di f f ic i lement . C'est 

p e u t - ê t r e aussi le M. spiricornis , B o u r l e t , Podurelles, p . 15 ; 

1843 . 

5. MACROTOME FERRUGINEUSE. (Macrotoma ferruginosa.) 

Écai l les p l o m b é e s ; c o r p s , sans les éca i l l e s , j a u n e f e r rug ineux 

varié de b l a n c h â t r e ; s o m m e t des d e u x p r e m i e r s ar t ic les des a n 

tennes b r u n a ins i q u e la q u e u e ; b o r d an t é r i eu r d u tho rax e t des 

d e r n i e r s s e g m e n t s a b d o m i n a u x l égè remen t ciliés ; pa t t es ve rdà -

t res e t ve lues . 

Macr. ferrug., B o u r l e t , Podures, p . 14 . 

D u n o r d d e la F r a n c e ; vi t sous la mousse ainsi q u e l 'espèce 

p r é c é d e n t e . 

Nous i n d i q u e r o n s p rov i so i r emen t u n e n o u v e l l e espèce du 

m ê m e g e n r e ; 
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fi. MACROTOME COQDETTE. (Macrotoma lepida.) 

J a u n e n a n k i n , va r i é . L o n g . . 2 l i gnes . 

Cette bel le espèce n 'es t pas r a r e dans les pa r t i e s p e u ombragées 

d e la forêt de S a i n t - G e r m a i n , p rès Par is* 

II. LEPIDOCYRTUS, Bourlet, Podures, p. 1 5 ; 
1 8 3 9 . — C Y P H o n j i i R U S , Nicolet, Podui elles , p . 63. 

Corps de huit segments écailleux, peu ve lu , rendu 
comme bossu par le premier, qui est aussi long que 
les deux suivants , et avancé en dessus et en avant 
pour recouvrir le c o u et souvent une partie de la tête ; 
sixième segment aussi long ou plus long que les trois 
précédents pris ensemble ; les deux derniers très-
courts ; tête très-inclinée, inséréesur la cavitédu re
bord antérieur du mésothorax 5 prothorax très-petit; 
antennes moins longues que la tête et le corselet pris 
ensemble , de quatre ? articles inégaux , non composés ; 
huit paires d'yeux ; queue assez longue , à pièce basi-
laire , formant plus de la moitié de son étendue. 

Les L é p i d o c y r t e s d e M . B o u r l e t , q u e M . Nicolet déc r i t avec 

suin , sous le nom de Cyphodères [Cyphodeirus), sont des P o 

d u r e s d'assez pe t i te tai l le e t fort ag i les . 

7 . LÉPIDOCYRTE CURVICOL. (Lepidocyrtus curvicollis.) 

( P I . 5 1 , fig. 6 . ) 

Corps avec des écailles v a r i a n t de cou leur avec l 'âge ; d ' a b o r d 

d ' u n b lanc a rgen té , pu i s d ' u n violet c u i v r e u x , pu i s b l e u â t r e 

m é t a l l i q u e , e t enfln de cou l eu r p l o m b é e ou a rdo i sée ; sans 

ses écailles , i l es t t e l l emen t t r a n s p a r e n t , s u r t o u t dans la j e u 

nesse , qu 'on aperçoi t l ' in tes t in à t r a v e r s ses parois ; a b d o m e n 

a l lan t en d i m i n u a n t . t r o n q u é à son e x t r é m i t é . L o n g . , 0 ,002 . 

Lep. euro., B o u r l e t , Podures , p . 1 6 . 

Du no rd de la F r a n c e . I l vi t seul ou en pe t i t n o m b r e su r les 

p ie r res ou sous les vieux bois . Nous l 'avons r e t r o u v é a P a r i s dans 
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410 PUDURtLLES. 

les caves. L 'a r t ic le bas i la i re nous a p a r u p a r t a g e en d e u x , ce 

qui p o r t e à c inq le n o m b r e total des art icles de c h a q u e a n t e n n e . 

8. LÉPIDOCYRTE CAPUCIX. (Lepidocyrtus capucinus.) 

E n t i è r e m e n t d 'un j a u n e o range , sauf les a n t e n n e s , dont les 

" d e u x p r e m i e r s a r t ic les sont d ' u n j a u n e p lus p a l e , et les d e u x 

derniers d 'un gr is assez foncé ; corps c y l i n d r i q u e , l u i s a n t , p e u 

v e l u , à poils t rès -cour ts ; p r e m i e r s e g m e n t r e c o u v r a n t p r e s q u e 

e n t i è r e m e n t la tê te ; filets de la q u e u e b lancs e t finement s t r iés 

t r ansve r sa lemen t ; u n léger reflet méta l l ique p r o d u i t pa r q u e l 

ques écai l les . L o n g . , 0 ,002 . 

Cyphodeirus cap., N ico le t , Podurelles , p . 64 , p l . 7,f. 1. 

De Neuchâ te l . Se t rouve dans les j a r d i n s , su r la t e r r e ; t r è s -

r a r e ; vi t so l i t a i r e . 

9. LÉPIDOCYRTE GIBBEUX. {Lepidocyrtus gibbulus.) 

S e m b l a b l e au p r é c è d e n t pa r la c o u l e u r , mais p lus cou r t et 

p r o p o r t i o n n e l l e m e n t p lus l a rgo ; p r e m i e r ar t ic le des an t ennes 

j a u n e , les su ivan t s d ' u n gr is foncé l é g è r e m e n t violacé ; p r e m i e r 

s e g m e n t d u corps t r è s -convexe , peu p ro longé en avan t et cilié 

a u bord a n t é r i e u r ; d e u x i è m e s e g m e n t u n peu p lus long que le 

s u i v a n t ; b o r d in fé r i eu r du s ixième r o u g e à t r e ; filets d e la queue 

cour t s et b lancs ; pièces bas i la i res de la cou leu r du corps ; yeux 

n o i r s ; corps l u i s an t ; t r è s p e u velu ; m ê m e reflet m é t a l l i q u e que 

le p r é c é d e n t . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Cyphodeirus gibb., N i c o l e t , Podurelles, p . 64 , p l . 7 , f. 22 . 

D e N e u c h â t e l , sous les mousses e t dans les j a r d i n s ; sol i ta i re 

e t assez r a r e . 

10 . LÉPIDOCYRTE DU BOIS. (Lepidocyrtus lignorum.) 

Semblab l e au p r é c é d e n t p o u r la fo rme ; p e u t - ê t r e un peu plus 

étroi t ; t è t e , par t ie a n t é r i e u r e du t h o r a x , p a t t e s , p r e m i e r a r t i c le 

des a n t e n n e s e t dessous du corps d ' u n b lanc j a u n â t r e t rès -pâ le ; 

le r e s t e d u corps d 'un gr is p l o m b é ; les y e u x , la b o u c h e e t les 

t ro i s d e r n i e r s ar t ic les des an t ennes no i r s ; a p p e n d i c e sa l ta to i re 

b l a n c . L o n g . , 0 ,001 ;-. 

Podara lignorum, F a b r . , Entom. sysl , I I , 67 . — Cyph. 
lign., N i c o l e t , Podurelles, p . 6 5 . 

Dans les f o r ê t s , su r les vieux t r o n c s ; que lquefo is sous les 

mousses . T r è s - c o m m u n . 
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1 1 . LÉPIDOCVRTK NAIN. (Lepidocyr lus pusillus.) 

C y l i n d r i q u e , de couleHr de bronze foncé et cha toyan t ; an t ennes 

p r e s q u e granuleuses , assez grosses et d 'un gris foncé ; y e u x 

n o i r s , bo rdés de j a u n e a n t é r i e u r e m e n t ; corps hér i ssé , à p r e 

m i e r segment peu p ro longé et cilié au bo rd a n t é r i e u r ; le s ix ième 

auss i long que les tt-ois qui le p r é c è d e n t ; pa t tes e t q u e u e d ' u n 

b lanc sale ou j a u n e ; tête et corps couver ts d 'écai l lés t r è s -pe t i t e s ; 

an t ennes , pa t tes e t q u e u e sans écail les. L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Podura pusilla , L i n n . , Syst. nat., I I , 1014. — Cyph. pu-
sillus , N i c o l e t , Podurelles, p . 6 5 . 

T r è s - c o m m u n dans les j a r d i n s , s u r le sable des allées et dans 

les bois su r les t roncs d ' a rb r e s . I l vi t so l i ta i re . 

12 . LÉPIDOCYRTE BRONZÉ. (Lepidocyrtus œneus.) 

C o r p s , tête et pièce bas i la i re d e la queue de cou leu r d e b ronze 

d o r é , t r è s - b r i l l a n t ; corps hér issé de longs poils n o i r s ; a n t e n n e s 

gr ises , à base j a u n e , avec le de rn ie r ar t ic le aussi long q u e les 

d e u x qui le p r é c è d e n t ; cuisses j a u n e s ; j a m b e s g r i s e s ; b le t s de 

la queue b l a n c s ; un enfoncement t r è s - p r o n o n c é et b l euâ t r e au 

b o r d a n t é r i e u r d u p remie r s egmen t du thorax , ce qui r e n d ce 

bo rd s i n u e u x . L o n g . , 1 ou 2 mi l l imè t res . 

Cyphod. œn. , N ico le t , Podurelles, p . 6 6 , pl . 7 , f. 4-. 

De JVeuchâtel. Cet i n s e c t e , t r è s - a g i l e , se t rouve dans les 

mousses des forêts ; il est m o i n s c o m m u n que le L. pusillus et vit 

sol i ta i re . 

1 3 . LÉPIDOCYRTE A«ILE. (Lepidocyrtus agilis.} 

D ' u n b leu méta l l ique foncé , p r e s q u e n o i r et u n i , q u a n d il est 

couver t d 'écail lés , e t d 'un b r u n c l a i r , pointi l lé de b r u n f o n c é , 

avec une large bande t ransversa le b r u n e , p r e sque no i re au mi 

l ieu d u corps , e t qua t r e taches a l longées e t t r i angu la i r e s au bo rd 

an t é r i eu r du s ix ième s egment , q u a n d il est d é p o u i l l é ; les d e u x 

p r e m i e r s art icles des an tennes , les pa t tes et la q u e u e d ' u n j a u n e 

pâle ; corps hér issé de poils noirs ; yeux et tes deux de rn i e r s 

art icles des an tennes noirs» L o n g . , 0 0 0 1 . 

Cyph. agilis, N i c o l e t , Podurelles , p. 66 , pl . 7 f . 5 . 

De Neuchàte l . Assez c o m m u n sous les mousses e t dans les 

forêts. 
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14 . LÉPIDOCYRTB NAIN. (Lepidocyrlus parvulus.) 

D ' u n ver t mé ta l l ique très-foncé, e t un i q u a n d l ' insecte est cou

ver t d 'écai l lés ; moitié an t é r i eu re du co rps d ' u n b r u n f o n c é , 

point i l lé d e b l anc ; le reste du co rps b r u n c la i r , point i l lé de b r u n 

foncé q u a n d l ' insecte est dépoui l lé de ses éca i l l es ; tê te d ' u n b r u n 

j a u n â t r e ; yeux n o i r s ; an t ennes gr ises à base j a u n e ; pa t tes j a u 

nes ; queue b l a n c h e ; corps hér issé d e poils n o i r s . L o n g . , un p e u 

moins d e 0 , 0 0 1 . 

Cyph. parv., N i c o l e t , Podurelles , p . 6 7 , p l . 7 , f. 6 . 

D e Neuchâ te l . Assez c o m m u n ; vit avec l e p récéden t . I l est 

t rès-agi le . 

1 5 . LÉPIDOCTUTK ALBINOS. (Lepidocyrlus albinos.) 

O b l o n g , e n t i è r e m e n t b l a n c ; le p r e m i e r e t le t ro i s i ème ar t ic le 

des an t ennes c o u r t s e t en cône r enve r sé ; le d e u x i è m e et le q u a 

t r i è m e b e a u c o u p p lu s g rands e t o b l o n g s ; corps peu ve lu e t t r è s -

b r i l l an t . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Cyph. alb., N ico le t , Podurelles, p . 6 7 , p l . 7 , f. 7 . 

D e N e u c h â t e l . T r è s - a g i l e . I l a b i t e d a n s les t r oncs v e r m o u l u s 

e t a u p ied des v i e u x a r b r e s , où il vit en r a s s e m b l e m e n t n o m 

b r e u x , e t sous les mousses dans les forêts ; il es t a lors s o l i 

t a i r e . T r è s - c o m m u n , s u r t o u t e n a u t o m n e e t au c o m m e n c e m e n t 

d e l 'h iver . 

Dans son m é m o i r e d e 1 8 4 3 , sur les Podurelles , M . B o u r l e t 

d é c r i t d e u x espèces nouve l l e s d e L é p i d o c y r t e s d u n o r d de la 

F r a n c e , L. argentatus e t rivularis, p . 17 , m a i s s a n s les c o m 

p a r e r à cel les d e M . N i c o l e t , pub l i ée s en 1 8 4 1 . 

I I I . ORCHESELLA, Templeton, Trans. entom. soc. 
London,ï,p. 9 2 ; 1 8 3 5 . - — Nicolet, Podurelles, 
p. 7 G . —- I I E T E K O T O M A , partira, Bourlet, Podures , 
p. 1 6 ; 1 8 3 9 . — J E T H E O C E K U S , parlim, id., Podu
relles, p. 7 0 ; 1 8 4 3 . 

Corps cylindrique souvent fusiforine , très-velu et 
hérissé ainsi que la tête , de poils longs , en massue , 
obliquement tronqués au sommet ; segments du corps 
inégaux et au nombre de huit , le sixième cgaluut 
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C. r O D C R E . 4'3 

e n longueur les deux précédents pris ensemble ; le pre
mier d u thorax p l u s long q u e l e suivant; le premier 
d e l'abdomen ordinairement très-court ; tète souvent 
globuleuse ; antennes coudées à la seconde articulation, 
p l u s grêles à l'extrémité , presque a u s s i longues q u e le 
corps et composées d e six ou sept articles d'inégale 
longueur, le premier toujours très-court et en forme 
de bourrelet ; l e s quatre premiers hérissés d e p o i l s 

longs, droits et forts, e n forme d'épines; les d e u x 
suivants simplement velus ; plaques oculaires rappro
chées d e la base d e s antennes; jeux a u nombre de s i x 
s u r chaque plaque et disposés sur deux lignes c o u r 

bes; pattes longues, grêles, velues et hérissées comme 
les antennes, mais d a n s toute leur longueur; q u e u e 

longue. 

Les Orcheselles sont très-agiles soit à la marche, 
soit au saut. 

16. ORcnESELLE FiLicoENE. (Orchesella filicornis.) 

T è t e g l o b u l e u s e , un p e u apla t ie su r les c ô t é s , n o i r e ; une 
t ache b r u n e sur le ver tex et près le c o u ; les q u a t r e premiers 
art icles des an tennes m a r q u é s d 'un cercle noir à l eu r b a s e , noirs 

dans le r e s t e de leur é t e n d u e ; le c i n q u i è m e b r u n foncé à sa 
p o i n t e ; les au t res p â l e s , l o n g s , s u b - é g a u x , ve lus; a n n e a u x du 
thorax t r è s -po i lus ou même é p i n e u x , su r tou t vers le c o u , m a r 

qués de m a r b r u r e s de b lanc , de brun et de noir ; a b d o m e n 

moins ve lu . 

Orch. plie, T e m p l e t o n , Trans. entom. soc. Lond., 1 , 9 3 , 

p l . 11 , f. 3 . 

D ' I r l ande . M. Bour le t c r o i t q u e son Ilelerotomapulchricornis 

est d e ce t te espèce (voyez 419}. 

17. ORCHESELLE A CEINTURE. (Orchesella cincta.) 

B r u n e , à an tennes p â l e s , et p ieds anne lés de b lanc ; d e u x i è m e 

s e r m e n t abdomina l blanc. 

Orch. cincta, T e m p l e t o n , Trans. entom. soc. Lond., I , 93 , 

p l . X I , f. 3 . 
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4'4 PODITREt.I.ES. 

D ' I r l a n d e . M . Bour le t dit que c'est son JF.theocerus vagus 

de 1 8 4 3 . 

1 8 . ORCEESELLE HÉLANUCÉI'HALE. (Orchesella melanocephala.) 

Tête no i re ou d ' u n b r u n foncé ; p r e m i e r art icle des a n t e n n e s 

b r u n j a u n â t r e ; le second b l anc à l ' e x t r é m i t é , b r u n à la base e t 

j a u n e a u m i l i e u ; le t ro is ième b r u n j a u n â t r e ; le q u a t r i è m e v i o 

l e t ; J e c i n q u i è m e g r i s , à base j a u n e ; s ix i ème g r i s ; p r e m i e r 

s e g m e n t d u corps gr is pâle mêlé de j a u n e , avec q u a t r e b a n d e s 

longi tudinales et i r r e g u l i è r e s , d 'un b r u n rougeâtre , ou de cou leur 

de rou i l l e ; les d e u x bandes d u mi l i eu t r è s - r a p p r o c h è e s ; second 

segment no i r , avec une ligne longi tud ina le au mi l ieu , e t trois pe

t i tes taches j a u n e s , ob l iques s u r le* co tés ; t r o i s i è m e , q u a t r i è m e 

et c inqu ième s e g m e n t s c o m m e le p r e m i e r , avec, les q u a t r e 

b a n d e s p lus r approchées des b o r d s l a t é r a u x ; le s ixième b r u n 

rouge ; les deux d e r n i e r s t r è s -pe t i t s et gr is j a u n â t r e . Long. , 

0 , 0 0 4 . 

Orch. melan., N i c o l e t , Podurelles , p . 7 7 , p l . 9 , fig. 1. 

T r o u v é e en m a r s e t en a v r i l , sous les mousses , d a n s les forêts 

d e C h a u m o n t , p r è s de N e u c h â t e l ; t r è s - c o m m u n e ; vit so l i t a i re . 

1 9 . ORCUESELLE VELUE. (Orchesella xillosa.) 

• Corps l o n g , éca i l l eux , d 'un j a u n e u n peu b r u n â t r e , e n t r e c o u p e 

d é t a c h e s et de raies noires ; tête et t h o r a x t r è s - v e l u s ; t h o r a x 

que lquefo is lavé de gr is ; a b d o m e n subv i l l eux , souven t g l ab re ; 

y e u x n o i r s ; moi t ié p o s t é r i e u r e des a n t e n n e s , pa t t es e t p ièce b a 

si laire d e la q u e u e d ' u n j a u n e un peu p lus pâ l e q u e le corps ; 

filets t e r m i n a u x b l a n c h â t r e s ; moi t i é a n t é r i e u r e des a n t e n n e s 

b r u n e ; écailles inco lo res , i r r é g u l i è r e s , s t r iées . L o n g . , 0 , 0 0 5 . 

Podura villosa, Geoff., Ins., I I , 6 0 8 . — Orch. vill., N i c o 

let , Podurelles , p . 7 8 , p l . 9 , fig. 2 . 

T r è s - c o m m u n e en été el en a u t o m n e sous les b roussa i l l e s ; vit 

so l i ta i re . 

2 0 . ORCUESELLE FASTUEUSE. (Orchesella fastuosa.) 

Corps c y l i n d r i q u e ; moit ié s u p é r i e u r e du second ar t ic le des 

a n t e n n e s , q u a t r i è m e s e g m e n t d u corps e t d e u x bouque t s de 

poils à l ' ex t r émi t é pos t é r i eu re d u s ixième d 'un b l anc t r è s -pu r ; 

les d e u x segments thorac iques b r u n s , avec q u a t r e taches o b l i 

ques et une l igne m é d i a n e d 'un b e a u j a u n e c l a i r au p r e m i e r , et 
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G. PODVJRE. 4'5 

(l 'un j a u n e foncé au second s e g m e n t ; p r e m i e r Segment de l ' a b 

d o m e n b r u n , avec trois t aches et u n e b o r d u r e pos té r ieure j a u n e 

f o n c é ; c inquième et s ep t i ème segmen t s d ' u n no i r foncé; tète 

t rès -noi re , ainsi que le p r e m i e r , la moi t ié in fé r ieure du second 

et le t ro is ième ar t ic le des a n t e n n e s ; les su ivants b r u n s et g r i s ; 

pa t t e s b r u n e s à la cu i s se , grises à la j a m b e et annelées de j a u n e ; 

q u e u e d 'un b r u n pâ le . L o n g . , Ü ,Q03 i 3 *-. 

Orch. fast., N i c o l e t , Podurelles , p . 7 9 , p l . 9 , fig. 3. 

De Neuchâ te l . Dans les f o r ê t s , sous les broussai l les ; asseï 

c o m m u n e en été ; vit so l i ta i re . 

2 L OBXHESELLE UNIFASCIÉE. (Orchesella unifasciata.) 

Corps cy l indr ique , l é g è r e m e n t fusiforme , d 'un j aune lavé de 

b r u n et d e g r i s ; t r o i s i ème s e g m e n t de l ' abdomen noir, b o r d é 

d e j a u n e ; u n e b a n d e t ransversa le j a u n e à l ' ex t r émi t é du q u a 

t r i è m e , e t d e u x l ignes b r u n e s sur le t ho rax et su r les deux p r e 

mie r s a n n e a u x de l ' abdomen ; tè te d ' u n j a u n e p lus pale que le 

corps ; q u a t r e p r e m i e r s ar t ic les des a n t e n n e s , pa t t es et q u e u e , 

d ' u n j a u n e t r è s - p â l e ; d e u x de rn i e r s ar t ic les des antennes g r i s ; 

yeux noirs . L o n g . , 1 ou 2 m i l l i m . 

Orch. unif., N i c o l e t , Podurelles, p . 7 9 , p l . 9 , fig. 6. 

De Neuchâ t e l . Dans les forêts , sous les m o u s s e s , en au tomne ; 

vi t so l i ta i re . 

22 . OBCHESELLE SYLVAIIODE. (Orchesella sylvatica.) 

Corps c y l i n d r i q u e , u n peu c o m p r i m é , d 'un b r u n plus o u 

m o i n s foncé dans ses dif férentes pa r t i e s , e n t r e c o u p é de taches 

et de l ignes j aunes ; d e u x l ignes l ong i tud ina l e s et u n peu o b l i 

q u e s de points j aunes s u r le p r e m i e r s e g m e n t du t h o r a x ; 

d e u x i è m e s e g m e n t d e l ' abdomen p r e s q u e e n t i è r e m e n t de ce t t e 

c o u l e u r ; q u e u e à filets b lancs e t p ièce in fé r ieure d 'un j a u n e 

r o u x ; pa t tes j a u n e s , anne l ée s d e r o u x ; base des a n t e n n e s 

rousse ; s o m m e t du second ar t ic le j aune ; le t r o i s i ème , noir ; les 

s u i v a n t s , d 'un gris roussâ t re plus in tense vers l ' ex t rémité d e 

l ' an tenne . L o n g . , 1 f à 2 mi l l im. 

Orch. sylv., N ico le t , Podurelles, p . 7 9 , p l . 9 , fig. 5 . 

De Neuchâ te l . D a n s les forêts , sous les p i e r r e s et les mousses ; 

assez c o m m u n e et so l i ta i re . 

2 3 . OHCHESELLB BIFASCIÉE. (Orchesella hijasciala.) 

Corps fusiforme , d 'un j a u n e o range assez foncé et uni forme 
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en dessus , avec le second et le t ro i s i ème s e g m e n t é e l ' abdomen 

d ' u n noi r profond e t bordés de j a u n e pâ le p o s t é r i e u r e m e n t ; une 

b o r d u r e j a u n e p â l e , p r é c é d é e d ' u n e l igne t r ansversa le n o i r e , 

t e rmine le s ixième s e g m e n t ; tè te éga l emen t fauve o r a n g e et sans 

t a c h e ; yeux noi rs ; a n t e n n e s , pa t tes , dessus d u corps et q u e u e 

d e la m ê m e cou leur , m a i s t rès -pâ le . L o n g . , 0,001 j ou 2 . 

Orch. bifasc, N i c o l e t , Podurelles , p . 80 , p l . 9 , fig. 4 . 

D e Neuchâ t e l . Dans les fo r ê t s , sous les p i e r r e s et les mousses ; 

assez c o m m u n e e t so l i t a i re . 

2 4 . ORCHESELLK CEINTURÉE. (Orchesella succincta.) 

Corps n o i r vif , velu ; d e u x pe t i t s b o u q u e t s d e poi ls b lancs su r 

l e second s e g m e n t d u t h o r a x ; p r e m i e r a n n e a u de l ' abdomen 

po r t an t en a r r i è r e u n e large b a n d e j a u n e ; l ' avan t -dc rn ie r b o r d é 

d e poi ls b l ancs ; pa t tes b r u n e s , avec la base des cuisses et des 

j ambes j a u n e s ; an tennes à base noi re m a r q u é e de b l anc a u p r e 

m i e r a r t i c l e , j a u n â t r e s dans le res te de l eu r l o n g u e u r . 

Pod. suce, Gue r in , Iconographie du règne anim., Ins., 

txplic, p . 10. 

De P a r i s . Cet te e spèce , d ' après M . G u é r i n , es t voisine des 

P. vaga e t cincta , de F a b r i c i u s . 

2 5 . ORCHESELLE ARLEQUIN. (Orchesella Mstrio.) 

P l . 5 0 , fig. 5.' 

D'un beau j a u n e , avec des taches e n m a r b r u r e s r égu l i è res 

d 'un b e a u r o u g e . Q u e u e e t an t ennes p lus c la i res . 

Cet te espèce a é té t rouvée à P a r i s ; elle vi t dans les j a r d i n s . 

IV. HETEPiOTOMA., Bourlet, Padures , p. 1 G ; 
1 8 3 9 . — J E T H E O C E R U S , partira, id. , Podurelles, 
p. 1 8 ; 1 8 4 3 . 

Corps non garni d'écaillés toujours plus ou moins 
velu ; antennes ordinairement de cinq articles inégaux 
et pouvant varier depuis deux jusqu'à cinq, quelque
fois d'un seul côté seulement, égalant en longueur le 
tiers du corps dans l'état normal; premier article gros , 
cylindrique , et à peu près aussi long que le tiers de 
la tête. 
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L e s H é t é r o t o m e s d i f f è r e n t si p e u d e s O r c b e s e l l e s 

q u e M . B o u r l e t l e s l e u r a m ê m e r é u n i s , m a i s e n l e u r 

d o n n a n t à t o r t l e n o u v e a u n o m à'Aïteocerus, q u i 

c o r r e s p o n d à p e u p r è s a u x C H O R E U T E S d e M . B u r m e i s -

t e r , Handbuch der Entomologie , I l , 1 4 9 . 
L a c o u l e u r la p l u s o r d i n a i r e d e c e s l n s e c t e s e s t l e j a u 

n â t r e , l e g r i s , l e v e r d â t r e , l e b r u n e t l e n o i r . I l s o n t 

s i x o c e l l e s p l a c é s s u r u n e a i r e , l e p l u s s o u v e n t n o i r e , 

r e c t a n g u l a i r e , a y a n t t o u j o u r s u n e é c h a n c r u r e a u c ô t é 

e x t e r n e . 

A c e s d é t a i l s c a r a c t é r i s t i q u e s d u g e n r e ffeterotoma, 
M . B o u r l e t e n a j o u t e q u e l q u e s a u t r e s a u s u j e t d e s v a 

r i a t i o n s i n d i v i d u e l l e s q u e p e u t offr ir l e n o m b r e d e s a r 

t i c l e s d e s a n t e n n e s . B i e n q u e l e s o r g a n e s c h e z t o u s l e s 

H é t é r o t o m e s s o i e n t é v i d e m m e n t c o n f o r m é s d ' a p r è s 

l e m ê m e p l a n , e t q u e l e u r s a r t i c l e s s o i e n t n o r m a l e 

m e n t a u n o m b r e d e q u a t r e , c e n o m b r e n ' e s t p a s t o u 

j o u r s é g a l d a n s l e m ê m e i n d i v i d u . C ' e s t c e q u e t o u s 

l e s e n t o m o l o g i s t e s q u i o n t é t u d i é l e s P o d u r e s o n t p u 

r e m a r q u e r , e t D e G é e r s ' e n é t a i t d é j à a p e r ç u . I l n ' e s t 

p a s r a r e , e n e f f e t , d e v o i r d a n s d e s a n i m a u x d e c e 

g r o u p e , u n e a n t e n n e d e c i n q a r t i c l e s , t a n d i s q u e 

l ' a u t r e n ' e n a q u e q u a t r e , t r o i s o u m ê m e d e u x . V o i c i 

c e q u e l e s r e c h e r c h e s d e M . B o u r l e t o n t p u l u i p e r 

m e t t r e d e c o n s t a t e r : 

« 1° Dans le cas où les antennes sont inégales , le dernier article 
de la plus courte , quel que soit son rang numér ique , n'est jamais 
semblable à l'article correspondant de l'autre antenne ; 2° il 
affecte constamment une forme analogue à celle de l'article ter
minal on le cinquième ; 3° il en est de m ê m e pour les antennes 
égales , mais ayant moins de cinq articles ; dans ce cas , le d e r 
nier est toujours plus gros et plus long que le terminal de l ' an
tenne normale , quoique ayant une forme analogue et la m ê m e 
cou leur ; 4° on n'aperçoit , à l 'extrémité de l 'art ic le , aucune 
trace de fracture ; 5" plusieurs jeunes Podures et un grand nombre 
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d 'adu l tes ont c lé t rouvés ainsi conformés ; le n o m b r e de ceux-ci 

é t a i t , à l 'égard des l l é t è r o t o m e s à a n t e n n e s de c inq a r t i c l e s , 

comme 5 est à 8 ; 6° ce t t e conformat ion des a n t e n n e s ne se r e n 

con t re que p a r m i les Hé t é ro tomes ; 7° toutes les fois q u e dans les 

au t res genres on t rouve des P o d u r e s d o n t les a n t e n n e s on t été 

r é e l l e m e n t b r i s é e s , l a cicatr ice est t ou jou r s v i s ib le , et la forme 

des ar t ic les n ' a pas v a r i é ; 8° j ' a i en f e rmé d a n r des vases u n e 

cer ta ine q u a n t i t é d 'Hé té ro to rnes dont les a n t e n n e s offraient les 

différentes confo rma t ions observées p a r moi ; j ' y ajoutai p lus ieurs 

congénè re s q u i ava ien t ces organes b r i sés au m o m e n t o ù elles 

furen t t r o u v é e s , ou à q u i j e les avais m o i - m ê m e mu t i l é e s ; a u 

bou t de trois -mois, e l les furent r e t rouvées toutes e x a c t e m e n t 

dans le m ê m e é ta t . » 

2 6 . HETÉROTOME JÀUXÀTHE. (Heterotoma flavescens.) 

J a u n e g r i s â t r e , avec des taches b r u n e s ; corps v e l u ; p lus ieurs 

t aches su r la t ê t e , don t q u e l q u e s - u n e s su r le v e r t e x , fo rmant u n 

ang le ob tus don t les côtés sont d i r igés ve rs les y e u x ; con tou r d e 

la t ê t e , vu en d e s s u s , p a r a i s s a n t b o r d é d ' u n cercle b r u n , q u i 

s 'é largi t et s 'avance un peu e n t r e les a n t e n n e s ; t h o r a x m a r q u é de 

c inq b a n d e s inacu la i r e s , e t l e d o s , d ' u n e l igne m é d i a n e fort 

fine , d ' u n j a u n e c la i r , qu i se p ro longe j u s q u ' a u q u a t r i è m e s e g 

m e n t ; d e u x taches e t u n e l u n u l e s u r le d e u x i è m e segmen t a b d o 

m i n a l , u n cro issant sur le t r o i s i ème , e t , su r le q u a t r i è m e , un c a r r é 

q u i n 'es t pas toujours b i e n d i s t i n c t ; le c i n q u i è m e est toujours 

m a r q u é de d e u x taches vers le h a u t ; ex t r émi t é des cuisses et des 

j a m b e s a n n e l è e d e b r u n - f a u v e ; p r e m i e r ar t ic le des a n t e n n e s 

a n n e l é s u p é r i e u r e m e n t d e b r u n ; les d e u x su ivan t s b r u n s ; q u a 

t r i ème e t c i n q u i è m e gr i s - fauve ; b o u c h e e n t o u r é e d ' u n ce rc l e 

b r u n ; tout le co rps couver t d e d e u x sor tes de poi ls ; q u e u e b l a n 

c h e et ve lue . L o n g . , 0 , 005 . 

Podura rufeseens , L i n n . — H e t e r o t . flav., B o u r l e t , Podures, 

p . 1 9 . 

Du n o r d d e la F r a n c e , e tc . 

2 7 . nÉTÉROTOME TRÈS-VELOE. (Heterotoma villosissima.) 

Semblab l e à l 'espèce p r é c é d e n t e , ma i s d ' u n j a u n e v e r d â t r e , 

t r è s -ve lue ; t o u t le co rps hé r i s sé d e longs poi ls n o i r s e t m a r q u é 

d e larges t aches de la m ê m e c o u l e u r . 

Hel. vill., B o u r l e t , Podures, p . 20. — Orchesella Hourleli , 

L u c a s , Ann. soc. enlom., 2 e s é r i e , 1 , 2 8 8 . 

Du nord de la F r a n c e . 
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28. HÉTÉROTOME LIVIDE. (Heterotoma lívida.) 

D ' u n b lanc l ivide avec des taches no i re s ; la p l u p a r t des t aches 

p e u é t e n d u e s ; celle du m é t a t h o r a x , qu i est la p lu s g r a n d e , o r b i -

c u l a i r e ; l igne méd iane du dos b i en p lus m a r q u é e ; g r a n d s e g m e n t 

a b d o m i n a l te inté de v e r d â t r e ; poils des d e r n i e r s segments blancs - . 

L o n g . 0 ,003 1/2. 

Pod. liv., B o u r l e t , Podares , p . 19. 

D u nord de la F r a n c e . 

29. HÉTÉROTOME CRYSTALLINE. (Heterotoma crystallina.) 

D ' u n b l anc livide ; pas de t aches ; pas d e poils ; corps t r a n s p a 

r e n t ; tous les s e g m e n t s b o r d é s de blanc foncé ; la b o r d u r e d a n s 

les d e r n i e r s s u r m o n t é e d ' u n l i sé ré b r u n - f a u v e ^ e x t r é m i t é des 

cuisses e t des j a m b e s a n n e l é e d e ce t t e d e r n i è r e c o u l e u r ; q u e u e 

e t ta rses b l ancs , pat tes h y a l i n e s 4 que lques po i l s r a r e s su r le 

c o r p s . 

Pod. crystallina, L i n n . — Het. cryst., B o u r l e t , Podures , 
p . 20 . —AZtheocerus crysl.,id., Podurelles, p . 2 1 . 

Du n o r d de la F r a n c e , e tc . 

30. HÉTÉROTOME GRISE. (Helerotoma grísea.) 

D ' u n gris fauve ; tè te e t t h o r a x t rès -ve lus ; t aches peu p r o 

noncées . L o n g . , 0 ,002 1/2. 

Het. grísea, B o u r l e t , Podures, p . 2 1 . — M t h e o c e r u s gr., id., 

Podurelles, p . 2 1 . 

D u n o r d dé la F r a n c e . 

3 1 . HÉTÉROTOME PULCHRICORNE. (lieterotoma pulchricornis.) 

J a u n e ; è p i d e r m e l u i s a n t ; t aches n o i r e s ; d e u x i è m e s e g m e n t 

a b d o m i n a l d 'un j a u n e c l a i r , f o r m a n t c e i n t u r e ; le su ivan t n o i r . 

L o n g . , 0 ,004. 

Het. pulchr., B o u r l e t , Podures, p . 2 1 . — JE th. pulch., id., 
Podurelles p . 22. 

D u no rd de la F r a n c e . L ' a u t e u r a joute : A r t i c l e bas i l a i re des 

an tennes noir , anne lé de fauve e t de b lanc ; d e u x i è m e b r u n , t r o i 

s i ème annelè de j a u n e , d e j a u n à t r e e t d e f a u v e ; q u a t r i è m e et c in 

q u i è m e gr is - fauve; tèle noi re , avec la p a r t i e occ ip i ta le j a u n â t r e ; 

bo rds an té r i eu r s e t l a t é raux d u tho rax n o i r s ; b o r d pos t é r i eu r 

j a u n â t r e , avec u n e l a r g e tache t r i a n g u l a i r e su r son d isque ; d e u x 

taches annu la i res sur le p r e m i e r s egmen t a b d o m i n a l ; d e u x i è m e 
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4 M PODURELLÊS. 

j a u n e , inco lore e t c o m m e lestacé ; t r o i s i ème r ecouve r t p r e s q u e 

en e n t i e r d ' u n e l a rge p l a q u e r ec t angu la i r e t r a n s v e r s a l e , d 'un 

no i r foncé ; q u a t r i è m e bordé de j a u n â t r e ; pa t t es d ' u n gr is j a u n e , 

anne lées de b r u n ; queue b l anchâ t r e ; fourche ve lue ; é p i -

d e r m e l u i s a n t , n o t a m m e n t s u r la t è t e ; p eu de poi ls d u v e t e u x . 

C'est p e u t - ê t r e , d ' ap rès M . B o u r l e t , le P. vaga des a u t e u r s , 

don t l u i - m ê m e avai t a n t é r i e u r e m e n t u n e espèce sous l e n o m 

à'II. vaga [voy, s p . 3 2 ) . 

3 2 . HÉTÉROTOME DE LA MOUSSE. (Ileterotoma musci.) 

D ' u n gr i s j a u n â t r e ; d e u x i è m e s e g m e n t a b d o m i n a l f o r m a n t u n e 

ce in tu re ; p a s d e p l a q u e no i r e su r le s u i v a n t . L o n g . , 0 , 0 0 3 . 

Hel. musc., B o u r l e t , Podurcs, p . 2 1 . 

D u n o r d de la F r a n c e . T r o u v é sous la m o u s s e , au moi s de f é 

v r i e r . Cet te espèce r e s semble à la p r é c é d e n t e , à l ' excep t ion de 

que lques po in t s : t h o r a x offrant d e u x bandes m a c u l a i r e s qu i se 

c o n t i n u e n t sur le s e g m e n t su ivant ; d e u x i è m e s e g m e n t a b d o m i n a l 

ayan t sa pa r t i e a n t é r i e u r e d 'un gr i s j a u n e , e t sa p a r t i e p o s t é 

r i e u r e d ' u n b lanc j a u n â t r e ; d e u x t aches en forme d e t su r le 

h a u t d u t ro i s i ème s e g m e n t de c h a q u e côté d e la l i g n e m é d i a n e ; 

u n e b a n d e t r ansversa le s u r la p a r t i e a n t é r i e u r e d u q u a t r i è m e 

s e g m e n t ; é p i d e r m e lu i s an t et c o m m e g lacé . 

3 3 . HÉTÉROTOME ERRANTE. (Heterotoma vaga.) 

Noire ou d ' u n b r u n foncé ; d e u x i è m e s e g m e n t a b d o m i n a l 

b lanc j a u n â t r e p o s t é r i e u r e m e n t . L o n g . , 0 , 0 0 2 1 / 2 . 

Pod. vaga, L i n n . — Ilet. vaga, B o u r l e t , P o d u r e s , p . 2 2 . 

R e t r o u v é e dans le n o r d d e la F r a n c e , p a r M . B o u r l e t . E l l e a 
b e a u c o u p d e r a p p o r t s avec les d e u x p r é c é d e n t e s , m a i s elle s'en 

dis t ingue par sa colora t ion et pa r des taches ob longues j a u n â t r e s , 

d o n t u n e d e chaque côté des d e u x s e g m e n t s t h o r a c i q u e s et p l u 

s ieurs po in t s de la m ê m e cou leur ; b o r d s des d e u x i è m e e t q u a 

t r i ème segments a b d o m i n a u x d 'un b lanc j a u n â t r e , avec d e u x 

pet i tes taches b l anches su r ce d e r n i e r ; t ro i s i ème s e g m e n t b r u n ; 

p r e m i e r art icle des a n t e n n e s a n n e l é d e noir et d e b l a n c , t r o i 

s ième d ' u n b r u n f a u v e , q u a t r i è m e et c i n q u i è m e fauves ; tête et 
t h o r a x ga rn i s d e p o i l s ; v e n t r e e t p a t t e s b r u n s , et anne lès d e 

j a u n â t r e a u x a r t i cu la t ions . 
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3 4 . HÉTKROTOME A SEPT TACHES. (Heteroloma septem-guttata.) 

Semblab l e à la p r é c é d e n t e ; sep t taches b l anches su r le dos ; 

p r e m i e r ar t ic le des a n t e n n e s anne l é de b lanc foncé. 

Het. septem-gult., B o u r l e t , Podures, p . 2 2 . 

D u no rd dé la F r a n c e . Cet te espèce n e se d i s t ingue de l ' H é t é -

ro tome e r r a n t e que p a r des t aches d 'un b e a u b l a n c , dont d e u x 

l inéa i res s u r le t h o r a x , deux a u t r e s de la m ê m e forme sur le 

segment su ivan t , d e u x plus pet i tes p o n c t i f o r m e s , su r la pa r t i e 

pos té r i eu re d u g r a n d s e g m e n t a b d o m i n a l , e t u n e a u t r e un peu 

p lus g r a n d e sur le h a u t d u s e g m e n t su ivan t . 

3 5 . HËTËHOTOME A QUATRE POINTS. (Heteroloma quadri-

punctata. ) 

Q u a t r e po in t s b lancs su r le g r a n d s e g m e n t a b d o m i n a l . 

Pet. quadri-punct., B o u r l e t , Podures, p . 2 2 . 

D u no rd d e la F r a n c e . E s p è c e semblab le a u x d e u x p r é c é 

d e n t e s , à l ' excep t ion d e q u a t r e points b l a n c s , d o n t d e u x su r le 

bord pos té r ieur d u q u a t r i è m e s e g m e n t a b d o m i n a l e t d e u x un 

peu p lus h a u t ; p r emie r a r t ic le des a n t e n n e s a n n e l é s u p é r i e u 

r e m e n t de j a u n â t r e ; q u e u e j a u n â t r e . 

3 6 . HÉTÉROTOME CEINTE. (Helerotoma ciiicla.) 

D ' u n gr is j a u n e ; d e u x i è m e s e g m e n t a b d o m i n a l d ' u n b l a n c 

j a u n â t r e , fo rmant c e i n t u r e . L o n g . , 0 ,002 . 

Het. cincta, B o u r l e t , Podures, p . 23 .—JEtheocerus cinct., 
id., Podurelles, p . 2 2 . 

D u n o r d de la F r a n c e . L a p a r t i e a n t é r i e u r e d u t ro is ième s e g 

m e n t abdomina l de ce t t e espèce est n o i r e ; u n e t ache d 'un b l a n c 

j a u n â t r e su r c h a c u n des deux s e g m e n t s t b o r a c i q u e s e t su r le 

p r e m i e r s egmen t a b d o m i n a l forme u n e b a n d e m a c u l a i r e l o n g i 

t ud ina l e ; tète et t h o r a x , p r i n c i p a l e m e n t les b o r d s a n t é r i e u r s e t 

l a t é r a u x de ce d e r n i e r ga rn i s d e p o i l s ; que lques poi ls s u r l ' a b 

d o m e n . 

3 7 . IliiTÉROroME VERTE. ( Heteroloma chlorata.) 

( P l . 5 0 , flg. 6 . ) 

Corps de couleur ver t boutei l le u n i f o r m e , p lus foncé en dessus ; 

v e l u ; quelques poi ls p lu s longs a u x cotés des d e r n i e r s a n n e a u x ; 

fourche cauda le l ongue ; t è t e e t an tennes un peu violacées . 

L o n g . , 1 l igne . 
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/ p 2 PODURELLES. 

A é t é t rouvée à P a r i s dans les j a r d i n s . 

D a n s son Mémoire de 18'<3 , M. B o u r l e t ajoute, à ce g e n r e , sous 

l e s n o m s d' /Etheocerus rubro-fuscialus , quinque-fasciatus 

et aquaticus, t ro is espèces d o n t la d e r n i è r e sera i t le P. aquatica 

secundo, de L i n n é . 

V . ISOTOMA, Bourlet, Podures, p. 2 3 ; 1839. — 
DESOBIA et DEGEERIA . IVicoIet, Podurelles; 1841. 

— PODURA , Bourlet, Ann. soci entom. de France f 

1812, p. 43 ; id., Podurelles, p. 24 ; 1843. 

Corps non écailleux , plus ou moins velu-, antennes 
de quatre articles à peu près égaux , seulement un peu 
plus longues que la tête ; sept ou huit paires d'ocelles 
( s i x d'après M . Bourlet). 

1. 

D E G E E R I A , Nicolet, Podurelles, p. 70. 

Corps fusifoime, divisé en huit segments d'inégale 
longueur et faiblement superposés ; le sixième seg
ment ordinairement plus long que les deux ou quatre 
précédents pris ensemble; le cinquième très-échancré 
postérieurement et se prolongeant un peu s u r les côtés 
du sixième ; tête légèrement inclinée sur le plan de 
position ; antennes filiformes, plus longues que la tête 
et le corselet, pris ensemble, mais n'atteignant jamais 
la longueur totale du corps de l'Insecte; composées 
chacune de quatre articles ohlongs à peu près d'égale 
longueur ; huit yeux , dont sept grands et un petit de 
chaque côté de la tête ; pattes longues , grêles et ve
lues ; queue longue, à pièce basilaire occupant la 
moitié de la longueur totale de cet organe. 

P a r m i ces P o d u r e s , q u e l q u e s espèces sont éca i l l euses , ma i s la 

p l u p a r t sont s i m p l e m e n t ve lues . T o u t e s sont hér i ssées de longs 

poi ls en m a s s u e , o b l i q u e m e n t t r o n q u é s au s o m m e t ; ce t te m a s -
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G . r O D U R E . 4'*^ 

sue examinée au microscope , pa r a i t couve r t e de p e t i t e s écai l les 

t r i angula i res : t r ès - se r rées et à p e i n e vis ibles . 

3 8 . DEGÉERIE DES NEIGES. (Degeeria hivalis.) 

T ê t e e t corps d ' u n gr is j a u n â t r e ; ce lu i -c i ob long avec u n e 

b a n d e t ransversa le no i r e ; r e b o r d pos té r ieur de c h a q u e s e g 

m e n t et une l igne é g a l e m e m t t r ansversa le de t aches i r r é g u l i è r e s , 

et de m ê m e cou leu r p r e s q u e a u mi l i eu d u s i x i è m e ; u n e pe t i t e 

tache noi re en forme d ' ancre s u r la tète ; y e u x n o i r s , les d e u x 

p r emie r s ar t ic les des a n t e n n e s j a u n e s , les d e u x d e r n i e r s gr is 

f o n c é ; s ix ième s e g m e n t d u corps aussi long que les t rois qu i le 

p r é c è d e n t p r i s e n s e m b l e ; pa t t e s j a u n e s ; q u e u e e n t i è r e m e n t 

b l a n c h e . L o n g . , 0 ,001 ' ou 0 ,002 . 

Pod. nivalis, L i n n . , Syst. nat. , 1 1 , 1013. — Pod. arbórea , 
D e g è e r , A ien t . , V I T , 2 1 , p l . 2 , f. 8 . — Deg. niv., N i c o l e t , Po-
durelles, p . 7 0 , p l . 8, f. 1 . 

Sous les m o u s s e s , la ne ige e t quelquefois , ma i s acc iden te l -

m e n t , sur les eaux s t agnan tes -

M . N i c o l e t , q u i r é u n i t le Pod. nivalis à Y arbórea, s ignale 

d e u x va r i é t é s d a n s ce t te espèce ; M . E o u r l e t n ' ava i t pas fait ce t te 

fus ion ; voici les ca rac tè res qu ' i l assigne à c h a q u e e s p è c e ; 

Isotoma nivalis : g r i s e , quelquefois gris j a u n â t r e , m a r q u é e 

de n o m b r e u s e s t aches b r u n e s i r régul iè res ; Ventre l ivide ; queue 

b l a n c h e . L o n g . , 0 ,002 . 

39 . Isotoma arbórea : n o i r e ; a n t e n n e s b r u n e s ; pa t t es e t 

q u e u e d 'un b r u n b l a n c h â t r e ; corps p u b e s c e n ! , sans t aches . 

L o n g . . 0 , 0 0 3 . 

4 0 . PODCRE VARIÉE. ( Podura variegala.) 

P â l e , var ié d e b r u n ; corps b r i l l a n t ; a n t e n n e s anne lèes de 

b r u n à l eu r base . L o n g . , 0 , 0 0 3 . 

Pod. var., G u é r i n et P e r c h e r o n , Genera des Ins., T h y s a n . , 

p l . 2 . — B u r m . , Ilandb., I I , 4 3 0 . 

Des env i rons de Pa r i s . 

4 1 . DEGÉERIE DISJOINTE. (Degeeria disjuncta.) 

J a u n e sale lavé de gr is , avec le dessus d u c o r p s , les pa t tes , la 

q u e u e et les an tennes b e a u c o u p p lu s p â l e s ; ces d e r n i è r e s a n n e 

lèes d ' u n gris l égè rement p lu s foncé ; y e u x noirs ; t ro i s b a n d e s 

long i tud ina les de taches t r i angu l a i r e s e t no i res su r le d o s ; t r o i -
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sièmc s e g m e n t abdomina l b o r d é p o s t é r i e u r e m e n t rie noir ; q u e l 

ques taches no i re s s u r le s ix ième s e g m e n t ; poils g r i s . L o n g . , 

0,001 | à 0 ,002 . 

Deg. disj., Nicole t , Podurelles, p . 7 1 , p l . 8 , f. 2 . 

De Neuchâ te l , dans les forêts, sous les mousses , assez c o m m u n ; 

vit so l i ta i re . 

4 2 . DEOKEHIE CORTICALE. [Degeeria corticalis.) 

Blanc sale en dessus et en dessous ; corps p r e sque c y l i n d r i q u e ; 

tè te un peu p lu s large-, y e u x n o i r s ; a n t e n n e s b l anches anne lèes 

de gris foncé ; les d e u x p r e m i e r s s e g m e n t s d u corps b o r d é s d e 

noir tout a u t o u r ; les d e u x su ivan ts su r les cô tés l a t é r a u x s eu l e 

m e n t ; u n e l a r g e b a n d e no i re i r r é g u l i è r e t r a v e r s a n t le c i n q u i è m e 

segment e n dessus e t en d e s s o u s , et u n e a u t r e le s ix ième ; pa t tes 

e t queue b l a n c h e s . L o n g . , 0 , 0 0 1 ; à 0 ,002 . 

Deg. cort., N i c o l e t , Podurelles, p . 7 2 , p l . 8 , f. 3 . 

De Neuchâ te l . Sous les écorces des c h ê n e s m o r t s ; assez c o m 

m u n e à C h a u m o u t . 

4 3 . D B G É E R I E DU PLATANE, {Degeeria platani.) 

Corps éca i l leux , à reflets a r g e n t é s ; poi ls no i r s ; t è t e e t p r e 

mier s egmen t t h o r a c i q u e j a u n e o r a n g e f o n c é , b o r d é s a n t é r i e u 

r e m e n t de n o i r ; second s e g m e n t noi r ; p r e m i e r s e g m e n t a b d o 

minal j aune o r a n g e pâ le ; les d e u x suivants n o i r s , séparés pa r u n e 

l igne très-fine j a u n e ; le q u a t r i è m e o rangé pâ l e , avec une l a r g e 

tache noi re su r son mi l ieu et u n e b a n d e d e m ê m e c o u l e u r pos té

r i e u r e m e n t ; a n u s e t bord pos t é r i eu r de l ' a v a n t - d e r n i e r s e g m e n t 

n o i r s ; a n t e n n e s , p a t t e s , dessous d u corps e t q u e u e d ' u n j a u n e 

pâle t r è s - l ége r ; a n t e n n e s anne lèes de n o i r ou de g r i s . L o n g . , 

0 ,002 . 

Deg.plat., N i c o l e t , Podurelles, p . 7 2 , p l . 8 , f. 4 . 

De Neuchâ te l . Se t rouve dans les écorces d u Platanus orien
tons ; assez c o m m u n e en é t é . I l y en a u n e var ié té où t ou t ce qu i 

devra i t ê t r e no i r est d ' u n gris p l o m b é t rès - foncè . 

44 . DEGÉERIE DIT PRUNIER. ( Degeeria pruni. ) 

N e diffère d e la p r é c é d e n t e q u e p a r sa cou l eu r ; corps var ié de 

b r u n , d e g r i s , de noir e t d e b l a n c . L o n g . , 0 ,001 '- à 0 ,002 . 

Deg.pruni, N i c o l e t , Podurelles, p . 7 3 , p l . 8, f. 5 . 

De Neuchâ te l . Assez c o m m u n e s u r les écorces d u Cerasus et 

d u P r u n u s vulgaris ; vit sol i ta i re . 
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G- PODURE. 4*5 

4 5 . DEGËERIE ALLONGÉE. (Degeeria elongaia.) 

Corps a l l o n g é , é c a i l l e u x , assez v e l u , fusiforme en a v a n t , 

ré t réc i et cy l indr ique en a r r i è r e , gr is p lombé ; s ix ième s e g m e n t 

aussi long que les q u a t r e p récéden t s p r i s ensemble ; t è t e , a n t e n 

nes , pa t tes , q u e u e et dessous du corps gr is j a u n â t r e sale ; écail les 

pointillées ; queue l o n g u e ; y e u x no i r s . L o n g . , 0 ,002 . 

Dcg. elong., Nicole t , Fodurelles , p . 7 4 , p l . 8 , f. 7 . 

De Neuchâ te l . H a b i t e les m a i s o n s ; on la t rouve dans les j o i n 

tures des v i eux m e u b l e s et des vieilles fenêtres et dans la p o u s 

sière des a p p a r t e m e n t s n é g l i g é s . Assez c o m m u n e ; Yit so l i ta i re . 

46 DEGËERIE SAVANTE. (Degeeria erudila.) 

Diffère d e la D. allongée pa rce q u e le s ix ième s e g m e n t du corps 

éga le s eu l emen t les t ro i s q u i le p récèden t ; t ê te p lus l a rge et 

mo ins a l longée a n t é r i e u r e m e n t ; corps éca i l leux , à reflet a r g e n t é , 

tache té d e b r u n su r u n fond b lanc sale o u l é g è r e m e n t lavé d e 

b r u n rouge ; u n e tache b r u n e en é q u e r r e su r le mi l i eu de la tè te ; 

y e u x n o i r s ; a n t e n n e s , p a t t e s , q u e u e et dessous d u corps p lu s 

p â l e s , sans t a c h e s ; poi ls g r i s . L o n g . , 0 ,002 . 

Deg. erud., N i c o l e t , fodurelles, p . 74 , p l . 8 , f. 7 . 

D e N e u c h â t e l . Se t rouve assez c o m m u n é m e n t dans les b i b l i o 

thèques , su r les v ieux livres , les v ieux pap ie r s e t dans les a r 

mo i r e s qu i r en fe rmen t d u l inge ; vi t so l i ta i re . 

4 7 . DEGËERIE LANUGINEUSE. (Degeeria lanuginosa.) 

Corps fus i forme, b l o n d v e r d â t r e ; a n t e n n e s , pa t t e s e t q u e u e 

plus p â l e s ; corps t r è s - v e l u , à poi ls c o u r t s , se r rés e t l é g è r e m e n t 

l a i n e u x ; des poi ls l ongs e n m a s s u e sur l e dos ; y e u x no i r s ; 

s ix ième s e g m e n t aussi long q u e les t ro i s o u q u a t r e p r é c é d e n t s . 

L o n g . , 0 ,001 i à 0 ,002 . 

Deg. lan., N ico le t , Fodurelles, p . 7 4 , p l . 8 , f. 8 . 

De N e u c h â t e l . Dans les j a r d i n s s u r la t e r r e ; assez c o m m u n e ; 

vit sol i ta i re . 

4 8 . DEGËERIE PERLÉE. ( Degeeria margaritacea.) 

D ' u n beau b lanc n a c r é , l é g è r e m e n t cendré e t t r a n s p a r e n t en 

dessus et en dessous, r é su l t an t d 'écai l lés a r g e n t é e s , c h a t o y a n t e s ; 

a n t e n n e s , pa t t e s et queue d ' u n b l a n c t r a n s p a r e n t ; p l aques o c u 

la i res b r u n e s ; u n e l igne b r u n e s u r le d o s , si le t u b e digestif est 
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r e m p l i ¡ s ix i ème segmen t égal a u x d e u x précédenLs; d e r n i e r a r 

ticle des a n t e n n e s pa ra i s san t s u b a r t i c u l é ; écail les po in t i l l ées ; 

poi ls b l a n c s . L o n g . , 0 ,001 à 0 ,002 . 

Deg. marg., N i c o l e t , Podurelles, p . 7 5 , p l . 8 , f. 9 . 

D e Neuchâ te l . Sous les feuilles m o r t e s ; d ans les t e r res humides 

e t sur tou t sous les feuil les à d e m i p o u r r i e s des Cucurb i l acées , 

assez c o m m u n e vers la fin d e l ' a u t o m n e ; so l i t a i r e , t r è s - ag i l e ; 

p r ivée d 'écai l lés . Cette espèce est d ' u n b l anc m a t et couver t d e 

t r ès -pe t i t s po in t s d 'un b r u n r o u g e â t r e i r r é g u l i è r e m e n t s e m é s ; 

c 'est p r e s q u e toujours dans cet é ta t q u ' o n la r e n c o n t r e . 

4 9 . DEGÉERIE DES MOUSSES. (Degeeria muscorum.) 

A n t e n n e s filiformes, sé tacées , p r e s q u e aussi l ongues q u e le 

corps , d ' u n b r u n j a u n â t r e c la i r , a n n e l é e s de j a u n e a u x a r t i c u l a 

t ions ; co rps é t ro i t , a l longé , fusiforme , j a u n e et avec d e u x 

b a n d e s long i tud ina les d ' u n b r u n r o u g e â t r e , t ache tées de b r u n 

foncé su r le dos ; u n e t ache no i re à l ' ex t r émi t é d u sep t i ème s e g 

m e n t e t d e u x t ransversa les à l ' ex t r émi t é d u s ix ième ; ce lui -c i 

égal a u x q u a t r e p r é c é d e n t s ; y e u x n o i r s ; pa t t es j a u n e s à j o i n 

t u r e s b r u n e s ; p i è c e basi la i re de la q u e u e j a u n e ; filets b lancs ; 

poi ls d 'un b l anc sa le . L o n g . , 0 ,001 à 0 ,002 . 

Deg. musc., N i c o l e t , Podurelles, p . 76 , p l . 8, f. 1 1 . 

De Neuchâ te l . Sous les mousses en a u t o m n e ; assez c o m m u n e ; 

v i t so l i t a i r e . 

50 . DEGÉERIE DOMESTIQUE. (Degeeria domestica.) 

A n t e n n e s d u V. muscorum, m a i s b l a n c h e s , a insi q u e le corps 

e n d e s s o u s , les pat tes e t la q u e u e ; dessous d u corps é c a i l l e u x , 

d ' u n b l anc sale t r è s - lu i s an t , avec q u a t r e b a n d e s t r ansve r sa l e s e t 

p l u s i e u r s t a c h e s d 'un gr is foncé un p e u r o u g e â t r e ; tète b l a n c h e ; 

y e u x no i r s ; poils gris e t longs ; s ix ième s e g m e n t égal aux q u a t r e 

p r é c é d e n t s . L o n g . , 0 ,003 dans les p lus g r a n d s . 

Deg. dom., Nico le t , Podurelles, p . 7 6 , p l . 8, f. 1 1 . 

De N e u c h â t e l . Ce t te espèce se t rouve dans les maisons où elle 

vi t sol i ta i re ; r a r e . 

2. 

DESORIA, Agassiz et Nicolet , Bibl. univ. de Ge
nève; 1 8 4 1 . — N i c o l e t , Podurelles, p . 5 7 . 

Corps long, cylindrique, conique à l'extrémité, 
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hérissé de poils en forme de soies -et divisé en huit 
segments séparés par des rétrécissements transver
saux ; les deux derniers segments très-courts; les pré
cédents plus ou moins égaux entre eux , mais n'offrant 
jamais une grande différence ; tête directe ou parallèle 
au plan de position ; antennes de quatre articles, plus 
longue que la tète, mais n'égalant jamais la longueur 
de la tête et du thorax , pris ensemble ; pattes cylin-
dracées , assez longues , grêles ; queue longue , droite , 
à pièce basilaire très-courte ; filets terminaux longs , 
sétacés et ridés transversalement; sept yeux par 
groupe latéral, situés à la base des antennes , près des 
bords latéraux de la tête; point d'écaillés; cou dis
tinct. 

M. Nicolét partage ce genre en deux divisions. 

1. Premier et troisième articles des antennes plus 
courts que les deux autres ; filets terminaux de la 
queue un peu arqués et sensiblement plus courts 
que dans la division suivante. 

5 1 . DESORIE GLACIALE. (Uesoria glacialis.) 

E n t i è r e m e n t d 'un n o i r p r o f o n d ; t r è s - v e l u e ; poi ls cour t s e t 

b l a n c s ; cou t r è s - d i s t i n c t , un p e u renf l é ; t h o r a x c y l i n d r i q u e ; 

a b d o m e n l é g è r e m e n t fusiforme ; t ro i s ième a r t i c le des a n t e n n e s 

u n p e u ovoïde, - fllets de la q u e u e p lu s a r q u é s q u e dans les espèces 

su ivan tes . L o n g . , 0 ,002 . 

Desoria sultans, Agassiz , i j i N i c o I e t , Pibl. univ. de Genève, 
X X X I I , 384 , avec p l . , 1 8 4 1 . — Des. glacialis , N i c o l e t , Podu-
relles, p . 5 8 , p l . 5 , fig. 10 . 

Cet te espèce est t r è s - a b o n d a n t e su r les g lac ie rs des A l p e s , 

d 'où elle a é té r a p p o r t é e p a r M. Desur ; elle y vit en sociétés i n 

n o m b r a b l e s , et p e u t - ê t r e m ê m e dans les fissures capi l la i res de 

la glace , à p lus i eu r s pouces de p r o f o n d e u r ; quelquefois , c e r 

ta ines par t i es du glacier en sont n o i r c i e s , t an t elle est a b o n 

d a n t e . 
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( l ) Anu. sac, entom, de France, l 8 3 G , p. XI. 

P e u t - ê t r e f au t - i l r appor t e r à cet te espèce l ' indicat ion donnée 

p a r M . A u d o u i n (1) a u sujet des P o d u r e s récol tées pa r M M . Bec 

q u e r e l e t B r e s c h e t , sur le m o n t V ê l a n t , dans le col d u g r a n d 

S a i n t - B e r n a r d ( A l p e s ) , e t qu i couvra i en t la ne ige dans reten
d u e de p lus i eu r s m è t r e s , e t cela en si g r a n d e q u a n t i t é , q u ' o n 

a u r a i t , d ' u n e cer ta ine d i s t a n c e , p u c ro i r e q u e de la p o u d r e n o i r e 

ava i t é té r é p a n d u e s u r ce t te p a r t i e de la n a p p e b lanche q u e le 

sol suppo r t a i t . 

52 . DESOHIE VERHATRE. (Dcsoriavirexcens.) 

S e m b l a b l e à la p r é c é d e n t e p o u r la f o r m e , m a i s p lu s pe t i t e , 

corps assez velu e t c o u v e r t de gr i s un peu pâle ; la tê te p lus 

s o m b r e ; y e u x no i r s ; a n t e n n e s de la c o u l e u r d u c o r p s , mais 

p lu s pâ les ; dos poin t i l lé de b r u n , avec u n e l igne long i tud ina l e 

de t aches no i r e s de c h a q u e c ô t é ; pa t tes assez c o u r t e s , d ' u n gr is 

j a u n â t r e a insi q u e la q u e u e . L o n g . , 0 ,001 ou 2 . 

Des. vir., N ico le t , Fodurelles, p . 5 9 , p l . 5 , fig. 12 . 

De N e u c h à t e l . D a n s les j a r d i n s , s u r la t e r r e ; assez r a r e ; vi t 

sol i ta i re . 

5 3 . DESOHIE TIGRÉE. (Desoria iigrina.) 

S e m b l a b l e à la p r é c é d e n t e p o u r la f o r m e , ma i s avec les côtés 

l a té raux d u co rps p lu s p a r a l l è l e s ; c o r p s , a n t e n n e s , p a t t e s e t 

queue g r i s - b l a n c t r è s - p â l e ; t ê t e p lu s foncée ; y e u x n o i r s ; dos 

point i l lé de no i r ; u n e l igne l o n g i t u d i n a l e g r i se s u r le mi l i eu d u 

d o s . L o n g . , 0 , 0 0 1 ou 2 . 

Des. ligr., N ico le t , Podurelles, p . 5 9 . 

De N e u c h à t e l . Se t rouve avec le Des. virescens, e t n ' en est 

p e u t - ê t r e q u ' u n e var ié té . Assez r a r e et so l i ta i re . 

5 4 . DESORIE TACHES-PATJVES. (Desoria fulvo-maculala.) 

Corps l a rge e t c o u r t , finement po in t i l l é e t po r t an t des poi ls 

b lancs ; côtés l a t é r a u x des segmen t s un peu a n g u l e u x ; b o r d pos 

t é r i e u r de c h a q u e s e g m e n t l é g è r e m e n t superposé au b o r d a n t é 

r i eu r d u su ivan t ; tète e t corps d 'un b r u n n o i r â t r e t r è s - foncé , la 

t è t e u n p e u m o i n s s o m b r e , p o r t a n t u n e dépress ion t r ansve r sa le 

e n t r e les y e u x e t u n e t a c h e fauve découpée en forme de c o u 

r o n n e u n p e u en a v a n t ; p lus i eu r s taches ob lougues de même 
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couleur disposées l o n g i t u d i n a l e m e n t su r le dos , p r i n c i p a l e m e n t 

sur les p r e m i e r , d e u x i è m e et s ix ième s e g m e n t s ; y e u x n o i r s , 

pat tes et an t ennes d 'un b r u n j a u n â t r e assez c la i r ; q u e u e fauve 

pâle à sa b a s e , t e r m i n é e de b l a n c . L o n g . , 0 , 0 0 1 1 / 2 . 

D e Neuchâ t e l . D a n s les c a v e s , en h i v e r ; t r è s - r a r e e t so l i ta i re . 

5 5 . DESOHIE CENDRÉE. (Desoria cinérea.) 

T r è s - p e t i t e ; tête e t corps c e n d r é b l e u â t r e , poin t i l lés d e n o i r 

en dessus , plus pâ les en d e s s o u s , avec deux l ignes l o n g i t u d i 

nales de t aches ob longues e t pâ les sur l e d o s ; an t ennes b l a n 

châ t res , anne l èe s de no i r a u x a r t i cu la t ions ; y e u x no i r s ; p r e 

mie r s e g m e n t a b d o m i n a l assez c o u r t ; pa t t e s b l a n c h e s ; pièce 

basi la i re et q u e u e d e la c o u l e u r d u corps ; filets t e r m i n a u x b lancs 

et t r a n s p a r e n t s ; q u e u e c o u r t e . L o n g - , 0 , 0 0 1 1 / 2 . 

Des. cin., N i c o l e t , Podurelles, p . 6 0 , p l . 6 , flg. 9 . 

I n sec t e p e u a g i l e ; t r è s -abondan t sous les écorces des v i e u x 

a r b r e s ^ à H a u t e r i v e , p r è s de N e u c h â t e l ; vit en soc ié té . 

2 . Articles des antennes égaux entre eux ; filets ter
minaux de la queue longs et sétacès. 

5 6 . D E S O R I E CYLINDRIQUE. (Desoria cylindrica.) 

Corps cy l ind r ique , d r o i t , d ' u n b r u n f o n c é , p r e s q u e noi r ; t r è s -

ve lu ainsi que la tè te ; y e u x no i r s b o r d é s de b r u n c la i r a u b o r d 

i n t e r n e ; a n t e n n e s et base de la q u e u e d ' u n gr i s sale ; e x t r é m i t é 

de l ' abdomen con ique ; p a t t e s , filets de la q u e u e e t poi ls b lancs . 

Long. , 0 , 0 0 2 à 3 . 

Des. cylind., N i c o l e t , Podurelles , p . 6 0 , p l . 6 , fig. 1 . 

De Neuchâ te l . Sur la t e r r e , dans les j a r d i n s ; assez c o m m u n e . 

5 7 . DESORIE VIATIQUE. (Desoria viatica.) 

Semblab le à l ' espèce p r é c é d e n t e , mais e n t i è r e m e n t d 'un n o i r 

m a t ; s ix i ème s e g m e n t d u corps p lus a r r o n d i s u r les cô tés ; poi ls 

g r i s ; a n t e n n e s u n p e u p lu s g r o s s e s ; filets d ' u n b r u n foncé. 

L o n g . , 0 , 0 0 2 à 3 . 

Pod. viatica, L i n n . , Fauna suec., n" 1179. — Podure noire 

terrestre, Geoff., Ins., I I , 6 1 0 . — Des. viat., N ico le t , Podu

relles, p . fit, p l . 6 , fig. 2 . 

Cette e s p è c e , q u i a é té obse rvée dans p lus i eu r s pa r t i es d e 

l ' E u r o p e , vi t a b o n d a m m e n t sur la t e r r e , au bord des c h e m i n s , 
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où on la t rouve souvent en r a s s e m b l e m e n t s si n o m b r e u x , qu 'on 

l 'a comparée à d e la poudre à canon r e n v e r s é e s u r le sol. La 

t e r r e , en effet, parai t tou te noi re à l ' endro i t où ces Podures se 

son t r é u n i s ; m a i s , si l 'on veu t les p r e n d r e , ils s a u t e n t tous en se 

r é p a n d a n t de côté e t d ' a u t r e , e t le no i r d i spara î t . 

58 . DESORIE PALE. (Desoria pallida.) 

De m ê m e forme q u e la p r é c é d e n t e , ma i s u n p e u plus cour t e e t 

p lu s épa i s se , et e n t i è r e m e n t d 'un b r u n j a u n â t r e , lavé d e v e r -

d à t r e ; poils gr is ; y e u x b r u n foncé. L o n g . , 0 , 002 ou 2 1/2. 

Des. pall., N i c o l e t , Podurelles, p . 6 1 , p l . 6 , Cg. 3. 

De N e u c h â t e l . Se t rouve a u p i e d des a r b r e s e t su r les t roncs 

p o u r r i s ; c o m m u n e ; vi t s o l i t a i r e . 

59 . DESORIE AVINÉE. (Desoria ebriosa.) 

D e m ê m e forme ; tê te e t t h o r a x d ' u n g r i s v e r d â l r e p e u foncé 

en dessus et p lus clair en dessous ; a b d o m e n , pa t tes e t q u e u e 

r o u g e â t r e s ; ces d e r n i è r e s p lus p â l e s ; an t ennes g r i s e s ; y e u x 

no i r s ; poils g r i s . L o n g . , 0 ,001 1/2. 

Des. ebr., N i c o l e t , Podurelles , p . 6 1 , p l . 6 , fig. 4 . 

Des V a l a n g i n c s , p r è s de N e u c h â t e l , su r la t e r r e . B a r e . 

60 . DESORIE ANNKLËE. (Desoria annulata.) 

B r u n l ivide pâle ; a n n e l è e d e noi r ou d e b r u n foncé ; corps 

t r è s - v e l u ; y e u x n o i r s ; q u e l q u e s t aches b r u n e s su r la tê te et le 

c o r p s ; filets d e la q u e u e b l a n c s . L o n g . , 0 , 0 0 3 . 

Podure jaune à anneaux noirs , Geoff., Ins., I I , 6 0 6 . — 

Pod. annulata, F a b r e , Ent. syst., Il, 6 7 . — Des. o n n . , N i c o 

l e t , Podurelles, p . 6 2 , p l . 6 , fig. 5 . 

D a n s les j a r d i n s , su r la t e r r e e t sous les p i e r r e s ; t r è s - c o m 

m u n e ; vi t so l i t a i re . 

6 1 . DESORIE CÔTIÈHE. (Desoria riparia.) 

T ê t e p r e s q u e g l o b u l e u s e ; co rps o b l o n g , c o u v e r t d e poils t r è s -

fins, couchés sur la p e a u , h é r i s s é en o u t r e d e poils l o n g s , c la i r 

semés et gr is ; a n t e n n e s , p a t t e s , q u e u e et dessous d u co rps g r i s 

j a u n â t r e p â l e ; dessous d u corps e t tè te g r i s j a u n â t r e , t i r an t l é 

g è r e m e n t sur le vert olive ; u n e t ache en l u n u l e no i re e n t r e les 

y e u x ; yeux n o i r s . L o n g . , 0 , 002 à 3 . 

Pod. aquatica grisea7de G é e r , Act. soc. Upsal., 1 7 4 0 , p . 6 3 , 
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p l . 4 ; id., Mémoires, VII , 2 8 , p l . 2 , fig. 1 8 - 1 9 . — Z><w. rip., 

N i c o l e ! , Podurelles, p . G2 , p l . 6 , fig. 6 . 

Trouvée par M . Nicolet s u r le bord occ iden ta l des lacs de N e u -

châtel et de B ienne (Suisse) , où elle vi t sous les p i e r r e s e t d a n s 

les t rous de rochers qu i conse rven t d e l 'eau c roup ie ; t r è s - c o m 

m u n e . 

62 . DESORIB BRCNE. (Desoria fusca.) 

Très -pe t i t e ; t è t e , a n t e n n e s , pa t tes e t q u e u e d 'un j a u n e foncé 

t i ran t su r le b r u n ; corps r o u x t rès -ve lu e t sans taches ; y e u x e t 

poils noirs ; t u b e in tes t ina l i n d i q u é , q u a n d i l est ple in , p a r une 

bande d'or sale p lus foncée. L o n g . , 0 ,001 à 2 . 

Des. fusca, N i c o l e t , Podurelles, p . 63 , p l . 6 , fig. 7 . 

D e N e u c b â t e l . Sous les mousses des fo rê t s ; assez r a r e et soli

t a i re . 

U n e var ié té de ce t t e espèce se t r o u v e s u r les e a u x s t a g n a n t e s , 

mais e l le est r a r e . M. Nicole t la ca rac té r i se a insi : 

M ê m e l o n g u e u r ; tè te e t corps j a u n e s ; dessous d u c o r p s , a n 

t ennes , pa t tes et q u e u e b l anchâ t r e s ; y e u x et u n e t ache a u m i l i e u 

de la tê te noi rs ; a r t ic les des an t ennes g r i s a u s o m m e t . 

3. 

Les Degéeries et les Desori'es sont bien , ainsi 
qu'on a pu le voir, deux subdivisions des Isotomes de 
M. Bourlet, et nous ne doutons pas que les douze es
pèces rangées sous cette dernière dénomination par 
l'entomologiste que nous venons de citer ne puissent 
être distinguées en Degéeries et Desories, quand 
on en possédera des figures. En attendant que 
M. Bourlet ait complété, sous ce point de v u e , son 
intéressant mémoire , nous sommes obligé de rap
porter ce qu'il dit de ses Isotomes sans en classer 
les espèces ( 1 ) . 

( l ) Depuis que ces l ignes o n t été écrites , te Mémoire de lo*43 de 

M. l'ahué Bourlet a paru , mais n o t r e désir es t lo in d'être satisfait. 

L'auteur y donne cet te fois les Isotomes sous le nom de Pudura. 
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L e s I s o l o m e s s o n t , e n géné ra l , p lus pe t i tes que les I l é t e r u t o m e s . 

L a tail le des plus g r andes dépasse r a r e m e n t 4 mi l l imè t r e s , e t i l 

en est q u i n ' o n t pas b e a u c o u p p lus d 'un d e m i - m i l l i m è t r e . L e u r s 

a n t e n n e s , s e u l e m e n t u n e fois p lus l o n g u e s que la t è t e , a t t e i g n e n t 

d a n s q u e l q u e s espèces la mo i t i é d u corps ; elles son t sé tacées e t 

toujours composées de q u a t r e a r t i c l e s d o n t la l o n g u e u r r e l a t ive 

diffère p e u . L e s t rois p r e m i e r s a r t i c les sont u n p e u obcon iques ; 

le q u a t r i è m e est p lus m i n c e et l é g è r e m e n t fus i forme. Les I s o -

tomes ont f r é q u e m m e n t d e u x sor tes d e p o i l s , e t que lquefo is du 

duve t seu lement : ce lu i -c i n e m a n q u e j a m a i s . M. B o u r l e t , ainsi 

q u e nous l 'avons d i t , l e u r d o n n a i t six ou hu i t o c e l l e s , ma i s nous 

avons v u q u e , dans le p r e m i e r cas fDesor ies ) , M . Nicolet avai t 

r econnu u n s ep t i ème oeil p lus pe t i t q u e les a u t r e s , e t qu i p a r a î t 

avoi r é c h a p p é à c e t o b s e r v a t e u r . M . B o u r l e t s ignale u n e p a r t i c u 

lar i té r e m a r q u a b l e . Su ivan t l u i , l es I s o t o m e s , d a n s l e u r j e u 

n e s s e , sont p r ivés d ' y e u x , d e t u b e g a s t r i q u e , d e r a i n u r e et de 

q u e u e . Ce t t e d e r n i è r e n e consis te q u ' e n u n t ube rcu l e c o n i q u e , 

d i r igé en a r r i è r e et t e r m i n é p a r d e u x pe t i t s mamelons qu i r e p r é 

s en t en t la p a r t i e fou rchue . O n n ' a p e r ç o i t , à la p lace q u e do i t 

occupe r le t u b e g a s t r i q u e , q u ' u n e l égè re p r o t u b é r a n c e . L ' o r g a n e 

appe lé fourchette p a r M . B o u r l e t es t i n d i q u é p a r u n e t a c h e 

d ' u n b l a n c p lu s foncé , e t l es y e u x p a r u n e pe t i t e dép re s s ion . Ces 

o rganes n e se d é v e l o p p e n t q u ' a p r è s que l ' insecte a sub i p lus ieu r s 

m u e s , e t l o r s q u e , c o m m e n ç a n t a se c o l o r e r , il a a t t e in t la mo i t i é 

d e sa ta i l le . 

• M . B o u r l e t d é c r i t douze espèces . Nous n ' en r a p p o r t e r o n s ici 

q u e d i x , les Pod. nivalis elarborea, q u i sont d e s I s o t o m e s , 

n o u s a y a n t occupés p r é c é d e m m e n t . D e p u i s la pub l i ca t ion de son 

t r a v a i l , il a fait d e nouvel les découver tes ; m a i s , quo iqu ' i l a i t 

b i e n voulu n o u s en d o n n e r c o m m u n i c a t i o n , n o u s nous a b s t i e n 

dr ions d ' en p a r l e r , dans l a c r a i n t e d 'é tabl i r q u e l q u e d o u b l e e m 

ploi avec les espèces pub l i ée s depu i s p a r M . Nico le t , e t don t nous 

avons d o n n é c i - d e s s u s tou tes les desc r ip t ions , si M . B o u r l e t n ' a 

vai t i m p r i m é ses nouvel les r e c h e r c h e s . 

6 3 . ISOTOME V E I C E . (Isotoma villosa.) 

• Noi r var ié d e b r u n ; ve lue ; bo rd a n t é r i e u r d u t ho rax l égè 

r e m e n t é c h a n c r é ; e x t r é m i t é de la fourche cauda le b l a n c h â t r e ; 

segments a b d o m i n a u x , à l ' except ion d u p r e m i e r , à peu p r è s 

égaux . L o n g . , 0 ,002 1^2. 
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Pudura villosq, Gcoff., I I , 6 0 8 . —• Jsot. vil!., B o u r l e t , 

Podures, p . 2 5 . 

63 bis. ISOTOME VERTE. (Isoioma viridis.) 

D ' u n v e r t b run sans t aches ; v e n t r e e t pa t tes moins foncés ; 

mèso tho rax et m è t a t h o r a x à peu p rè s é g a u x , sépa rés e n t r e e u x , 

ainsi q u e le s e g m e n t s u i v a n t , p a r des é t r a n g l e m e n t s b i en m a r 

qués ; abdomen a l lan t u n peu e n grossissant j u s q u ' a u q u a t r i è m e 

s e g m e n t , e x c l u s i v e m e n t ; q u e u e b l a n c h â t r e ; corps peu v e l u . 

L o n g . , 0 ,002 à 3 . 

Pod. viridis, L i n n . — I s . virid., B o u r l e t , Podures , p . 2 5 . 

R e t r o u v é e p a r M . Bour l e t dans le n o r d d e la F r a n c e . 

64 . ISOTOME GLAUQUE. {Isotoma cœrulea.) 

D ' u n ve r t t e n d r e , quelquefois d ' u n ver t feuille ou vert te in té 

de j a u n â t r e ; q u e u e j a u n e b lanchâ t re , ; corps p u b e s c e n t , d e cou 

leur u n i f o r m e . L o n g . , 0 ,002 . 

Jsot. cœrul., B o u r l e t , Podures, p . 2 5 . 

Du n o r d d e la F r a n c e . 1 

65. ISOTOME BiFASciÉE. (Isotoma bifasciata.) 

B r u n e ; d e u x b a n d e s macu la i r e s long i tud ina le s d 'un b l a n c j a u -

n â t r e sur le d o s , b o r d é e s ; des taches b lanc j a u n â t r e su r le d o s , 

sur les côtés et sur le v e n t r e ; celles d u dos formant d e u x b a n d e s 

longi tud ina les à p e u près pa r a l l è l e s , c o m m e n ç a n t a u x a n t e n n e s 

et se con t inuan t j u s q u ' à l ' anus où elles se r e j o i g n e n t ; l ' e space 

in t e rcep té pa r ces d e u x b a n d e s d ' u n b r u n p lus foncé ; corps 

l inéa i re ; t ho rax u n peu t ransversa l ; p r e m i e r a r t ic le des a n t e n 

nes b r u n , les au t r e s b r u n f a u v e , anne lé s de b r u n à l e u r s o m 

m e t ; pa t t es e t q u e u c b l a n c h â t r e s , corps p u b e s c e n t . L o n g . , 0 ,002 . 

Isot. bif., B o u r l e t , Poduretles, p . 26 . 

Du no rd de la F r a n c e . 

6 6 . ISOTOME TRIFASCTÉE. (Isotoma trifasciata.) 

V e r d â t r e en dessus ; t ro is b a n d e s macu la i res long i tud ina les 

noires sur le d o s , c o m m e n ç a n t a u b o r d a n t é r i e u r d u thorax e t se 

cont inuant p a r a l l è l e m e n t j u s q u ' a u t ro i s ième segmen t a b d o m i n a l 

inc lus ivement ; cel le du m i l i e u plus m a r q u é e que les au t res ; co rps 

pa r semé d ' au t r e s taches de la m ê m e cou l eu r e t de taches fer rugi 

neuses p r i n c i p a l e m e n t sur les côtés e t su r la t è t e ; dessous d u 

APTÈRES , TOME JII. 28 
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corps gr is j a u n â t r e ; t a r ses e t a n t e n n e s d 'un gr is foncé ; corps 

pubescen t . L o n g . , 0 ,002 . 

Isot. trif., B o u r l e t , Podures, p . 2 6 . 

D u no rd de la F r a n c e . 

67 . ISOTOME RUERICAUDE. (Isotorna rubricauda.) 

F o u r c h e cauda le r o u g e avec la t ige b l a n c h e ; c o r p s n o i r , t a 

che té de b r u n et de v e r d à t r e , d u r e s t e t r è s - s e m b l a b l e au Po-
dura arbórea (voyez Degeeria arbórea, s p . 3 8 ) . L o n g . , 0 ,001 î . 

Isot. rubr., B o u r l e t , Podures, p . 26 . 

D u nord de la F r a n c e . 

6 8 . ISOTOMB COUREUSE. (Isotorna cursilans.) 

Gris v i o l e t , quelquefois gr is r o u g e â t r e ; co rps a l longé , u n peu 

fus i forme , t e rminé en po in te ob tu se , ga rn i d ' u n duve t b lanc et 

de q u e l q u e s poi ls ra res ; bo rds t r ansve r saux et l a t é r a u x d e tous 

les segments no i r s ; d e u x b a n d e s l inéa i res e t long i tud ina les n o i 

res , su r le q u a t r i è m e s e g m e n t , qu i est t r è s - g r a n d , ainsi que s u r 

les d e u x su ivants ; tète p lus pe t i t e que le t ho rax ; a n t e n n e s é g a 

les à la mo i t i é d u corps . 

Isot. curs., B o u r l e t , Podures, p . 2 7 . 

D u n o r d de la F r a n c e . 

Cette espèce et les d e u x su ivan te s r e c h e r c h e n t les l i eux secs 

e t découve r t s . 

6 9 . ISOTOME DES FENÊTRES. (Isotorna fenestrarum.) 

P e u différente de la p r é c é d e n t e , m a i s d ' u n g r i s j a u n e , t achée 

d e b r u n ; d e u x t aches s u r le d e u x i è m e s e g m e n t a b d o m i n a l , 

t r o i s su r le su ivant e t u n e au-dessus des y e u x ; p r e m i e r s e g m e n t 

abdomina l non b o r d é de noir ; a n t e n n e s d e la mo i t i é d e la lon

g u e u r du c o r p s ; l eu r s ar t ic les à s o m m e t a n n e l é d e b r u n . 

L o n g . , 0 , 0 0 3 . 

Isot. fenestr., B o u r l e t , Podures, p . 2 7 . 

D u no rd de la F r a n c e . 

7 0 . ISOTOME FUSIFORME. (Isotorna fusiformis.) 

Corps c e n d r é , pa r f a i t emen t fusiforme ; s egmen t s t ho rac iques 

e t p r e m i e r s s e g m e n t s a b d o m i n a u x n e se r e c o u v r a n t pas ; d e u x 

l ignes Sur le q u a t r i è m e s e g m e n t , t e r m i n é e s a n t é r i e u r e m e n t p a r 

d e u x t a c h e s ; d e u x pet i tes taches l inéa i res b r u n e s sur les d e u x i è m e 

e t t ro i s ième s e g m e n t s a b d o m i n a u x , e t que lques au t r e s s u r les 
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côtés de l ' abdomen et de l ' anus ; t h o r a x b o r d é a n t é r i e u r e m e n t et 

l a té ra lement de n o i r ; corps ga rn i d 'un d u v e t b l a n c , an t ennes 

longues comme la moi t ié d u co rps . L o n g . , 0 , 0 0 3 . 

Jsot. fusif., B o u r l e t , Podures , p . 2 7 . 

D u nord de la F r a n c e . 

7 1 . ISOTOME VIOLETTE. (Isotoma violacea-) 

D'un violet t e n d r e , ou g r i s v io le t ou violet c u i v r e u x ; corps a l 

longé , al lant un p e u en d i m i n u a n t , à e x t r é m i t é o b t u s e , ga rn i 

d 'un duvet b l a n c e t a y a n t tous ses s egmen t s à p e u p rè s égaux ; 

queue et pa t tes b l anches ; celles-ci t r a n s p a r e n t e s avec u n e légère 

teinte v io le t te ; a n t e n n e s s e u l e m e n t u n peu p l u s longues q u e la 

tète . 

Pod. violacea , Geoff., Ins., I I , 608 . — Isot. viol., B o u r l e t , 

Podures, p . 2 8 . 

Cet te e s p è c e , i n d i q u é e à Pa r i s par Geoffroy , e t dans le n o r d 

de la F r a n c e p a r M . B o u r l e t , cour t fort v i t e , m a l g r é sa pe t i te 

taille ; on la t rouve su r les m u r s exposés au m i d i , dans les fentes 

des p i e r r e s et sous la mousse ou le l i chen qu ' e l l e s r e c o u v r e n t . IJ 

faut p r e n d r e g a r d e , d i t M. B o u r l e t , de la confondre avec d ' a u 

t res pe t i tes P o d u r e s qu i ne p r é s e n t e n t la m ê m e cou leu r violet te 

q u e dans l eu r j eunes se 

7 2 . ISOTOME PUCK. (Isotoma pulex.) 
( P l . 5 0 , f. 10.) 

Corps un p e u nav icu la i r c , b l a n c , p r e s q u e t r a n s p a r e n t e t c o m m e 

c r i s t a l l i n , s u r t o u t a u x pa t tes et aux t ro is d e r n i e r s ar t ic les des 

a n t e n n e s , u n coll ier de poi ls soyeux au p r o t h o r a x ; que lques poi ls 

p lu s pet i ts à la q u e u e ; q u a t r i è m e a r t i c le des a n t e n n e s plus l o n g 

que les a u t r e s ; corps u n p e u lavé d e j a u n â t r e , su r tou t vers l e 

canal in t e s t ina l . L o n g . , un peu m o i n s d e 0 , 0 0 1 . 

Pe t i t e e s p è c e , r e m a r q u a b l e p a r son e x t r ê m e v ivac i té . O n la 

trouve à Pa r i s dans les j a r d i n s ; elle est f r équen te dans la t année 

des serres au M u s é u m . 

7 3 . ISOTOME SPJLOSOME. (Isotoma spilosoma.) 
( P l . 5 0 , fig. 9.) 

Corps ve r t j a u n â t r e , à d e u x r a n g é e s t ransversa les de pe t i t es 

taches l inéa i res no i res sur c h a q u e a n n e a u ; t roisième ar t ic le des 

an tennes le p lus g r a n d ; pa t t es j a u n â t r e s . L o n g . , p r e s q u e 0 ,001 » 

De P a r i s , d a n s les j a r d i n s . 
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74. ISOTOME DE DESMAREST. (Isotôma ffesmarestii.) 

( P l . 50, fig. i l . ) 

A n t e n n e s p ins longues q u e la t ê t e , t ro is ième ar t ic le le p lus 

long ; corps peu v e l u , de cou leur ve r t p o m m e . 

De P a r i s , dans les j a r d i n s . 

L 'espèce q u e nous avons figurée p l . 5 0 , fig. 1 2 , e t que nous 

dés ignons p r o v i s o i r e m e n t sous le n o m d ' I so tome Nicolet, a des 

affinités avec les H é t é r o t o m e s et d e m a n d e à ê t re é t u d i é e de 

nouveau . E l l e est aussi des e n v i r o n s de P a r i s . 

VI.' A C H O R U T E S , Templeton , Trans. eut. soc. 
Lond., 1 , 9 0 ; 1 8 3 5 . — H Y P O G A S T R U R U S , B o u r l e t , 

Podures, p. 2 8 ; 1 8 3 9 . — P O D U R A , Nicolet, Podu-
relles , 54· . 

Corps sans écailles , peu velu , épais, de neuf seg
ments; antennes droites un peu coniques, de quatre 
a r t i c l e s , moins longues que la tète ; seize yeux; pattes 
courtes, assez; grosses, appendice saltatoire court , 
large à sa base , inséré sous le ventre au quatrième an
neau. 

M. Bourlet, dans son Mémoire de 1 8 4 3 , continue à 
se servir du nom d'Hypogastrura , qu'il avait proposé 
longtemps après celui d'Achorutes , et quoiqu'il cite 
celui-ci à la page 7 2 de son nouveau travail. Il en 
donne deux espèces comme nouvelles. 

i " Pas de crochets à l'extrémité du corps. 

V5. ACIIORCTE AQUATIQUE. [Achorutes aquaticus.) 

( P l . 5 0 , fig. 4.) 

Corps l é g è r e m e n t fus i fo rme , é p a i s , d 'un no i r b l euâ t r e t r è s -

foncé , avec les a n t e n n e s et les p a t t e s rougcà t re s ou d 'un b r u n 

foncé . L o n g . , Í ou 2 mi l l im . 

Pod.aquat., De G é e r , Actes de Stockholm, 1740, p . 273 , 

p l . 3 ; id., Mém., V I I , 2 3 , p l . 2 , f. 11-17, — Geolï . , Ins., I I , 
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(l) Faune parisienne, l , p . u 4 ' 
(a) TVfliWi entom, ÎOC, lond-, l, pli i » , 1g' 5i 

610. — Hypogaslrura aquat., B o u r l e t , Podures , p . 3 1 , fig. 

8-9. — Nicole t , Podureîles, p . 5 5 , p l . 5 , f. 

Vit en abondance dans p lus ieur s pa r t i e s d e l ' E u r o p e à la s u r 

face des eaux s t agnan te s . M . B o u r l e t a cons ta té qu ' i l s p o u v a i e u t 

ê t re congelés sans pé r i r , e t qu ' i l s r e p r e n n e n t tou te vi ta l i té 

ap rès que le soleil a fait foudre la glace qu i les avai t saisis. 

Quelques a u t e u r s , M M . Boisduval e t L a c o r d a i r e , e n t r e a u 

tres ( 1 ) , ont d o n n é à tor t à l 'espèce don t il es t ici ques t ion des 

an tennes p r e s q u e aussi l ongues q u e le co rps . M M . Temple ton et 

Nicolet on t déjà r e l evé cet te e r r e u r . L e p r e m i e r r e g a r d e son 

Achorutes dubius (2) d ' I r l a n d e c o m m e é tan t p r o b a b l e m e n t le 

Poduraaquatica. 

^"i" Le plus souvent deux crochets à l'extrémité du 
corps. 

7 6 . ACHORUTB ARME. (Achorutes armatus.) 

D ' u n gr is v e r d â t r e s u r la tète e t le dos ; dessous d u c o r p s , a n 

tennes e t pa t t e s g r i s pâle , u n e tacbe t r i a n g u l a i r e d 'un b r u n 

s o m b r e en t r e les y e u x et q u e l q u e s au t res t aches d e m ê m e cou

leur sur le res te de la t è t e ; yeux noirs ; d e u x l ignes l o n g i t u d i 

na les et para l lè les d e t aches à p e u p r è s t r i a n g u l a i r e s et éga le 

m e n t b r u n e s su r le dos ; poi ls gr is ; append ice sa l ta to i re 

t r è s -cour t ; d e u x c roche ts r e c o u r b é s e n dessus à l ' e x t r é m i t é de 

l ' abdomen , a u - d e s s u s d e l ' anus . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Podura armata, N i c o l e t , Podureîles , p . 57, p l . 5 , f. 6. 

D e Neuchâ te l . Vi t s u r les eaux s t agnan te s ; p e u c o m m u n . 

7 7 . ACHORTITB ROUSSATRE. (Achorutes rufescens.) 

Y e u x noirs ; tète e t c o r p s d 'un r o u g e tui le assez vif; a n t e n n e s 

e t pat tes d ' u n b e a u j a u n e o r a n g e ; c roche t s de l ' a b d o m e n t r è s -

cou r t s e t p r e s q u e d r o i t s . L o n g . , 0 ,001 

Pod. ruf., N i c o l e t , Podureîles, p . 5 7 , p l . 5 , f . 7 . 

Assez r a r e . Vit avec l ' espèce p r é c é d e n t e . 

7 8 . ACHORUTR UBS MOUSSES. (Achorutes muscorum.) 

Corps s u b - c y l i n d r i q u e t e r m i n é pa r d e u x m a m m e l o n s et coloré 
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d e p u r p u r i n foncé ; p r e m i e r ar t ic le d e s an tennes plus g rand que 

les a u t r e s , qu i son t déc ro i s san t s ; pa t t es d ' u n b leu pâ le ; u n e 

r a n g é e d e poils é p i n e u x su r le d o s ; poils g é n é r a l e m e n t d isposés 

p a r pa i res . 

Ach. m u s c , T e m p l c t o n , Trans. entom. soc.Lond., I , 9 7 , 

p l . 1 2 , f. 6 . 

T rouvé à C r a n m o r e ( I r lande) s u r le bois p o u r r i ; il se m e u t 

l e n t e m e n t e t n e p e u t s a u t e r . 

7 9 . AcnonuTE SIMILAIRE. (Achorutes similatus.) 

E n t i è r e m e n t gris p l o m b é , non mé ta l l ique , p lu s pâle en d e s 

sous avec q u e l q u e s l ignes l ong i t ud ina l e s j a u n e s , t r è s - p e u a p p a 

r e n t e s su r le dos ; d e u x pet i tes t aches d e m ê m e cou leu r sur le 

cou ; y e u x d ' u n noir t e r n e ; q u e u e pâ le . L o n g . , 1 à 2 mi l l im . 

Pod. similata, N i c o l e t , Podurelle.s, p . 5 6 , p l . 5 , f. 5 . 

De Neuchà te l . Sur les e a u x s t a g n a n t e s , e n é t è , et dans les t e r r e s 

h u m i d e s , ve r s la fin d e l ' au tomne et en h ive r ; il es t t r è s - commun 

e t vit en socié té . 

8 0 . ACHORUTK CVAIVOCÉPHALE. (Achorutes cyanocephalus.) 

Corps a l longé , fusiforme , d 'un b lanc s a l e , point i l lé e t m a c u l é 

d e gris ; t ê te e t an t ennes d 'un h r u n c la i r ; la p r e m i è r e offrant 

que lquefo is de pet i tes taches d 'un b r a n l ége r ; y e u x noirs ; pat tes 

et q u e u e b lanches ; cel le-ci t r è s -pe t i t e . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Pod. cyan., N i c o l t t , Podurelles , p . 5 6 , p l . 5 , f. 8 . 

De N e u c h à t e l . T r o u v é en h i v e r dans les caves h u m i d e s , où il 

est assez c o m m u n , e t vit en socié té . Il est un peu t r a n s p a r e n t e t 

peu ag i l e . 

81 . ACIIOHUTE OES CELLIERS. (Achorutes cellaris.) 

E n t i è r e m e n t d 'un blanc d ' ivoire é c l a t a n t ; yeux p e u vis ibles à 

cause de l eu r b l a n c h e u r ; u n e l igne d e poin ts ob longs et e n 

foncés de c h a q u e côté du c o r p s . L o n g , 0 , 0 0 1 . 

Pod. cell., N i c o l e t , Podurelles , p . 56 , p l . 5 , f. 9. 

D e N e u c h à t e l . D a n s les caves ; t r è s - r a r e . 

8 2 . ACHORUTK BIELANIBN. (Achorutes bielanensis.) 

Cendré b l euâ t r e , velu de b lanc ; ta rses et q u e u e b lancs ; q u a 

t r i ème ar t ic le des a n t e n n e s aussi long que les t rois au t r e s r é u n i s . 

L o n g u e u r t o t a l e , 2 l ignes l a rgeu r 1 l i gne . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



fi. FODIJRE. 4^9 

Ach. Mel., "Waga , Ann. soc entom. de France, X I , 2 6 5 , 

p l . 1 1 , f. 5 - 8 ; 1842 . 

Commun aux env i rons de Varsovie , au bois de B i e l a n y , sur 

les bords de la V i s tu l e . C'est la p lus grosse des espèces c o n n u e s 

dans ce g e n r e . M . W a g a croit qu ' e l l e n 'a pas d ' y e u x , et il pense 

que le t ube gas t r ique , r u d i m e n t a i r e c o m m e dans les a u t r e s e s 

pèces du m ê m e g e n r e , es t l ' ouve r tu re p a r l aque l l e e n t r e l 'air 

d e l à resp i ra t ion , ce q u e les observa t ions d e M . Nicole t c o n t r e 

d i sen t . 

8 3 . ACHORUTE DES MURS, (Achorutes murorum.) 

D ' u n noi r m a t ; v e n t r e b r u n ; pa t tes e t q u e u e d ' u n b r u n v e r -

d â t r e ; quelquefois d ' u n b r u n b l a n c h â t r e . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Hypogastrura muralis, B o u r l e t , Podurelles , p . 3 5 . 

Cette espèce , q u e nous s ignalons d ' ap rès M . B o u r l e t , vit 

dans le n o r d d e la F r a n c e . 

8 4 . ACHORUTE DES AGARICS. (Achorutes agaricorunt.) 

Corps ga rn i de poils b l a n c s , gr is c e n d r é en d e s s u s , b lanc 

j a u n â t r e e n d e s s o u s ; des t aches cendrées ou d ' u n gr i s b r u n â t r e 

en dessus ; an t ennes b r u n e s ; les in te rva l les des segments font pa 

ra î t r e l ' a b d o m e n r a y é t r ansve r sa l emen t . L o n g . , 0 , 0 0 1 . 

Hypog. agaric, B o u r l e t , Podurelles, p . 37 . 

A u t r e espèce d u nord de la F r a n c e . On la t rouve su r les aga 

r ics , p r i nc ipa l emen t en t r e les feuil les d u c h a p e a u . 

8 5 . ACHORCTE MARITIME. [Achorutes maritimus.) . 

Noir ; long de près d 'une l i g n e . C'est u n e espèce i n c o m p l è t e 

m e n t c o n n u e . 

Ach. mar., Gué r in , Iconog. du Règne anim., Explic, Ins., 

p . 1 1 . 

Cette espèee ne sau te p a s . Es t - ce b i en u n A c h o r u t e ? C'est ce 

que l e p e u qu ' en a d i t M , G u é r i n n e nous p e r m e t pas de déc ide r . 

Voici d 'a i l leurs ce q u e r a p p o r t e cet en tomologis te : « N o u s avons 

t rouvé au T r ê p o r t , en N o r m a n d i e , p rès d e l ' e m b o u c h u r e d ' u n e 

pet i te r iv iè re , d a n s la pa r t i e c o u v e r t e p a r les eaux de la m e r à 

chaque m a r é e , u n e i n n o m b r a b l e quan t i t é de pe t i t e s P o d u r e s île 

ce BOUS-genre Achorutes, qu i ne sau ten t pas et qui couv ra i en t la 

vase dès que la m e r é ta i t r e t i r é e . C o m m e n t ces pet i ts a n i m a u x 

vivent-ils q u a n d il y a cinq ou six pieds d 'eau d e m e r au -des sus 
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des l ieux où ils se t i e n n e n t ? P e u t - ê t r e r e t i ennen t - i l s l 'a i r néces 

sa i re à l eu r r e sp i r a t i on a u m o y e n d e s poils qu i couv ren t l e u r 

co rps . » 

8 6 . ACHORDTE MASQUÉ. [Achorutes larvatus.) 

Tête g r o s s e , r é t r éc i e en avan t en m a n i è r e de c h a p e r o n , o b 

t u s e ; corps v e l u ; ses poils assez c o u r t s , m é d i o c r e m e n t s e r r é s , 

p r e n a n t u n aspect b lanc glacé sous ce r t a ine s i n c i d e n c e s de la 

l u m i è r e ; corps d 'un r o u g e violet assez foncé ; p a t t e s un peu p lus 

c l a i r e s , à ongle assez fort . L o n g . , | mi l l im-

Nous avons t rouvé ce t t e espèce à Pa r i s , dans des pièces d e 

bois p o u r r i , qui faisaient par t ie d ' u n b e r c e a u d e j a r d i n . E l le se 
t ena i t e n société d a n s les v ides qu i r é su l t a i en t d e la d é c o m 

posi t ion d u bois . 

V I I . LIPURA , Burmeister, Handb. der Entom., I I , 
4 4 7 . — ONYCHTUKUS , P . Gerv., in litt.\ id., Écho 
du monde savant , juin 1 8 4 1 . — A N U R O P H O R U S , 

Nicolet, Bulletin univ. de Genève ; 1 8 4 1 ; id., Po~ 
durelles , p. 5 2 . — A O I C R A N U S , Bourlet, Revue 
zoologique par la Société cuvierienne ; id., Po-
durelles, p. 3 8 ; 1 8 4 3 . 

Antennes de quatre articles inégaux , sub-clavel-
lées ; yeux peu visibles, au nombre de treize à vingt-
huit , placés sur les côtés de la tête; corps divisé en 
neuf segments inégaux ; pattes courtes ; point d'appa
reil saltatoire ; deux crochets au dernier article de 
l'abdomen ; une rainure ventrale ; organe rétractile 
du ventre très-court ; des mandibules et des mâ
choires ; point d'écaillés. 

Nous avions p r i s p o u r t y p e de no t r e g e n r e O n y c h i u r e l e Pa-

dura ambulans de De G é e r , mais ce t te espèce p a r a i t i d e n t i q u e 

avec le Poilura jimetaria de L i n n é ; c 'est d u m o i n s ce q u i r é 

su l t e des déta i ls publ iés a u sujet d e ce d e r n i e r p a r Sch rank e t 

M- B o u r l e t . L e nom g é n é r i q u e d ' A n u r o p h o r u s d e v r a i t d o n c , 

pour cette raison, ê t re p ré fé ré à ce lui q u e nous avons n o u s -
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m ê m e p r o p o s é , car il a é té pub l i é a v a n t , mais l ' a u t e u r , M . N i -

co le t , n ' ayan t pub l ic que depu i s les ca rac tè res d e s A n u r o p h o r c s , 

et n ' en ayan t s ignalé l ' espèce type que p o s t é r i e u r e m e n t à la n o t e 

que nous avons insé rée dans Y Echo du Monde savant ( 1 ) , n o t r e 

d é n o m i n a t i o n , i n t é r ê t d ' a u t e u r à p a r t , nous s emble ra i t devo i r 

ê t re p ré fé rée , si M . B u r m e i s t e r n ' a v a i t , avan t n o u s , i n d i q u é le 

Podura ambulans c o m m e devan t c o n s t i t u e r un g e n r e disLinct. 

On doit toutefois r e g r e t t e r la r e s semblance d u m o t Lipura avec 

celui de Lipeurus, N i t z s c h , don t il est déjà q u e s t i o n dans ce v o 

lume , à la p a g e 350 . 

8 7 . L I P C R E MARCHEUR. (Lipura ambulans.) 

(P l . 5 0 , fig. 2.) 

Corps é p a i s , long de p r è s d ' u n e l igne , e n t i è r e m e n t b l a n c 

de l a i t , a insi que les an t ennes e t les p a t t e s , u n p e u j a u n e en 

dessous ; a r t i c le bas i la i re des a n t e n n e s u n p e u p lu s gros que les 

au t res ; le d e u x i è m e l e p lus é t ro i t e t les d e u x a u t r e s u n p e u r e n 

flés ; pat tes cou r t e s ; point d ' appa re i l sa l ta to i re , les d e u x c r o c h e t s 

du d e r n i e r a r t i c le un p e u courbés en dessus . 

Podura ambulans , D e Géer , Mèm., V I I . — Podura alba, 

Luxa.— Pod. fimetaria , S c h r a n k , Ins. Austr., p . 4 9 9 . — · 

B u r m . , Handbuch , I I , 4 4 7 . — Anurophorus fimelarius, Ni -

c o l e t , Podurelles, p . 5 3 , p l . 1, f. 2 . 

( i ) Voici ce t te note : 

« D e p u i s D e g é e r , qui a fait un fort bon travail z o o l o g i q u e à leur 

s u j e t , les Podure l les o n t été observées pr inc ipa lement par MM. T e m -

pleton et Bour le t . Ces d e u x derniers natural istes les o n t d is t inguées e n 

plusieurs g e n r e s , savoir : Macrotoma, B o u r l e t j Lepidocyrtus , id. ; 

OrcheseUa , T e m p l e t o n ; Heterotoma, B o u r l e t ; Isotoma , id . 5 Acho-
rutes , T e m p l e t o n , le m ê m e que le g e n r e Hypogastrura de M. Bour

let . M. N i c o l e t , en y comprenant les Smynthurus de L a t r e i l l e , a d m e t 

n e u f genres de Podure l l e s , qui sont les s u i v a n t s : OrcheseUa , T e m p l . ; 

Temnourus (Pomocerus du travail m o n o g r a p h i q u e ? ) , N i c o l e t ; De-

geeria, id . ; Cyphodeirus , id . ; Desoria, Agass, et N i c o l e t ; Podura t 

LinD. ; Anurophorus , N i c o l e t , et Achorutes , T e m p l . M a l h e u r e u s e m e n t 
M. Nicolet ne d o n n e ni les caractères de chacun de ces g e n r e s , ni l ' in

dication des espèces qui leur servent de t y p e . 

9 Dans u n e let tre écrite à M. B o u r l e t , nous lui avons fait connaître u n 

n o u v e a u genre du m ê m e g r o u p e , et dans lequel prendra place le Po

dura ambulans (le D e g é e r , caractérisé par ses antennes quadriarticu... 

lées et sa q u e u e remplacée par deux p e t i t e ! épines terminales , Le nom 

que pouj avons donné à ce. genre est ce lui <XQnychi»iuf, » 
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Cette espèce , qu i vit su r la t e r r e végé ta le u n peu h u m i d e , sous 

les p l an te s et les p i e r r e s , ne saute pas , et l o r squ ' on l ' i nqu iè te , 

elle se rou le en bou le en r a p p r o c h a n t l ' ex t r émi t é d e son a b 

d o m e n de sa tê te . On voit a lors ses deux pet i tes po in tes t e r m i 

na les , d o n t elle semble vouloir se faire un moyen de défense . 

8 8 . Nous en avons t r o u v é dans le sable des caves , à P a r i s , une 

sorte p lu s p e t i t e , e t qu i nous pa ra î t ê t re u n e espèce d i s t inc te 

( p l . 60 , fîg. 3 ). Nous l 'avons appe lée Lipura volvator. 

L a p lus g r a n d e n ' e s t pas r a r e dans les j a r d i n s et les bois , ma i s 

el le est tou jours plus ou moins so l i ta i re . De G é e r l 'avait vue en 

S u è d e , Schranck en A u t r i c h e ; M . Nicolet l'a r e t rouvée aup rè s de 

Neuchâ tc l . M . Nicolet lui d o n n e v ing t -hu i t yeux disposés p a r 

qua torze su r d e u x r a n g s et sur u n e l igne cou rbe et t ransversa le 

ve r s les d e u x côtés d e la t è t e , en a r r i è r e d e c h a q u e a n t e n n e . 

8 9 . LIPCHB DD PIN. (TÀpura laricis.) 

Plus pe t i t que le p r é c é d e n t e t p lus c o m p r i m é ; corps d 'un n o i r 

mé ta l l ique assez b r i l l a n t , i r r é g u l i è r e m e n t poin t i l lé , p lus pâ le en 

dessous ; q u e l q u e s poils c o u r t s e t r a re s ; bord an t é r i eu r des seg

m e n t s un peu r e l e v é s ; d e u x e n f o n c e m e n t s t r ansversaux s u b - m é -

d ians a u bord de c h a c u n d ' eux ; seize yeux d isposés par hu i t e n 

l unu l e s . L o n g . , 0 ,001 

Anurophorus laricis, N i c o l e t , Podureîles, p . 5 4 , pl. 5 , f. 3 . 

T rouvé à C h a u m o n t (Suisse) sous les écorces d u Larix eu-

ropœa et sous celles des p o m m i e r s . 

9 0 . LIPCRE CORTICIN. (Lipura corticina.) 

N o i r o u b r u n l u i s a n t , t e in té de v e r d à t r e ; pa t t es hya l ines ; a n u s 

m u t i q u e ; d e u x l ignes enfoncées p a r a l l è l e s , à la p lace de la r a i 

n u r e ven t r a l e . 

Adricranus corticinus, B o u r l e t , Podureîles, p . 39 · , 1843. 

D u no rd de la F r a n c e , sous l ' écorce des v i eux a r b r e s , s u r t o u t 

sous celle d u b o u l e a u e t du p l a t ane , a u p r i n t e m p s . 

V I I I . A N O U R A , P . C r e r v . , Ann. soc. eut. de France, 

X I , p . XLVII. —- ACHORCTES, iN i col e t , Podureîles , 

p . 5 1 , non T e i n p l e t o n . 

A n t e n n e s c o n i q u e s , d e q u a t r e a r t i c l e s , p l u s c o u r t e s 

q u e l a t ê t e ; q u a t r e p a i r e s d ' y e u x e n l i g n e c o u r b e e t 
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l o n g i t u d i n a l e ; b o u c h e t r è s - p e t i t e , s a n s m a n d i b u l e s 

n i m â c h o i r e s v i s i b l e s , s i t u é e à l ' e x t r é m i t é d ' u n e 

t r o m p e c o n i q u e , m o b i l e , p l a c é e s o u s l a t ê t e e t d i r i g é e 

e n a v a n t ; c o r p s c o m p r i m é , d i v i s é e n n e u f s e g m e n t s 

p a r d e s é t r a n g l e m e n t s , e t d i v i s é p a r d e u x g r o s t u b e r 

c u l e s ; p a t t e s t r è s - c o u r t e s ; a n u s p l a c é a u - d e s s o u s d e 

l ' e x t r é m i t é p o s t é r i e u r e d e l ' a b d o m e n ; p o i n t d e r a i n u r e 

v e n t r a l e ; p o i n t d é r a i l l e s ; p o i n t d ' a p p a r e i l s a l t a t o i r e 

n i d e p o i n t e s t e r m i n a l e s . 

Nous avons laissé à ce gen re les c a r a c t è r e s que lui ass igne 

M. N i c o l e t , mais nous avons dû c h a n g e r son n o m , celui d'A-

chorules a p p a r t e n a n t i ncon te s t ab l emen t aux espèces que M . N i 

colet appel le Poditra ; une seconde espèce doit ê t r e ajoutée à 

celle q u e cet a u t e u r s igna le . 

9 1 . ANUUHA TEHERCLLÉE. (Anoura tuberculata.) 

E n t i è r e m e n t d ' u n gris t e r r e u x en d e s s u s , p lus pâle e t u n p e u 

j a u n â t r e en dessous ; corps c o m p r i m é l é g è r e m e n t fusiforme vers 

la région a h r l o m i n a l e , le p r e m i e r s e g m e n t t ho rac ique de moi t ié 

p lus cou r t que les deux su ivants ; les s egmen t s a b d o m i n a u x d ' é 

gale l o n g u e u r . Deux plis l o n g i t u d i n a u x s u r le dos e t un pa re i l 

pli d e c h a q u e coté d u c o r p s , p r è s des bo rds l a t é r aux , d iv i s en t 

chaque a r c e a u dorsa l en c inq gros t u b e r c u l e s , d o n t le p lus g ros , 

celui du m i l i e u , por te d e u x pet i ts bou tons a l longés l o n g i t u d i n a -

l e m e n t sur chacun desquels est inséré un assez long poil b lanc ; 

c h a q u e tube rcu le placé à d ro i te e t à g a u c h e d e celui-ci po r t e 

éga l emen t un bou ton et un poi l -pare i l s . L o n g . , 0 , 0 0 2 . 

Achorutes tuberculatus, Nico le t , Podurelles, p . 5 2 , p l . 5 , 

f. 1. 

Assez a b o n d a n t à H a u t e - R i v e , p rès de Neuchà te l (Suisse). 11 

habi te en h iver sous les mousses h u m i d e s e t sous les p i e r r e s , e t 

en été sous les écorces des v ieux a r b r e s . M a r c h e t rès - len te . 

Il y en a u n e var ié té b l euâ t r e avec le dessous du corps b lanc 

et u n e au t r e e n t i è r e m e n t d 'un b lanc d ' a lbâ t re . 

9 2 . ANOCBA KOSE. (Anoura rosea.) 

E n t i è r e m e n t de cou l eu r rose , à corps m a m e l o n n é c o m m e 

celui de l 'espèce p récéden te e t dont les poils sont é g a l e m e n t 
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por t é s p a r des t u b e r c u l e s ; tè te ros t rée en avant pou r la t r o m p e . 

L o n g , , ' , 0 0 1 . 

An. rosea, P . Ge rv . Ann. soc. entt de France, X I , p . XLVII. 

On le t rouve c o m m u n é m e n t dans la t a n n é e des se r r e s d u M u 

s é u m , sous les po t s à fleurs qu 'on y dépose . A u m i c r o s c o p e , 

q u a n d on l'a privé, d e m o u v e m e n t , il r appe l l e assez hien une 

pe t i t e f ramboise a l l o n g é e , de c o u l e u r pa le . Sous le p r e m i e r a n 

neau de son a b d o m e n est u n e o u v e r t u r e s t igmat i forme, in fé r ieure , 

à la place d u tube g a s t r i q u e . Les poils sont assez longs . e t , p r è s 

d e l ' a n u s , o n en voit d e u x p e t i t s , s u b è p i n e u x , q u i sont sans 

dou t e un r u d i m e n t des po in tes des Lipura. 

Avec les Anoura rosea de cou leu r r o s e , il y e n a qu i son t d ' u n 

b l a n c p lus o u moins l a i t eux et q u i pa ra i s sen t c e p e n d a n t a p p a r 

teni r à la m ê m e espèce . 

L e s A n o u r a cons t i tuen t l ' un d e s g r o u p e s les p lus i n t é r e s san t s 

d e la lami l le des P o d u r e l l e s , p r i n c i p a l e m e n t à cause des m o d i 

fications de l eu r b o u c h e . C'est u n p o i n t su r l eque l nous au rons 

l 'occasion d e reven i r e n t r a i t a n t des M y r i a p o d e s q u e M . l ï r a n d t 

a nommés Siphonizantia, et q u i son t a u x a u t r e s Chi lopodes ce 

q u e les A n o u r a son t a u x a u t r e s P o d u r e l l e s . 

Podurelles incerlœ sedis, 

Que lques espèces s ignalées i n c o m p l è t e m e n t n e se t r o u v e n t 

pas compr i s e s dans l ' é n u m é r a t i o n qu i p r é c è d e , pa rce qu ' i l est 

imposs ib le d e b i en j u g e r de l e u r s aff ini tés , l e u r s c a r ac t è r e s 

n ' a y a n t pas é t é décr i t s d ' u n e m a n i è r e suffisante. 

La p lupa r t d e celles des a n c i e n s a u t e u r s sont d a n s ce cas , e t 

f o n t p r o b a b l e m e n t doub le emp lo i avec p lus ieurs de cel les q u ' o n 

a décr i tes r é c e m m e n t . I l sera i t à dé s i r e r q u ' u n e nouvel le é t u d e 

e n fût faite c o m p a r a t i v e m e n t e t su r les l i eux m ê m e s où ont o b -

. s e r v é D e G é e r , Geoffroy, L i n n é e t F a b r i c i u s . 

Podurelles fossiles. 

O n a i n d i q u é dans le Succ in u n e espèce d e P o d u r e fossile 

B r o n n , Lclhaa, p . 811) . 
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II. 

LÉPISMES. 

Ces animaux (1), qu'on appelle Lipismides dans la 
nomenclature actuelle, méritent mieux le nom d'In
sectes qu'aucun de ceux que nous avons étudiés j u s 
qu'ici. Leur corps est , en effet, comme celui de la 
majorité des Hexapodes, composé de quatorze ar
ticles, un pour la tète , trois pour le thorax , portant 
chacun une paire de pattes, et dix pour l'abdomen. 

Leur tête, bien distincte, est quelquefois un peu 
enfoncée sous le premier article du tborax. Elle porte 
des antennes longues , sétacées et composées d'un 
grand nombre d'articles ; le plus souvent, on y recon
naît des yeux , et toujours la bouche est complète, à 
deux paires de palpes mulli-artïculés et plus ou moins 
longs. 

Les trois anneaux du thorax sont distincts les uns 
des autres, tantôt égaux, tantôt inégaux entre eux. 
Ils portent chacun une paire de pattes composée 
des parties ordinaires aux Insectes, les tarses étant 
multi-articulés et bi-onguiculés. 

L'abdoinenest terminé par des filets multi-articulés, 
en nombre variable , suivant les genres, et dont trois, 
habituellement plus développés que les autres , exis
tent seuls dans les ÎSicoléties ; le médian , que La-
treille a nommé tarière, manque dans les Campodées. 
Huit ou neuf des anneaux de l'abdomen présentent bi-

(1) LEPISMA , L ina , , I''auna Suec. — FOKIÏICINA, Geoffroy, Ins. env. 

/ W / j , I I , 6 i 3 . — De Gt-cr, Alcrn., V I I , p . l 3 . — LEPISMA , L . i t r . , Ge-

n ci a Ci nst., I , G5. —• LeaL'h , Zool. mise, 1 I I , p . 62. *•— LBPISMATID x , 

B u i m , Hatidb. der entom., I I , 4^3, 
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latéralement à la face inférieure un appendice triangu
laire mobile , qui semble porter à plus de trois paires 
le nombre des pattes chez ces animaux. C'est à ces or
ganes , sans doute , que Linné faisait allusion , en ap
pelant Polypoda une des espèces de sort genre Lé-
pisme, aujourd'hui Mâchilis polypoda. La treille a 
été plus loin, trop loin même suivant nous , en consi
dérant ces appendices comme de vraies pattes abdomi
nales rudimentaires , et en disant que ces Machiles 
« seraient des Thysanoures munis de douze paires de 
pattes, dont trois thoraciques et neuf ventrales, mais 
rudimentaires. » Et en ajoutant : « Ces Insectes doi
vent donc, dans une série naturelle, venir immédia
tement après les Myriapodes ( 1 ) . » 

M. Guérin, dans une note présentée à l'Académie 
des sciences (2) , soutient la même opinion ; mais il 
nous semble que les fausses pattes des Lépismes se 
comprennent bien mieux , quand on les compare aux 
appendices branchiformes et respirateurs de certaines 
larves des Névroptères. Cette manière de voir, que 
nous avons proposée peu de temps après, rend égale
ment compte de l'absence de trachées déjà constatée 
par plusieurs ohservateurs chez les véritables Thysa
noures , c'est-à-dire , chez la famille des' Lépismes. 

Plusieurs espèces ont, comme les Podures, le corps 
plus ou moins couvert de petites écailles, et c'est même 
à ce caractère que tout le groupe doit son nom linnéen. 
Il y en a cependant qui ont de simples villosités (Ni-
coletia et Campodea). 

( i ) Nouvelles Ann. du Muséum , I , 1 - 5 
("i) Comptes rendus des séances de VAcadémie des sciences. 
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G. MACHILE. 4 4 7 

Les genres de cette famille sont les suivants : 

Í
. Í Petrobius . L e a c h . 

MAC H 11.15· ï t7 J • • 
l r orbicina. 

T £ Lepismuia , Gerv. 
LEPISMA. 1 r . 

(. Lepisma. 
„ . . N ( NICOLETIA , GEHV. 
Denourviia d écail les . ï - J , , , 1 { CAMI'ODEAJ Wear. 

G E N R E M ACHILE. (Machilis.) 
Corps sub-cylindrique, acuminé en arrière , bombé 

au thorax ; des fausses branchies imitant des appen
dices pediformes sous les anneaux de l'abdomen ; fi
lets terminaux multiples , le médian plus long que les 
autres; antennes insérées sous les yeux, longues, seti
formes , composées d'un grand nombre d'articles; 
palpes allongées ; yeux gros agrégés. 

Geoffroy plaçait les animaux de ce genre avec les 
Lépismes sous le nom commun de Forbicine. Linné , 
Fabricius , etc., ne les ont pas distingués nonplus , et 
Latreille est le premier qui reconnut la nécessité 
de le faire (1). 

Leach a établi , pour une espèce qui s'y rapporte, 
un genre sous le nom de Petrobius , et il laisse aux 
vrais Machiles le nom de Forbicina. 

1 . P E T R O B I U S , L e a c h , Edinb. Encycl., I X , 7 7 . — Id., 

Zool. Misc., I l l , 6 2 . 

A n t e n n e s p lus longues que le c o r p s , second ar t ic le des d e u x 

append ices b i - a r t i c u l é s du p é n u l t i è m e anneau du co rps sé tacé . 

1 . M A C H U E MARITIME. (Machilis marítima.) 

B r u n no i r avec des reflets b ronzés ; a n t e n n e s u n i c o l o r e s ; filets 

caudaux anne lés de b l a n c . L o n g . , 0 ,010 . 

Petrob. marit., Leach , (oco cit. ; id., Encycl, Brit., suppl., 

pl . 24 ; id., Zool. miscellany , I I I , 6 2 , p l . 145 . — Mach. po-

( l ) Genera Crustaceoium et Ins., I , 6 5 i — id. , Nouvelles A un, 
Mus. Paris , I . l 6 - . 
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lypoda, D u m , , Consid. gen., p l . 5 4 , fig. 2 . — B u r m e i s t e r , 

Handbuch der Entomologie, I I , 4 5 5 . 

Des côtes d ' A n g l e t e r r e e t d ' I r l a n d e , existe aussi e n F r a n c e 

à S a i n t - G i l l e s , d 'après La t re i l l e . 

M . H . L u c a s , dans l 'H i s to i re des Canar ies , p a r M M . W e b b et 

B e r t h e l o t , signale le M. maritima a u n o m b r e des insectes qu i 

vivent dans cet a r c h i p e l . Es t -ce b ien la m ê m e espèce? 

2 . MACIIILE ANNIILTCOHNE. (Machilis annulicornis.) 

B r u n , {avec u n e d o u b l e sé r i e d e t aches t r i a n g u l a i r e s en d e s 

sus ; a n t e n n e s et filets c a u d a u x , anne lés d e b l a n c . L o n 

g u e u r , 0 ,010 . 

Mach, ann., L a t r . , Nouv. Ann. Mus., Paris , I , p . 177 . 

De F r a n c e ; à A n n y - s u r - S e r e i n ( d é p a r t e m e n t de l ' Y o n n e ) . 

M. B u r m e i s t e r e n é tabl i t la synonymie de la m a n i è r e su ivan te : 

Forbicina leres saltatrix, Geoff., Ins., H , p . 614 . — B o e m . , 

Gen. insect., p l . 29 , fig. 1. -1- Lepisma saccharina , d e W i l l . , 

Enlom. Faun. Suec, I V , p l . 2 , fig. 1. — Lep. thezeana, 
F a b r . , Entom. syst., suppl. 199 . 

I I . F O B B I C I N A , [Geoff., partim; L e a c h , Edinb. Encyclo

pedia, I X , 7 7 . 

A n t e n n e s p lus cour tes que le corps ; second a r t i c le des d e u x 

appendices b i - a r t i cu l é s d u p é n u l t i è m e a n n e a u d u co rps s é t acé . 

3 . MACHILE POLYPODE. (Machilis polypoda.) 

( P l . 5 1 , fig. 7 . ) 

F a u v e pâle avec des reflets c u i v r e u x ; côtés du corps tachés de 

b r u n ; pa lpes v e l u s , anne lés d e b l a n c . L o n g . 0 ,009 . 

Lepisma polyp. , L i n n ; Sys t . na t . , I I , 1012. — F a b r . , Eni. 
syst., p . 6 2 . — Mach, brevicornis , L a t r e i l l e , IVowi;. Ann. 
Mus.,1, 7 9 . — Forbicina polyda, T e m p l e t o n , Trans, entom. 
soc. I^ondon , l , 92 , p l . 1 1 , fig. 1 . ( Copiée dans n u t r e At las . ) 

V i t dans les b o i s , dans d iverses p a r t i e s de l ' E u r o p e . 

4. MACHILE GÉANTE. (Machilis gigas.) 

Cendré a r g e n t é , avec des reflets p o u r p r é s e t que lques écailles 

b r u n e s ; pa lpes un ico lo res sél i feres. Long. 0 ,010 . 

Mach, gigas, ß u r m . , Handbuch der Entom., I I , p . 456 . 

De S y r i e . 
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5. MACHILE A BANDES. (Machilis vitatta.) 

C u i v r o n s , en t r emê lé d 'éca i l lés b r u n e s ; u n e b a n d e b r u n e d e 

c h a q u e côté de l ' a b d o m e n ; pa lpes e t Clets c a u d a u x anne lès de 

b l anc e t ga rn i s de poi ls c o u r t s . L o n g . , 0 ,009 . 

Mach. viltata, B u r m . , Handbuch der Entom., I I , 4 5 6 . 

D e l a Carol ine. 

6. MACHILE VARIABLE. [Machilis variabilis.) 

Corps c e n d r é , m ê l é de no i r , ou f e r r u g i n e u x , ou taché de 

b l a n c ; filets c a u d a u x s u p é r i e u r s d e u x fois plus l ongs q u e les 
i n fé r i eu r s . 

Mach. var., S a y , Journ.sc. acad.Philad., I I , I I ; id., Opéra 

(éd i t ion L e q u i e n ) , 1 , 1 2 . 

De l 'Amér ique s e p t e n t r i o n a l e . 

Machile fossile. 

M. B r o n n cite u n Machi l is fossile dans le Succin (Lethœa, 

p . 811) . 

GENRE LÉPISME. (Lepisma.) 

Ce genre comprend les Lépismes écailleux non dis
posés pour le saut. Malgré la séparation, en un genre 
particulier, des Machiles que Linnœus réunissait 
avec les Lépismes , on peut encore le partager en 
deux sous-genres, auxquels nous avons donné les 
noms de Lepismina et Lepisma. 

I. LEPISMINA. 

Corps écailleux plus ou moins cordiforme , aplati, 
à thorax considérable , beaucoup plus large que la 
tête et que l'abdomen; prothorax aussi grand, à 
peu près , que le mésothorax et le métathorax réunis ,-
abdomen terminé en pointe obtuse, à filets terminaux 
plus courts que lui j antennes environ de la longueur 
du corps. 

A P T È R E S , TOME m. "¿9 
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N o u s avons é tab l i c e s o u s - g e n r e p o u r les espèces que 

M M . B u r m e i s t e r et L u c a s p lacen t dans u n e sec t ion à p a r t d u 

g e n r e L é p i s m e . E l les sont i n t e r m é d i a i r e s a u x Machi les et a u x 

vra i s L é p i s m e s . 

1. LÉPISMINE DORÉ. (Lepismina àurea.) 

P a i l l e - d o r é ; v e l u ; t h o r a x p l u s l a rge q u e l ' a b d o m e n ; filets 

c a u d a u x p lus cou r t s q u e l ' a b d o m e n , g l ab re s . L o n g . , 0 , 0 0 8 . 

Lepisma aurea, L . Duf. , Ann. sc. n., l r e série, X X I I I , 4 1 9 , 

pl . 1 3 , fig. 1 . 

D ' E s p a g n e ; sous les p i e r r e s . 

2 . LÉPISMINE DE SAVIGNY. (Lepismina Savignyi.) 

( P l . 5 2 , fig. 4 . ) 

Lépisme. . . . . Sav igny , Egypte, Ins., p l . 1 , fig. 1 0 . — Le-

pisma Savignyi, L u c a s , Anim. articulés, p . 5 6 1 . •—-Machile 

lisse, W a l c k e n a e r , p l . 3 6 , fig, 4 de cet o u v r a g e . (Copie d e S a 

v igny . ) 

' D ' E g y p t e . 

3 . LÉPISSUNE D ' A C D O C I S . (Lepismina Audouinii.) 

( P l . 5 2 , fig. 3 . ) 

Lépisme , Savigny, Egypte, Ins., p l . 1 , fig. 9 . — L e 

pisma Audouinii, L u c a s , Anim. articulés, p . 5 6 1 . — Ma

chile granulée, W a l c k . , p l . 5 2 , fig. 3 d e ce t o u v r a g e . (Copie d e 

Savigny.) 

D ' E g y p t e . 

4 . LÉPISME NAIN. (Lepisma minuta.) 

M . B u r m e i s t e r r a p p o r t e aussi à ce g r o u p e le Lepisma minuta, 

M u l l c r , Zool. danicœ prodr., 2 1 6 0 ; L i n n . G m e l . , I , 2 9 0 7 . 

D u D a n e m a r k . 

II. LEPISMA. 

Corps écailleux , aplati , allongé, non eordiforme ; 
antennes et filets terminaux de l'abdomen fort longs ; 
des bouquets de poils aux parties latérales de l'ab
domen. 
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Nous rése rverons le nom île Lepisma a u x espèces de la p r e 

m i è r e section des L é p i s m e s de M . B u r m e i s t e r e t d e M . L u c a s , 

Anim. articulés, p . 5 5 9 . 

5. LÉPISME SACCHARIN. (Lepisma saccharina.) 

Corps r ecouve r t de n o m b r e u s e s é c a i l l e s , d ' u n g r i s a r g e n t é 

sans t a c h e s , b l a n c h â t r e e n d e s s o u s ; filets c a u d a u x tache tés l é 

g è r e m e n t de f e r r u g i n e u x ; a n t e n n e s u n p e u m o i n s longues q u e le 

c o r p s , égalant ses d e u x t ie rs s e u l e m e n t ; tê te t r o n q u é e en a v a n t . 

L o n g . , 4 à 5 l i g n e s . 

Lep. sacch., L i n n . , Fauna mec, éd . 2 , n° 1925 . — Forbi-

cina plana, Geoff., Ins., I l , 6 1 3 , p l . 2 0 . fig. 3 . — Lep. serni-

cylindrica, d e G é e r , Mém., V I I , 1 4 . — Lep. sacch., G u é r i n , 

Iconogr., Ins., p l . 2 , fig. 2 . 

C o m m u n dans une g r a n d e p a r t i e d e l ' E u r o p e . O n le t r o u v e 

dans les m a i s o n s , sur les p l anches des a r m o i r e s où l 'on g a r d e 

des c o m e s t i b l e s , sur les m a r c h e s d e s escaliers e n bo i s ou dans 

les t issures des f e n ê t r e s , soi t dans le b o i s , soit dans le v ieux 

p l â t r e . I l sort p r i n c i p a l e m e n t de n u i t . O n d i t qu ' i l se n o u r 

r i t d e sucre , de subs t ances v é g é t a l e s , et p r o b a b l e m e n t auss i de 

pe t i t s insec tes . C'est à to r t sans dou t e q u e L i n n é e , qu i n e con

naissa i t q u e ce t te espèce d u vé r i t ab l e g e n r e L é p i s m e , l 'a s u p p o 

sée o r ig ina i r e d ' A i n é r i q n e . 

6 . LÉPISME SOIES-ANNELÉES. (Lepisma annuli-seta.) 

P r e s q u e doub le d u p r é c é d e n t , a r g e n t é ; t ê t e n o n t r o n q u é e en 

avan t et t e r m i n é e en po in te u n p e u sai l lante ; a n t e n n e s u n p e u 

moins l ongues q u e le corps ; les soies cauda l e s p lu s longues q u e 

d a n s le L. saccharina; j a u n â t r e , a n n e l é d e b r u n . 

Lep. annuliseta, G u é r i n , Iconogr. du règne animal, expli
cation, Insectes, p . 9 . 

Des environs de P a r i s . 

7. LÉPISME RAYÉ. (Lepisma lineala.) 

A n t e n n e s de la l o n g u e u r d u c o r p s , ainsi q u e les filets l a t é r a u x 

de la q u e u e ; filet i n t e r m é d i a i r e p r e s q u e de moi t ié p lu s long. 

Lep. lin., F a b r i c i u s , Entom. syst., I I , 63- — F o r b i c i n e 

rayée, D u m é r i l , Consid. gén. sur les Insectes, p l . 54 , fig. 1 ; 

id., Dict. se n., AU. entomol. —Lep. vitlata.Guéria, Iconogr. 

du règne animal, Ins., explic, p . 1 0 . 

De Suisse e t d e F r a n c e . 
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8 . LÉPISME SUBVITTÉ. (Lepisma subvittata.) 

Vois in d u p r é c é d e n t , ma i s à a n t e n n e s p r e s q u e de moi t i é p lus 

longues que le corps , pâles ; filets l a t é r a u x d e l à q u e u e p lus cour t s 

que les a n t e n n e s , l ' i n t e rméd ia i r e à pe ine p lus long q u e les l a t é 

r a u x , tous trois anne lés d e b r u n ; s ix ra ies l ong i tud ina l e s de 

gros points no i r s s u r l ' a b d o m e n . L a c o u l e u r d u corps des i n d i v i 

dus desséchés est j a u n â t r e m é t a l l i q u e , avec les côtés d u t ho rax 

p ique té s d e n o i r . 

Lep. subvitt., G u é r i n , Iconogr. du règne anim., explica

tion, Insectes, p . 1 0 . 

Des env i rons de P a r i s . 

9 . LÉPISME CILIÉ. (Lepisma ciliata.) 

A n t e n n e s g l a b r e s , d ' u n r o u x p â l e , a ins i q u e les p a l p e s ; corps 

a l l o n g é ; t h o r a x à p e i n e p lu s l a rge q u e l ' a b d o m e n , ses b o r d s 

ainsi q u e c e u x d e l ' a b d o m e n hér issés d e poi ls fascicules ; des 

po in t s n o i r â t r e s e n sér ie su r le dessus d e l ' a b d o m e n , r é su l t an t 

c h a c u n d 'un doub le fascicule d e p o i l s , l ' u n c o u c h é , é ta lé en 

é to i l e , l ' a u t r e r e d r e s s é ; soies t e r m i n a l e s d e l ' a b d o m e n éga les 

en t r e e l les et à ce t te par t ie d u co rps . 

Lep. cil., L . Dufour , Ann. se. « . , l r 0 série, X I I , 2 4 0 , p l . 1 3 , 

fig. 2 . 

Des env i rons d e M u r v i e d r o e t d e M e x e n l e , dans le r o y a u m e 

de V a l e n c e ( E s p a g n e ) . M . Dufou r en a pr is u n e femelle q u i avait 

ses pet i ts g roupés au tour d ' e l l e , c o m m e cela se voit p o u r les 

Cloportes . L e u r ta i l le seule n ' é t a i t pas conforme à cel le de la 

m è r e . 

1 0 . LÉPISME ABLETTE. (Lepisma œgyptiaca.) 

(P l . 5 2 , fig. 1 . ) 

Corps é t r o i t ; a n t e n n e s p l u s longues q u e l u i , hér i ssées de p e 

tits poi ls ; que lques poi ls assez a l longés à la pa r t i e a n t é r i e u r e do 

la t è t e , p rès d e s a n t e n n e s ; pa lpes l o n g s , g r ê l e s , ve lus ; p a t t e s 

éga l emen t v e l u e s , m a i s à l e u r b o r d in fé r i eu r s eu lemen t ; des 

pet i tes touffes de poils assez al longés e n dessus e t su r les côtés de 

l ' abdomen ; ses soies t e rmina l e s cil iées t r è s - g r a n d e s , s u r t o u t la 

m é d i a n e . L o n g . , 4 l ignes . 

Lépisme . . . . , S a v i g n y , Egypte, Ins., p l . 1 , fig. 7 . — L e p . 

œgypt., L u c a s , Anim. articulés, p . 5 0 0 . — Lep. ablette, 

W a l c k e n a e r , p l . 5 2 , 0 g . 1. (Copie de Savigny . ) 
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Espèce d'Egypte. N o t r e p lanche éta i t gravée et t i r é e avan t la 

publ icat ion de M . L u c a s , m a i s nous avons c ru c e p e n d a n t c o n v e 

nab le de p ré fé re r les n o m s donnés pa r ce t e n t o m o l o g i s t e , soi t 

à cet te e s p è c e , so i t a u x d ive r ses au t r e s q u e M . Savigny f igure 

dans son At l a s des I n s e c t e s d'Egypte. 

1 1 . LÉPISME APHTE. (Lepisma pilifera.) 

(P l . 52 , fig. 2.J 

Plus l a rge q u e l ' espèce p r é c é d e n t e ; tê te hé r i s s ée a n t é r i e u r e 

ment de longs p o i l s , a in s i q u e les b o r d s a n t é r i e u r s e t les côtés 

du t h o r a x ; a n t e n n e s b e a u c o u p plus longues q u e le c o r p s , c i l i ées ; 

des pe t i t s faisceaux de poi ls t rès -a l longés p lacés en dessus e t 

l a t é r a l e m e n t a u x a n n e a u x d e l ' a b d o m e n ; soies te rminales fort 

l o n g u e s , s u r t o u t la m é d i a n e , ci l iées L o n g . , 3 l ignes . 

Lépisme. . . . , S a v i g n y , Egypte, Insectes, p l . 1 , fig. 8 . — 

Lep. pilif., L u c a s , Anim. articulés, p. 560.~Lépisme aphie , 

W a l c k e n a e r , p l . 36 d e cet o u v r a g e , fig. 2 . (Copie d e Sav igny . ) 

E s p è c e d'Egypte. 

12 . LÉPISME DE P E T I T . (Lepisma Petitii.) 

T h o r a x é p a i s ; a b d o m e n r é t r éc i b r u s q u e m e n t en a r r i è r e ; an
t ennes de la l o n g u e u r du c o r p s , pâles ainsi q u e les pa t t e s ; i i lels 

c audaux é g a l e m e n t de c e t t e l o n g u e u r , p â l e s , anne lès d e b r u n ; 

corps no i r , avec le b o r d p o s t é r i e u r de c h a q u e s e g m e n t a r g e n t é . 

Lep. Petitii, G u é r i n , Iconogr. du règne animal, explica
tion , Ins.,p. 10 . 

D u Sénéga l . T r o u v é v i v a n t , pa r M . P e t i t de la S a u s s a y c , d a n s 

une boi te d ' insectes qu i lu i a r r i va i t de ce p a y s . 

1 3 . LÉPISME VELU. (Lepisma villosa.) 

Tête v e l u e , b l anche ; corps o v a l a i r e , b r u n en dessus , b l a n c 

en d e s s o u s ; p i eds c o u r t s , b l a n c s . P l u s pe t i t que le L. saccharina. 

F a b r . , Entom. syst., I I , p . 6 i . 

D e Ch ine . Coll . D r u r y . 

1 4 . L É P I S M E A coLLiEK. (Lepisma collaris.) 

Noir ; col l ier e t a n u s b l a n c s , ainsi que la tê te ; pieds pâles . 

F a b r . , Entom. syst., I I , p. 6 4 . 

Des Ant i l l e s ; p a r le D . Pf lug , O n lui a r a p p o r t é le L. saccha

rina , D r u r y , Il(ustr.,ll,p. 7 0 , p l . 37, fig. 5 , qu i est d ' A n t i g u a . 
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G E N R E NICOLËTIE. {Nicoletia) (1). 

Corps sub-allongé, aplati, sans écailles; thorax à 
peine plus large que 1 abdomen, ses trois segments 
s u b - é g a u x ; antennes longues sétacéo-monilifornies ; 
point d'yeux ; trois filets terminaux moyennement 
longs ; fausses pattes branchiales de l'abdomen très-
apparentes. 

Ce g e n r e , que nous avons d é d i é à M . Nicole t ( 2 ) , n e c o m p r e n d 

e n c o r e q u e d e u x espèces s o u v e n t obse rvées pa r nous dans les bois 

d e s env i rons de P a r i s , e t dans les j a r d i n s ou dans les se r res d u 

M u s é u m . El les sont lucifuges et c o m m e é t io l ées . 

1 . NTCOLÉTIE GÉOPHILE. (Nicoletia geophila.) 

Nie. geoph., P . G e r v . , Ann. soc. ent. de France, X I , 

P . XLVIII . 

Des bois a u x env i rons d e P a r i s ; ce t te e spèce n ' e s t p e u t - ê t r e 

q u ' u n e var ié té de la s u i v a n t e . 

2. NICOLÉTIE BOTANISTE. (Nicoletia phylophila.) 

( P l . 51 , fig. 9.) 

B lanc j a u n â t r e . Tè te e t c o r p s , 0 ,004 e n l o n g u e u r . 

Nie. geoph., P . G e r v . , Ann. soc. ent. de France, X I , 

P . X L V I I I . 

J ' a i t r ouvé ce t te espèce dans les s e r r e s c h a u d e s d u M u s é u m , 

sous les po t s et dans la t année q u i s e r t à les p l ace r . 

G E N R E CAMPODÉE. (Campodea.) 

Corps partagé en t r o i s parties : la téte , dont les 
antennes sont longues , à articles moniliformes et fai
blement décroissants, le dernier un p e u p l u s tort , 
boutonné-, point d ' y e u x ; thorax de trois anneaux 

( i ) N I C O L E T T I A , P. Gerv . , Ann. soc. entom. de France , X I , p . X L V I I ; 

1 8 4 2 . 

( 9 . ) N o u s apprenons que ce natural iste , d o n t le travail sur les Po~ 

durelles , a fait faire tant de progrès à cet te famille dTnsectea a p t è r e s , 

• occupa a c t u e l l e m e n t d'une m o n o g r a p h i e des Lépiimes. 
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G. CAMPODKE. 4̂ 5 

b i e n s é p a r é s , n o n i m b r i q u é s , p o r t a n t c h a c u n u n e 

p a i r e d e p a t t e s ; l ' a b d o m e n d e d i x a r t i c l e s , d o n t l e s 

i n t e r m é d i a i r e s l e s p l u s f o r t s p r é s e n t e n t e n d e s s o u s 

U n e s é r i e b i l a t é r a l e d e l a m e l l e s p e d i f o r m e s q u i n o u s 

p a r a i s s e n t ê t r e d e f a u s s e s b r a n c h i e s , e t e n a r r i è r e , 

d e u x l o n g s filets s e t i f o r m e s , f a c i l e m e n t c a d u c s , c o m 

p o s é s d e n o m b r e u x a r t i c l e s , t r è s - f a c i l e s à d é t a c h e r , e t 

q u e l ' a n i m a l t r a î n e d e r r i è r e l u i p e n d a n t l a m a r c h e • 

p a t t e s b i - o n g u i c u l é e s , à t a r s e s u n i - a r t i c u l é s ; p o i n t 

d ' é c a i l l é s s u r l e c o r p s ; p o i l s p e u n o m b r e u x , e n g r a n d e 

p a r t i e p l u m e u x ; c o u l e u r é t i o l é e . 

1 . CAMPODB STAPHYLIN. (Campodea staphylinus.) 

( P l . 5 1 , fig.8.) 

Des soies cour tes su r la t ê t e ; cel les des a u t r e s pa r t i e s u n p e u 

p lu s l o n g u e s , souven t b a r b u l é e s sur u n de l eu r s b o r d s ; c o r p s 

s u b a l l o n g è , b l a n c , quelquefois j a u n â t r e c l a i r . L o n g de 3 o u i m i l 

l i m è t r e s . 

D a n s les j a r d i n s et l es b o i s , à P a r i s et a u x e n v i r o n s , a ins i q u e 

d a n s p lus ieurs a u t r e s pa r t i e s d e la F r a n c e . Ce t te espèce v i t 

é g a l e m e n t en A n g l e t e r r e . 

Nous avons depuis sep t ou h u i t ans obse rvé ce pe t i t a n i m a l a u x 

envi rons d e P a r i s , et n o u s l 'avions cons idé ré d e p u i s lo r s c o m m e 

u n e espèce A p t è r e de l 'o rdre des N è v r o p t è r e s , a ins i q u e le son t 

les au t res v r a i s T h y s a n o u r e s , m a i s p lu s l iée encore à ces 

a n i m a u x , e t en pa r t i cu l i e r a u x P e r l i d e s , q u e n e l 'est a u c u n 

d ' eux . Nous en avions m ê m e fait g r a v e r la figure q u ' o n vo i t 

dans no t r e a t l a s , e t p e n d a n t n o t r e séjour à L o n d r e s , en j a n v i e r 

1 8 ' < 2 , nous c o m m u n i q u â m e s ces observa t ions e t la l igure c i tée à 

M . W e s t v v o o d , qu i avai t t rouvé u n an ima l s e m b l a b l e à I l a m m e r -

s m i t h . N o u s a n n o n ç â m e s auss i à cet en tomolog i s t e d i s t i n g u é 

n o t r e in ten t ion de p u b l i e r b i e n t ô t ce pe t i t i n s e c t e , qu ' i l p r e n a i t 

a lo rs p o u r u n e l a rve de M y r i a p o d e , e t , q u e l q u e t emps a p r è s , 

no t r e r e t o u r à P a r i s , n o u s en avons fait le sujet d ' u n e pe t i t e c o m -

m u n i c a t i o n à la Société e n t o m o l o g i q u e d e F r a n c e ( l ) . r j n e desc r ip -

( I ) Ann. soc. entom. de Franc», XI, p. x i i x ; 1 8 4 2 . 
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t ion a b r é g é e d e ce nouveau genre e t l e n o m l u i - m ê m e al la ient 

être i m p r i m é s d a n s le Bul le t in d e c e t t e s o c i é t é , l o r sque nous 

vîmes u n n o u v e a u cahier des Annals and Magazine of nat. hist. 

(•septembre 1 8 4 2 ) , dans l eque l M . W e s t w o o d , sec ré ta i re d e l a 

société e n l o m o l o g i q u e de L o n d r e s , pub l i a i t le m ê m e g e n r e sous 

le n o m d e Campodea, q u e n o u s nous e m p r e s s â m e s d e s u b s t i t u e r 

au nô t re s u r l ' ép reuve m ê m e de n o t r e c o m m u n i c a t i o n , lorsqu 'e l le 

nous fut e n v o y é e p o u r la c o r r e c t i o n . N o u s d û m e s toutefois n o u s 

é tonner de ce t te n o t e , que M . W e s t w o o d p lace à la sui te d ' u n e 

des séances d e l à socié té e n t o m o l o g i q u e d e L o n d r e s , m a i s q u i 

ne para î t pas avo i r é té c o m m u n i q u é e à cet te l abo r i euse s o c i é t é , 

pu i sque la séance p u b l i é e d a n s le m ê m e n u m é r o est celle d u 7 

février 1 8 4 2 , e t q u e M . W e s t w o o d r a p p o r t e , dans sa n o t e , q u ' i l 

a t rouvé le Campodea en ju i l l e t 1842 . M . W e s t w o o d n e d i t r ien 

des obse rva t ions q u e nous l u i avions faites au sujet d e sa p r é 

tendue l a r v e d e M y r i a p o d e (1). 

M . G u è r i n , q u i a aussi t r ouvé d e ces pe t i t s a n i m a u x , l e u r a 

r econnu des m â c h o i r e s e t des m a n d i b u l e s . 

L 'espèce o u var ié té des bois est p lus g r a n d e q u e cel le d e s 

j a r d i n s . 

( i ) Voici la n o t e que M. W e s t w o o d j o i n t a sa c o u r t e descript ion : 
« The insect descr ibed in this paper had b e e n a lready b r o u g h t b e 

fore the soc iety ( see Journ. of Proceed., n o v . n . 2 , 1 8 4 0 ) , w h e n it 
was regarded by Mr. W e s t w o o d , as an u n d e v e l o p e d Myr iapodous in 
sect. The researches of M r . N e w p o r t u p o n t h e d e v e l o p m e n t of the 
myr iapodous subsequent ly publ i shed hav ing s h o w n t h e incorrectness of 
this opinion . Mr. W e s t w o o d refers the insect to the o r d e r Tkysatiura 
( from all of-which it differs g e n e r i c a l l y ) , under the n a m e o f Campo
dea. m Ann. and Mag. of nat. kist., p . 71 ; 1 8 4 ^ . 
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A D D I T I O N S A C E V O L U M E . 

PHRYNÉIDES. 

M . K o c h , d a n s l e t o m e V I I I d e s e s Arachniden, d o n n e 

q u e l q u e s figures d e P h r y n e s d o n t n o u s n ' a v i o n s pas e u 

c o n n a i s s a n c e ; d e u x d ' e n t r e e l l e s r e p r é s e n t e n t d e s e s p è c e s 

n o u v e l l e s : 

10 . PHKYNUS MARGINEMACCLATUS, K o c h , V I I I , 6 , p l . 2 5 4 , 

f. 597 ( de l ' Inde ) . 

1 1 . P n n ï X D S PCMILIO, P e r t y , in K o c h , V I I I , 1 5 , p l . 2 5 7 , 

f. 602 ( d u B r é s i l ) . 

SCORPIONIDES. 

I . TELYPHONES, p . 8 . 

L e s n u m é r o s d e s s e p t e s p è c e s q u e n o u s a v o n s i n d i q u é e s 

o n t é t é o u b l i é s e t d e v r o n t ê t r e r é t a b l i s . 

LT. S C O R P I O N S , p . 1 4 . 

M . N e w p o r t , d a n s s o n d e r n i e r m é m o i r e a n a t o m i q u e ( l ) , 

d o n n e d e s f i g u r e s t r è s - b i e n f a i t e s e t u n e d e s c r i p t i o n d é t a i l 

l é e d e s s y s t è m e s n e r v e u x e t c i r c u l a t o i r e d a n s l e s S c o r p i o n s . 

O n e n t r o u v e r a u n e c o u r t e a n a l y s e d a n s l e s Annales des 

sciences naturelles, 3° s é r i e , 1 . 1 , p . 5 8 . 

M . K o c h a fai t p a r a î t r e d a n s l e V o y a g e e n A l g é r i e d e 

M . M o r i t z W a g n e r (2) l e s figures d e s S c o r p i o n s d e c e p a y s , 
, „ m 

( l ) On the structure, relations and development of the nervous and 
circulatory systems, and on the existence of a complete circulation of 
the blood in vessels, in JrTyriapoda and Macrouraus Arachnida [first 
series), dans lea Philosophicah transactions, part . 11 , année I&43 > 
p. 243 , p i . 1 4 et i 5 . 

('2) Reisenin der rrgeatsc.hnft Alsfier; 1 8 4 1 ; At las , Pl . X . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



q u e n o u s a v o n s d ' a i l l e u r s c i t é e s d ' a p r è s s o n o u v r a g e i n 

t i t u l é : Die Arachnïden. 

D a n s l e d e r n i e r v o l u m e d e c e t o u v r a g e , i l v i e n t a u s s i d e 

p u b l i e r q u e l q u e s S c o r p i o n s n o u v e a u x d o n t v o i c i l e s n o m s : 

7 9 . Wœjovis debilis, P e r t y , in K o c h , die Araehniden, V I I I , 
p . 2 1 , p l . 2 5 9 , f. 605 ( d u Brés i l ) . 

8Q. V J Î J O V I S S C U C B E R T I , Koch . , loco cit., V I I I , 2 3 , p l . 259 , 

f. 606 ( d e s env i rons de C o n s t a n t i n o p l e ) . 

8 1 . BRQTHEAS ANGTJSTrjs, Perty, in K o c h , loco cit., V I I I , 8 9 , 

p l . 277 , fig. 658 ( d e la Russ ie m é r i d i o n a l e ) . 

8 2 . BrjTHCs SETOSCS , K o c h , loco cit., V I I I , p . 8 7 , p l . 2 7 7 , 

fig. 657 ( p a t r i e ? ) . 

8 3 . SCOHPIUS BASATTCUS , K o c h , loco cit., V I I I , p . 1 1 1 , 

p l . 2 8 3 , fig. 6 7 9 , e t 680 , 9 ( d u m i d i de la H o n g r i e ) . 

8 4 . SCORPIUS NICEENSIS , K o c h , loco cit., V T H , p . 112 , p l . 2 8 3 , 

fig. 680 ( d e N i c e ) . Cet te espèce e t la p r é c é d e n t e do iven t ê t re 

a joutées à la l is te de celles qu i on t tant d ' ana log i e avec le Scor

pio flavicaudus e t d o n t n o u s avons par lé à la page 6 8 . 

8 5 . M M . A d a m W h i t e e t P o u b l e d a y s igna len t u n Sco rp ion 

à la N o u v e l l e - Z é l a n d e , ma i s sans le d é c r i r e . Fauna of New -

Zealand, p u b l i é e p a r M . J . - E . G r a y . 

8 6 . Nous devons à M . W e s t w o o d u n Scorp ion de la Nouve l le -

H o l l a n d e , qu ' i l nous avaif, r e m i s en 1842 ef q u i est diffèrent d e 

c e l u f d o n t il a é té ques t ion sous le n° 63 , p . 6 4 . 

ILT. C H E U F È R E S , p . 73 . 

M . T u l k v i e n t d e d o n n e r , d a n s l e s Annals and Magazine 

of natural history, p o u r 1 S 4 4 , q u e l q u e s n o u v e a u x d é t a i l s 

s u r u n e d e s e s p è c e s d e c e g r o u p e , YObisium orthodac-

lyfum d e L e a c h , n o t r e e s p è c e . O n c i t e d ' a u t r e s e x e m p l e s 

de C h e l i f è r o s t r o u v é s s u r l e s M o u c h e s d a n s l e Loudon's Ma-

gazine, VII, 1 6 2 . 

PHALANGITES. 

M . K o c h a c o n s a c r é s o n s e p t i è m e v o l u m e à d e s a n i m a u x 

de c e t o r d r e . 
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I . GONYLEPTES. 

G e n r e GONYLEPTES , p . 1 0 2 . 

1. GONYLEPTES HORRIDUS. — M . K o c h r a p p o r t e p l u s i e u r s E u -

sarques de M . P e r t y à des espèces d u g e n r e Gonyleptes, c e q u i 

confirme no t re op in ion su r c e s a n i t o a u x , p . 112 . LE. grandis, 

Per ty , est pour lu i la femel le d u G. horridus. 

3 . GONYLEPTES SCABER. — Ajou tez a u x c i t a t ions : K o c h , die 

Arachniden , V I I , p . 3 3 , p l . 2 2 3 , fig. 5 5 3 , cf, et 5 5 4 , S . 

5 . GONYLEPTES SPINIPES. — R e n t r e dans le g e n r e AMVHERES 

de M. K o c h , die Arachniden, V I I , 7 3 , fig. 5 7 1 . 

7. GONYLEPTES ASPER. — C ' e s t aussi u n e espèce d u g e n r e A M -

PBERES , K o ° h , die Arachniden, V I I , 7 1 , p l . 2 3 5 , fig. 570 . 

8 . GONYLEPTES CURVISPINA. — E s p è c e d u g e n r e COELOPYGUS , 

K o c h , die Arachniden, V I I , p . 7 8 , p l . 2 3 8 , fig. 5 7 3 . 

9 . GONYLEPTES ELEGANS. — E s t aussi d u m ê m e g e n r e ; voyez 

Koch , ibid., p . 8 7 , p l . 2 5 1 , fig. 5 7 6 . 

10. GONYLEPTES CURVIPES.— M . K o c h , die Arachn. , V I I , 

p . 3 6 , fig. 5 5 5 , f igure sous ce n o m , d ' ap rès M . K o l l a r , u n e e s 

pèce d u Brés i l q u i n o u s pa ra î t différer de ce l le que M . G u é r i n a 

fait n o m m e r a ins i . 

Ajoutez aux espèces insc r i t es dans ce g e n r e : 

1 3 . GONYLEPTES BICUSPIDATUS , K o c h , die Arachniden, V I I 

p . 3 9 , p l . 2 3 5 , fig. 556 ( d u B r é s i l ) . 

1 ! . GONYLEPTES MUTICUS , K o c h , die Arachniden, V I J , p . 4 1 , 

p l . 225 , fig. 5 5 7 ; YEusarchus muticus de P e r t y (voyez p . 1 1 3 , 

sp . 4 ) . 

15 . AMPHERES SERRATDS, K o c h , die Arachniden , V I I , p . 7 5 , 

p l . 237 , 572 ( d u B r é s i l ) . 

16 . COIXOPYGUS MACROCANTUUS, Ko l l a r , in K o c h , die Arach

niden, V I I , p . 81 , p l . 2 3 9 , fig. 574 ( du B r é s i l ) . 

17 . COELOPYGUS MELANOCEMIALUS , K o l l a r , in K o c h , die Arach

niden , V I I , p . 8 5 , p l . 2 4 0 , fig. 575 ( d u B r é s i l ) . 

18 . ASARCUS LONGIPES, Ko l l a r , in K o c h , d ie Arachniden, V I I , 

p . 6 8 , p l . 2 3 i , fig. 569 ( d u B r é s i l ) . 

19 . GRAPHINOTUS ORNATUS, Ko l l a r , in K o c h , die Arachniden, 

V I I , p . 1 0 , p l . 2 1 9 , fig. 5 4 5 . 

2 0 . PACHYLUS GRAM'LATIIS , Ko l la r , in K o c h , die Arachni

den, V I I , p . 2 0 , p l . 2 2 1 , fig. 548 ( d u C h i l i ? ) . 
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Genre o sTRAcro iuM, p , 1 0 6 . 

3 . OSTRACIMUM DECOBATUM , K o l l a r , in K o c h , die Arachni-

den, V I I , p . 1 0 6 , p l . 2 1 9 , fig. 546 ( d u B r é s i l ) . 

Genre G O N I O S O M A , p . 1 0 6 . 

1. GONIOSOMA VARIUM . — A j o u t e z : K o c h , Aie Arachniden , 

V I I , 52 , p l . 2 2 8 , fig. 5 6 2 , a*, e t 563 , 2 . 

3 . GONIOSOMA SQUALIDUM . — E s p è c e du g e n r e ANCISTROTUS , 

K o c h , die Arachniden , V I I , p . 4 3 , p l . 2 2 5 , fig. 5 5 8 . 

4 . GONIOSOMA FERRUGINEUM . — E s t pou r M . K o c h , die Arach

niden, V I I , p . 2 7 , p l . 2 2 1 , fig. 5 5 0 , d u g e n r e Stygnus. Voyez 

p . 100 . 

5 . GONIOSOMA SCLFCREUM .—Es t le type d u g e n r e LEPTOCNEMUS, 

K o c h , die Arachniden, V I I , p . 9 2 , p l . 2 4 3 , fig. 5 7 8 . 

6 . GONIOSOMA CONSPERSUM . '—Espèce d u m ê m e g e n r e q u e la p r é 

céden te p o u r M . K o c h , die Arachniden, V I I , p . 5 0 , p l . 2 2 7 , 

fig. 5 6 1 . 

7 . GONIOSOMA ROSIDUM. — Ajoutez l a c i t a t ion d e K o c h , die 

Arachniden, V I I , 1 2 4 , p l . 2 5 2 , fig. 5 9 4 . 

8 . GONIOSOMA PATHUELE . — M . K o c h en d o n n e les c a r a c t è r e s , 

die Arachniden, V I I , 1 2 2 , p l . 2 5 2 , fig. 5 9 3 , e t il lu i r a p p o r t e 

le n" 1 1 d u m ê m e g e n r e , G. junceum, P e r t y . 

9 . GONIOSOMA M O D E S T U M . — Ajoutez .· K o c h , die Arachniden, 

V I I , 1 1 9 , p l . 2 6 1 , fig. 5 9 2 . 

1 0 . GONIOSOMA VERSICOLOR, Ajoutez : K o c h , die Arachniden, 

V I I , 5 7 , p l . 229 , fig. 5 6 4 . 

17 . GONIOSOMA DENTIPES , K o c h , die Arachniden, V I I , 5 8 , 

p l . 2 3 0 , fig. 5 6 5 ( d u B r é s i l ) . 

1 8 . GONIOSOMA GROSSUM , K o c h , die Arachniden, V I I , 6 2 , 

p l . 2 3 1 , fig. 566 ( d u B r é s i l ) . 

1 9 . GONIOSOMA VENUSTUM , K o c h , die Arachniden , V I I , 6 1 , 

p l . 2 3 2 , fig. 567 ( d u B r é s i l ) . 

2 0 . GONIOSOMA BADIUM , K o c h , die Arachniden , V I I , 6 5 , 

p l . 2 3 3 , fig. 568 ( d u B r é s i l ) . 

2 1 . ANCISTROTUS BIFURCATUS , K o l l a r , in K o c h , die Arachni

den , V I I , p . 4 5 , p l . 225 , 559 ( d u Brés i l ). 

22 . ANCISTROTUS HEXACANTHI S , Koch , die Arachniden , V I I , 

p . 4 8 , p l . 2 2 6 , fig. 560 ( d u B r é s i l ) . 
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2 3 . ARTIIRODES XANTHOPYGPS , Kol la r , m K o c h , die Arachni-

den, V I I , p . 9 0 , p l . 2 4 2 , fig. 577 ( d u B r é s i l ) . 

PRISTOCNEMIS PCSTCLATUS , K o l l a r , in K o c h , die Arachniden, 

p . 16 , p l . 2 2 0 , fig. 547 ( d u B r é s i l ) . E n c o r e un genre n o u v e a u ; 

l 'espèce qu i lu i ser t d e t y p e t ient en m ê m e temps des G o n i o -

somes e t des M i t o b a t e s , e t s e m b l e l i e r ces d e u x g e n r e s p lu tô t 

que d ' ind ique r la nécess i té d ' en é tab l i r u n d e p lus . 

G e n r e S T Y G N U S , p . 1 1 0 . 

M . K o c h e n d é c r i t u n e a u t r e e s p è c e : 

4 . STYGNUS TRIACANTHUS , K o l l a r , in K o c h , die Arachniden, 

V I I , p . 2 3 , p l . 2 2 1 , fig. 549 ( d e la S u d - A m é r i q u e ) . 

II. P H A L A N G I Ë S . 

G e n r e C O S M E T U S , p . 1 1 4 . 

1 . COSMETUS PICTUS . — E s p è c e d u g e n r e FLIRTEA de M . K o c h , 

die Arachniden , V I I , p . 9 9 , p l . 2 4 4 , fig. 5 8 1 . 

2 . COSMETUS B I - P U N C T A T U S . — E s p è c e d u G N I D I À , K o c h , d ie 

Arachniden, V I I , p . 9 5 , p l . 2 4 3 , fig. 5 7 9 . 

3 . COSMETUS CONSPERSCS. — E s p è c e du g e n r e CYNORTA, K o c h , 

die Arachniden , V I I , 100 , p l . 2 5 5 , fig. 5 8 2 . 

4 . COSMETUS LAGENARIUS. — A p p a r t i e n t a u m ê m e g e n r e q u e le 

p r é c é d e n t , d ' a p r è s M . K o c h , die Arachniden, V I I , p . 1 0 2 , 

p l . 2 6 4 , fig. 5 8 3 . 

5 . COSMETUS MARGINALIS .— A p p a r t i e n t au g e n r e Flirta, Koch , 

die Arachniden, p . 9 7 , p l . 2 4 4 , fig. 5 8 0 . 

6. COSMETUS U - F L A V U M . — T y p e d u gen re P^ECILEMA , d e 

M . K o c h , die Arachniden, V I I , p . 1 0 4 , p l . 2 4 6 , fig. 584 . 

7 . COSMETUS VARIUS. — Ajoutez: P e r t y , die Arachniden, 

V I I , p . 1 0 9 , p l . 2 1 8 , fig. 5 8 6 . 

8 . COSMETUS M A R G I N A L I S . — E s p è c e d u g e n r e P J Î C I L J Î M A , de 

M . K o c h , die Arachniden, V I I , p . 1 1 5 , p l . 250 , fig. 589 et 

590. 

13. COSMETUS MESACANTUUS , K o c h , die Arachniden, V I I , 

p . 1 1 1 , p l . 249 , fig. 587 ( d u B r é s i l ) . 

14. P ^ C I L ^ M A LIMBATUM, Koch , die Arachniden, V I I , p , 107 , 

pl . 247 , fig. 5 8 5 ( d u B r é s i l ) . 
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1 5 . H I R T E I PHALERATA , K o c h , die Arachniden, V I I , p . 1 1 7 , 

p l . 2 5 1 , fig. 5 9 1 ( d u B r é s i l ) . 

G e n r e D I S C O S O M A , p . 1 1 7 . 

M . K o c h a j o u t e q u e l q u e s d é t a i l s à c e u x q u e T o n p o s s é 

d a i t s u r l ' e s p è c e e n c o r e u n i q u e d e c e g e n r e : Die Arachni

den, Mil, p . 1 1 4 . 

G e n r e P H A L A N G I U M , p . 1 1 8 . 

1 6 . PHALANGIUM UELWIGII . — Ser t de type a u genre ISCHYRO-

PSALIS de M . K o c h , die Arachniden, V I I I , p . 1 7 , p l . 2 5 8 , 

fig. 6 0 3 . 

3 9 . ISCUYROPSAUS K.OLLARI, K o c h , die Arachn., V H I , p . 1 9 . 

4 0 . EG^ENCS TILOCALIS , Koch , die Arachniden , V', p . 1 4 9 , 

p l . 1 8 0 , fig. 4 3 0 . 

4 1 . ZACH.EOS M O R D A X , K o c h , die Arachniden, V , p . 1 5 2 , 

p l . 1 8 0 , p l . 4 3 1 ( d e la G r è c e ) . 

4 2 . OPILIO CIRTANCS , K o c h , in M.'lVagner's Algier, P l . X (de 

la p r o v i n c e d e Cons tan t ine ) . 

G e n r e THOGCLCS , p . 1 2 9 . 

5. TROGDLCS TKMPLETONH , W e s t w o o d , Zoological journal, V , 

4 5 3 (de V a l p a r a i s o ) . 

D a n s ce t r a v a i l , M . W e s t w o o d d o n n e , sous le n o m A'Adel-

arthrosomata, u n g roupe r é p o n d a n t sans dou te a u x LIo lè th res . 

ACARIDES, p . 1 3 2 . 

N o u s r e j e t o n s l ' h y p o t h è s e q u e n o u s a v i o n s é m i s e à l a 

p a g e 1 3 6 , q u ' i l y a d e s A c a r i d e s s a n s o r i f i c e a n a l . 

G e n r e GAMASDS, p . 2 2 9 . 

4 9 . A B G A S CHCNCHE , G o u d o t . — M . J u s t i n G o u d o t n o u s c o m 

m u n i q u e sous ce n o m u n A r g a s qu' i l a o b s e r v é en Colombie dans 

la r é g i o n t e m p é r é e . Les m œ u r s de cet A c a r i d e le r a p p r o c h e n t d e 

XArgas persicus. Semb lab l e à celui-ci e t aux Puna i ses , il t o u r 

m e n t e b e a u c o u p l ' espèce h u m a i n e . Sa taille est à peu p r è s cel le 

de n o s P u n a i s e s , e t q u a n d il est r e p u , il est d ' u n e couleur peu 

différente d e la l e u r . 
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U n A r g a s des P o u l e s q u e M . G o u d o t a recuei l l i d a n s la r é g i o n 

c h a u d e est p lus g r a n d q u e c e l l e - c i , e t sans d o u t e auss i d ' e s p è c e 

différente ; i l force parfois les p r o p r i é t a i r e s à c h a n g e r l e u r v o 

la i l le d ' h a b i t a t i o n . 

G e n r e E X U D E S , p . 2 3 4 . 

5 1 . IXODES TRANSVERSALIS , L u c a s . — M . L u c a s v ien t de c o m 

m u n i q u e r à la Socié té e n t o m o l o g i q u e (1) la descr ip t ion d ' I x o d c s 

qu i l u i para i s sen t i n é d i t s , e t q u ' o n a t rouvés dans la cavi té o r b i -

t a i r e du Python Sebœ d u S é n é g a l , a c t u e l l e m e n t à la M é n a 

ge r i e . 

G e n r e T Y R O G L Y P H E S . 

3 . TyiioGLYPHTis RICAEDATUS. •— N o u s l 'avons r e t r o u v é e n 

n o m b r e t r è s - c o n s i d é r a b l e sur l ' é p i d e r m e e t d a n s les p l u m e s 

d 'une A u t r u c h e m â l e d ' A f r i q u e , mor t e en 1844 à la m é n a g e r i e . 

EPIZOIQUES. 

G e n r e P E D I C U L U S , p . 295. 

3 0 . PEDICTJLÜS HAPALIMJS . — N o u s avons d e r n i è r e m e n t c o n 

staté l ' ex i s tence sur l 'Ouis t i t i (Hapale jacchus) d ' u n e espèce 

nouve l le d e Pediculus fort pe t i t e et b i en p lus r a p p r o c h é e p a r 

ses formes de cel les des Carnass ie r s ou des R o n g e u r s q u e de cel les 

de l ' h o m m e et des s inges . 

T R I L N G U L I N S , p . 3 6 0 . 

M M . L . J e n y i i s e t D o u b l e d a y (Enlorn. Mag., I I , p . 4 5 3 ) 

o n t d e n o u v e a u c o n s t a t é l e f a i t , q u e l e s œ u f s d e M e l o ë 

d o n n e n t n a i s s a n c e à d e s T r i u n g u l i n s . 

APHANIPTÈRES. 

G e n r e PTJLEX , p . 362. 

M . W e s t w o o d q u i f a i t , à l ' e x e m p l e d e p l u s i e u r s n a t u r a -

( 0 Revue cuvierienne de M. Guérin, l S 4 4 -
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464 ADDITIONS A CE VOLUME. 

r a l i s l e s , u n e f a m i l l e d e s Pulcx, l e u r d o n n e l e n o m d e 

POLICIU/E (Modem classif. of Ins., I , p . 4 8 8 ) . 

1 . P U L E X I E R I T A N ' S . — D ' a p r è s M M . W h i t e e t D o u b l e d a y ( 1 ) , 

l a P u c e existe à la Nouve l l e -Zé lande , chez les i n d i g è n e s , m a i s 

ils la do ivent a u x E u r o p é e n s , e t leur d o n n e n t le n o m de Pàkea 

nohinohi. 

M . J u s t i n G o u d o t m ' a fa i t v o i r d a n s l e s c o l l e c t i o n s r e 

c u e i l l i e s p a r l u i e n C o l o m b i e , d e u x e s p è c e s àe Pulex i n é 

d i t e s . I l l e s a t r o u v é e s s u r l e s i n g e H u r l e u r (Stentor seni-

culus) e t s u r l a M a r m o s e (Didelphis murina). 

( i ) Pauna of lYew-Zealand, p. ag i . 
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TABLE ALPHABÉTIQUE 
DES NOMS 

DE GENRES, DE FAMILLES OU TRIBUS, E T C . , 

D O N N É S F A R L E S A U T E U R S 

AUX A P T È R E S O C T 0 P 0 D E S ET HEXAPODES 

DÉCRITS DANS CE VOLUME ; 

AVEC L'INDICATION.DES PAGES OÙ ILS SE TROUVENT MENTIONNÉS. 

N . B - On a mis en GRANDES CAPITALES les seuls noms d'ordres et 
de familles ou tribus ; en PETITES CAPITALES ceux des genres acceptés dans 
cet ouvrage ; en ITALIQUE ceux qui sont synonymes des précédents ou qui 
ont été proposés comme noms de sous-genres par divers naturalistes, quoi
que ia plupart ne méritent même pas d'être acceptés comme tels. Entre pa
renthèse, et en caractère ordinaire , est le nom du groupe auquel chaque 
section , genre , tribu , famille ou ordre appartient. 

ABELLA ( Acarides), 151. 
ACAREI (Acarides), 152, 200. 
ACARENSES ( Acarides ) , 132. 
ACAK1DES ( Acères ou Octopodes) , 

132 et tome I , p . 40. 
ACARIDIŒ ( Tyroglyphus), 147, 20G. 
ACARIÑA? (Acar ides) , 158. 
ACARUS { Acarides ) , 132. 
ACARUS ( Tyroglyphus ) , 261. 
ACERIUS ( Hydrachna ) , l u i . 
ACLDYSIA ( Hydrachna) , 209. 
ACLINEDA ( Trombidium j , 163. 
ADELARLHROSOMATA (Phalangides), 

462. 
ADICRANUS ( L i p u r a ) , 395, 440. 
/ELLOPUS ( Solpuga ) , 92. 
AITHEOEERUT (Podura),396, 4 1 2 , 4 1 6 . 
ALYCUS ( Hydrachna ) , l o i . 
VTVIPHERES (Gonyleptes) , 459. 
AMONIA CBdella), 153. 

APTÈRES , TOME I I I . 

ANALYES (Acar ides ) , 151. 
ANCISTRATUS (Goniosoma), 460. 
ANDROCTONIDES [ Scorpio ; , 37. 
ANDROCTONUS ( Scorpio ) , 37. 
ANOETUS ( Acarides >, 281. 
ANOPLURA ( Épizofques ) , 291. 
ANOURA ( Poduia ) , 399, 442. 
ANUROPHORUS ( Lipura ) , 398, 440. 
ANYSTIS ( Trombidiuoi ) , 150, 185. 
ARIJAS Í Camasus ) , 144, 229 , 462. 
APHANLPTÈRES ( Díceres hexapo

des ) , 362 et tome I , p . 42. 
ARTHRODSS (Goniosoma), 461. 
ARREMTRUS (Hydrachna), 152, 202. 
ASARCUS (Gonyleptes), 459. 
ASEA ( Acarides ) , 150. 
JLSLOMA (Trombidium ) , 147, 178. 
ATAX ( Hydrachna ) , 192 , 194. 
ATNMUS (T rombid ium) , 144, 178. 
ALRACLIDES ( Hydrachna ) , 194. 

3o 
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Atreus ( S c o r p i o ) , 52 . 
Balluea ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
/ f e i o a s M ' « > n ( T r o m l ) i u i u m ) , 1 5 0 , 1 7 8 . 
Belba ( O r i b a t a ) , 1 5 1 , 256 . 
BDELLA ( A c a r i d e s ) , 1 4 ' i , 154 . 
Bdella (Bdella) , 1 5 5 . 
Bdellei ( A c a r i d e s ) , 152 . 
Brotheas ( S c o r p i o ) , 5 1 , 6 3 . 
Bryobia ( T r o m b i d i u n i ) , 1 0 3 . 
Buthides ( S c o r p i o ) , 5 0 , 
Buthus ( S c o r p i o ) , 50 . 

Caligonus ( T r o m b i d i u n i ) , 1 0 3 . 
Camisia ( A c a r i d e s ) , 1DÜ. 
CAMPODEA ( T h y s a n o u r e s ) , 454 . 
Carias ( G a m a s u s ) , 1 4 4 , 2 2 7 . 
Caris ( G a m a s u s ) , 1 4 7 , 2 2 7 . 
Carpáis ( G a m a s u s ) , 147 , 2 1 5 . 
Celeripes ( G a m a s u s ) , 2 2 7 . 
Centrums ( S c o r p i o ) , 4 0 . 
Cenirurides ( S c o r p i o ) , 69 . 
Ceratopsyllus ( P u l e x ) , 3 6 3 , 37a. 
Cetra ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Chactas (Scorp io) , 6 2 . 
C H E L I F É R E S ( S c o r p i o n i d e s ) , 7 a . 
CHELIFER ( S c o r p i o n i d e s ) , 7 4 , 146 . 
Chelifer ( C h e l i f e r ) , 77 . 
Cheyielides ( T r o n i h i d i u m ) , 1 4 9 . 
ChoyMus ( T r o m b i d i u n i ) , 1 4 4 , 1 6 4 . 
Chorales i P o d u r a ) , 417 , 
Ciccum, ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Clunus ( A c a r i d e s ] , 1 5 1 . 
Cnodax ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Ctxculus ( O r i b a t a ) , 07, 260. 
Ctclapygus ( G o u y l e p t e s ) , 459 . 
Corbylus ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Curdyla (Pulex) , 3 6 3 . 
COSMETES ( P h a l a n q i ó s ) , 114, 4 6 1 , 
CRYPTOSTEMMA ( P h a l a n g i é s ) , 1 3 0 . 
Cryplopeza ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Cryptosloma ( I x o d e s ) , 5 5 1 . 
Cunaxa ( B d e l i a ) , 1 5 0 , 1 5 1 . 
Cyclophlhalmtts ( S c o r p i o ) , 7 1 . 
Cynorhwrtes ( I x o d e s ) , 2 3 4 , 2 3 6 . 
Cynortha ( C o s m e t u s . , 4 6 1 . 
Cyphodeirus ( P o d u r a ) , 3 9 8 , 4 0 9 . 
Cyta ( B d e l l a ) , 150, 1 5 5 . 

Damcetu ( O r i b a t a ) , 256 . 
Degeeria ( P o d u r a ) , 398, 422 
Demodex ( S i m o n e a ) , 2 8 7 . 
Dermanyssus ( G a m a s u s ) , 1 5 2 , 2 2 2 . 
Dermalophilus ( P u l e x ) , 3 6 3 , 3 7 1 . 
Desoria r l p o d u r a ) , 426 . 
D Í C E R E S , p . 2 8 9 , e t t o m e I . 
JMcyrtoma ( S m y u t h u r u s ) , 4 0 5 . ~ 
Diplodontui ( K y d r a c b n a ) , 1 9 3 , 1 9 9 . 

DiscosoMA ( P h a l a n g l ê s ) , 117 , 4 6 2 . 
Vocophorus ( P h ì i o p t e r u s ) , 3 3 1 . 
Dolichascelis ( M i t o b a t e s ) , 1 1 3 . 

Egcenus ( P h a l a n g i u i n ) , 4 6 2 . 
Entozoon ( S i n i o n e a ) , 2 8 7 . 
E P I Z O I Q U E S ( H e x a p o d e s ) , 290 , 

et t o m e I . 
Erythrœus ( T r o m h l d i u m ) , 1 4 7 , 1 7 5 , 

1 8 5 . 
Fupodcs ( T r o m b i d i u m ) , 1 6 3 . 
Eupupìdes ( T r o i i i b i d i u m ) , 1C3, 
kwewn ( L i o t l n n i m ) , 3 2 7 . 
EUSAKCUS (P l i a l aug i é s ) , 1 1 1 . 
Eylais ( H y d r a c h n a ) , 1 4 5 , 2Û7. 
Eylaides ( H y d r a c u o a ) , 1 4 9 . 

Fadus (Acar ides) , 1 5 1 . 
Fessonìa ( T r o m b i d i u m ) , i 5 0 , 1 6 ì . 
t'Urta ( C o m c s t u s ) , 4 0 1 . 
Forbicina ( L e p i s m a ) , 4 4 5 . 
Forbicina ( M a c h i l i s ) , 4 4 3 . 

Galba ( A c a r i d e s ) , 1 4 7 , 2 1 3 . 
Gaìeodei ( S o l p u g a ) , 8 5 , 92 . 
Galumna ( p r i l l a t a ) , 1 5 1 , 257 . 
Camosci ( G a m a s u s ) , 1 5 2 . 
Gamasus ( G a m a s u s ) , 1 5 3 . 
GAMASUS ( A c a r i d e s ) , 1 4 7 , 2 1 3 . 
Gambuta ( A c a r i d e s ) , 1 5 0 . 
Causapa ( A c a r i d e s ) , 1 5 0 . 
Gluvia ( S o l p u g a ) , 9 3 . 
Glyciphagus <Tyroglyphu9 ) i 2 6 3 . 
Gnidia ( C o s m e t u s ) , 4 6 1 . 
Goniocolcs ( P h i l o p l e r u s ) , 3 5 8 . 
Goniodes ( P h ì l o p t e r u s ) , 356 . 
GOMOSOMA ( G o n y l e p t e s ) , 1 0 6 , 460 . 
G O N Y L E P T E S ( P l i a l a n g ì d c s ) , 1 0 2 . 
GoNviKWES ( G o n y l e p t e s ) , 1 0 2 , 4 5 0 . 
Graphinostus ( G o n y l e p t e s ) , 4 5 9 . 

Htpmatapinus ( P c d i c u l u s ) , 3 0 1 . 
Hcleraloma ( P o d u r a ) , 3 9 5 , 4 1 6 . 
Hemimelabola, p . 286 . 
Heteromelrus ( S t o r p i o ) , 150 . 
H E X A P O D E S , 2 8 9 , e t t o r n e i , p . 4 1 . 
Holelret (Acar ides e t P h a l a n g i d e s ) , 

1 4 8 . 
Holothyrus ( G a m a s u s ) , 2 3 3 . 
Hìrlca ( C o s m e t u s ) , 4 6 2 . 
HYDRACHNA ( A c a r i d e s ) , 143* 1 8 8 . 
tìydrachnei ( H y d r a c h n a ) , 1 5 2 . 
Hydrachnides ( H y d r a c a o a ) , 1 4 9 , 

134 . 
Hy ravanello) ( H y d r a c h n a ) , 147. 
llydrochareules ( H y d r a c b n a ) -, 1 9 4 . 
flydrodroma ( H y d r a c h n a ) , 1^4, 
tìytlryphantes ( H y d r a c h n a ) i Ifiij. 
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Hygrobatides ( H y d r a c h n a ) , 194 . 
Hypogaslrurus ( P o d u r a ) , 396 , 438. 
Hypopus ( T y r o g l y p l i u s ) , 1 5 2 , 2 6 5 . 

Jschnurus ( S c o r p i o ) , 5 1 , 6 8 . 
Ischyrupsalis ( P h a l a n g i u m ) , 4 6 2 . 
Isomiitrvs ( S c o r p i o ) , 0 0 . 
Itrium ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
ixodei ( I x o d e s ) , 1 5 2 . 
Ixodides ( A c a r i d e s ) , 149. 
I X O D E S ( A c a r i d e s ) , 144 , 234 , Û63, 

Lœmobothrium ( L i o t h e u m ) , 327 , 
Leiurus ( S c o r p i u ) , 37. 
Lepidocyrlus ( P o d u r a ) , 394, 4 0 2 . 
LEI'LSMA ( T l i y s a n o u r e s ) , 445, 4 4 9 . 
Lepisma ( L e p i s m a ) , 4 5 0 . 
Lepismatidœ ( L e p i s m a ) , 445. 
LKP1SM.ES ( H e x a p o d e s ) , 445. 
Lepismina ( L e p i s m a ) , 4 4 9 . 
Leptides ( T r o m b i d i u m ) , 1 5 2 . 
leptoenemus ( G o n i o s o m a ) , 480. 
Leptophuûrium ( R i c i n s ) , 3 1 0 . 
I.Rplus ( T r o m b i d i u m ) > l u i , 1 7 8 . 
IAmnesia ( H y d r a c h n a ) , 194 -
Limnochares ( H y d r a c l m a ) , 145 ,208. 
Unopodes ( T r o m b i d i u m ) , 1G3, 104 . 
Liodes ( O r i b a t a ) , 1 2 1 , 2G7. 
Liotheidei ( L i o t h e u m ) , 3 0 9 . 
LioruiiDM ( R i c i n s ) , 3 1 7 . 
Lipeurus ( P h j i o p t e r u s ) , 3 5 0 . 
Lipostomus ( T r o m b i d i u m ) , 1 5 1 , 

1 7 8 . 
Lipura ( P o d u r a ) , 440 . 
Lurax ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
J.yyùtinits ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 

MACUILIS ( L e p i s m e s ) , 447. 
Macrocheles ( G a m a s u s ; , 9 7 . 
Macratnma ( P o d u r a ) , 394 , 40G. 
Mallirphaga (Ep izo ïques ) , 290 . 
Marica ( H y d r a c h n a ) , 194 . 
Megamerus ( T r o m b i d i u m ) , 1 5 2 , 

169 . 
Menopon ( L i o t h e u m . ) , 322. 
Microphthira ( A c a r i d e s ) , 147 . 
Mites (Acarides) , 1 3 2 . 
M I T O B A T E S ( G o n y l e p t e s ) , 1 1 3 . 
Malgus (Bde l l a ) , 1 5 8 . 
Monomerosomata ( A c a r i d e s ) , 159 , 
Mnnomorpha ( H e x a p o d e s ) , 289 . 
Myci'lum (Aca r ides ) , 3 5 1 , 
Mycetophila ( P u l e x ) , 3C3, 370 . 
Myobia (Ty rog lyp l iu s ) , 1 5 1 , 2 6 s . 

Nemastoma ( P h a l a n g i u m ) , 97 . 
iVesœa ( H y d r a c h n a ) , 104. 

1£S, FAMILLES, ETC. 4^7 

NicoLETiA ' L e p i s m e s ) , 454 . 
JYirmns ( P h i l o p t e r u s ) , 342 , 
JYirmus ( l i ic i i i s ) , 3 0 8 . 
Nitzsvhia ( L i o t h e u m ) , 3 2 3 . 
JYolaspis ( O r i b a t a ) , 2 5 1 . 
JYuthrus ( O r i b a t a ) , 2 5 4 . 
IVura ( A c a r i d e s ) , 1 5 0 . 

Obisium (Cbe l i fe r ) , 8 1 . 
Oeypcte ( T r o m b i d i u m ) , 1 7 8 . 
Odopela ( A c a r i d e s ) , 1 5 0 . 
Offula ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Ollicula ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Vluris ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Onychiurus ( P o d u r a ) , 6 4 0 . 
Opilio ( P h a l a n g i u m ) , 0 4 , 9 7 . 
Opistopklhalmus ( S c o r p i o ) , 5Q,G2 . 
Orchesella ( P o d u r a ) , 4 1 2 . 
OmiiATA ( A c a r i d e s ) , 1 4 7 , 2 5 1 . 
Oribates ( O r i b a t a ) , 2 5 7 . 
Ornithnbius ( P h i l o p t e r u s ) , 3 5 9 . 
Ornithomyziens ( R i c i n s ) , 3 0 8 . 
O S T B A C I D I U M ( G o n y l e p t e s ) , 1 0 6 , 4 6 0 . 

Pachygnalhus ( T r o m b i d i u m ) , 1 5 2 , 
1 7 1 . 

Pachylus ( G o n y l e p t e s ) , 4 5 9 . 
Pœcilema ( C o s m e t u s ) , 4 S I . 
Panda ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Panoplia ( A c a r i d e s ) , 1 5 1 . 
Parasites ( K p i z o ï q u e s ) , 2 9 1 . 
Parasitas ( G a m a s u s ) , 1 4 5 , 2 1 5 . 
Parasiata ( A c a r i d e s ) , l o O . 
Pedicinus ( P e d i c u l u s j , 301. 
Pediculina (Pedwulus}, 2 0 1 . 
Pedieulidw ( P e d i c u ) u s . i , 2 9 1 . 
P E D I C O L U S ¡ P o u x ) , 2 9 5 , 297 , 4 0 3 . 
Pelops ( O r i b a t a ) , 2 5 7 . 
Pentaleu.1 ( r r o m h i d i u m ) , 1 6 3 . 
Petrabius ( M a c h i l i s ) , 4 4 7 . 
P H A L A N I Ï I É S ( P h a l a n g i d e s ) , 114 . 
P H A L A N G I D E S ( O c t o p o d e s ) , 9 4 , 4 5 8 . 

e t tome I , p . 3 9 . 
Phalunyida ( P h a l a n g i d e s ) , 94 . 
PiiALAXiiuM ( P h a l a n g i é s ) , 1 1 8 , 4 6 2 , 
PHALA."IGODI;S ( G o n y l e p t e s ) , 1 1 3 . 

Pfiilopteridœ ( R i c i n s ) , 3 0 9 . 
PHtiOPïEiics ( R i c i n s ) , 3 0 9 . 
Phlirius ( P e d í c u l o s ) , 2 9 9 . 
Pilumnus ( S c o r p i o ) , 39 . 
Piona ( H y d r a c h n a ) , 194 . 
Poni'KA (Podurcllcs), ,379, 406. 
Podura ( I s o t o m a ) , 422. 
Podura ( A c h o r u t e s j , 436 
P O D U K l i L L E S ( H e x a p o d e s ) , 379. 
Poduridœ (Podura), 400 . 
Podurides ( P o d u r a ) , 406. 
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Ptmtaraohna (Hydrachna 1 , 100. 
P O U X (Kpizuïque's), 291 . 
Prislocnemis (G oniosoma) , 4 0 1 . 
Psoroptes (Tyroglypln i s ) , 206. 
P c L E X (Aphaniptèrcs ) , 302 , 403 . 
Pulicidœ (Pulex) , 403 . 

Raphignalhus (Trombidiuni ) , ¿ 5 2 , 
1 7 2 . 

Rescula (Acarides) , 1 5 1 . 
Rhax (Phrynus Cl S o l p u g a ) , 2 . 
Rlmx (So lpuga) , 9 2 . 
Rhyncholophides ( Trombidium ) , 

159. 
Rhyncholophus ( T r o m b i d i u m ) , 150 , 

172 . 
Rhynchoprion ( G a m a s u s ) , 2 2 9 . 
RICINS ( H e x a p o d e s ) , 307. 
Riciniœ (Acar ides ) , 167. 
Ricinus (R ic ins ) , 3 0 7 . 
Rox (Acar ides) , 1 5 1 . 

Saburna (Acarides) , 1 5 1 . 
Sarcopsylla ( P u l e x ) , 3 7 1 . 
Sarcoptes (Tyroglypl ius) , 2 0 8 . 
Sarcoptides (Acarides) , l o i . 
Scirus (Bdel la) , 1 4 0 , 1 5 2 , 227 . 
•SCORPIO ( S c o r p i o n s ) , 14-
SGORPIONIDKS (Octopodes) , 7, et 

tome I , p . 39 . 
SCORPIONS (Scorpionides) , 1 4 , 4 5 7 . 
Scorpius (Scorpio.' , OG. 
Scyphius ( T r o m b i d i u m ) , 163 , 1 6 4 , 

1 0 9 . 
Sillibano (Oribata) , 151 , 259 . 
SIHOÎYEA (Acarides) , 1 5 3 , 2 8 2 . 
iViro (Acarides) , 1 4 6 . 
Siphonaplera . A p h a n i p t e r e s ) , 3 6 2 . 
Sisyphus (Scorpio) , 68 . 
Smarts (Trombidium), 1 4 5 , 1 7 3 , 1 9 1 . 
Smaridia (Trombid ium) , 158 , 1 7 3 . 
Smynthurides (Smynthurus ) , 4 0 0 . 
S M Y N T H D R D S (Podurel lcs) , 400 . 
Sulenostomata ( A c a r i d e s ) , 1 4 7 . 
S O L I ' U G A (So lpug ides ) , 85 . 
Solpuga (So lpuga) , 0 1 . 
SOLPUG1DES ( O c l o p o d e s ) , 85 , et 

tome I , p . 30 . 

Spinturnix (Gamasus ) , 1 5 1 , 227 . 
6'tigmwus (Troiubidiuui) , 103 . 
S T V G . \ U S (( ionylcptes) , 1 1 3 , 461 . 
Sur.toria (Aphaniptéres) , 362 . 
Syrma (Acar ides ) , 1 5 0 . 

Tachybates ( T r o m b i d i u m ) , 169 . 
T A K D I G R A D U S (Acarides) , 287 . 
Tarentula (Phry í iuse t Telypl ionus) , 

288 . 
Tclegonus (Scnrpio) , 5 1 , 57 . 
T E L Y P H O N E S (Scorpionides) , 8. 
T B L S M O N I ' S (Ti i lypl ionides) , 8. 
Temnourus ( P o d u r a ) , 441 . 
Tetranychus ( T r o m b i d i u m ) , 152 , 

1 0 5 . 
T H Y S A N O Ü R E S ( l l e x a p o d e s ) , 3 7 7 , 

et t o m e I , p . 42 . 
Tomocerus ( P o d u r a ) , 308 , 4 4 1 -
Tilyus ( S c o r p i o ) , 3 9 . 
Tribim (Acár idos ) , 1 5 1 . 
Trichodaclylus (Tyroglyphus) , 206 . 
T H I C H O D E C T E S ( E p i z o i q u e s ) , 310 . 
Trinuton (Liutheum) , 32d. 
Trochischus (Acar ides ) , 1 5 1 . 
T R O G Ü L U S (Phalangiés) , 2 9 , 402 . 
Trombidides ( T r o m b i d i u m ) , 163 . 
Trombidia (Trombid ium) , 1 6 1 . 
Trombidiei ( T r o m b i d i u m ) , 152 . 
TROMBinitiM (Acarides) , 1 / |5 , 1 5 9 . 
Trombidium ( T r o m b i d i u m ) , 1 7 8 . 
Tryla (Acar ides ) , 1 5 1 . 
Tydceus ( T r o m b i d i u m ) , 103 . 
Tyíos (Acar ides ) , 151 . 
T Y K O G I - S P I H J S [Acarides) , 145 , 2 6 0 , 

4 8 3 . 

Unionicola (Hydraclma) , 1 9 2 . 
Uropoda ( G a m a s u s ) , 1 5 2 , 2 2 0 . 

Vwjovis ( S c o r p i o ) , 49 . 
Voltula (Acar ides ) , 1 5 0 . 

Xenillus (Oribata) , 2 5 5 . 

Zachceus (Pl ialangium), 462 . 
Zura (Acar ides ) , 1 5 1 . 

FIN DE LA TABLE ALPHABÉTIQUE. 
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D E S M A T I È R E S 

CONTENUES DANS CE TROISIÈME VOLUME, 

Avertissement. p. j 

O R D R E I L P H R Y N É I D E S . i 

GENRE P H R Y N E . 2 

1 " Sect ion . Phrynes àpalpes grêles. 3 

2" Sec t ion . Phrynes à palpes de longueur moyenne. i 

P h r y n e s fossiles. fl 

O R D R E I I L S C O R P I O N I D E S . 7 

I. T R I B U D E S T É L É P H O N E S . 8 

GENRE T É L Y P I I O N E . 8 

Ses carac tè res . ibid. 

Ses espèces. 12 

I I . T R I B U D E S S C O R P I O N S . i 4 

G E N R E S C O R P I O N . 1 4 

Ses ca rac t è re s p r inc ipaux . ibid. 

P a r t i e s ex té r i eu res . 15 

P a r t i e s i n t é r i e u r e s . 2 1 

V e n i n . 25 

R e p r o d u c t i o n (1) . 3 5 

P r i n c i p e s d e classification. 32 

1 " Sec t ion . Androctones. 37 

2« Sec t ion . Centrures. 49 

S u r les Buthus de L e i c h . 50 

3= Sect ion . Atrêes. 52 

4 ' Sec t ion . Tèlégones. 57 

5= Sec t ion . Buthus. 59 

6= Sect ion . Chactas. 6 * 

( l ) Ce passage dev ra i t ê t r e avan t celui qu i est re la t i f à la classification. 
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NOUVEAU MANUEL 
C O M P L E T 

S MAIRES, 
A D J O I N T S , C O N S E I L S M U N I C I P A T J X , 

D E S P R É F E T S ' , C O N S E I L S D E P R É F E C T U R E E T C O N S E I L S G É N É R A U X , 

B E S J U G E S D E P A I X , C O M M I S S A I R E S 1 D E / P O L I C E , 

P R Ê T R E S , I N S T I T U T E U R S E T D E S P È R E S D E F A M I L L E ; 

dans leurs rapports 
AVEC L'ADMINISTRATION , L'ORDRE JUDICIAIRE , LES COLLEGES ÉLECTORAUX , LA GARDE 

NATIONALE , L'ARMÉE , L'ADMINISTRATION FORESTIÈRE, LB6 HOSPICES, L ' iNSTRUC-
TION PUBLIQCE ET L E CLERGÉ ; CONTENANT L'EXPOSÉ RAISONNÏ DE LEURS" DROITS, 
DE LEURS DEVOIRS SELON LA LÉGISLATION NOUVELLE, IUSQU'EN MAI 4 8 1 3 , 

P A R M . B O Y A R D , 
Prés ident de la Cour royale d 'Or léans , m e m b r e du oonseil géné ra l ' du Loiret . 

3 e édit ion, t r è s - augmen tée . 2 vol. i n - 8 , ensemble d e p lus d e 4,000 pages . 
Pr ix : 12 fr., e t f ranco, 4 5 fr. 

Ce ( l ivre , q u i a r e ç u les e n c o u r a g e m e n t s d u m i n i s t è r e * , est l ' un d e s t r a v a u x les p lus corn* 
p le t s e t en m ê m e t e m p s les plus p r a t i q u a s qu i a ient é té faits s u r la lég is la t ion a d m i n i s t r a 
t i ve . Les o r d o n n a n c e s , les lois spéc ia les , l es i n t e r p r é t a t i o n s j u d i c i a i r e s , y son t r e p r é s e n t é e s 
d a n s l ' o r d r e le p lus facile à sa i s i r , l ' o r d r e a lphabé t i j jue ; a u c u n e des n o t i o n s n é c e s s a i r e s 
p o u r r empl i r des fonct ious p u b l i q u e s n ' y est nég l igée n i o m i s e ; t ou t ce q u i se r a t t a c h e d i r ec 
t e m e n t ou ind i r ec t emen t au p o u v o i r m u n i c i p a l , a u x b i e n s c o m m u n a u x , a u x c h e m i n s 
publ ics . , au c o d e fores t ier , aux codes d ' i n s t r u c t i o n c r imine l l e o u p é n a l e , a u x r è g l e m e n t s 
sur les h o s p i c e s , l ' ins t ruc t ion p u b l i q u e , le c l e r g é , y o c c u p e u n e p lace i m p o r t a n t e , a in s i 
q u e les lois su r les ad jud ica t ions , les p r i s o n s , les h o s p i c e s , les f a b r i q u e s , la g a r d e n a t i o n a l e , 
l ' a r m é e , le j u r y , 1«« S e c t i o n s , le c a d a s t r e , le d r o i t d ' u s a g e , les c o n t r a v e n t i o n s pas s ib l e s 
d ' a m e n d e . 

Ces g r a n d s t r a v a u x q u i résument : la légis iar iun .niiijiirtatrHtfYt: sum jjius p r é c i e u x , e t 
il faut savoir g ré a u x h o m m e s é m i n e n t s q u i , c o m m e M . B o y a r d , se r é s i g n e n t à ce t t e t â c h e 
i n g r a t e . Grâce à l 'excel lent l ivre qu ' i l v ien t d e c o m p l é t e r d a n s u n e t r o i s i è m e é d i t i o n , t o u t 
m a i r e , ad jo in t , officier m u n i c i p a l , é l ec t eu r , g a r d e n a t i o n a l , enfin t o u t fonc t ionnai re ou 
agen t de la force p u b l i q u e , c o m m e t o u t c i t o y e n ' d a n s l ' exe rc ice d e ses d r o i t s , p o u r r a savoir 
au j u s t e ce q u e la loi lui p e r m e t , ce qu ' e l l e lu i assure ' , ce q u ' e l l e lui i m p o s e . Cet o u v r a g e 
est appelé à u u s u c c è s i m m e n s e ; il sera b i e n t ô t dans tou tes - les m a i n s . 

MANUEL DES OFFÏCTERS MUNICIPAUX, 
-on. 

GODE DES MAIRES 
A D J O I N T S E T C O N S E I L L E R S M U N I C I P A U X , 

dans l e u r s r a p p o r t s 
AVEC l/ORDBE ADMINISTRATIF ET L'ORDRE JEDICIAIIÏE, IES COLLÈGES ÉLECTORAUX, LA GABDE 

NATIONALE, L'ARMÉE , L*ADMINISTRATION FORESTIÈRE , L'iHSTRUCTION PUBLIQCE.ET LE GLEBGÉ 7 

PAR M. BOYARD, 
Prés ident a la Cour royale d ' O r l é a n s , m e m b r e du conseil généra l du Lo i r e t , ettv. 

Nouvelle édit ion. 1 vol. i n - 1 8 d c plus de 5 0 0 p . Pr ix : 3 fr . , e t franc d é p o r t , 4 fr. 
N O T A . Ce t o u v r a g e es t l ' ex t r a i t d e l ' ouv rage c i -dessus . 

" Lequel nnn-seulement a fait prendre des exemplaires , mais encore l'a recommandé pnr nne circulaire 
spéciale a UM. les Préfets, comme étant l'ouvrage le meilleur pour MAI. les Maires, Adjoints, etc. 
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• B I i t E É D I T I O W , F O E M A X U - O O T i T O , 

t j i t : 
V9B.MA.rT, ATBQ MCI OKVTIB1 » 1 U T A C T X O I . , 

UN COURS C O M P L E T D 'HISTOIRE N A T U R E L L E 

EMBRASSAXT L E S TROIS REGKK5 I X LA HÀTURR. 

Les possesseurs des OEavrei D E ïïCKFON pivurronl, avee ce i Suites, compléter tontes \et PARTIEL 
qui leur manquent , chaque ouvrage se vendanr SÔPARMUENL, et Tormaut, tous rena i s , avec 
l e s TRAVAUX de cet hçrame ILLUSTRE, an ouvrage gênerai SUR l'Histoire Naturelle. 

Cette publioalion FICIENLITLQTIE, du PRUS HAUT IN TE rôt, PRÉPARÉE en*5ILENC« DEPUIS nlnsienrs ANNÉES, 
ET CONFIÉE Â ce que l'Institut ET LE HAUT ENSEIGNEMENT POSSÈDENT de PLUS EELEFCRES NATURALISTES 
EL DE PLUS HABILES ÉCRIVAINS, est APPELÉE À faire ÉPOQUE DANS les annales du monde savant. 

Les noms des auteurs indiqués ci-après sont, pour le publie s une garantit certaine de la 
coiiictence et du talent apportés A la rédaction des différents traités. 

ZOQLOÛLK OBNÉRALE ( S H p -
PLÉTBBNLA BUFVAA) OU MÉ-' 
MULRASET NOTICES 
7x>o\nfç LEJ'ANTLIROPOLOYÎO, 
*T L'HISTOIRE DE LA SCIENCE 
J»AR M- ISIDORE GEOFFROY 
SAIIII-HILAIRE, 1 HIL.AVTX; 
ATLAS. PRIX : % . NOIRE», 
A IR. BO C. ; NE. E«I., 12 RR. 

CFET*R.K* ( BALEINES , DAU
PHINS, ETO ). ou RECUEIL ET 
EXAMEN DES LOTIS DONT SE 
COMPOSE L'HISTOIRE '1B CES 
a'ÎIFMDUI, PAT M.F.CUVIER, 
MEMBRE DE L'INSTITUT, PRO
FESSEUR AU MUSÉUM DFLLS-
TU IRE NATURELLE, ETC.; 1 V. 
LN-8 AVEC DEUX LIVRAISONS 
DE PLANCHES F Outrage 
terminé). PRIX, FIGURES 
NOIRES, 15 FR. BO C. ; fi G. 
COLORIÉES , 18 FR. BO C. 

R W U L E 5 ( SERPENTS, LÉ-
IAR.JS , GRENOUILLES, TOR-| 
TUED.ELC.)- PAR H.DUMÈRII, 
RACRABRE DE L'IUST.. PROF, A 
LA FACULTÉ DE MÉDECINE ET 
FLU.MNSBUM d'HISTOIRE NE-' 
C'.IRELLB ; BT M. BIBROD , 
ITIRIP-UA TU RAI IS TE ; 9 VOL. ET 
9 LIVRAISONS DE PLANCHES. 
PRIX , FI*, NOIRES : 57 FR. ; 
FLG. COLORIÉE» : 75 FR. Les 
înmgs 1 a S et 8 sont en 
vente. Us lomesi eilpa-
RAÎ/RNN/•M/\*'es«Mi.«»UMI# , 

POISSOSA , PAR M. 
E^ROUOLOCTT: [INTRODUCTION 

A 1"),COMPRENANT LES PRIN
CIPES EÉNÉROD* DO L'ANA-
TNNVIE ETDA '.A PHYSIOLOGIE 
DES LASERTRTS, DES DÉTAILS 
SUR LEURS TNA:NRS, ET UN RÉ
SUMA DES PRINCIPAUX SYS
TÈMES DE CLASSIFICATION , 
ETC. . PAR M. LAIIORRIAIRE , 
PROFES. DLIIST. NATURELLE A 
LIÈÇE [(Juvrage terminé, 
adopté et rrcomman.de 
par f Université pour 
être placé dans les 61-
blinlheoues riei t'acul-] 
té» et tien Collèges, et] 
donné en ynx aux élè- \ 

ves) : 9 TOI. IN-8. FLG. NOL 
REE.19 FR ; G?, COLOR. 22 FR, 

H S I C Ï S e c L é e P T É K E S 
(CANTHARIDES, L+HARANÇONS, 
HANNCTOOS , SCARABÉES , 
E I C ) , PAR H. LACORDALRE, 

—OXTHUPTÊBKD ( GRILLOUS , 
CRIQUETS. SAUTERELLES ) , 
PAR M. SERVILLA , AX-PRCSL-
DANT DE LA SOCIÉTÉ ENTO-
K.O!IGLQUE DE FRANCE , 1 
YOL EVEC PLANCHES. PRIX: 
RG. NOIRES, 9 FR. 50 0 . , ET 
FLG. COLORIÉES , 12 FR. 6Û C. 
(Ouvrage terminé.) 

—HEUII'TEJTES (CI «AIES, PU
NAISES, COCH NILLES, ETO.), 
PAR M. SER TILLE ; I TOL 
AVEC PLANCHES. PRIX : 11?. 
POIRES, 9 FR. 59 C , ET FLG. 
COLORIÉES, 12 FR. 80 C. 
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— LÉPIDOPTÈRES F PAPIL
LONS), PAR H . LE DOCTEUR 
BOISDUÏAL ; TOME 1 AREC 
S LLTRAUONA DE PM&NCBES. 
PRIX : (ïfî- AOIREA, 13 t. 30 C. 
t\g. COLORIÉES, 18 FR. 50 C. 

• NÉVROP'rÈRES { DSMOL-
AELLES , EPHÉMÈRES , ETC.). 
PAR M. LE DOCT. RAMBUR. 
1 ROI. AVEC PLAUCBES.PRIX: 
FLG-. NOIRES, 9 FR. 50 C.; fi(F. 
COL., 1* F. ROC. {Terminé). 

—HÏW S^OPTÏEKO ("AHEILLES, 

M. LE COMTE LEPELLTULAR 
DE SALNT-FAR^EATI - TOMES 
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PLANCHES. PRIX : FLG. AOI-
RE*. 1B FR. ; FIG. COL , SS TR. 

—DIPTÈRES (MOUCHES, COU-
«!N3, ETC.) , PAR H. MAC-
QUART DIRECTEUR DU MU
SÉUM D'HISTOIRE NATURELLE 
DE LILLE: 2 ROI. IN-8 ET Â 
CAHIERS DO PLANCHES (Ou
vrage termina ). PRIX : 
FIGURES NOUFTS. 19 FR. ; II-
gur t f s COLORIÉES , ÏS FR. 

-APTÈRES ( ARSFÇNÉAS , 
SCORPIONS, ETC.), PAR H. LE 
BARON WALCKENANR, MEM-, 
BRE DE L'KISITLUT ; TOMES 1 

ET 9 AREC 3 CAHIERS DE PLAN
CHAS. PRIX : FIG DOLRE* , 
S8 FR., BG. COLOR., SI FR. 

CBBSTÀCÉS FECREVISSES, HO-
ROARRIS. CRABES, ETC.), COM
PRENANT L'ARISTQFFLIE , LA 
PHYSIOLOUFE AI LA C^ASITQ 
CFTTIAN DE CES ANÏUIAIX 
PAR M. MILITE - EDWARDS 
MEMBRE DE L'INSTITUT, PRS-
FESSEUR D'HISTOIRE NATU-
ROLLO , ETC. ; A TOLIIMES ET 
4 LIRRAIS»[U> DE PJAACHEA. 
PRIX : ILS. NOIRES , 81 FR. 
50 C. ; B(T. COL., 43 fr. B0 C. 
(Ouvrage terminé.) 

MBLLOSQOKS (MOHLES , HNT-
TRES, E>RNRG-OTS, LIMACES, 
COQUILLES, ETC.), PAR m. DE 
UUINRILLE, MEMBRE DE 
VLUSTITUT, PROTCSSENR AN 
UUSÉUM D'HISTOIRE NATU
RELLE , ETO. 

ANSÊLIDES (SA^G^UES, ETC.), 
PAR M. 

VBAS IITTKBTIR ATIT FVAR SO
LITAIRE , ETC.), PAR H . 

ZOTLPBVTKS AGAR.ÈPHKS 
FPBÏSALO, BERNÉ. AN^ÈLE, 
ETC.),PAR M. L^SSON . COR-
ROSPOR:±:NT JE L'INSTITUT, 
1 VOL. AVEN PLANCHES , 
PRIX : FJP. NOLROS, v RR. 
BO C , ET FIGURESCOLORLÉEI, 
· • V ko N- (Terminé). 

— ECHLNODSÂHES (OLÏTSLRWÎ. 
PALRAETTES , ETC.), PAR H. 
DE QUATREFARES, ANCLAO 
PROTES^RIIR A TOULOUSE. 

—POIVPIEBB (RNRANX, GOR-
FTNR.ES, ÉPONGEÏ. ETC.), PAR 
H . SÏILNE-EDWARD» . RAFLM-
LIRE DE L'INSLITOL , PROFES-
SEURD'HIST. NATURELLE, ETC 

— ïr, KUSOIRK3 FANIMALRUTCI 
MICROSCOPIQUES), PAR M. 
DUJARDIU , DOYEN DE LA 
FACULTÉ DES SCIENCES. A 
RENNES , 1 TOI. AVEC Î LI
VRAISONS DE PLANCHES. 
PRIX : FIG. NOIRES. 12 FR. 
B0 C. ; ET FIG. COLORIÉES , 
18 FR. 80 c (Terminé.) 

BSTAIRTEOB ("INTRODUCTION À 
L'ETUDE DE LA), oh TRAITÉ 
ÉLÉMENTAIRE DE CETTE SCIEN
CE , CONTENANT L'ORJANO-
FTRAPHIE, LA J'HYSLOLOKIO, 
ETC. , ETC , PAR' M. ALPH. 
DE CENDOMU, PROFRS»«TJR 
À HISTOIRE NATURELLE B la-
HFLVO [Oitvrage termine 
et autorité par Vllni-
verxité POUR Collè
ges royaux et comm-j.-
naux) ; 2 ». ET UN CAHIER 
DE PLANCHE?. PRIX : IE FR. 

VÉCET4UX PS2A>ÉBOG4MKI 
( A ORGANES SFÏUELS AP
PAREILLA ARBRES. ARBTIS-
SEANX , PÏANTES D'À PRÔ-
TUETIT, EFC ), PAR V. SPACH, 
£IDE~-N ATTIRA LISTE AU MN 
SEIMI D'HIST NATURELLE ; 
TOMES I B H ,EF 1« LIVRAI
SONS DE PLANCHES. PRIX: 
FIGURES NOIRES, 113 FR.BTFE. ; 
FLG. COLORIÉE». S65 TR. BUE. 

— CRYPTOGAME* FÀ ORGANE* 
SEXUELS PEU APPARENT! tu 
CACTUS , FTFRJUP&OS , FNUFRFI-
RE* , MCLIENS , CHAMPL-
GNONA, TRUTÎEA , EU.) , PA* 

M.DP BRÉBISSOU DE FA ÎALSE. 

BÉOLOOIB FÏLTSTOTRB. FONNA-
IIBO CI DUNOFTIT-LOTI DE» 
MATÉRIAUX NUI UURAPOSEUT 
L'ÉR.«IRR.B DU GLOBE TERRES
TRE) . PAR H. ÏIUOT. MEM
BRE DE PLUSIEURS SOCIÉTÉS 
SAVACITES , S ROI. mmembie 
DE PLUS DE 1 500 PAPRA 
[Ouvrage terminé),Prix, 
AVEC UU ATLAS DO SFR PLAN
CHES , 19 FR. 

¥R-sÊHA.LOCRK (PIERRES SELS, 
MÉTAUX, ELC.J , PAR M. 
ALEX. BRONEIIINRL . mem-
BRE DE L'INSTITUT. PROFES
SEUR AN FTIOSÉIIM D'HISL. 
NATNRPLLE , BUJ. , ETC. , ET 
tt. DELAÎOSAE , MALR.E DE 
CONFÉRENCE S A L'ECOLE 
NORMALE , A'DE - NATURA-
LISTN , ETC. , AU HU&EONI 
D'ELSTOIRE NATURELLE. 

CONDITIONS DE LA SOUSCRIPTION ; 

L I » SDITEB 4 BNRRON FORMERONT 65 TOI. IN-8 ENVIRON, I MENT, CHAQNE ANTENR I'OCCIJPBNT ÛEPIL" ^)NRT«NIPS DE 
IMPRIMÉ» AIEC LE PLUS GRAAD SOIN ET SUR BEAU PAPIER ; CE LA PARTIE QUI IUL EST COUDÉE, L'ÉDITEUR SERA à RUÉ TUE DE 
NNRAHRE PARALTSNLILMNT POUR DONNER A COL ENSEMBLE TOUTE ] PUBLIER EN PEU DE TEMPS LA TOTALITÉ- DE» TRAITÉ» DONT 
r MENA NE CANVEUABLE. AINSI QU IL A ÉTÉ DIT PRÉCÉDER- 1 SE COMPOSERA CETTE ALLIE COFLECLLOE. 

En juia t 8 4 j , 4 0 volumes sont en vente , arec 4 7 livraisons de planches. 

L M penopnei qui TOADRONT SOUSCRIRE POAR TONTE LA COLLECTION AURONT LA LIBERTÉ DE PRENDRE PAR p OR LIEN 
JUSQU'À CE QU'ELLES SALENT AU COURANT DE TOUT CE QUI EST PARU. 

PO M LES SSOBCRIPTEURS â TORJTE LA COLLECTION : 

P r i ï ¿ 0 texte , chaque vol. ( i l TL'anvifon 5 0 0 à ?oe p a g - , 5 fr. 5 0 c. — Prix" de chaque livraison 
d'environ 1 0 p l . noires, 3 fr. ; coloriées, 6 fr. 

HOTÀ..—-LES PERSONNES QUI SOUSCRIRONT PNIR DN« PARTIES SÉPARÉES , PAFEMIU CHAQNE VOLUME 6 FR. 38 E. 
LE PRIX des VOLUMES PAPIER VÉHA SERA DOUBLE DA PAPIER ORDLIUIRS. 

1 ) L'Éditeur AVANT A PAYER POUR CETTE COLLECTION DES TIONARAIREC . TE prix DES VUTSGIES UE peut ATR* EOMPTRT 1 
CELUI DES RÉIMPREISLOOG d'ouvrages aPJIARTENANT AN DUMATUE PUIRITE ET exempu do ilj&IT& D'AUTES^ , TEB> *|EA 
B*FFON, VULLIIRA, ETC., ETC. 

SOUSCRIT, SANS RIKÎF PATER N*AVAÎ*CK, À LA L I B R A I R I E "FCNCTCLOPSDIQTTK » E RGTIET , 
EULTECR ÛG LA FJOLLEXTION DS M A W D E L 5 , DU COUP.S D'ÀGRICDLTCRI ÉLV XlXr S I E C L E , ETC. 

rue l iautefeai l le , 1 0 bi*. 
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HCmOFjWE-MÏT. 
COLLECTION D E S MANUELS-RORET 

F O B H À H T C K E 

ENCYCLOPÉDIE DES SCIENCES ET DES ARTS, 
FORMAT I H - 1 8 ; 

P A R U 1 \ E RÉUNION D E SAV A A T S E T DE P R A T I C I E N S . 

M e s s i e u r s 

à m o r o s , A r s e n n e , Bior,BrRET, B i s t o n , B l a n c , BoiSDtrvAL, B o i t a k d , B o b c , B o u t e r e a u , 

B o y a r d , C a h e n , C h a u s s i e r , C h e v r i e r , C h o r o n , C o n s t a n t i n , d e G a y f f i e r , d e L a f a g e , 

d e L e p i n o i s , Paulin D e s o r m e a l x , D u b o i s , D u j a r d i n , F r a n c o e c r , G i q u e l , H e r v é , 

J a n v i e r , J u l i a - F o n t e n e l l e , J g l u e n , J o u b e r t , H v j o t , L a c r o i x , L a n d r n , L a u n a y , 

Len 'uuy , Sebastien L e n o r m a n d , L e s s o n , L o r e n t z , I o b j o l , M a t t e r , M i n é , M u l l e r , 

J V i c a r d , N o ë l , Jules P a d t e t , R a n g , R e b o u l l e a u , R e n d u , R i c h a r d , R i f f a t j l t , S c r i b e , 

S c i i m i t z , T a r b é , T e r q u e m , ' T h i é b a u d d e B e r n e a u d , T h i l l a ï e , T o u s s a i n t , T r e m e r y , 

T r l x , Y a u q u e u n , V e k d i e r , V e r g n a u d , Y v a r t , e t c P 1 e t c . 

Cette Collection étant une entreprise toute phi lanthropique , les personnes qui auraient 
quelque chose à faire parvenir dans l'intérêt des sciences et des arts sont priéts de l'envoyer 
iranc de port à l'adresse de M. le Directeur de V Encyclopédie-Rot et, chez M. R o r e t , 

l ibraire , rue Hautefeuille , 10 6 t s , à Paris. 
Tous les traités se vendent séparément. Les ouvrages indiqués sous presse paraîtront 

successivement. Pour recevoir chaque volume franc de p n r t , l'on ajoutera 50 c. La plupart 
des volumes sont de 3 à ¿00 pages, renfermant des planches parfaitement dessinées et gravées. 

Le Public est prévenu qu'il trouvera au bas du titrede chaque vol. de cette Collection : à 
la Librairie Encyclopédique de Roret, et que tous ceuxqui ne portent pas cette indication 
n'appartiennent pas à la Collection des Manuels-Roret, qui a eu des iiuiiaicurs et des 
contrefacteurs. [M Ferd. Ardant, gérant rie la maison Martial Ardanl frères, de Paris , 
et M. ÂenaultjQTit été c o n d a m n é s , le premier a 200 fr. d'amende et 800 fr. de dommages 
et intérêts , le deuxième à 1 ,000 fr. d'amende et 6,000 fr. de d o m i n a i s et intérêts. ) 

Abeilles ( Matinal pour gouverner les Abeilles et en 
retirer grand prof i t ) , 2 vo l . . S f r . — Accordeur de 
P i a n o , 1 Ir. 25 c. — Acloa sous signatures privées , 
2 fr. 50 c. — Assole m en la , JacuérB et succession des 
Cultures , 3 vol., 10 fr. B0 c. — Algèbre , 3 fr. 50 c. — 
Alliages métal l iques, S fr. 60 c. — Amidcinnier et V e r -
micellier, 3 Ir. — Anecdutique. 4 yol . , 7 fr. — Animaux 
nuisibles, 3 fr. — Archéologie , 3 vol . , 10 Tr. 50 c- ; 
flYec At las , 2 2 fr. 50 c . — Architecture des Jardins 
1 vol. avec A t l a s , 15 fr. — Architecture, 2 vol. , 7 fr. — 
Arithmétique d é m o n t r é s - s fr «'» <• ArUhmél ique 
complénieritflirB. « 75 c. — Armurier , Fournisseur 
et Arquebusier, 3 fr. — Arpentage , 2 fr. 5o c. — A . -
peutage supplémentaire , 2 fr. 50 c, — Art mil i taire, 
3 fr. — Artificier, Poudrier et salpètrier, 3 Ir. — Astro
nomie , 2 Tr. 50 c. — Astronomie amusante . 2 fr. KO c. 
— Banquier, Agent de change et Courtier, 2 fr. 50 c. — 
Bibliotliéconomit), arrangement , conservation et a d 
ministration des bibliothèques, 3 fr. — Bijoutier, Joail
lier et Orièvre, 2 vol. , 7 Tr. — Biographie , 2 vol. , 6 fr. 
Blanchiment et Blanchissage, 2 vol. , 5 fr. — Blason . 
3 fr. 50 c, — Bois et Charbons , 3 fr- — Bois (tarif, con
version et rédui.tion}, 2 fr. 50 c. — Bonnetier et Fabri 
cant de bas , 3 fr. — Botanique élémentaire , 3 fr. 50 c. 
— Botanique ( Flore française ) . 3 vol., 10 fr. 50 e . — 
Bottier et Cordonnier, 3 Ir. — Boulanger, Meuniur et 
Constructeur de moulius , 2 vol. , fi fr. — Bourrelier et 
Sellier, 3 Tr. — Bouvier. 2 fr. 50 c. — Brasseur, 2 F. .'¡0 c. 
— Brodeur, l vol. avec Atlas , 7 fr. — Théorie- du Ca
lendrier, 3 fr. — Calligraphie , 1 vol, avec Allas , 3 fr. 
— Cartes géographiques (construction et dessin), 3 fr. 
— Carlonnier, Cartier, Cartonnages, 3 fr. — Chamol -
seur, Pelle lier. Fourreur, Maroquinier et Parchemi-
nler, 3 fr- — Chandelier. Cirier, 3 fr. — Chapeaux (Fab. 
de) , 3 fr. — Charcutier, 2 fr. 50 c . — Charpentier , 
S Tr. 50 o. — Charron et Carrossier, ïï vo l . , 6 f r . — 
Chasseur, S f r . — Chaufournier, 3 fr. — Chemins de 
fer, 3 fr. — Chimie agricole , 3 fr. 50 c. — Chimie a m u 
sante. 3 fr.— Chimie iuorganiquo et organique, 3 f. H0 c. 
— Chimiques (rab. de produits) ,3 \ o l . , 10 fr. 50 c .— 
Cidre et Poiré [Tab. de), 2 fr. 50 c. — Coiffeur et Art de 
se coiffer s o i - m ê m e , 2 fr. fiO c. — Coloriste , 2 Tr. 50 c 
— Compagnie (benne) , 2 fr. 50 c. — Constructions 
rustiques , 3 fr. — Conire-Poisous , â fr. 50 c. — C o n 
tributions directes, 2 fr. 50 c. — Cordier, Culture des 
plantes et Fabrication des cordes , 2 fr. 50 c. — Corres
pondance commercia le , E fr. 50 c.— Coutelier, 3 f. soc . 
— Crustacés (Histoire naturelle des ), 2 vol., 6 f r . — 
Cuisinier et Cuisinière , 2 fr. 50 c. — Cultivateur fores
tier. 3 vol., 5 Tr. — Cultivateur français, 2 vol 5 fr. — 
Dames , ou M r t de l'élégance , 3 fr. — Danse (théorie 
et pratique), 3 fr- 50 c. — Demoiselles , ou Arts et m é 
tiers qui leur conviennent, 3 fr. — Dessinateur, 1 vol. 
et Atlas, 3 fr. 50 c.—Distillateur et Liquoriste, 3 f. ¿0 c. 
— Domestiques (Art de les former), *j fr. 60 c. — éco les 

primaires, m o y e n n e s et normales ,2 fr 50 c. — E c o n o 
mie domes t ique , 2 fr. 50 c. — Economie pol i t ique , 
2 Tr. 50 c. — Électricité , 2 fr. 50 c. — Enregistrement 
et Timbre , 3 fr- 50 c. — Entomologie , LU Histoire des 
Insectes. 3 vol . . 10 fr. S0 c. — Ëpislolfure ( S i j l e ) , 
S fr. 50 c. — Equitation à l'usage des deux ses.es. 3 fr. 
— Escrime, 3 Ir. 30 c. — E s ^ j e u r . 3 fr. — Etat-civil 
( Officier de 1' ). 2 fr. 50 c. — Fhnffes imprimées et Pa
piers peints (fab.). 3 fr. — Exploitation des Mines , 
première partie, Houille. 3 fr. 50 c —Ferb lant i er et 
Lampiste , 3 fr. — Fermier ou l'Agr'u ultiire simplifiée, 
2 fr. 50 c. — Filateur, 3 fr. 50 r. — Fleuriste ertifu iel, 

a i . . L i„uin Bicuiciminjuco, u n . r'unileilr 
sur tous métaux, 2 vol. , 7 fr. — Forces (Maître d e ) , 
2 vol., 6 fr —Ga)vam>p]aslie et Daguerréotyp-ie, 3 f. 60 c. 
— Gants (fab. de) , 3 fr. 50 c. — (iararitie'des- matières 
d'or et d'firgent. 1 fr. 75 c. — Gardes-Chamnélres , F o 
restiers et Giiriies-Pèche, 2 Ir. 50 c. — Garde-Malades. 
2 fr. 50 c. — Gardes Nationaux de France , l fr. 25 c. 
— Géographie de la France. 2 fr. 50 c. — Géographie 
générale, 3 fr. 50 e. — Géographie physique, 3 fr — 
Géologie , 2 fr, 60 c. — Géométrie , 3 fr. 50 c. — Des 
Gourmands, 3 fr.— Graveur 3 fr.— Grèce ( Histoire de 
la) 3 fr. 50 c—Gymnast ique . 2 vol. et Allas, 10 Tr. 50 c. 
— Habitants de la campagne et bonne F e r m i è r e , 
2 fr. 50 c. — Herboriste , Épicier-Droguiste, Craiuier-
Péuiniëriste et HiirLiciilteur, 9 vol. . 7 fr. — Histoire 
naturelle, ou Gênera complet des Animaux, des Végé
taux, des Minéraux. S vol. . 7 fr — Histoire naturel le 
médicale et de pharmacographie , 3 vol . . K fr. — His
toire universelle-, "l fr. 50 c. — Horloger, 3 fr Ko c. — 
Horloges (régulateur des). Montres et Pendules, 1 f. 50 c. 
— Huile (fab. et épuraleur d'), 3 fr. — Hygiène , 3 f r . — 
Indiennes ( fab-d') , 3 fr -50 c—Jardin ier , 2 vol. 5 T r . — 
Jardinier des primeurs, S fr. — J a u g e a g e et Débitants 
de boissons, 3 fr. — Jeunes Gens, ou Arts et Récréa
tions qui leur cont iennent , 2 vol , fi fr. — Jeux do 
calcul et de hasard, iî fr. — Jeux enseignant la science, 
2 vol. . 6 Tr. ~ - Jeux de société, H fr. — Justice do paix 
(compétence et attributions), 3 fr. 50 c. — Laiterie Art 
de faire le beurre et les fromages, 2 fr 50 c. — L a n 
gage (pureté du) , 2 fr. 50 G. — Langage (pureté du) , 
1 fr. 50 c. — Latin ( Classes élémentaires de), 2 f. 50 c. 
— L i m o n a d i e r , Glacier," Chocolatier et Conf iseur , 
2 fr. HO c. — Lithographe (Dessinateur et I m p r i m e u r ) , 
3 fr. Littérature, 1 fr. 75 c. — Luthier, 2 fr. 50 c. — 
Machines locomotives ( Constructeur de ), ] vol. e t 
Atlas, 5 fr. — Machines à vapeur appliquées à la ma
rine, 3 fr. 50 c .— Machines à vapeur appliquées à 
l'industrie-, S vol.. 7 fr. — Maçon, Plâtrier, Paveur, 
Carreleur, Couvreur , 3 y fr. — Magie naturelle et 
amusante , 3 fr. — Maître d'hôtel. 3 fr. — Maî
tresse de maison et ménagère parfaite. S fr. 50· c — 
Miimmalogie, histoire naturelle des mammifères . 3 fr. 
5Uc> — Marine [grément, maticuuvres du, navire et de 
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l'artillerie), S v o l . B fr. — Mathématiques ( a p p l i c a t i o n s 
u s u e l lus et a m u s a n t e s ) , 3 fr. — M é c a n i c i e o - f t i r i t a i i i i e r , 
p o m p i e r e t p l o m b i e r , 3 f r . — M é c a n i q u e - é l é m e n t a i r e , 
3 f r . 50 e . — l i é c a n i q n e a p p l i q u é e à l ' i n d u s t r i e . i r e p a r t i e 
S t a t i q u e o t h y d r o s t a t i q u e . 3 fr. 50 c — s * p a r t i e h y d r a u 
l i q u e , 3 fr . — M é d e c i n e e t c h i r u r g i e d o m e s t i q u a , S fr. 
5 0 c- — M e n u i s i e r , é b é n i s t e e t l a y e l i e r , 2 v o l 6 f r . — 
M é t a u x ( t r a v a i l d e s ) , 2 y o l . fi f r . — M é t é o r o l o g i e , 3 fr. 
6 0 c . — M i c r o s c o p e ( o b s e r v a t e u r a u ) . 1 v o l . et a t l a s , 
i o Ir . 5 0 c . — M i l i t a i r e ( a r t ) , 3 fr . — M i n é r a l o g i e , 2 v o l . 
6 fr. — M i n i u t u r e . g u u a u h e , l a v i s à l a s e p p i a ut a q u a 
r e l l e , 8 f r . — M o l l u s q u e s ( h i s t o i r e n a t u r e l l e d e a ) , 3 fr. 
fiû c. — M o r a l i s t e o n p e n s é e s , m a x i m e s , e t c . , S v o l . , 
£ f r . — M o u l e u r o n m é d a i l l e s . 1 f r . 60 c . — M u n i c i 
p a u x ( o f f i c i e r s ) o u g u i d e d e s M a i r e s , 3 f. — M u s i q u e 
( g r a m m a i r e ) , i fr. 50 c . — M u s i q u e v o c a l e e t i n s t r u 
m e n t a l e i I e p a r t i e , e x é c u t i o n , 1 v o l . e t a t l a s , fi f r . — 
2 e p a r t i e , c o m p o s i t i o n , 3 v o l . e t a t l a s , 20 f. — S'" p a r t i e , 
c o m p l é m e n t e t a c c e s s o i r e s , 2 v o l . e t a t l a s , 10 fr . s o c . 
— S o l f è g e d ' I t a l i e , 12 f r . , d e R o d o l p h e , 4 f r . — M c t h n d e 
d e v i o l o n , S f r . , d ' a l t o , 1 f r . T d e v i o l o n c e l l e , 4 f r . S O C , 
d o c o n t r e b a s s e , 1 fr . 2î> c , d e flûte. B f r . . d e h a u t b o i s , 
c o r a n g l a i s , 1 fr . 75 c , c l a r i u e u e , g f r . , d e c o r , 1 fr . 
KO c , d e b u i s s o n , 7K c , d o s e r p e n t , 1 fr . KO c , d e t r o m 
p e t t e e t t r o m b o n e , 7 5 c , d ' o r g u e , 3 fr 80 c . , d e p i a n o , 
4 fr . KO c . , d o h a r p e , 3 fr . 60 c . d o g u i t a r e , 3 f r . , d e 
flageolet, 2 fr . — My t h o l o g i e s , g r e c q u e , r o m a i n e , é g y p -
t i e n n e , e t c . 2 fr . 50 c . — N a g e u r s , b a i g n e u r s , f a b r i q u e 
d ' e a u x m i n é r a l e s ET p é d i c u r e , 3 f r . — N a t u r a 
l i s t e p r é p a r a t e u r , 3 fr. — . N a v i g a t i o n , 8 fr . 50 c . — 
N é g o c i a n t e t m a n u f a c t u r i e r . 2 f r . 5C c . — O c t r o i s e t 
i m p o s i t i o n s i n d i r e c t e s , 3 f. BO c — O n a n i s m e ( d a n g e r s 
rie 1'), 1 f r . 9.5 c . — O p t i q u e , 2 v o l . , fi fr . — O r g a n i s t e , 
3 f r 50 c . — O r n i t h o l o g i e , 2 v o l . , 7 fr . — O r n i t h o l o g i e 
d o m e s t i q u e , 2 fr . 50 c . — O r t h o g r a p h i s t e , 2 f r . SQ c . — 
P a p e t i e r e t r é g l e u r ( m a r c h a n d ] , 3 f r . — P a p i e r s ( f a 
b r i q u a d e ) e t c a r t o n , 2 v o l . e t a t l a s , 10 f r . 6 0 c . — 
P a r f u m e u r , 2 fr. 60 c . — P a r i s ( v o y a g e u r d a n s } , 3 fr. 
EO c . — P a r i s ( v o y a g e u r a u x e n v i r o n s J e ) , 3 f r . — P â 
t i s s i e r e t p â t i s s i è r e , 2 fr. 5 0 c . — P é c h e u r . 3 f r . — P é 
c h e u r - p r a t i c i e n , 1 f r . 7ES c . — P e i n t r e d ' h i s t o i r e e t 
s c u l p t e u r , 2 v o l . , 6 f r . — P e i n t r e e n b â t i m e n t s , f a b r i 
q u e d e c o u l e u r s , d o r e u r , 3 f r . — P e i n t u r e s u r v e r r e , s u r 
p o r c e l a i n e e t s u r é m n i l , 2 f r . SO c . — P e r s p e c t i v e , d e s 
s i n a t e u r o t p e i n t r e , 3 fr . — P h a r m a c i e p o p u l a i r e , s v o l . , 
C f r . — P h i l o s o p h i e e x p é r i m e n t a l e , 3 fr. 50 c — P h y s i o 
l o g i e v é g é t a l e , 3 f r . — P h y s i o n o m i s t e e t p h t é n o l o g i s t e , 
3 f . — P h y s i o n o m i s t e d e s d a m e s , 3 f. — F h y s i q u o ( é l é m e o -

t a l r e ) , s f . 6 0 c — P h y s i q u e a m o s a n t e . 3ff. 80 c—Plaln-
c l i a u t e c c l é s i a s t i q u e , 2 fr. HO c — P o è l i e r - f u m i s t e , 5 f r . — 
P o i d s e t m e s u r e s (fahrjcatioB d e s ) , S f r . — pQidsetniB*. 
s u r o s , m o n n a i e s , c a l c u l e t v é r i f i c a t i o n , 3 fr.—ID. p o u r 
l e s o u v r i e r s . 2a c . — ID- c l a s s i q u e . 25 c . — ID. a g e n t s 
f o r e s t i e r s , 7r> c. —ID- p o u r l e s m é d e c i n s , aï c. — Id. 
t a b l e a u sy u o p t i q u e . 7S o. — Jcï. t a b l e a u f igurat i f . 75 c. 
P o i d s e t m e s u r a s e n X p a r t i e s : l o n g u e u r , s u r f a n e , se-» 
l i d i t è , p o i d s , c a p a c i t é , a 6 0 c . c h a q u e p a r t i e . — P o l i c e 
d e l a F r a n c e , 2 f r . 50 c . — P o n t s o t c h a u s s é e s I m p a r t i e , 
r o u t e s e t c h e m i n s , jj fr. 5 0 c . — ID- 2 e ' p a r t i e , p o n t s , 
a q u e d u c s , 3 fr . iiO c . — P o r c e l a i n i e r , f a ï e n c i e r e t p o t i e r 
d e t e r r e , 2 y o ] . , fi f r . — P r a t i c i e n o u s c i e n c e d n d r o i t , 
3 f r . 50 c. — P r o p r i é t a i r e e t l o c a t a i r e , 2 fr . S0 c . — 
R e l i e u r d a n s t o u t e s s e s p a r t i e s , 3 f r . — R o s e s ( a m a 
t e u r d e ) , 3 f r . b» c . — S a p e u r s p o m p i e r s , 1 f r . ISO c . — 
S a v o n n i e r , 3 f r . — S e r r u r i e r , 3 f r . — S o i e r i e ( v e r s à 
s o i e , m u r î e r e t f a b r i c a t i o n ) , 2 T o i . e t a t l a s , 10 fr . 
50 c . — S o m m e l i e r , 3 f r . — S o r c i e r s ( m a g i e b l a n c h e ) , 
3 fr . — S o c r e e t r a f l i n e u r ( f a b r i q u e d e ) , 3 f r . 80 c . 

— S t é n o g r a p h i e , 1 73 c . — T a i l l e doune ( i m p r i m e u r 
e n ) , 3 fr . — T a i l l e u r d ' h a b i t s , 2 f r . &0 o . — T a n n e u r , 
c o r r o y e e r , h o n g r o y e u r e t b o y a u d e u r , 3 fr . 50 c . — T a 
p i s s i e r , d é c o r a t e u r e t m a r c h a n d d o m e u b l e s , 2 f r . SO c . 
— T e i n t u r i e r . 3 f r . — T i i n e n r d e l i v r e s , 3 fr . — T i s s e 
r a n d , 8 f r . SO o . — T O ï s e u r e n b â t i m e n t s , 1*E p a r t i e , 
t e r r a s s e e t m a ç o n n e r i e , a fr. 50 c . — ID. a r p a r t i e , r u e -
n o l s e r i e , p e i n t u r e , Y i L r e r i e . d o r u r e , 2 fr. SO c . — T o n 
n e l i e r e t b o i s s e l i e r , 3 f r . — T o u r n e u r , S vol., fi fr . — 
S u p p l é m e n t a u t o u r n e u r , 1 y o I . e t a t l a s , S fr. KO c . — 
T r e i l i a g e u r e t m e n u i s i e r d e s j a r d i n s , 3 f r . — T y p o 
g r a p h i e , i m p r i m e r i e , 2 r o i . , 8 fr . — V e r r i e r e t f a b r i q u e 
d e g l a c e s , c r i s t a u x , p i e r r e s f a c t i c e s , 3 f r . — V é t é r i n a i r e 
3 f r . — V i g n e r o n f r a n ç a i s , 3 fr . 50 c — V i n a i g r i e r e t m o u 
t a r d i o r , 3 [ r . — V i n s ( m a r c h a n d d e ) , d é b i t a n t d e D o i s s o n -
e t j a u g e a g e , 3 fr.— Z a o p h i l e ( v o y e z , b o u i i e r ) , 2 fr. fiû ce 

Manuels sous presse. 
A é r o s t a t s , b a l l o n s , e t c . — A r c h i t e c t e d e s é g l i s e s . i -

R a r è m e d e s p o i d s e t m e s u r e s . — B i b l i o g r a p h i e . — 
C o u p e d e s p i e r r e s . — E s c a l i e r s . — E x p l o i t a t i o n d e s 
m i n e » , 2 e p a r t i e , f e r s , p l o m h , c u i v r e , é l a i u m e r c u r e , 
a r g e n t , o r . z i n c , s e l , d i a m a n t , e t c . — F a c t e u r d ' o r 
g u e s . — G n o m o n i q u e . — I n g é n i e u r c i v i l . — I n s t r u 
m e n t s d e c h i r u r g i e . — P o u l s e t c h a u s s é e s , 8'' p a r t i e , 
c o u r s d 'eau . — F a b r i c a t i o n d u t a b a c . — T e c h n o l o g i e 
g é n é r a l e e t p a r t i c u l i è r e . — T y p o g r a p h i e , f o n d e r i e . 

LE TECHNOLOGISTE, 
OU ARCHIVES DES PROGRÈS DE L'INDUSTRIE FRANÇAISE ET ÉTRANGÈRE. 

O u v r a g e u t i l e a u x M a n u f a c t u r i e r s , a u x F a b r i c a n t s , a u x Chefs d ' a te l i e r s , a u x 
I n g é n i e u r s des m i n e s , des cons t ruc t ions civiles , mi l i t a i res e t n a v a l e s , a u x 
M é c a n i c i e n s , a u x C o n t r e - M a î t r e » , a u x A r t i s t e s , a u x Ouvr i e r s , e t a t o u t e s les 
pe r sonnes qui s 'occupent d ' A r t s i n d u s t r i e l s ; 

"Rxudi&à p a e u n j a . finmata AA- S i M i a r i t s . d e PratîoieilG , C i l r K l w f j t r i e l f l . 

Publié sous la direction de M. F. MALEPEYRB. 
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nence sur toutes les autres publications pérfodï 
ques industrielles, et un succès vrai et solide. 

Ce Journal , dont il paraît chaque mois un 
cahier de 48 pages in-8°, grand format, avec de 
belles planches gravées sur acier etdes vignettes 
en bois, a déjà atteint sa cinquième année d'exis
tence, et n'a cesse, depuis sa fondation, de jouir 
d'une réputation méritée. Le choix rigoureux des 
matières qu'on y insère, et qui est toujours basé 
sur leur utilité pratique ; les connaissances va
riées et profondes de ses rédacteurs et colla
borateurs ; les soins scrupuleux apportés à sa 
rédaction ; enfin, les sources extraordinairement 
étendues auxquelles ce Recueil puise ses docu
ments , lui ont assuré à juste titre une préérai-

C'est le seul journal qui soit parfaitementau cou 
rant de toutes les découvertes qui se font dans 
les arts dans tous les pays où l'industrie fait quel
ques progrès, etqu.^y tienne ses lecteurs. Les ser 
\ ices qu'il a déjà rendus à notre industrie natio
nale, et ceux plus étendus qu'il est appelé à lui 
rendre encore, sont attestes par les témoignages 
les plus élevés e l l e s plus flatteurs, et nous per
mettent de le recommander avec la plus grande 
confiance à toutes les personnes qui s'intéres
sent directement ou indirectement aux arts. 

1/ A G R I C U L T E U R - P R A T I C I E N , 
OU REVUE PROGRESSIVE 

D'AGRICULTURE, DE JARDINAGE, D'ÉCONOMIE RURALE ET DOMESTIQUE. 
Publication spéciale pour les Propriétaires ruraux, les Fermiers, 

les Agronomes, les Agriculteurs, les Economes et Administrateurs 
de domaines , les Membres des Sociétés d'Agriculture et des Comices agricoles, les Directeurs 

et Kleves des Fermes-Modèles, les Horticulteurs, les Jardiniers, 
les Forestiers, les Vétérinaires et les Ménagères. 

R.¿ IJIG¿ P A S M M . B O S S I X ET F . M A L E P E V R E . 
Celte publication, qui compte un grand nombre de collaborateurs zèles et instruits, se recom

mande surtout par le choix rigoureux des articles, et par sa tendance à ne présenter que des faits 

Sui sont le fruit de l'expérience des huimnes du métier, suivant l'expression de M, Mathieu de 
ombasle , et qui offrent une uülité pratique bien reelle. Deja des suffrages très-eleves, et l'ap

probation d'agriculteurs éclaires , ont assure à ce Journal un rang eminent dans notre littérature 
agricole. 
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MM. 
At T i>t ÎMXrH-$fiVL\4<K* Mv^hl>My& 

£t foc+M* &fh*tÀùtQgjytf&,Mepiftre <tn pâtste&rs1 

JîJllU^OVji ÉideYatumiùte da^MiU-éum, 
^o1>al)nr.3tç>n*'ri^âl.I>«iii«'it' pmiel «s Reptiles * 
$QISUL\XI v Sctft&n* dSp&ffestw Société* 

sit&anleSj jùidasiates et é&vuuferes, trntfitr dé 
VKjt tomolo^i'e de I'A«rroiabe, de /'Icônes des 
Lépidoprçpog d'Eia^ope, de fa F Amie deMarfa-

1>K BlAlaNVILTJKJ Jfcnlre d^Efttst*ttt£ 
l'/^/èsj'eur-.ditmmisiritte^fr dn ^tffttfdttffï 
d'Jïtstoire Jjtii/{twffcr/fa>fèffeur à. "htrJ'àetiffc 

SoctVtdr satvtnte^ rfit/fitr dis M miusc» et de fat 
l'iort- de NoriMa.ndie.(PL-i\Tïî)* CittpTXîcjAif^s). 

OVVJKHfïV), ffemtre ^ ^ A L W ) . 

OKSAJ AlUfiST. &çm$rc iïf&spe/idrrnt de \ 
l'trtsittwt', J'i\>/i'yjrW de Zootayie à J'/'ïrvfc 

M Ai. 
T>l'if KlUj.j, Jfanir* & fJâstrfuc, ftofa.tear-

Jittniitirtrafac/-dr<9&sJtt&l d'/tisfooe. .¥e(tit-

etc. éf/r. CURi»l'Ji3i&>, 

Membre de- In Sàaè/é £//famottiyr(xf èg,etfr. 

U n : O T , GZOIÏOQV., 

( P E L A F O S S E j 

Jhâ/ài'j-ar/s-4 foL-Àe/èr^ etc.(7.«aiJÏTESan VKns jv. 
MACQtAKI . , Ptmetrtar du JfujèojH de 

fr-itte, metewr ifeî- Diptères du Nord de la 

MÎLST,-EI)'WAR&, /ly/èsseur d'Jfistoire 
Jk-aùtre/té, Membre de- diverses Sociétés 
ïava/tfa*', ***** tfa* <t*ï»TSTACR£). 

l,K W X E £ U t i A l > E SAlST-KAllOiAlT* 
rreiride/tt- de ta S&ciéte'Anfomofoyt*fu&f 

aifteurde- la jWoii^gxaphi** tifs Jenïin'édiae», 

¡•\FACH, ^/Âà' "Aaturatiste /ta M&r<îi//?i, 
<_rï.ASTP.S PIIAKÉUO GAM3ÏS ) -

WALCKK\AKjt, Jfa*&r?,*tte £ht*£tot, 

C O N D I T I O N S i ) H U S 0 [ = S C t t l î * T l 0 5 ^ 

^CJ* S u i t e s fl^llïifjfoji^yù/mfV'tP/if ¿3 uoàuiief m^S^-e^fr'^on^ ùnpFttrtèf utf&c & 

p/t/sprari£ soin ëf tr//r tieutt fttT/tfc?,- *'<* ftûmânc parait su//Zran{ pttitr tfbsester à 

cet e/isemàte fotfte f&teneftie co*i&twtaâf&t CAtzptœ iinfetir s&trupti/if- iteptfis fe/ii?* 

temps de. /a pa/'tœ tput tur^ est ctf?i/iJe; fet/tt&tr J-CSÏT à me/rœ cfe j>u£àer eti feu 

/0ta/t/&dej traités ifoot seM/??f>0*re/'a ceffautile coHedÙMir. 

Apa*lir de-- Ja/wier jS34, itparacCra- a peu pràr fatis t&£ meù un valu/rie* in * t>° 
t1t/Y>r/y/tr>'/'U' r/t* tevraesons d'motj'o/i, IO p&i/idfi&s notre J- O-iL toto/^tèfJ'. 

J*/'tît du- texte, ç/ia^ite' voùwier d). ^- . à' ào? 
„ . . . , i notre- 3 . 

IrtJi dê c/iuaue- uvrMjwt { , y, 
' ] ooforiee . . . . y , . . à . 

\ * l.fç pi^somirs qui flAit&crtroijt jTaiij- des pEU'tics *ÇJHWCÇS paieront oliaqn*» ^ olnm* G firSoj 

trn pelit n/>jnùre d't"j~rf//phs//rj- stvo/ré ù/iprùnâf .rur^pr&nd p^afier vJtm, d-on£ 

ON s o r s c i u r , S A X S U I E N J*AYKH J>'AVANrK J 

\ l \ L J K U A I K I K K X C Y C L O P K D I ç r K "l>K K O J i E T , 
Jïl'R jHAl T TJÏFKirjIXK, 3ÎÏ W R», À i M t t l S , 

<t} feur €t#t//t/ àyBrf^v/-pour cette ç&tteettû/4 dur Aa^tfraemr au& atttetO'x, teprtj- des 
--&t?t/t&w.f fie ppftC ét/fî msitpa/'é À cvùit etrs rec/rtprpjuna/w d'c/rtVYi^ej' Offpttf •tewtwtau 
r ittwiai/w pfrà/te et'•ejre/npdr droits d'-au/eu r, tetr qtt# Jtet//pJL, frotta ire, âfe. eic . 

* J\"onf ptfZ^cû' compris datu jfâ première soitscriplion les ouvrages de A l n 

B U 0IV OS IA H T , J ) E L A F 0 S S E , I U ' O T . 
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